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Connaissanoe  dea  Tems  pour  1829,  sana  AiàitioiïÈ  y  brochée ,  4fr.  pour 
PwciB ,  et  5  fr.  franche  de  port. 

Avec  Additions ,  6  fr.  pour  Parie ,  et  7  fr .  5o  c.  franche  de  port. 


Ouvrages   de   MARINE  qui  se  trouvent    chez  le  même 

Libraire, 

BEZOUT.  TRAITÉ  DE  NAVIGATION,  nouvelle  ëditioii ,  revue  et  augmentée  de 
Noiet  et  d'une  Section  supplémentaire,  où  l'on  donne  la  manière  de  faire  les  calcuk 
des  Observation»,  avec  de  nouvelles  Tables  qui  les  €icilitent|  par  M.  m  Aosszl,  an- 
cien Capitaioe  de  Vaisseau;  DirecteuixAdjoint  du  Dëp6l  général  des  Cartes,  Pl^ns  et 
Arcliives  de  la  Marine j  Membre  de  ITnstitut  et  du  Bureau  des  Longitudes,  etc., 
novembre  1814 ,  i  vol.  in-d^avec  lo  planches.  Prix,  6  f r.  pour  Paris,  et  7  fr.  5oc. 
franc  de  port, 

RECUEIL  DE  TABLES  I3TILES  A  LA  NAVIGATION ,  ouvrage  trtiduit  de  l'anglais 
de  John  Villiam  Norie,  Professeur  d'Hydrographie  à  Londres  ;  pr^ëdë  d'un  Traité 
de  Navigation  pratique,  contenant  ce  gui  est  nécessaire  et  mdispNensable  à  toutes  les 
classes  de  Marins;  enricni  d'un  Vocabulaire  des  fermes  Us  plus  usités  dans  la  Marine  : 
le  tout  extrait  des  meilleurs  Auteurs  français,  espagnols,  anslais,  recueilli  et  mis  en 
ordre  par  M. Violaine  ,  ex-Officier  de  Manne,  Professeur  de  Mathématiques,  etc.  ;  un 
fort  v<5.  in^,  i8i5.  Prix,  9  fr.  pour  Paris,  et  n  fr.  franc  de  port. 

TABLEAUX  DES  VENTS,  DES  MARÉES  ET  DES  COURANS  qui  ont  été 
observés  sur  toutes  les  mers  du  globe;  avec  ^es  Réflexions  sur  ces  phénomènes;  par 
Ch.  ROMME,  etc.;  enrichis  d'une  carte,  a  vol;  in-».,  1817.  Prix  la  fr.  pour  Pans, 
et  16  fr.  franc  de  port  par  la  poste. 

TRAITÉ  ÉLÉMENTAIRE  D'HYDROGRAPHIE  appliquée  à  toutes  les  parties  du 
pilouge,  à  l'usajM  des  Elèves  ou  Aspirana  de  la  Manne  miliuire  et  marchande;  par 
L.  D.  LASSALE,  1  vol.  in-8.,  1817.  Prix  6  fr.  pour  Paris,  et  7  fr.  5o  c.  franc  de  port 
par  la  poste. 

TRAITÉ  UE  NAVIGATION,  ouvrage  approuvé  par  l'Institut  de  France,  et  mis  k  la 
I  portée  de  tous  les  Navigateurs ,  par  M.  Dubovrgvet,  ancien  Officier  de  Marine ,  ex- 
Profcsseur  de  Mathématiques  au  Collège  Loui»-le-Grand ,  etc. ,  i  vol.  in-4^  «^^^  figuns. 
Prix,  00  fr.  pour  Paris,  et  a4  ^'  franc  de  port. 

DICTIONNAIRE  DES  TERMES  DE  MARINE,  par  VSTillavhez  ,  yicc*«miralj 
nouvelle  édition,  revue  et  augmentée,  i8a5,  vol.  in-8*,  avec  planches  dessinées 
et  gravées  par  Baugcan.  Prix,  la  fr.  pdur  Paris.  Et  avec  pavillons  coloria.  i5  fr. 
/fem  avec  i57  pavillons  coloriés.  i5  fr.         _ - 

LE  GUIDE  DU  ilSAVIGATEUR  bANS  L'OCÉAN  ATLANTIQUE,  ou  Tableau 

LE 

riqne 

sur  U  o 7  .y       »  o  ^     "    ■  "  '  •         rv 

les  ordres  du  Ministère  de  la  Marine.  In-8,  i8ao.  5  fr. 

DICTIONNAIRE  DES  TERMES  DE  MARINE,  Français-Espamols  et  Espagnols- 
Français,  auquel  on  a  joint  un  Traité  de  prononciation  pour  cfaaqu6  Langue;  par 
C,  LÈuilfier  et  C-J.  Petit.  Iu-8. ,  i8io.  8  fr. 

SÉANCES  ïjlAU TIQUES,  ou  Exposé  des  différentes  Manœuvres,  du  vaisseau,  par 
M.  Bdfl)rfcFoiJX,  tapitaînc  de  frelaté  so«s-g»uvc*tienè'«  hÎ-S,  1844.  5  fr, 

NOUVELLES  SÉANCES  NAUTIQUES,  00  Traité  élémentaire  du  vaisseau  dans 
le  port ,  par  le  m^e-j  in-8,  1827.  5  fr. 


Chez  le  même  Libraire,  on  trouvera   tous  les  Ouvrages  sur    les  {Mathématiques , 
l'Astronomie,  l'Architecture,  la  Marine,  et  «ur  toutes  les  Sciences  en  général. 
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(  3  )  Aimé»  idBo. 


AVERTISSEMENT. 


Ce  Volume  est  le  cent  cinqaante-deuxième  d'une 
ëphëmëride  qui  n'a  jamais  souffert  d'interruption  de- 
puis la  publication  du  premier  volume  en  1679, 
par  Picard  9  mais  qui^  en  diffërens  tems  ^  a  reçu  dans 
sa  composition  et  dans  son  format ,  des  modifica- 
tions dont  on  trouve  Thistoire  dans  la  Préface  du 
volume  de  1808.  Les  additions  et  les  nouveaux  chan- 
gemens  qui  ont  encore  été  faits  depuis  cette  ëpoque  ^ 
sont  indiques  dans  les  volumes  des  années  181 7 
et  i8ao. 

Les  calculs  ont  été  faits ,  sous  l'inspection  du 
Bureau  des  Longitudes  ^  par  MM.  Marion  et  Le 
Baillif-Mesnager  sur  les  tables  de  M.  Burckhardt, 
pour  la  Luné;  sur  celles  de  M.  Lalande^  pour  Mer- 
cure, Yénus  et  Mars;  sur  celles  de  M.  Delanoibre, 
pour  le*  Soleil ,  pour  Jupiter  et  ses  satellites ,  pour 
Saturne  et  Uranus. 

La  seconde  partie  renferme ,  sous  le  titre  d!.  Addi- 
tions y  plusieurs  Mémoires  lus  dans  les  séances  du 
Bureau  des  Longitudes. 
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ERRATdpour  la  GonnaUsaiice  des  Tems  da  Pannes  182g. 

Page      4,  errata  de  i8a8,  5»  PoIIax,  45'>3i^36^,  lisez  dS'Si'oG*' 

10,  passage  de  la  Luoe  aa  méridien  le  i«',  so^Sa  ,  lisez j20^56' 

i3,  déclinaison  de  Jaj^iter  le  i«r,  Qo^ig',  «Me«  ao^aS' 

li,  logarithme  de  la  duuoce  da  Soleil  le  f3y  9yg93853 ,  /ûes  9,g9a8a3 

i5,  confi|^oratk>ns  le  n^  lisez  .a  et  iQ 

a6y  logarithme  de  la  distance  dn  Soleil,  lisez  c{^47^'^  '^>  c'9y99S363  le  ig. 

49y  longitade  de  Mercare  le  4  >  le  n  et  le  lo ,  ajoutez  b%  5'  et  4' 

01  y  conogoraiions ,  le  a ,  lisez  i.  ;  le  3i ,  lisez  a. 

Sa,  distance  de  Fomaihant  le  a3  ft  6*,  68»34'i9'',  /îsez  68û44'i9* 

distances  du  Soleil  le  a^.  retranchez  lo*  à  6*  et  &  9^ 
57,  demi-diamètre  da  Soleil  le  i*'',  i5'53*,t  ,  iisez  i5'53*,4 
61,  çf  supérieure  de  Mercure  le  7,  lisez  le  8 

longîcnde  de  Mercure  le  aa ,  le  a5  et  le-a8 ,  retranchez  5^,  /  et  3^ 

63,  configurations,  lisez  a.  le  5  et  le  ao 

64,  distance  de  Fomalhaut  le  ai  à  3*,  lisez  6i«j9'i4"  au  lieu  de6i*9'4t'' 
distance  du  Soleil  le  a5  &  midi,  lisez  ^^Sçi  i"  au  lieu  d.e  o4^39'5'' 
distance  du  Soleil  le  a8  àj9*,  UsezBo^ig"  au  lieu  de  So^o'g" 

" c  a4<»o''4o* 


)A,  ô^  satellite  ic  1 1  et  le  la ,  lisez  aa^^o'  l..  .....  ^^ 

70, 'configurations,  lisez  i.  le  a;  lisez  3.  à  droite  ne  Jupiter  te  i5 
fia,  latitude  de  la  Lune,  le  3i  à  midi,  3**ao'aa'',  lisez  SoSo'aa* 


97,  çr'  de  Mars  le  18,  lisez  le  19 


90,  logarithme  distance  du  Soleil  le  7,  0.005940,  lisez  o.oo593o  . 

99,  configurations  le  i5  ,  au  lieu  de  0a  lisez  .a  à  droite  de  .i  j  le  16  lise*  aQy 

le  17,  au  lien  de  iQ  lisez  i.  à  droite  de  Jupiter 

iscension  droite  delà  Lune  le  a5  k  midi,  i55**io'53*,  lisez  i55^io'4^* 


i5*,  i8* 


107^ 

109^  déclinaison  de  Mercare  le  16,  S^^Sg',  lisez  5^5o 

retranchez  (/  des  longitudes  d*Uraaus  le  iv  et  le  16 
Ii5,  disunce  Épi  de  la  Vierge  le  7  à  ai*,  7700^39",  lisez  7709' So" 

disunce  «de r Aigle,  le  i3,  retr«nc^es  61  k  'i5^,  à  18^  et  a  a i^ 
lai,  retranchez  8'  des  longitudes  d^Uranus  le  1*''  et  le  16 
laa,  demi-diamètre  du  Soleille  i3,  lisez  i6'4'',5  au  lieu  de  i6'4"j6 
ia3,  configurations,  lisez  .1  le  3  et  1,  le  i5 
ia4  et  ia5,  distance  du  Soleil,  le  a3,  ajoutez  3*  h  3*,  6*,  9*,  xa^, 

133,  retranchez  n'  des  longitudes  d^Uranus  le  ler  et  le  16 

134,  3e  satellite  le  i6,/»e£  i4&3i'i8''  et  17^8'^'' 
i3o,  configurations,  lisez  .3  le  8,  et  3.  à  la  gauche  de  Japiter  le  i3 
i36  et  137,  disunce  de  PoUnx  le  1 1 ,  retranchez  5"  h  C^,  9^,  la-^,  i5S  18^»  31*,  et 

ajoutez  3"  à  midi  le  la 
145,  coucher  de  Jupiter  le  a5,  lisez  3^4^'  au  lieu  de  4*4^' 

passage  au  méridien  de  Saturne  le  11 ,  lisez  \6W 

retranchez  G'  i\e$  longitudes  d^Uranus  le  i«'  ft  le  16 
i5o  et  i5i,  relrancliez  3"  de  tontes  les  diiitctncrs  de  Regains 
154,  juin  le  3,  Ç  o*  ;  diff.  lai. ,  49',  Usez  le  4  <  *  ^'iff-  lat. ,  4^' 
157,  décembre  le  16,  6  Ophiuchus,  lisez  B  Ophiuchus 


* 
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ARTICLES   PRINCIPAUX 


J>Z 


UANNUAIRE, 

POUR  L'AN  1850. 

AiiNfa    6543  de  la  période  Tatieime. 

a583  delà  fondation  de 'Rome  y  selon  Yarron. 

2577  depuis  Fëre  de  Nabonassar,  fixée  au  mercredi  26  février 

0967  de  la  période  jolienao,  on  747  ans  ayant  J.-C  sdon 
'  '  les  chronologistesy  et  746  suivant  les  astronomes. 
2606  des  Olympiades ,  ou  la  2*  année  de  la  652^  Olympiade 

commence  en  j uillet  1 830,  en  fixant  Fëre  des  Olympiades 

775  i  ans  avant  Jw-Ô.  ou  Ters  le  i*'  juillet  de  Fan  3g38 

de  la  période  julienne. 
1245  des  Tnrcs  oommence  le  3  juillet  iSag  et  finit  le  21  juin 

i83o,  selon  Fusage  de  Constantinoplei  d'apr&s'  FArt  de 

vérifier  les  Dates. 


Çomput  EccUêùuiique. 

Nombre  d*or  en  i83o .... 

Épacte.. • 

Cycle  solaire. 

Iiidiction  romaine 

Lettre  dominicale 


7- 
VI. 


Qiuxtre^Têms, 

Mars, 3,    6  et    6. 

Juip,  2,  .  4  et    5. 

Septembre,  i5,  17  et  18. 
Décembre,    i5,  17  et  18. 


Septoagésime,  7  février. 
Les  Gendi'es,  24  février. 
Pâques  ,  1 1  avril. 
Les  Rogations,  17  y  18,  19  mai 
Ascension,  20  mai. 


1 

c 

I 
Féteê  mobiles. 

PentecAte*,  3o  mai. 


La  Trinité,  6  juin. 
La  Fête-Dieu,  10  juin. 
I*'  Dimanche  de  F  A  vent,  28  no- 
vembre. 


Obli(/uM  apparentede  VEcUpUqu€,en  supputant jd^  après  feu  M.  Delambre, 
i'obliquilé  moyenne  de  ikS^jL']' S*}' en  1800  et  la  diminution  séculaire  de J^S". 


I*'  Janvier  i83o .  ^ . . .  23«»27'32*7 
i^'Arril 33,4 


JuiRet 


32,7 


!•' Octobre. 23*'27'33'6 

3i  Décembre  i83o.«  33,2 


4eil  pont  raîoniti  complu  <Ie  J'éqoinoxe 
rieri83o;  la  Toici  corrigée  des  petits  clian- 


L 


L'ascenâion  droite   moyenne   dn  Soleil 
apparent,  est  de  i8A4<'' 30^,73  le  i«r  Janvier 

.j^enieus  de  nnution ,  telle  ^*il  faut  l'employer  à  difiëveniet  épotptù  de  i'atinëe 
poor  calcaler  le  tems  moyen  compte  de  minuit. 

I"  Janvier  i83o. . .   i8.*4o'3e^3      !•'  Octobre i8*4o'3o'4; 

I*'  Avril  ...••....  3o,q5     3i  Décembre  i83o.. 

!•' Juillet 36,55 


'3o'42 
SoySo 


,  ^^^^^S  «B^^^^a 


(6  ) 


M 


SIGNES   ET   ABRÉVIATIONS 

DOBT  ON  SE  SSaT 

DANS  LA  CONNAISSANCE  DES  TEMS. 


Phastê  de  la  Lune. 

N.  L. . .  NottYelle  Lmie. 
F*  Q«  •  •  Premev  quatrtidr. 
¥•  L. . .  Pleine  Lune. 
D.Q.  •  •  Dernier  quartier* 


AbréifiAtiona. 


▲•••..  Aoftrale. 
B...V*  Boréale, 
g  rSîgne. 
(Seconde. 


D Degré. 

M.  .•••Minute. 
!!••..,  Heure. 


Signes  du  Zodiaque. 


Dag. 

0  T  Aries,  le  Bélier o 

1  \f  Taurus,  le  Taureau.. ...  3o 
jk  M  Gemini,  les  fiémeaux .  # .  £o 

3  9  Cancer,  FÊcveriâM 90 

4Q^Z«eo,  Leliion t^o 

5nj2^Î9]^,  la  Yierge* ^.  x6o 


Deg. 
G^Libra,  la  Balance 180 

yiIl^jScorpntf,  le  Scorpion...  •  aïo 
S^SagiUarius,  le  Sagittaires  a4o 

9X>  Gojpncomi^yleCaprioome.  970 
i0SSsAquanu$y  le  Verseau. . .  •  3oo 
1 1 X  PiscesTj  les  Poiaaons 33o 


O  Soleil. 


^  Mercure. 
$  Vénus, 
é  Terre* 
(f*  Mars. 
Ç  Cérès. 
%  Pallas. 


Planètes. 

$  Jonoii. 
5  Vesta. 
TÇt  Jupiter. 
1>  Saturne. 
1^  Uranus. 


Nœuds. 

Q  Nceud  ascendant. 
t3  Nœud  descendant. 


^  Lunei  satellite  de  la  Terre. 
Aspects. 

Cf  Gnijonetion^  situation  de  deux  astres  qui  ont  la  même  longitude, 
d  Qnadr«t|wç,  silaatjoa  de  deux  astres  dont  les  longitudes  difièren 

de.  go*. 
Opposition  I  ntuàtion  de  deux  astres  dont  les  longitudes  diffbren 

de  i8o*. 


(  7  )  ÈLvaèe  i83o'. 

Éci^IPSES  PÈ.  1^50. 

£i#  ^3/difrier,  ÊcUpw  dé  Soleil  ir^ypsible  à  Paria* 

Conjonction  à  ^^S^tS'  du  matin,  en  ii*^4V'^'  ^^  longitude,  c|t  en 
i^aS'ao''  de  latitude  boréale;  'mouTement  horaire  relatif  en  l<tngv- 
tnde ,  34'33'  ;  en  latitude ,  3'  i8\ 

Le  9  mars^  ÈcUpee  totale  de  Luae.  inrisible  à  JParU. 

Opposition  à  i^4o'5*  du  soIr^enS^iSPSi'S*  de  longitude,  et  âi.4'a6' 
.  de  latitude  auytrale. 

Commencement  dé  l'édipse  ii 1 1^44'  ï  ^^  matin. 

fin  de  PimmerskHt  à •*...••.  0.49?  du  soir» 

milieu  à  . . .  • ....••  .••  «  •  i  .41; 

commenoement  de  fémersion  à* s.Sa  \ 

fin  de  l'écUpas  à*. .... .  .*. 3.3?  f. 

Le  24  mare^  Éclipse  de  Soleil  inpieîbh  à  Pi^ris. 

Cimjo^ction  i  a'53'39*  du  soir^  eii  o^3''!l8'36'  de  longitude,  et  en  in^'36' 
de  latitude  australe;  mpUTemctot  horaire  relatif  en  longitude,  35! 39*^^ 
en  latitude.  3^23'. 

Le  t8  août^  Èclifméde  SolèU  Mi^iaUfle  a  Parii.- 

Conjonction  à  o^t^^hS*  du  Soir,  en  /^'^z^^SS^ii'  de  longitude,  et  en 
1^23^2^'  de  latitude  australe;  mott?ement  lonaire  reUtif  en  lougi-^ 
tude,  29' 26*;  en  latitude,  a'49*. 

2^  2  septembre.  Eclipse  totale  de  Lune  visible  â  Pariai* 

Oppèsition  k  i^'^JiS'Sx''  du  soiP|  en  ii*^^«53'^*'  de  longitude^  et  en 
%'  12'  de  latitude  boniale. 

CommenDement  de  Tédipsa  À S^'SS'Iduseiir. 

findc  rûnttiBrsionà. 9.58^ 

milieu  à.. .... .  ..^ t«««  ••   10.47 1 

commencement  de  l'émersioti  à  ....  1 1 .  36 

fin  de  l'éclipsé  à - •     o.35|dum.le3  sept 

£e  1 7  septèmBre ,  Éclipse'  de  'Soleil  inknsihlè  à  Paris. 

Conjonction  à  2^  37^1 7"  du  matin,  ea  5Ka3®39^5i'^  de  lonptnde>  et 
en  i^i3'i3*  de  latitude  boréal^  mouvement  bominei  relaie ealou- 
gitude,  27' 57'-,  ea  latitude»  2^43'. 


(8) 


â 

JiEVER 

OODC 

UEÏER 

CODC. 

LOHGITDIIE. 

1 

H 
\3 

1 

da 

da 

4«h 

•kU 

da 

S 

i 

1 

mia. 

luns.. 

LCKB. 

BDI.XIL. 

7 

a.  M. 

a.   u. 

H.    ». 

B.  M. 

S.    D.    M.   S. 

~~^ 

Vrâd^ 

7.53 

4.    8 

1>.?36 

II. S»  57 

9.10.  58.  53 

2 

3 

Sam. 

7..5i 

4.     8 
4-    9 

11. g- 55 

9.11.  40.    It 

9.1a.  4i.  1^ 

8 

Dm. 

0.Ï36 

i.ï  S 

9 

i 

Lundi. 

7.,5l 

.4.  S 

i.^  0 

3.Î33 

9.15.  43.  35 

10 

Maidi. 

J-,5o 

4.  10 

1.    5q 

5.-  33 

9.14.  45.  56 

11 

~6 

Mercr. 

7..S0 

4..1. 

3.      33 

4.   4. 

9.i5.  44.  45 

13 

l 

Jeudi. 

7-49 

4,  .3 

5.      13 

5.    45 

9.16.  45.  5< 

i3 

Veudr. 

7.48 

4.    13 

4.      7 

6.    39 

9.18.  48.  Il 

14 

9 

Sam. 

7-  47 

4.  .3 

1      ^ 

1=", 

i5 

10 

Dm._ 

Lundi. 

7,46 

4.  14 

9- '9-  49-  18 

.6 

7.  45 

4.  i5 

7.    11 

8.    42 

0.30.  5o.  37 
9.2..  5i.  à 

'7 

Ï3 

Mardi. 

7-45 

4.  16 

8.    14 

9.    .3 

18 

i3 

Mercr. 

7-  44 

4.  17 

9.    i5 

9.    40 

9.33.  53.  42 

■9 

i4 

Jeudi. 

7.45 

4.  18 

10.      l( 

.?.      5 

9.35.  53.  4g 
9.34.  54.  58 

20 

■  5 

Vendr. 

7.43 

4.  19 

"■    "7 

10.    29 

31 

.6 

Sam. 

7.41 

4.    30 

10.    5^ 

9.^5.  56.    3 

.33 

^7 

Dm. 

4.    31 

0.J17 
•i.g.17 

II.     30 

9.36.  57.    fi 

33 

.8 

Lundi. 

7.  5l 

4'  33 

11.   48 

9.37.  58.  M 

34 

>9 

Manii. 

4.35 

3.-    17 

im 

9.28.59.  iç 

35 

ao 

Mercr. 

7.  56 

4.35 

5.    1, 

10.    0.       0.    3â 

36 

31 

leuat. 

7.  55 

4. 36 

4.  17 

5.  i5 

1. 40 

10.     I.       I.    3S 

^7 

32 

Vendr. 

7.33 

4. 37 

3.    3, 

10.  2.     a.  53 

38 

33 

Samed; 

7.53 

4-4 

6.      8 

3.    3o 

10.  3.     3.  35 

^9 

^ 

Du. 

7.5, 

4-30 

6.    57 

4.    36 

10.  4-    4-  58 

3o 

3? 

Lundi. 

7.30 

4.  5i 

y.  57 

5.    5o 

10.  5.    5.  5g 

I 

IT 

i^3. 

7.    3» 

4.   53 

8.    i5 

8.    li 

10.  6.    t>.  3< 

a 

II 

Mercr. 

7.    37 

4.  34 

8.    5o 

10.  8.    8.  5j 

5 

Jeudi. 

7.36 

4.  35 

9-    '9 

9.    36 

i 

?o 

Vendr. 

7.34 

4.57 

9     5o 

10.   5i 

10.  9.    9.  5/ 

Sàmed. 

7.   33 

4.  38 

10.      32 

10.10.  10.    2( 

10.11.  11.  3! 

6 

5i 

Dm. 

7.    31 

4.40 

10.    551  a.|t  6 

7 

8.  I«    9,  k    ■«  49*  dB  nudn. 
.h   9,  t    S*  ^'  da  mitlo. 
D.  Q.  b  17)  k    4*  ■>'  ^  nudn. 


(9  ) 

-làmr 

83.; 

5 

DI . 

de 
l'iquiiiou 
AU  SOLEIL. 

da 
SOLEIL, 

AMinie.  . 

TEMS  MOYEN 
MIDIVBAI. 

A    tf.    J. 

Bif. 

D.   U.   S.- 

Dif. 

B.  M.  s. 

Dif. 

I 
a 
3 

1 

5.i5.4o,a 
5.  Q.iS.Î 
5.  4.5o,7 
5.  0.26,6 
4.56.  2,g 

4'24"9 
4.24,6 
4.24,1 
4.25,7 
4.25,2 
4.22,8 
4.22,5 
4.21,7 
4.21,3 
4.20,6 
4.20,1. 
4.19,4 
4.18,9 
4. .8,1 
4.. 7,6 
4.. 6,8 
4.16,1 
4.15,5 

4- .4,7 
4.14,0 
4.13,2 
4.12,4 
4.11,7 
4.10.8 
4.10,0 

4-  9.2 
4.  8,4 
4.  7,6 
4.  6,7 
4-  5,9 

23.   1.54 
22.56.47 

'22.5l.l2 
22.45.10 
22. 38.41 

6.  2 
6.29 
6.55 

7.23; 

8.41 

9.58 
10.22 
10.47 
11.12 
11.55 
12.  0 

12.25 

12.45   . 

i3.  9 
i5.3i 
i3.53 

Ta 
,4.57 
15.17 

•A:% 
16.16 
16.34 

a.  3.  5o,2 
».  4.  18,5 
•>■  4-  46>4 
0.  5.  i3,9 
0.  5.  4i',o 

28"5 

25:1 

»7.i 
26,6 
26,. 
25,7 

25,1 

24,7 

2^4 
22,8 
22,5 
21,5 

21,0 
20,2 

il? 

\ii 
,5,-8 
.5,1 
14,2 

•.li 
11,8 

lliO 
10,1 

9,5 

6 

l 
9 

lO 

4.5i.5o,7 
4.47.16,9 
4.43.54,6 
4.58.3a,9 
4.34., 1,6 

22.51.46 
22.24.23 
22.16.34 
22.    8.19 
21.59.38 

0.  6.     7,6 
0.  6.  53,7 
0.  6.  59,4 
0.  7.  24,5 
0.  7.  49,2 

4.M.5i,o 
4.aS.5o,q 
4.21.11,5 
4.16.52,6 
4.12.54,5 

2i.5o.5i 
21.40.59 
21. 5i.   1 
21.20.59 
21.  9.52 

a.  8.   i3,2 
0.  8.  56,6 
0.  8.  59,4 
0.  9.   21,7 
D.    9.    45,2 

i6 
ao 

4.  8..6,9 
4.  4.  0,1 
5.59.44,0 
5.55-.28,5 
3.5i.i3,8 

20.58.40 
20.47.  5 
20.55.  5 
20.22.42 
20.  9.57 
19.56.48 
19.43.17 
19.29.24 
19.10.10 
19.  0.54 

0.10.      4,2 
D.IO.    24,4 

0.10.  43,9 

0.11.       2,8 

o.ii.  20,9 

ai 
a5 

5.46.5q,« 
5.42.46,6 
5.58.34,2 
3.34.22^5 
5.5o.ii,7 

0.11.  38,5 
0.11.  54,9 
0.12.  10,7 

0.13.   25,8 
0.12.  40,0 

■Ï6 
5. 

3.26.   1,7 
5.2i.52i5 

18.45.57 
i8.5o.jo 
18.14.43 
17.58.47 
,7.42.51 
17.25.57 

0.12.  55,4 
o.i5.    6,0 
0.i3.  17,8 
o.iS.  28,8 
o.i5.  58,9 
o.i5.  48,2 

Dcni-diiinttrc  du  Soleil , . 


Janvier  i83o« 


(  lo) 


II 


i6 


LONGITUDE 


DB    tA    LUNE. 


▲  MIDI. 


.y.    jD,   4f.    S.   S.    D.    M.    s.  D.   M.    S.       f).    M,    S.         H,   M 


G.  2.37.54 
0..l6.4rf*  ^ 
l.    0^4^*49 

i.i4-4S«  9 

1. 28.4^. 2% 


!i^I!2.36,    ^ 
2.26*l'J.2g 

3.  9«46*i6 

3.j2:2.5q,44 
4*  5*5d«  4 


.18.34.40 
0.56.28 
5.i3.  3.4i 
5.3^.59.55 
6.  0.49.2'; 


6.18.37.36 

7.  6.29. II 
7.12.30.  8 

7..24.45»3I 

8.  7.10.12 

8.2o.i4«52   8 

9.  3.55.64  9 
g.j[7.i5.43  9 

10.   1.17.4510 
io.i5.3ô*i8io 


▲  MINUIT. 


LATITUDE 


DX    LA    LUNX. 


A    MIDI. 


?.4o.37 
.4^  •  10 

7.47*52 

21.47.25 

5.41.46 


19.28. II 

5.  3.58 
16.25.  3 
29.3o« 
12.17.53 


24 •4? '^4 
7.  1.45 

19.  2.56 

0.55^.  i5 

12.45.19 


24.52.50 
6.28. II 

16.55.40 
0.59.43 

i5.44*io 


^y    ii«i4«34.  4^^'*^^*49«^ 


2  o 


a8    it*2i 

29     o.|5.27.^i[  o.:to 


3o 

3î 


3.4 


0.27 
t.  II 


26*51.26 
io.2;2.  4 

24«i4-^' 
8.24.5: 

22.48.12 


1 1;»  o ..  ^^4®  '  ^  ^  7  •  '.® '.^9   ï/4^-58       I 


^5 


&.  o 


I.  4*4^*^S  ^.10 


55. 3i  A 

6.47 

IO.I2 

1*55 
58.55 


59.1:2 

2i     2 

47,54 

{8.a5 

$6;    5 


A  KunriT. 


■45" 
44.37 

4i «4^  ^ 
22.21  fi 

34.56 


25.47 
1648 

iéSô 

5â.47 

59*34 


7.37 
59.45 

34. 40 

5ri*57 

55.17 


I .5i .52 
2.59.45 

3.37.44 

4«^3.24 

4>5i. r5 

5.  2.47 
4»57.  o 
4.54.56 
5.58.40 
5. .10. 57 


av 


2.14. 5l 

I. 15.27 

O.  9.38 
0.55. 58 

I .54.57 


2.5i . 10 

5.40.27 
4*30.45 

.40.45 

.  5.26 


1-18.45. 42  4-  4*56  .  4.20.27^    e 


5.  5.47 

4*49*2^ 
15.43 

25.4^ 
2.31 .5i 


39.198  o.io.  4  A  2.^29 
o.49^i5A  1.37.51  3..33 
3.  :4.i5       3.58.5i       4!.i5 


5.3Q.56       5^  8 


21,55 

32.48 
35.44 

cr- 
0.40 


1.55 


(  II  ) 


Janvier  t83o. 


ASCENSION  DROITE 


DE  I^  LUNE. 


▲  uwu 


A  MINUIT. 


DÉCLINAiSvON 
l>E  LA  I^UNB. 


A  MXD>. 


M.      S.         D.  Mi    S.  'D,  M.   S. 


3.  47-     P 
6k   t5.     5 

g*  46.  ai 
Si.  56 
54.  48 


9.  29;  55 

:211.  58i  :a5 

36.  57.  46 

5b .  5i .'     i 

64.»  4^*  4^ 


4«4  47 

6.  4i5 

.1$.  4* 


0.ÏÏ.55  B 
4-57.26 
8. 46; 57 
2.26.  5 
5.21 .3g 


A  MiiJmT. 


6.  56 

ai .  5i 

7.   23 

35.  i9 
49-  5i 


55 


7.2ii48 
8.à2.3r 

8.18.48 
7.14.58 
5.18.45 


a. 40.26 
9. St.  4 
6.   1.8 
2.19.^48 
I. 24.41  A 


35: 


33i? 

!545; 

559: 


46.  58 
44.  36 

5.  69 
58.  4o 

£•  56 


5.  5.ir 
8 . 54 . 3g 
1.45.37 

i4*i9-4i 
6. 5^.35 


3p.:  ^4 
Se.    ,1 

^7-.-  57 

u.    § 

5*.;    I 
5#.   Si 


feSt.     6 

53.  26 

20.  i5 

j.  28 

52 

17 


J: 


7. 59. 11 

8.i5.  3 

7.48.  8 
0.  6.12 
3.23.  2 


9. ,48. 4» 
5,35^.48 

r.  7.35  A 

5,i4.25B 
7'4ï-59 
ir.29.25. 


3.25.44  B 
6;45.  6 

0.41. il 
t4i  0.  5 
16.^9. 34 

0.35" 


I.  8.57 

7-48.  4 

4'ïi.45 
o;27.35B 

.3.15.55  A 


6.5i. 
10.12.^6 
Ï3.11.34 
i5.5$.48 

17.24.47 


18. 19, 3' 
i8.i4.4< 

17.  5.i3' 
M.  5 1.4'; 
11.4^25 


7.46.45 

5.24.  o  A 
I.  Q.i5  B 
5.-55.50 
9.40.  8 
i5.-8.i5 


a . 


JanTier  i83o. 


(la) 


PÂRAi:i.HOR.C 


▲  MIDI.       A  MUT.      A  MIDI. 


df%     s»  M»      s*    itfL     s» 


12 


58.  5i 


II 


8  59. 

oâS. 

4858. 


5J 


^o 


957- 

ii5o. 

37  56. 
355. 


5o55. 

054. 
5554. 
1954. 


DEtfl- 
DIAMàx. 

horizont. 

de 
U  Lme. 


54.     II  54*     II  ï4 


i354* 
:i654. 
4955. 


21 


5i59. 
5859. 


3i 


49,^58 


8 


$ 


V 


W 


LONGIT.    j   LATIT. 
héliocentriq .  ]  héli^centr. 


A«c.dr.| 
entems. 


«•    Af. 


9.a5.  5 

10.  4*44 
io.i5.  I 
lo.^.  4 

11.  8.  4 
ii.ai.ii 

0.  5.34 
0.31.17 

1.  8.ao 
I .36.39 


6.   33  A 


6.  53 

7.  o 
6.  54 
6.  3o 
5.  45 
4.  35 
3.  58 

0.  59  A 

1.  i5  B 


19.  6 
19.38 

«9- 491 

30.1I 
30.3l 
30»5l 

aiéii 

3i;38| 

31.43 

31.54 


riNv». 


3.    I  .    I 

3.10.41 
3.i30.ai 

3.  o.  5 

3.  9.46 


o.    5o  A  33.     I 

0.  l5A33.3I 

o.   19  B 33.41 
o,  53     33.57] 

1.  35       33.11 


MAB6. 


6.36.35 

6.39.17 

7-  ^-  9 


l5.34 

i5;4o 

15.57 

16.  ID 

i6,5o 


JVPITU* 


8.37.36 

8.38. i5 

8 .  38 • 54 

.8.39.54 


o.   i5  B  17.54 
18.  ( 

i8,i4 
18.33 


SAimuis. 


4.1,5.33 
4.i3.53 

4* i4- 1^ 


o.  54  B 
o,  55 
o.  56 


9.30 

9-Ï7 
9- 14 


UBANIT8. 


10.  6.  8 
lo.  6.18 


o.  37  A 
o.  57 


30. 3o 
30.33 


(  lî  ) 


JftnTÎer  i83o. 


LEVEE.  I  œUCH. 


LOKGIT.      LATIT. 

géocenlri^e.  I  gëocentriq. 


DÉCLIN. 


M.     S.     D.    M.l    D.    M.     |Z>.  /Jf.         H.    M 


PASSAOB 

an  M^rid. 


XBfto.uai.    Plus  grande  élong..  le 


8. 


g.i5.  5 
g.so.  o 

9.24.59 

9-^9-59 
io«  4*^9 
10.  9*5o 

io.i4<4^ 

10.25.17 
io.26a3o 


24.  38A 

24.  S 

25.  i5 

22*  12 

20.  54 

IQ.  25 


V^NVS. 


lo.  B  i5 
9.  &54 
9.  ?  55 

9*      ^4 
8.      5i 


^  16110.27.45 
"il.  5.25 
II.  8.41 
II. 15.28 
II. 17. 59 


M  ▲  B  8. 


.4-  2 

3.  ^  53 

5.      47 
5.      45 


^  12   y.aS.iQ 

7.27.16 

8.  i.i5 

8.  5.14 

16!  8.  9.i5 


ao.  36 

ao.  a6 

ao.  17 

ao.  8 

M9-  ^9 


1P 


JUPITER. 


22 

56 


8.29.39 

9.  Ï.27 

9.  5.i4 
9.  4.58 


25.     9 

22.  4^ 
22.  i5 
21.  49 


s  ▲  T  tr  B  N  E. 


7.  «»    7 
6.  ?'  ao 

5.      55 


•    S. 


4-i7*i3 
4*16.54 

4.15.49 


14.   5i 
i5.  451 
12.  59I 


UBANU8.      OT^  le  26. 


X 


9.  |B  16 

8.  I-  i5 


? 


5.  ? 


10.  4*^8 
10.  5.49 


o.  36 
o.  36 


X 


»9 
«9 


1.  44 

o.  431 


Ja^nvicr.iSSo.' 


(-i<.) 


8 


TEMS 

qae  le  demi- 
diamtow 

DU  flOliBII* 

met  h  passer 

par  le  Méridien* 


DEMI- 

du 

SOLETIm 


i. 10^8 

1 .10^4 

I  .  io,o 
i.  9,5 
i.  8,9 


i5. 17,8 
16.17,7 

i6«i7,4 
16^16,9 
16. 16,5 


MOOTÉM. 

hofaire 


lsgariÏh. 

■ 

d«  la  distance 


DIT  SOLEIL.         BtT   SOLEIL.       DE  LA   LUKB. 


•  I     liJJ      .J 
2,     32,9 

2.  32,9 

2.  32,8 

2 .  32,6 

2.  32,4 


/amoy.  T,o^  >    j^-    .P-     if 


9,992644 
9,992678 
9,992814 
9,995042 
9,993334 


5.g3.  o 
5.1p. 41 
5.5^2.^:^ 
5*a2.  ? 

5.!ïi»44 


ÉCLIPSES  DES   SATELLITES   DE   JUPITER. 


TEMS   MOYEN. 


I"  SATELLITE. 


J. 


^9 
21 

23 

24 

26 
28 

3o 
3i 


H,     M.     S' 


IMMERSIONS. 

12.     3.39 
6.32.     5 

I •  O . 26 

19.98.51 

i3t57.;4 
8.25.38 

2.54-  o 

21 .22.23 


^A- 


II*  SATELLITE. 


H.     M.   S. 


IMMERSIONS. 

22.16.43 
II .34.25 

0.52.55 
i4«io.29 


m-  SATELUTE. 


27 
37 


h: 


2.19.  7.«f. 

5.i3.4o*  E. 

6*17. 21.    L 

9.i2.5o.  É. 


IV  SATELLITE. 


Janvier.  iS3o« 


06) 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


/OURS. 


BT02LB8 
orientales* 


Ald^ran. 


PoIIbx* 


▲  MIDI.    *         ▲  4  8BUBX8.        A  6 


D.     M.    s:       D,    M    S.       Z).     M.    S.       B,     M.    S. 


64.  48,  5o 

5o.  4^*    ^ 
36*  35.  55 


65.  a.  46 
48.  55.  i5 
34.  5o.  3i 


tU^vlo*. 


Ëpidelâllft. 


66.  48.  56 
53.  14.  a3 
39.  56.  a3 


65.    6.  2Q 
5i.  33.  3o 


61.  16.  43 

47.     0.  2f 

35.    5.  12 


▲  9HBirRB8. 


59.  5o.  41 1 
45.  a3.  44] 
5t.  19. 


63.  24*  13 
49*  52.  55 


Anuràt. 


74-  58.    ( 

61.  20.  44 

47»  56,  I 
34.  .4^..  18 
21.  54.    5 

75.  26.  a5 
oa.  5o.  I 
5o.  39.  57 


84.  17.  19 
7a.  a8.  34 

6o.  43* 


73.  i5.  i5 
DQ.  3q.  25 

46.'  lO.  26 

35.    8.44 


75.  5o.  58 
61.  16.  58 
48.  58.  32 


I.  52.  59 

44*  ^7'  ^ 


61  •  4^. 
48.  12.  5i 


69.  5o.  I. 

56.    17.  22| 

43.  57*  5| 
29.  54. 


SoleU. 


26 


«  da  Bélier. 


Aldébann. 


PoUqx. 


Il 8.  55.  52 

108.  5.  8 
97.  18.  i5 
86.  28.  18 
75.  5o.  18 
64.  19.  21 
52.  5i.    8 

41.     2.  52 


65.  59. 
5i.  3i.  48 

57.    9.  56 


55.  55-  56 
39.  5q.  4^ 

20.  5â.  44 


82.  48. 10 

71.    o.  58 
09.  21.    o 


47.  27.  22 


81.  19.  II 
69.  52.  48 
57.  55.  56 


117.  52*  5i 
loow  44*  ^^ 
95.  57.  14 
85.  6.  56 
74.  7.  14 
62.  54.  ai 
5i.  i5.  45 


64»  10.  57 
4q.  45.  55 
55.  rt2.  4^ 


52.    8.  17 
57.  53.  29 


69.49.    7|  68.    6.  4if  66.  24.  57 
56.  17.  58 


ii6.  II.  16 

io5.  25.  25 

94.  36.  j2 

85 f  44*  4^ 

72.  45.  58 
61.  29.  5 
49.  55.  58 


62.  t22.  12 

47.  55.  24 
55.  36.    6 


5o.  20.  49 
56.    7.  a9 


^7, 
45.  56.  a5 


79.  5o.  ai 
68.    5.    61 
56.  a6.  56 


ii4«  5o.    5| 
io4«   3*  34 
93.  i5.   6| 
oa.  aa.  46 1 
71.  20.  a7 
60.     3.  2< 
48.  27.  5411 


60.  35.  46| 
46.    7.  a5 
5i.  49*  4^1 


48.  53.  3o| 
54.  ai.  4< 


64.  4a.  481 


^ 


(17) 


Jitttièr  iBib: 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUIÏE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


rovM. 


^6 


orisiitales. 


Aid^bunA* 


▲  laHEimxs.  I  ▲  i5bxdbk8.  ^aiShjeobbs.    ▲atHxusxs. 


1>.    M.   *$•; 


PoUox. 


Régalai. 


Epi  do  la  0%. 


Amaxès* 


Soleil. 


«daBdier. 


Aldâ^i 


PoUaz. 


^7744:41 

45.58.    4 

39.  54.  47 


8 


68.  7-  58 
54*  56.  40 
4i*  19*  8 
a8.  17.  4? 


p.    M,  s^ 

55.  58-  45 
'4i**5:i.  :26 


321 


46.  5:^.  58  44.  55.    o 


6é.  ^5.  55  64.45-59 
52.  56.  10  5i.  i5.  55 


44- 


90.  i5.  54 
78.  21.  4^ 

66.  57.  5i 
55.    o.    I 


iâ4«  20.  20 
ii5.  28.  59 

I02. 4i*  44 

91.  55.  56 
8i.  o.  57 
69.  56.  44 
58.  57.  58 
46.  59.  5o 


5q.  4<>'  52 
20.  41.  24 


67.  5i.  45 
5o.    5.  57 


88.  45.  45 
76.  55.  12 
65.  10.    2 


122.  58.  55 
112.    7.  57 


ICI.  20.  54  îoo. 


90.  52.  41 
79.  58.  I 
68.  52.  4 


58.  45.  19 

44*  19*  ^^ 

5o.    5.  48 


61.  8.  II 
46.  46.  25 
52.  56.    5 

65.    I.  i5 


56."  56.  52 
42.  5i.  4^ 


59.  19.  55 
44*  59.  25 
5o.  5o.  41 

61  •  19.  59 


r 


D.     Jtf.    S.      />•     M.    S. 


54.   12.  47 

40.    6.  52 


56.49 
45.  15.44 


58.    2.  II 
2S.    5.  18 


65.  57.  54 
55.  55.  29 


87.  x6.    6 
65.  42.  58 


24*  5i 


121.  56.  52 
iio.  46*  58 


89.  II.  20 
78.  i5.  5o 
67.    8.  55 


57.  1 1 .  28  55.  45.    o 
45.  5o.  47  44*    !•  4^ 


55.    8.  28 
40.44-    8 


57.  5i.  44 
45.  12.  S9 
29.    5.  5o 

59.  59.    I 


52.  26.  55 
58.  21.  2 


68.  5i.  52 
54.  55.  5o 
41.  54.  5 


65.    2.  16 
|.  55.  5o 

25.  29.  52 


64.  25. 

52.    I.  5^ 


85.  46*  ^7 
75.  56.  5 
02.  i5.  2 


120.  i5.  I 

109.  26. 
98.  59. 
87.  49.  52 
76.  55.  10 
65.  44. 
54.  18.  I 
42.  52.  17 


55.  20.    6 
58.  56.  46 


55.  45.  4 
41  •  26.  . . 
27.  20.  5o 

57.  58.  21 


DISTiVIÏÇlB  pu  CEUTKEi  pE  LA  LUME  AU  SOl^EH.  ET  AUX  ÉTOXLEsT 


>irAs. 


i6 


orriHcncalci. 


Soleil. 


«  de  Pégase. 


do  Belîer. 


Aldëbaràn. 


Pollux. 


Régulât. 


Épi  de  la  RK- 


Soleil. 


▲  MIDI.,         4  3  HPURJÉS. 


/>.    ilf.    «y.         i).    4f. 


8t.  ^9*    6 

io8.    3.  5i 
lâi.    o.  36 

-: ! — I  ■>  ■ 


45.   3.  4^ 

57.  44.  a3 

70.  4i« 

o5.  4q*  3 
lo,  S.  ^5 
ia.  58.  :i2 
65.  54.  7 
7Q.  41.  3a 


58.  ao.  5g 
70.  5q.  5i 
83.  33.  34 

40.  5a.  5 
53.  55.  35 
64*  i5.  54 
75.  53.  55 


59.  31.  37 
5i.  10.  18 
63.  3.  10 
75.    3.  i5 


31.  53.  43 
53.55.    3 

46.  30.  38 

59.    9.    3 

3.  31.  4? 


7.  36.  40 

5o.  55.  33 
04.  18.  ^2 
77*  33.  4a 
90.  34.  35 
iqS.  73.  33 


85.  57.    g 

96.  ^o.  37 

169.  41.  i3 


46.  56.  33 

59.  31.     3 

73.  18.  58 


I.  40.  8 
►4-  35.  53 
67.  3o.  58 
80.  i6.  56 


59.  56.  ^7 
73.  53.  58 


i3.  30.     4 

4*    5.  30 
65.  45.  10 


40.  5o.  II 
53.  59.  o 
64.  5i.  57 


35.  31.  S9 

55.  37.  o 
47.  55.  i5 
60.  46.  49 


59.    7.49 

33.  36.   13 

65.  58.  41 

79- lï-    7 
93.  II.  33 


s.       D.   M.     S. 


85.  iÇ.  II 

98.  18.  35 

iix.  i8.  5i 


*  f 


49.  10.  5o 

60.  57.  53 
73.  56.  36 


45.  î6.  54 
56.  13.  40 
69.  7.  ( 
9i.  5i.  36 


6i.  5i.  59 
74-    7-  ïo 


43.  48.  4 
55.  3i.  3 
67.  10.  35 


43.  18745 
54.  7.  46 
66.    I.  i5 


34.  56.  58 
56.  59.  18 
49-  5o.  34 
63.  34.  58 


40.  48750 
54*  i6.  5u 
67.  58.  3j 
80.  49*  ai 
95.  47.  59 


86.  53773 
99-56. 
113.  55.  44|] 


49.  45.  1 1 

63.  54.  53 
75.  55.  54 


44*  55«  13 

57.  49*  4^1 

70.  4^.  i5 
83.  36.    5 


65.    7.  i5 

75.  4o*  37 


45.  16.  411 

56.  58.  4^ 

68.  37.  34 


43.  47.  18 
55.  36.  57 
67.  3o.  5j 


36.  30.  4a 

58.  5i.56 
5i.  5.  55 
64.    S.  39 


43.  5o.  8 
55.  57.  34 
69.  17.  5i 

83.  37.  :35 

95.  ^4.34 


(r»8k> 


hmifi^  <$>Mi 


Février  i83o. 


(  ao  ) 


o 
«1 

«I 

o 
a 

K 

o 


N 


3- 

a 


I 

a 
5 

4 
5 


Liiadi. 

Màrd'. 

Mercr. 

Jeodi. 

Vaid. 


7  , 
81 

9 
o 


I 

a 
3- 

4 

5 


l 

9 


25 


a6 
[•37 
^8 


Sain. 
Dix. 

Lundi. 

Màrd. 

Môrcr. 


Jeudi. 

Vètid. 

Sain. 

Dfif. 

Lundi. 


Mardi. 

Mércr. 

Jeudi. 

Vend. 

Sam. 


Dm. 

Lundi. 

Mard. 

Mercr. 

Jeudi. 


Vend. 
Sain. 
Dm.  . 


USVER  GCWTC. 


du 
AOLKIL. 


S.      M. 


7 
7 
7 
7 
1 


7 
7 
7 
7 
1 


7 
7 

l 

6 


6 
6 
6 
6 


6 
6 
6 
6 


6 
6 


da  ' 

80LKXL. 


LEVER 

ÔêltL 

m 

LUHB. 


A     itf* 


9  4 

8  4 


7 
5 

5 


o 
8 


4. 

4. 


4 
4 
4 
4 
4 


4 
4 

5 

5 

53  5 


5 
5 
5 

5 


38 
36 

54 


5 
5 
5 
5 


5 
5 


41 
45 

44 
46 

iz 


5i 
5a 
5 
5 


57 
59^ 


II 

O 

1 
I 

2 


5 

4 

5 

6 

7 


I 
2 


61 

7 

9 
II 

i5 


14 
16 

18 

no 

ai 


a5 
a5 

27 


8 
ro 
II 


I 
2 

<*< 

3 

4 


5 

6 
6 

7 
7 


8 
8 

9 


•M, 


il 

•5a 

4d 


GOUGH. 

dek 

I.17MS. 


48 

5 

541 
56 
58 


59 

O 


?o 


a    O 
O 

58 
5a 

-43 


•ay 
8 

44 
18 

49 


aa 
56 

33 


a 
3 

4 
5 


5 
6 

7 

7 
8 


8 
8 

9 

9 
10 


10 

II 

o 

I 

a 


3 

4 
5 

7 
8 


9 

IX 


S816 
ga4 
'  a' 

a; 

i5 


LONGITUDE 

da 

aOLEiL. 


s.     D.       M.    S. 


3i 
3^ 


38 
5a 
18 

45 

14 


48 

:;-iO 

■i5 


a3 
38 
56 

14 
3a 


5o 

4 


O.  la. 

b.  i5. 

o.  i4* 

o.  i5. 

ô.  i6« 


o.  17. 
o.  i8« 
o.  19. 
o.  20. 

o.    21. 


O.  22. 

O.  aS. 

O.  24* 

O.  a5. 

o.  26. 


2.l5 

5.  5 
5.55 

4.4^ 
5.28 


6.i3 

6.56 
7.58 
8.1 
8.5 


9*56 

20«l3 

20.48 

21.25 

21.56 


o.  27. 

0.  28. 

o;  29. 

1.  o. 

I.     I. 


22.27 

22.58 

25.27 

25.54 

24*21 


I. 
I. 
I. 
I. 
I. 


2. 

4- 

5. 
6. 


24.45 

25.  9 
25. 5o 
25 .50 

26.  8 


I. 
1. 
i. 


7- 
8. 


26.24 
26.58 
26 .50 


4 


► 
4 


8 

9 
o 

I 

* 

2 


j 

4 
5 

6 


8 

9 
ao 

ai 

aa 


a3 

a4 
a5 
a6 

a^ 


a8 

39 
i 

a 

3 


4 
5 

6 


p.  L.  I«    7,  à    7*  5»'  d.  wir.  I 

D.  Q.  I«  10,  à  «  37  da  «Min.  I 


n.  lo  k  .5,  k   4*  45^  da  mtUn. 


(  >■  ) 


^ 


a. 57. 
3.53. 


-4.7  J, 


a.4i. 

a. 57. 
a.5î. 


2.  13. 


i.5o. 
1.46. 


1.4a. 
1.58. 
1.34. 
i.3i. 


i.aS. 
1 .10, 


6,5 
7,5 
8,9 
11,5 
14,5 
18,5 
aS,a 
a8,6 
54.7 
41,5 
49,' 
57,4 
6,4 
16,0 
36,a 
37, 
48,7 
0,8 
i5,5 
a6,8 
4»,7 
55,; 


4"' 
.3,5 
a,5 
1,6 
0,8 
.  0,0 
59,a 
58,4 
57,6 
56,8 
56,0 
55,5 
54,6 
55,9 
53,a 
5a,4 
,5i,7 
5i,o 
5o,4 
49,8 
49," 
48,4 

47,9 
47,5 
46,7 
46,1 
5.45,5 


9-4 
51.55 
34.  a4 
16.59 
,58.5^ 


40.18 
ai  .45 
a. 55 

43.47 
'4-^7 


43r 

45.  4 
.35.  a 

4.47 
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57.  So.  i5 
70.    4-  ^^ 


39.  56.  55 
5i.  40.  55 
65.  35.  5o 


58.  52.  8 
5o.  21.  8 
62.  9.  4i 
74-    1.55 


52.  44*  ^7 

44-  ^2.  27 

57.  20.  55 
70.  i5.    4 


58.  5o.  48 
5i.  55.  59 
65.54.    8 


49.  ^o.    2 

62.  5o.  47 

76.    I-  5o 


A  9  ^EITBBS. 


■*Mi*i 


/).  M'  ^, 


108.    9. 
i2of  5< 


:1 


29.  açTaS 
41.  47.':  8 
54.  25.  36 

^7-    f     7 


46.  ao.  5o 
59.  5.  9 
71.  5jr.  47 

I 

4i.  24*  29 
55.  ©.  57 

64.  5i..a7 


40.  o.  541 
5i.  4p-  5q 
65.  5è.  2Îr 
75.  5î.  :j4 


»  • 


54.  i4.<35 
46.  24-  5o 
58.  56.  .3 
71.  5x.  24 


40.  9.  14 
53.  38.  47 
67.45*53 


5i.  2.  22 
64.  5o.  45 
77.  38.  5x 


(  3i  ) 


Férrier  i83o. 


■    DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES.     Il 

ftom. 

Atanaa 

ocàdentalea. 

▲  12  UBI/RJSd. 

A  l5  HSVRES. 

A  18  Hsimxs. 

A  ai  Himiufis. 

Z).    il/.    «T. 

D..  M.    S. 

D,   M.    S. 

JX    M.    S. 

jT 

Soleil. 

122^   12.      I 

III.   17.   l3 

112.  5l.  22 

ii4-  a5.  i8 

h 

«  d«  Bâier. 

5o«  56.  4ï 
45.  21.  36 
56,    0.  37 
68.  58-  34 

32.  27.  54 

44*  ^'  i^ 

57.  35.  35 

». 

33.  59.  48 
46.  3o.  55 
59.  10.  5o 

55.  52.  35 

48.    5.  4^ 
60.  45.  22 

II 

AldélMran. 

55.    2.  22 

47.  57.    1 
60.  39.  52 
75.  11.    3 

36.  39.  5o 

49.  33.    I 

6a.  i4-  34 

74.44.    8 

58.  17.    7 
5i.    8.  5o 
63.  48,  45 
76.  17.    2 

59.  54-  14 
52.  44'  ^^ 

65.  22.  55 

77.  49.  46 

1  *^ 
1  *' 

Pollnx. 

4^*  ^2-  ^8 
54.  56.  57 
66.  ig.    1 

/f/f.  30.  3i 
56.    4.53 
67.  46.  Si 

45.  48.  55 
57.  52.  47 
69.  i5.  57 

47.  16.  40 
59.    0.  58 
70.  41  •  20 

1  " 
1 1^ 

t'4 

Réguluf. 

4ï.  29.  37 

'  55.  18.  10 

65.    7.  i5 
:  77.     I.    3 

42.  58.  17 

54-  4^'  4^ 

66.  36.    5 

• 

44-  36.  55 

56.  i5.  14 

68.    5.    5 

• 

45.  55.  5i 

57.  45.  48 

.  69.  54.    6 

1  î^ 
1  *^ 

ÉpidelalXK. 

25.  5i.  5i 

35.  44.  46 
47-  57.  3i 
60.  3i.  35 
75.  3o.    9 

•                       • 

25.  19.  36 
37.  i5.  18 
49.  5o.  32 
62.    7.  3o 
75.    9.  20 

26.  47'  59 

38.  46.    7 
5i.    3.  54 
65.  43:  49 
76.  48.  56 

28.  16.  41 
40.  17.  i5 
52.  57.  57 
65.  20.  52 
78.  28.  59 

1  '^ 

1  21 

Aoiarès. 

41.  48*  21 
55.  22.  27 
69.  28.    2 

45.  28.    6 
57.    6.  36 

45.    8.  27 
58.  5i.  i5 

46.  49.  24 
60.  56.  17 

Soleil. 

39.    0.  57 

52.  44'  27 
66.  10.  26 
79.  i5.  52 

40.  44*  4^ 
54.  26.  i5 
67.  49»  4^ 

80.  52.  33 

• 

42.   28.    12 

.56.    7.  45 
69.  28.  46 
82.  28.  55 

44-  1 1  •  5o 

57.  48.  57 
71.    7.  27 
84-    ^\'54 

Mars  i83o. 

(3«) 

4P 

g 

LEYEB 

GOUG 

■ 
LEVER 

GODC 

LONGITUDE 

1 

s 

01 
H 

S 

dft 

da 

dek 

dch 

ds 

Sv 

s 

ç- 

K 

• 

aovai^ 

floun.. 

ixsttt. 

Lvm. 

floim,. 

i 

e 

M»    Bf. 

AI>        .Afa 

M.     M, 

H. 

M. 

4f.       I>.       ilf.       4f. 

I 

Lundi. 

6.  53 

5.  38 

10.  3  14 

0. 

316 

ii«io.:i6.5q 

7 

â 

Mardi. 

6.  5i 

5.  5o 

11.  g    0 

I. 

5*33 

\\.\\.2n.  7 

8 

3 

Mercr. 

6.  39 

5.  33 

II.  '  5o 

3. 

33 

II.I2. 37.1:2 

9 

4 

Jeudi. 

6.  37 

5.  34 

0. 5p46 

1.146 

3. 

l5 

ii.i3.:i7.i5 

10 

5 

Vendr. 

6.  35 

5.  56 

5. 

59 

ii.i4*37*i6 

II 

6 

Samed. 

6.  34 

f-!7 

2..  4? 

4. 

38 

11.15.37.14 

13 

7 

DlM. 

6.  33 

5.  59 

5.    49 

5. 

i3 

ii.i6.37,ii 

i5 

8 

Lundi. 

6.   30 

5.  41 

4.    5i 

5. 

43 

11.17.37.  5 
II. 18. 36.58 

14 

9 

Mardi. 

6.  18 

5.  45 

5.    53 

6. 

10 

i5 

lO 

II 

Mercr. 

6.  i6 

5.  45 

6.    55 

6. 

35 

II. ig. 36. 48 

16 

Jeudi. 

(0.  i5 

5.  46 

7.    54 

6. 

55 

II •30.36.37 

ï7 

13 

Vendr. 

6.  i3 

5.  48 

8.    55 

7- 

31 

11.31.36.33 

18 

i3 

Samed. 

6.  Il 

5.  5o 

9.    56 

7- 

5i 

11.33.36.  8 

»9 

i4 

DlM. 

6.    9 

5.  53 

10.  .56 

8. 

31 

II. 33. 35. 5i 

30 

i5 
i6 

Lundi. 

6.    7 

5.  54 

11.    55 

8. 

53 

11.34.35.33 

31 

Mard. 
Mercr. 

6.    6 
6.    4 

5.  55 

^v 

3o 
i3 

11.35.35.13 

ii«36.34-5o 

*%*\ 

»7 

5.  57 

0.  |:53 

9- 

22 
33 

i8 

Jeudi. 

6t    3 

5.  59 

I.  p-47 

II. 

4 

11.37.34-^26 

a4 

«9 

Vendr. 

6.    0 

6.     i 

3.     38 

0. 

?   I 

11.38.34.  I 

35 

30 
31 

Samed. 

5.  58 

6.    5 

3.     34 

I. 

?--5 

11.39.35.33 

36 

DlM. 

5!.  57 

6.    4 

4.      5 

2. 

16 

0.  0.33.  4 

^ 

33 

Lundi< 

5.  55 

6.    6 

4.    45 

3. 

33 

0.     I.33.54 

38 

35 

Mardi. 

5.  53 

6.    5 

5.     18 

4- 

5o 

0.    3.33.     I 

29 

34 

Mercr. 

5.  5i 

6.  10 

5.    53 

6. 

II 

0.    3.31.36 

3o 

35 
36 

Jeudi. 
Vendr. 

5.  49 

6.    13 

6.    34 

7- 

5i 

0.  4*20«49 

I 
3 

5.  47 

6.  14 

6.    59 

8. 

5o 

0.    5.30.II 

37 

Sam. 

5.  46 

6.  i5 

7.    36 

lO. 

6 

0.    6.19.30 

5 

38 

DlM. 

5.  44 

6.  17 

8.     19 

II. 

lël 

0.    7.18.47 

4 

^9 

Lundi. 

5.  42 

6.  19 

9-      4 

0.  8.i8.   I 

5 

3o 

Mardi. 

5.  4^ 

6.    31 

9.    53 

0. 

333 

0.  9.17.13 

6 

Si 

Mercr. 

5.  58 

6.  33 

10.    48 

I. 

518 

O.IO.I0.33 

7 



p.  U.  I«     t,  t    8*  ll'tl 
P.  L.  le    g,  i    1»  4«'  i 

n  ioir.              1         N.  L 

u  le  34,  à    a*  53'  du  soii 

P 

1 

P.Q 

.  leSt 

>  k    7*    7'  da  mai 

li%- 

(  33  )  Mm  iSSo. 

'^''         TEMS  MOYEH 


DcnMwmtu*  du  Soleil... 


{L«  I" iff  a-tt  I 
Ui6 ».  5,7  f 


Mars'  i83o« 


(3$) 


LONGITUDE 


DB   LA   LUNE. 


A    MIDI. 


S.     U.     M,    S. 


2.  6.  6;3t 
â. 19.43V 39 

3.  3.  i,i4 
3.16.  0.55 
3.28.44.34 


4. II .i4'27 
4.25.5^.36 
5.  5.40.55 

5.17. 4t. 18 
5.29.35.35 


A  lUNiriT. 


4j«  Z/.  ja*  «y. 


a. 12.57.56 
2.26»24*4^ 

3.  9.33.11 
3. 22. 24* 55 

4*  -5^   1 .  7 


LATITUDE 


nX    LA    LUNE. 


A    midi; 


6.  II. 25. 47 

6.23. l4* II 

7.  5.  3.28 

7.16.56.42 

7.28.57.24 


8. II.  9.27 
8.23.37.  o 
9.  6.24.  7 
9. 19. 34. 25 
10.  3.10.33 


4-i7*24*^3 
4«^*37.52 

5.11^41*59 

5.23.59.  5 

6.  5.3i .  i 


6.17.20.  3 
6.29.  8.32 
7.10.59.22 
7.22.55.52 

8 .  5 .   I . 43 


10. 17. i3.36 

II.   1.4^*25 

II. 16.35.  2 

d.   1.38.48 

o.i6.5ô.5i 


26  !•  1.59.24 
I .i6.55. 12 
2.  I.50.52 
â.i5.4i*5i 
:2«29.26.i7 
5.12.44*^^ 


8. 17.21.  2 
8 . 29 . 57 . 52 
9* 12.56. 10 
9.26.19.  9 
10.10.  8.44 


10.24-24.58 

II.    9.   5.2? 

11.24.  4*^^ 

o.  9.14.59 
0.24. 26. I I 


z.  9.29.25 
1.24. i5.55 
;i.  8.59.57 

2.22.37.24 

3.  6.  8.42 
3.19.  i5. Il 


Z>.  3f.    s. 


5.  9»i2  A 
5.17.36 
5.  8.40 
4.44.  o 

4-  5.42 


3. i6. 19 
2. i8.3ô 
i.i5.  6 
o.  Q.  3  A 
o.5o.52  B 


A     MINUIT. 


t>aris. 


D.  M.    S. 


1.59.57 

2^.57.45 
5.47.56 

4 . 28 • 39 

4.58.  2 


5. 14.34 
5. 16. 5i 
5.  5.46 
4.34.36 
5.49.22 


2.4Q.  6 
1.50.24 
o .  1 5 . 3 1  B 

i.  7.44A 
2.26.42 


3.54.56 
4.27.29 
5.  1.19 
5.i5.56 
5.II.  9 
4.49.55 


5.i5.58^ 

5.i5.i5 

4.58.II 

4*36.24 
3.42.14 


2.48.16 

i«47*i9 
0.42.14  A 
0.24.  6  B 
1 .  28.55 . 


S»  3î. 


5.45 
6.40 

7*35 
8.25 
9.16 


2.29.58 
5.23.54 

4.  9.56 

4.44*^' 

5.  8.  o 


5.17-54 
5. 12.17 

4«5l.l2 

4. 15.57 
5 .  20.59 


3; 


2*14.  5 
o. 56.58  B 
0.26.14  A 
1 .48.10 
5.  2.S1 

4.  5.25 
4.4^-3i 
5. 10.55 

5.15.57 

5.  2.28 

4«33.45 


ï*49 
2.46 

5.43 

4.40 

5.56 

6.29 


C  a-  ï 


MéA  i83o. 


i6 


^6 


.  ASCENSION  DEOIlTE 


DE  la:  lune. 


A  moi. 


D.       M.      S, 


a 


lO: 


36 


A   MijnTIT. 


D. 


i5*     7 

d6.  44 


16; 16.  2  B 
i7;46:69 
i8, 1Ç.53 

I7-47-49 
16. 25*  5 


256 
269 
283 

3ii 


69.  24 

J       ^^ 
qiic   10 

19.  54 

167^5 

52.  44 
451  55 
2V  49 


[671S" 

J7.  46 
33.   52 

29.  59 
39.  53 


IIO.    xo 


DÉCLINAISON 


DE  LA  LUTŒ. 


A  mm. 


./>.    M,  S. 


A  IBSOIT, 


i4«i6.i4' 

If i3o. 10 

8.ï6.i6 

4 •45 -Sa 

1.   1,54  B 


2«4ï*    ^ 
.17.    O- 

.38.  9 
2.36.55 
5.  5.3i 


6.56.22- 

8.  1.49 
8.14.50 
7'.2gf.58 
5.44.31 


2.59.52 
9.22.30 
5.  4.28 

0.22.49  A 
4.22.  o  B 


8.48.59 
12*57.35 
i5. 55.58 
17,27.55 
18. 16.21 
18.  2..1S 


D.    M.  '•   9. 


17.  g.  8  1 

18.  9.5ik 
18.  9.28 

17.12.44- 
t5. 25.54 


i2. 57.17 
0.56.  6 
6.5i .47 
2.55. 3tl 
0.49. 59 J 

4 -30  ••25  ' 

7.59.54 

I .10.47 

5 .55. 26 

6.  6.  9 


7.35. 14 
8.i5.i6 
7.59.54 
6.44'5o 
4.29.19 


[.17.  8 
7.17.57 
2.40*22  i 
2.  0.55  ] 
6.58.54 


10.48.55 
ï4.ï^-55 
16.38.42 
18.  o.  4 
ï8.ï6.5o 
17.55.28 


C36) 


io.i5.  5 

10.16.49 
10.19.  9 

IO«!2I.58 

io.:i5.ii 

io.â8.44 
lié  2.34 
II.  6.40 

II.II.    o 

ii*i5.54 


▼  i  N  V  0.    cr^  inf.  le  7. 


11.20.2:1 

II.  16.4^ 
ii.iS.  7 

II. 10*19 
II.  8.53 


(37) 


LONGIT. 

fioctMnifae. 


Mai*  tSSo. 


J.    D.   M. 


LATIT. 

géooentrique. 


D.    M. 


DÉCUN. 


1^ 


D,  m: 


PAStACSH 

•aMér. 

h:  m. 


Plus  grande  élong..  le  lo. 


0.57  B 
0.20  B 
0.14  A 
0.44 

I.IO 

1.32 
i.5i 
2.  5 
2.16 
2.22 


5.25  A 

5.3o 

5.19 

4.54 
4.i5 

3.22 
2.18 
I.  I 
9.32 

7.55 


22  .20 
22,17 
22,  17 
22)  18 
22120 
22:24 
22:28 
22.33 

22.29I 
22.46 


8.33  B 

8.5i 

8.28 

7-58 

6.3i 


4.  3B 

2-55 
i.ii  B 
0.37  A 

2.12 


0.23 

23.42 

23.  7 

22i58 
22.  l3 


If  A  B  s. 


9*  2.35 
9..  6.35 
9.10.33 
9 .14.33 
9.18.3^! 


o.i4  A 

0.20 

0.27 

0.34 

0.41 


23.40  A 
25.38 
23.29 
23.14 
22. 5i 


19.23 
19.18I 
19.  i3 

19-  9 

^9*  411 


7  V  T  I  T  K  R. 


9.11.45 

9.i3.  2 

9. 14.12 

9.i5*i3 


o.  8B 
o. 
o 
o*  6 


:| 


32.49  A 

22.-42 
aa.36 

2a.  5o 


30. 
19.57 

19. 12 
18.47 


S  A  T  O  a  »  B. 


4.12.47 

4.ia.ii 
4. 11.42 


1.  6B 
I.  6 
I.  6 


la.  5B 
18. iS 
i8.j}r 


10.1.3 
9.34 
8.55 


Xr  B  AH  VI. 

10.  8.18 

10.    9.    2 


0.56A 
0.36 


18.47  A 
18.S6 


21.53 
21.  o 


Mtir*  i93n. 


(M) 


TEMS 

(|[ue  le  demi- 
dîàmètrè 

lOJ  AOLEXL  . 

met  à  passeir 
par  le  Ménd. 


M.      S.  . 


I.  4,5 

r.  4>3 


iiËi*ï- 

-«ht-  — 

SOt£IL. 


(f. 


horaire*  , 
DIT  SOLEIL. 


M.      S. 


2  m     ,  pO  ji^ 

.3.    29,9: 

5.  ?9,4 
3.  ^8,9 
a.  .38,4 


de  la  (Uttanc* 


DU  SOI.EII..         D£  liA  LtfKX. 


ta 


9,996303 

9>9969^4 

9>99707Ç 
9,998435 

9»999ï79 


<hiii<|bud 


a  mojr.  1,0.         *y.    />,    iPf. 


5,19^  5;i 
5,ï9i  53 

5,t9^  ï4 
5,î8.  55 
5.I8»  56 


ÉCLIPSES  DES  SATELLITES  DE  JUPITER; 


TEM8     MOYEN. 


P»  SATELLITE.         !!•  SATJELLITE. 


/. 


H.     M,    S. 


IMHERS10N8. 

:i3.24.52 

*ï7.52.54 
i2.2i.i5 
.  6.49«55 
I, 17.55 
19.40. 18 

ï4» 14*57 

8,45,  o 
5«  11.19 

ai.39.4^ 
*i6.  8.  o 

io«36.25 

5«  4*4^ 

23«35«  5 

t8.   i.aS 

1:2.29.40 

6.58.  8 


j. 


iï.      M.    S. 


IMMBB8ION8. 

i5.5o.56 

5.  8.12 
i6.25.56 

5.45,  8 
ig.  0.48 

8.17.55 
31.55*^6 
io.52»5i 

o.  9f54 


HT*  SATELLITB 


J. 


H,      M.    S. 


2.  8«i4*  l« 

5.  7.52.  É, 

6.  6.1g.  ïi 
9.  6.5i ..  E- 

10.  4.37.  Ij 

i3.  5.47.  E- 

i4-  2. II.  I. 

*  17.  4«25.  E. 


IV  SATELLITE. 


18. 26. 47»  !• 


(39) 


CONFIGURATIONS 


Man  t63«). 


DES    SATELLITES     DE     JUPITER, 

à  4  heures  3o'  du  matin. 


I. 


O     4- 


4. 


O 


O 


.3        9. 


o 


1. 


.1 


o 


.a 


.3 


8 


O' 


3. 


4 


9. 


O  3. 


3.   4 


O 


.1 


lo 


o  -4 


IX 


.3 


O 


I. 


la 


.3 


O  -3 


xS 


Qï-        -a 


.3 


i4 


i5 


i6 


«7 


O 


4 


«8    1 

■3 

04.        I. 

r 

»C 

!9 

•3 

M-    •'       O 

ao 

4- 

0       •^»- 

.3 

""if 

1 

4- 

.IQ                  î»- 

3. 

» 

4. 

a.            Q            3. 

'0 

93 

4 

.a3-         0       •' 

«4 

•4          3. 

!•        0                     -^ 

aS 

.4  .3 

0  "•     '^ 

à6 

a. 

ori4    -30 

«9 

Q.a    1 .4        ;3                                       1 

98 

.   .1      0                        ^* 

3-.4 

1 

^ 

a.         Qi.               3. 

.4 

3o 

.a  3.      Q  .1 

.4 

3i 

'. 

3. 

I.        0               •* 

'  4- 

Mârft  iSSo. 


ii^y 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUlè:  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


rouRS. 


^ 


iroiLEs 
orientalei* 


Pollnx. 


R^loi. 


É|'i  de  la  Ujg,. 


Anurès. 


de  PAigle. 


Soleil. 


AldéhaniD. 


PoUaz. 


Régulua. 


A  MIDI. 

D. 

M. 

s. 

46. 

33. 

i3. 
i8. 

8 
56 

67.  53.  26 

54*  4^*  4 

41.  44.  i5 
29.    5.  56 


70.    9.  a5 

57.  53.  12 

45. 4^*  47 


79.  45.  5i 
07.  57.  28 
56.  17.  56 
44.  45.  V 
55.  ai.  59 

85.  II.  :io 
72.  5o.  i5 
oi.  55.  6 
5i.  26.  29 


ll5.  22.      o 

104*  la*  6 
92.47.  7 
81.  2.  26 
68.  55.  5o 
56.  18.  7 
45.  i5.  54 


55.  21.  24 
20.  26.  22 


64.  4?*  ^6 
5o.  58.    2 

57.    4.  48 


58.  i5.  45 

44-  59-  ' 

52.    7.  27 


A  3  HEURES.        A  6  HEURES.       A  9  UE^ISS. 


D.     M. 


44*  54.   8  4^*  ^^*  44  4^-  17*  ^^ 


66.  i5.  j4 

55.  st*  10 

40.  8.  22 

27.  29.  56 


68.  56.  49 
56.  21.  55 

44*  16.  58 


78.  14.  54 
66.  29.  40 
54.  5o.  57 
45.  19.  i4 


81.  5i.  6 
71.  10.  16 
60.  55.  58 


1 1 5.  58.  56 

loa.  47*  ^4 
91.  20.  12 
79.  52.  45 
67.  20.  54 

54*  4^*  3^ 

41  •  55.  54 


65.  o.  5 

48.  54.   7 

55.  26.  27 


56.55.  4 
45.  21.  26 


Z>.  M.    S.       D.     M.    S. 


64.  55.  20 
5i.  24*  52 
58.  52.  45 
25.  56.  lo 


67.  4*  ^5 
54*  5o.  4^ 
42.  46*  59 


76.  46.  25 
65.  I.  58 
55.  24.  5 
41  •  55.  22 


80.  5o.  55 
69.  5o.  24 
5g.  i5.  5 


112.  55;  4' 
ICI.  22.  27 
89.  52.  58 
78.  2.  41 
65.  47.  52 
55.  4.45 
59.  55.  29 


55.  28.  52  5*.  55.  56  29.  45.  56 


61.  12.  57 
47.  10.  49 
55.  49*  2 


54.  52.  4? 
41.44.  7 


65.  55.  45 

i.  47*  II 

i.  57.  22 
24.  22.  58 


65.  52.  7 
55.  lo.  41 
4i.  16.  48 


75.  17.  58 
65.  54*  25 
5i.  57.  20 
40.  27.  39 


79.  10.  4i 

68.  5o.  561 
5?.  56.  20 


III.  12.  i5 
99.  57.  i5 
8.8.  25.  24 
76.  52.  i5 

o4«  i3.  44 

5i.  27.  22 
58.  12.  59 


52.  12.  52 


55.  12..  55 
40.  7.10 


(4>  ) 


Mars  1^36, 


DISTANCE  DU  CENiHE  DE  LA  LU2NE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES.      l| 

JOURS. 

ÉTOIT^ItA 

Orientales. 

A  12  HEUHXS. 

A  l5  HEURES.  1   A  18  HETTBES.      A  91  HEURE0.   || 

D.    M.    S, 

D.     M,    S. 

D.     M.  s. 

/>.     M.    S. 

I 

2 

Pollnx. 

38.    4.    7 

36.  28.  i5 

34.  53.    4 

5 

4 
5 

* 

Rëgttlos. 

61.  14.  ^5 
48.  10.    5 
55.  aa.  i5 
22.  49*  ^0 

59.  35.  24 
46.  33.  14 
53.  47.  18 

57.  56.  41 
44-  56.  59 
52.  12.  57 

56.  18.  14 
43.  ao.  t8 
3o.  38.  10 

Épi  de  la  »£. 

76.  21.  5i 
64*    0.     I 

5i.  48"  49 
39.  47,    7 

74.  48,  14 
62.  28.    5 
5o.  18.    5 

73.  i5.    7 
60.  56.  18 
48.  47.  3o 

71.  42.    Il 

09.  24.  4<> 

47.  17-   4 

8 
9 

lO 

II 
la 
i5 

AnUrès. 

85.  39.    4 
75.  49.  40 
62«    6.  55 
5o.  3o.  4' 
39.    2.    6 

84.  10.    1 

72.  21.   28 
'60.   59.  29 

49-   4-    9 

57.  56.  45 

82.  4i*    5 
70.  53.  21 
59.  12.  12 

47.  57..  44 
56.  II.  57 

.81.  12.  i5 
69.  25.  21 
57.  45.    I 
46.  1 1 .  26 

54.  4^-  4^ 

i3 

i4 

i5 
i6 

«t  de  r  Aigle. 

77.  5o.  5i 
67.  10.  .53 
56.  57.  48 

76.  5o.  22 
65.  5i.  i5 
55.  19.  52 

75.  lO.  17 

64*  5i.  44 

54.    I.  55 

75.  5o.  14 
65.  12.  21 
52.  43.  52 

• 

i4 

i5 

i6 

»7 
i8. 

»9 

30. 
31 

Soleil. 

1:20.  52.  43 
109.  48.  58 
98.  5i.  47 
86.  57.  5i 
75.    I.  22 
02.  59.  5o 
40.  49.  35 
56.  5i.  23 

27.  5i.  5i 

119.  5o.  17 

108.  24*  49 
97..  6.    5 
85.  29.  17 
75.  3o.    6 

61.    4*  49 
48.  II.  18 

118.    7.  40 

107.    0.  48 

95.  40.    2 

84.    0.  42 

71.  58.  26 

59.  29.  4^ 

46.  52.  56 

1 16.  /|/|.  55 
io5.  36.  33 
94.  i3.  45 
82.  5i.  45 
70.  26.  21 
57.54.    7 
44.  55.  28 

a6. 

a? 

Aldëbaimn. 

25.  59.  45 

24.    8.  17 

1 

22.  17.  10 

27- 
28 

29 

• 

PolIlUE. 

57.  59.    5 
45.  4è.    5 
5o.  36.  58 

55.  53.    2 

42.    4*  ^7 

54.    7.  5o 
40.  25.  55 

52.  22.  5o 

58.  45.  5.9 

^9 
.  5o 

•5i 

A..  I 

R^luf. 

65.    0.  5o 
5i.  55.  22 
58.  5o.  55 

63.  18.  x3 
49*  54*  i5 
36.  54-  17 

61.  56.  19 
48.  i5.  29 
55.  18.  2ï 

59.  54.  5o 

46.  57.    6 

55.  42.  44 

Mari  t83o. 


(4a) 


DIâ^rAlf€E  OU  CEI4TRË  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ETOILES.    | 

«.^^VTVft  A 

occidentales. 

A  MIDI* 

▲  3BEiniE8. 

AÔHEITRES. 

A  9  HEVRES.  Jl 

fOuKS* 

b.  M.  s: 

D.     M.    s. 

/>.     M.    S. 

/>.    Aà.  i.m 

;   I 

2 

3 

:  4 

'  Soleil. 

85.  40.  35 

98.  i4-  ^^ 

110.  28.  5i 
122.  :S.    9 

87.  i5.  56 

99-  47-  ^4 
III.  59.  24 

88.  5o.  58 
ICI.  19.  46 
II 3.  29.  41 

90.  25.  4^ 

102.  52.    0 

114.  59.  43 

■    3 

4 
5 

,    6 

.    7 

Aldébaran. 

25.  29.  5i 
38.  26.  56 
5i.    9.  18 
63.  39.  i4 

75.  58.  45 

27.     7.  52 

40.      2.  59 

52.  45*  4^ 

'65.  12.  12 

77.  3o.  52 

28.  45.  58 
41.  58.  49 

54.   17.  32 

66.  45-    I 
79.    2.  12 

5o.  25.    8 
45.  i4*  25 
55.  5i.  52 
68.  17.  41 
80.  55.  45 

pa 

PoUaz. 

7 
,    8 

9 

lO 
<  lO 

II 

12 

i3 

»4 

i4 
i5 
i6 

17 
18 

lô 

»9 

"20 
21 
22 

27 
28 

39 

5o 
3i 

A..  I 

45.  24*  58 
57.    5.  21 
68.  45*  21 

46.  52.  25 

58.  5a.  56 

70.  12.  44 

48.  19.  55 
60.    0.  29 

71.  4o.   4 

49-  47-  27 

61.  20.      2 

75.    7.  a5 

Régulas. 

45.  58.  23 
55.  47-  ^2 
67.  56.  21 
79.  28.  II 

45.  27.    5 
57.  i5.  56 
69.    5.    6 

46,  55.  45 
58.  44.  5i 
70.  55.  54 

48.  24.  24 

60.  i5.    6 
72.    2.  46 

« 

Épi  de  la  n^. 

26.  16.  16 
38.    5.  4i 
5o.    9-  3i 
62.  3o.    I 

75.  ïo.  57 

.27.  44.    9 
59.  55.  21 
5i.  4i-    6 
64.    5.  56 
76,  47.  41 

2g.  12.  i5 
4î.    5.  i5 
53.  12.  57 
65.  58.  1 1 

78.  24.  49 

5o.  40.  56 
42.  55.  25 
54.  45.    4 
67.  12.  46 
80.    2.  21 

Anurès. 

43.    6.  58 
56.  21.  17 
70.    9.  4ï 

84.  27.  58 

44.  45.  58 
58.    5.    5 
71.  55.  26 
86.  16.  41 

46.  2 1 .  54 
59-  45-  25 
75.41.  56 
88.    6.    5 

48.    o.  24 
61.  28.  ïi 

75.  28.  14 
89.  55.  47 

Soleil. 

40.  47-  48 

54.  21.  36 
67.  29.  5i 
80.  II.  3i 

92.  27.  59 

io4*  22.   2 

42.  5o.  5i 
56.    I.  54 
69.    6.  5o 

81.  44-  54 

95.  58.  24 

/^.  i5.  5i 
57.41.    8 
70.  42.  44 
85.  17.  54 
95.  28.  28 

45.  55.  4a 
59.  20.  18 
72.  18.  54 
84.  5o.  3i 
96.  58.  i5 

(43) 


Blars  i83o. 


DISTANCE  DU  CENIHE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


fouts. 


5i 

A*  I 


iTOILEfl 
occideotale 


Soleil. 


Aidébunn, 


Ponux. 


A  13  HXURES. 


/>.    ilf.     S. 


92.     G.     3 

io4*  25.  56 
116.  29.  29 


44.  49.  48 

57.  25.  41 
69.  5o.  1 1 
82.    5.    7 


39.  35.  59 
5i.  i5.  I 
62.  55.  55 

74«  54.  4^ 


A   1 5  HSURES. 


/>.       M.     S. 


95.  54.    6 
io5.  55.  54 

117.  59.    I 


52.    o.  ati   i5.  57.  25 


46-  24.  59 
58.^59.  20 
71.  22.  32 


Rcguluft. 


5.  i3 
49-  53.     r 

61.  4^-  4^ 

73.  3i.  4^ 


Epi  <le  la  n^. 


32.     Q«   10 
44.     5.44 

56.  17.  28 
68.  47.  41 

81.  4o-  16 


Aotaièa. 


36.  43.  3o 

49-  39.  29 

63.  II.  3o 
77.  i5.  18 
91.  45*  5i 


Soleil. 


86.  22.  45 

98.  27.  37 


4r.  3.  6 
52.  42.  36 
64*  25.    2 


39.  32.  4 
5r.  21.  37 
63.  10.  18 
75.    o.  41 


33.  37.  57 
45.  36.  19 
57.  5o.  9 
70.  22.  57 


38.  i8.  20 
5i.  19.    7 


79.    2.  47 


87.  54.  56 
99.  56.  41 


A   18  HEUB£a. 


D.     M.    s. 

95.  7.  5i 
107.  26.  56 
119.  28.  18 


55.  14.    8 

47-  59.  57 

60.  52.  48 
72.  54.  45 


42.  3o.  18 
54.  10.  II 
65.  5o.  3o 


4i-  o.  53 
52.  5o.  i5 
64.  38.  57 
76.  29.  46 


35.    6.58 

47-    7-    8 
59.  23.    8 

71.  58.  35 


39.  53.  48 
52.  59.  18 


64.  55.  20  66.  39.  38 


80.  5o.  41 


47.  37.  44  49.  19.  17  5i.  o.  27  52.  41.  î5j 
60.  59.  2  62.  37.  22  64.  i5.  17  65.  52.  46 
73.  53.  58  75.  28.  58   77.    5.  53    78.  87.  44 


89.  26. 

lOI.  25.  26 


A  a  I  HEURES. 


Z).    Af,    S. 


96.  41.   17 

io8.  58.    2 
120.  57.  21 


36.  5o.  59 
49.  34.  44 
62.    6.    6 

74.  26.  49' 


43.  57.  55 
55.  37.  46 
67.  17.  56 


42.  29.  39 
54.  18.  48 
66.  7.  38, 
77.  58.  56 


36.  36.  i3 
[8.  38.  12 
>o.  56.  26 
73.  34.  35 


I.  29.  54 

{4*  4^*  ^ 
68.  24.  25 
82.  38.  58 


90.  57.  i3 
102.  55.  53 


Avril 

1  i83o. 

(44) 

1 

O 

< 

tari 

< 

K 
o 

M 

• 

LEVER 

da 
SOLUL. 

« 

œuc. 

do 
aoi.Kn.. 

LEVER 

de  la 
I.VMB. 

couc. 

delà 

LONGITUDE 

do 
SOLBIL. 

M 
0» 

H 

► 
C3 

as 

M 

• 

8 

9 
10 

II 

13 

i3 

14 
i5 

16 

17 

a.  M. 

B.    M 

B.      M. 

n*      in. 

S,     D.      M.    S. 

I 
'      3 

3 

4 
5 

Jeudi. 

Vendr. 

Saiii. 

DlM. 

Lundi. 

5.  57 
5.  55 
5.  33 
5.  5i 
5.  3o 

6.  34 
6.  a6 
6.  a8 
6.  3o 
6.  3i 

11.247 

o.o>48 
i.?-49 

3.    5i 

3.    53 

2. S     5 

3.1-48 
3.'  33 
5.    54 

4<    33 

0.  II.  i5.5o 
0.  12.  i4*55 
0.  i5.  i5.58 
0.  14.  12.58 
0.  i5.  11.56 

■ 

6 

7 
8 

9 

lO 

Mardi. 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 

Saui. 

5.  38 
5.  26 
5.  34 
5.  33 

5.    31 

6.  33 
6.  35 
6.  37 
6.  38 
6.  40 

4.  54 

5.  55 

6.  56 

7.  57 

8.  57 

4.  48 

5.  i3 

5.  37 

6.  5 

6.  5i 

0.   16.   10. 52 
0.  17.    9.26 
0.  18.     8.17 
0.  19.     7.  7 
0.  20.    5.55 

II 

13 

i3 

i4 

i5 

DlM. 

Lundi. 
Mardi. 
Mercr. 
Jeudi. 

5.  19 

*  5.  17 

5.  16 

5.  14 

5.    13 

6.  4a 
6.  44 
6.  45 
6.  47 
6.  49 

9-    57 

10.  54 

11.  49 

7-      2 

7.  37 

8.  i8 

9-      4 

9.  58 

o.  21.    4'4^ 
0.  22.     5.24 
0.  25.     2.   7 
p.  24.    0.47 
0.  24.  59.26 

18 

19 
ao 

ai 

33 

35 

34 

35 

36 

37 

38 

I 

•3 

5 

4 

5 

6 

7 
8 

0.2;4o 

i6 

»7 
i8 

ï9 

30 

Vendr. 
Sam. 

DlH. 

Lundi. 
Mardi. 

5.  10 
5.    q 

5.    5 
5.    4 

6.  5i 
6.  5a 
6.  54 
6.  56 

6.  57 

I.|.37 

2-      9 

3.    47 

3.    ai 

3.    55 

10.    5q 
0.^   5 
i.^  i5 
3.     3o 
3.    48 

0.  a5.  58.  4 
0.  26.  56.59 
0.  27.  55.14 
0.  28.  55.47 
0.  29.  52.18 

31 
33 
33 

a5 

36. 

37. 
38 

39 
3o 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 

Sam. 

Dm. 

5.    3 
5.    0 

4.  58 
4.57 
4.  55 

6.  59 

7-     I 

7.  3 

7.   e 

4.  37 

5.  0 

5.  55 

6.  14 
6.    59 

5.  7 

6.  27 

7.  46 

9.      5 
10.     i5 

.1.     0.  5o.47 

■  I.     I.  49* i5 

.1.     2.  47'4^ 

I.     5.  46*  5 

1.     4.  44^27 

Lundi. 

Mard. 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 

4.  54 

4.  5a 

,4'  5o 
4-  4^ 
4.47 

7-     7 

7-    9 
7.  Il 

7.    13 
7.    14 

• 

7.  48 

8.  43 

9.  42 

10.  43 

11.  47 

• 

II.     i5 

1.     5.  42»47 
I.    6.  4.1 .  5 
I.     7.  59.21 

I.     8.  57.54 
i*    9*  55.46 

o.g   8 
0.  |.  55 
i.-  5i 

• 

^D. 

Q.  U  16,  1 

k   6»  58'  1 

lî^matin. 
da  matio. 

* 

p.  Q.   le  9| 

a,  à  11*  66^  lia  soir, 
^f  \    8*    3'  do  soir. 

(45) 


MSO»       TEMS   MOTEH 


H.      M. 

a3.i8. 
25.14. 
a3.li. 
a5.  7. 
jî.  4. 


AD  aOLUL. 


Dif. 


D.     M.    S. 


aOLBU., 

Boréale. 


BU. 


23.  o. 
33.56. 
33.53. 

33.49. 

32.45. 


33.43. 
,38. 
33.34. 
33. 3i. 
33.37. 


56,3 
58,. 
'9.7 
4',3; 

35,9 

44>9 

5,7 

26,3 

46.7 


3'.58' 

3.58,3 

5.38,4 

3.58,6 

5.38,8 

3.59,0 

3.59,3 

3.3g,'4 

3.39,6 

3.40,3 
5.40,6 


23.23. 
22.20. 
22.16. 
22. 13. 
23.    8. 


36,6; 
46,0 

5, 
25',8l: 
42,2 

0,2 

■7,8; 

55,0 
5 


21.57. 
55. 
31. 5o. 


21.46. 

31 .42. 

31.38. 
.55. 

31.5.. 


24,0; 
59,4: 
54,4 

8,9l: 

22,< 

36,i 

49,e|; 

■4,3 


3-4o,9 
5.41,5 

3.41,6 

3.42,0 

3.42,4 

5.42,8 

5.45,2 

5.43,7 

3.44, 

3.44,6 

3.45,0 

3.45,5 

3.46,0 

5.46,4 

5.46,9 

5-47.4 

5-47,9 


4.27.28 
4.50.34 
5.13.55 
5.56.50 
5.59.19 


6.22. 

6.44.39 

7-  7-  9 
7.29.31 
7.51.46 


8.13.53 
8.55.5a 
y.  57. 4a 
9.19.24 
9-4°-56 


o.a3.32 
0.44.35 
1.  5.28 
I .26.10 


1.46.40 
2.  7.  o 
2.37.  7 
a.47.  3 
5.  6.44 


3.26.14 
3.45.50 
4.  4-52 
4.25.31 

4.41.55 


23'  6' 
25.   1 

23.55 

33.49 
23.45 
22.37 

22.  3o 
22.22 

.i5 

■  7 

■^ 
21  .30 

21.43 

31  .53 

31.33 

i3 
3 

30.55 
30.43 
20. 5o 
20.20 
10.  7 
9.55 
9-42 
9.30 
19.16 
19.  2 
18.49 
18.54 


o.  4. 

o.  5. 

o.  3. 

o.  5. 


4,2 
45,9 

27.7 

9,6 
5i,7 


16,5 

59. 

42, 

25,2 

"8^6 
52,3 
56,5 
20,7 

5,5 
5o,6 
36, 
22,0 

8,5 
55,0 


29,7 
17,8 
6,3 
55,3 


44,7 
34,6 
35,0 
■5.9 

7>a 


Avril  i83p. 
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LONGITUDE 


DE     LA     LUNS. 


A   MIDI. 


S.  D    M.    S^      S.   D.  M.    S.     D.  M.  S.  Z>.  JW.    S.         H,   M. 


3.35.59.57 

4*  8.i4*5o 
4. 20.33.28 

5.  2 .39.40 
5.14.37.  8 


A  MiNirrr. 


5,26.28.58 

6.  8.17.59 
6.20.  6.3i 

7.  1.56.37 
7. i3.5o.  8 


7.25. 49-  7 
8.  7. 55. 3q 

8.20. I2.l6 

9.  2.41.44 

'  9.15.27.15 


9.28*3i.56 
10. II .58.5o 
io.25.5o.  3 
n.io.  6.17 

11.24.46.  6 


o.  9.44.59 

0.24.55.47 
i.io.  8.55 

I .25. i3.55 

2.10.   1.20 


2.24.24*  7 

3.  8.18.24 
5.21.43.33 

4.  4.41.53 
4>i7.i6.  3 


I .59.40 
1^.25.57 

26.37.54 
8«39. 17 

20.35.34 


2.23.41 

l4*  T2.IO 

26.   i.i6 

7.52.50 
19.48.49 


LATITUDE 


DB  LA   LUNE. 


A  MIDI. 


I .5i. 17 

14.    2.33 

26.25.12 

9.     2.17 

21,56.59 


5 . I 2 . 26 

i8.5i . 19 

2.55.  5 

17.25.28 

2.l5.32 


17. 19.28 
2.32.45 

17.45.  4 
2.40.20 

17.16.  7 


I .24*56 
i5.  4.33 
28. 15.45 
II.  1.27 
25.25.55 


i4-^4^ 
27.25 

3o.i5 

a5.34A 


59.40  3 
42.47 

4l  '30 

32.56 
i5.3o 


47.  8 

6.19 

11.47 

a.44. 
38.42 


1.25 

46.44  B 
32.52  A 


5i.47 
3.42 
2.38 

44.  2 
5.5o 


6.54 
49.55 
17.22 
52.26 
58.26 


A   UINTJIT. 


3.52.16 
3.  o.5o 
2.  1.55 
0.58.  9 

O'  7-  9 


PaMagej 

de 
la  Lune 


I. 11.59 

2.12.47 

5.  8.  8 
5.55.28 

4 • 52 . 47 


4.58.22 

5.'io.5o 
5.  9.  7 
4.52.56 
4*2i.  4 


5.34.57 
2.35.28 

I.25.    o 

o.  7.ï5 
I. 12.48 


49 


57 


2 . 29 .   I 
5.55.   7 

4.25.44 
4.57.19 

5.  8.58 


5.  0.55 

4.55.24 
5.56.14 

5.    6.22 
2.    8.59 


(47) 
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PARAL.  HOR.  C 

9 

•   tous  TEqnaCear. 


A  MIDI.       A  MINUIT.       A  MIDI. 


M.     S.  M.     S. 


56.  9 
55. 5o 
54.59 
54.55 
54.15 


54.  5 
55.56 
55.55 
55.59 
54.  9 


54.25 
54.46 
55.16 
55.52 
56.56 


57.25 
58. 18 
59.12 
60.  5 

60.44 


6i . II 
61 .20 
61.  9 
60.59 
59.54 


59.  o 
58.  2 
57.  5 
56.14 
55. 5o 


55.49 
55.14 

54.45 
54.24 
54.  8 


55.59 
55.55 
55.56 
54.  5 
54.16 


54.55 

55,  o 
55.55 

56.  i5 


57.51 
58.46 
59.59 
60.25 
61. 


o 


61.18 
61 .  17 
60. 56 
60.  i8 
59.28 


58. 5i 
57.54 
56.59 
55. 5i 
55.11 


DEMI- 
blAMÈT. 

horizontal 

de 

la  Lune. 


M.    S. 


5.18 


î4.44 
4.42 

4.42 

4.45 

4.45 


5.59 

5.55 
6.  8 
6.22 
6.55 


6.40 
6.45 
6.40 
6.52 
6.19 


5.5b 


V 


$ 


LONGIT. 

héliocentriq. 


LATXl\ 

hélîooencriq. 


*y.  D.  M.      D.    M.       O-  ^ 


A«c  ar. 
en  tcmi. 


MERCUBX. 


10.     1.52 

10. 11.57 

10.22.24 

II.  4-  4 

II. 16. 48 

0.  0.44 

0.16.     I 

1.  2.58 
1.20.28 

2.  9.   8 


▼iNUS. 


6.26.44 

7.     6.22 

7,i5.58 

7 . 25 . 52 

8.  5.  5 


B 


22.5 

22.42 

22.54 
25.  8 

25.25 


MAns. 


8.12.  6 
8. 15.24 

8.18.45 

8.22.    5 

8.25.29 


19.41 
19.58 
20.  i5 
20. 5i 

20.47 


JUPITER. 


9.  4.59 
9.  5.58 
9.  6.18 
9.  6.58 


19.15 
19.161 


SAT0RNB. 


4.16.47 

4-Ï7-  9 
4>i7.3i 


8.57 
8.56 
8.56 


UBANU8. 


10.   7.   8 
ïo.  7.17 


0.58A 
0.58 


20.49 
20. 5i 


/ 


^^ 

(49) 

^^^ 

ÀTril 

i83o. 

LEVEB.. 

COUCH. 

LONGIT. 

LATIT.      i)ÉCLIN.  I 

Plu  lice 

• 

geocentriqoe. 

gëocencnqae.     *^^^^^^^*  1 

anMàr. 

jsr. ,     ^. 

U. 

M, 

S,    D.    M. 

D. 

M.       1  /).     Af,       j 

B.    M. 

^ 

aocBCVBX.    cr'  *ap. 

,  le  ! 

22. 

1 

5.  s  17 

4. 

en 

0 

34 

11*21.59 

2. 

24  A 

5.  23  A 

22.55 

4 

5.  g-  i5 

4. 

ï5* 

5i 

11.27.   5 

2. 

20 

3.   19 

aS.   5 

7 

5.  •    i3 

5. 

lO 

o.  2.20 

2. 

II 

I.     5A 

33.12 

lO 

5.          13 

5. 

3o 

0.  7.5o 

I  . 

59 

I.   i8B 

23.21 

i3 

5.       10 

5. 

52 

O.Ï5.34 

I. 

41 

3.  49 

33. 3i 

i6 

5.        8 

6. 

14 

0*10.52 

I. 

»9 

6.  36 

23.42 

«9 

5.        7 

6. 

59 

0.2D;4^ 

O. 

53 

9-7 

25.53 

« 

:23 

5.        3 

7- 

0 

I.    2.     I 

0. 

24  A 

II.  49 

0.   I 

25 

5.        2 

7- 

26 

I.    8.27 

0. 

7B 

14  •  37 

0.14 

28 

5.        2 

7- 

53 

I.l4*52 

0. 

59 

16.  56 

0.28 

« 

vimrs. 

I 

4-  s   4 

3. 

? 

38 

II.  8.59 

5. 

4B 

3.  3oA 

21. 5i 

^B 

5.  1  53 

3. 

• 

22 

I I .lo.Si 

3. 

5i 

4.     4 

21.37 

i5 

3.  ■    45 

3. 

13 

II . i3.  8 

2. 

43 

4.     7 

21.27 

19 

3.       34 

5. 

6 

ii.i6'.39 

I  • 

42 

3.  42 

31. 30 

23 

3.      25 

3. 

5 I i.2o.5o 

0. 

49 

2.  53 

31  .l5 

(f 

MAJtS. 

1 

I 

2.  g  47 

5' 

II 

9.23. J2 

0. 

ôo  A 

23.    18  A 

18.59 

7 

2.  1  38 

9 

9.27.10 

0. 

59 

21.  43 

18.54 

i5 

2.  ■    29 

• 

8 

lo.   I.  8 

I. 

7 

31  .        I 

18.49 

19 

2.       19 

7 

lo.  5.  5 

I  • 

17 

20,  i5 

18.45 

a5 

2.        8 

5 

lo.  9.  0 

I . 

36 

19.   35 

18.37 

7P 

JUTITEB.       D   1< 

î6. 

• 

I 

2.  2  14 

10. 

3 

37 

9.15.59 

0. 

5B 

33.    25  A 

18.35 

9 

»  •  3-47 

10. 

D 

II 

9. 16.45 

0. 

4 

22.    21 

17.59 

- 

17 

I.       20 

9- 

• 

44 

9. 17.15 

0. 

3 

22.     18 

17.33 

:25 

0.        52 

9- 

r6 

9. 17.36 

0. 

3 

33.     16 

17.  4 

- 

î> 

SATURNE. 

i- 

1 

o-  "•  40 

3. 

3 

48 

4*II*22 

!• 

6B 

18.  27  B 

8.14 

II 

0.  ?■    5 

5. 

cr. 

0 

II 

4«ii*i5 

I. 

6 

18.  28 

7.37 

21 

ï 1 .  2  27 

2. 

• 

34 

4.11. 19 

I  . 

6 

i8.  27 

7.  0 

ft 

VRAN1T8. 

• 

I 

3.  ss  5i 

0. 

cy3 

• 

59 

10.  9*4^ 

0. 

37  A 

18.  26  A 

30.  5' 

16 

2.  1  57 

• 

II. 

S 

46 

lo.io.  6 

0. 

37 

18.  20 

19.13 

J^ftil  i839. 


(5o) 


T£MS 

^ae  le 
tlemi-cKam^tre 

DIT  SOLEXI* 

met  à  pauer 

par  le  Merid. 


S. 


DEMI- 

DIAMÀTRS 
SOLEIL. 


S. 


i6.  1,5 

i5.  59,6 

i5.  5S,Q 

i5.  56,4 

i5,  .549 


MOUVEM. 

horaire 
Sir    6  OLE  IL. 


37,8 
27,3 
a6,8 
26,5 
a5,8 


LOGARITH. 

de  la  difUnee 
DU    80LBIL. 


M,    S,  la  moy,  t/).       S,     D,    M. 


o,oooo38 

0,000774 

0,00 t5ao 

0,0021258 
0,002954 


LIEU 


do  nœud 


DE  LA  LimB. 


5.  i8,i4 
5.  17.55 
5.  17.56 
5.  17.17 
5.  16. 58 


ÉCLIPSES   DES   SATELLITES  DE   JUPITER, 


TZ1C«     MOTEK. 


!•'  SATELLITE.   IP  SATELLITE. 


J. 


2 

5 
5 

7 

9 
10 

12 

16 

17 

31 
25 
25 
20 
28 

5o 


H»    3f»     U' 


IMMERSIONS. 

1.26. 5l 

19.54*50 

i4-25.i4 

8.51.55 

5.19.58 

21 .48« 17 

16.16.4^ 
10.45*  2 

5.15.28 
25.41.48 
18.10. 14 
12.58.55 

7-  7.   I 

I .55.21 
20.  5.47 
*i4.52.io 

9.  0.57 


J. 


2 
6 

9 
i5 

16 

20 

25 

27 
5o 


s. 


IMMERSIONS. 

I 5. 26.58 

2.44- ^^ 


i.i 


5. 18.25 
i8.55.  i9« 

7.52.25 
21»  9*22 
10.26.24 
25.45.16 


IIP   SATELUTE. 


I 
I 

8 

â 

16 
25 
25 

5o 
5o 


B.     M.     S. 


l8.       O.       2.    I. 

21.     5 .     5  •  E. 
21.  58.  ai.  I. 

!•      2.     9*   £• 

I.  56.  54.  I. 
5.  I.  i4«  É> 
5.  55.  5i.  L 
9.  o.  56.  Ë. 
9.  55.  47.  I. 
i5.     o.     4*  ^* 


IV  SATELLITE. 


II 
1 1 
28 
28 


12.  16, 

i5.  47, 

6.  6, 

7.  59. 


58.  I. 
10.  E. 
56.  L 
5o.  É. 


(  St  ) 


▲vril  i83o. 
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DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUIfE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


^ 


TT 


rova*. 


I 

a 
5 

4 


4 

5 
6 

7 
8 


9 

9 

10 

II 
13 

la 
■i3 

i4 
i5 

i3 

ï4 
i5 

i6 

i8 

19 
20 


a6 
a8 


29 
3o 

M»  l 


iTOILBS 
orientales. 


lUgulna. 


Épi  de  la  njt 


Anuii*. 


del' Aigle. 


Fomalhant. 


A  xa>L 


D.  M.   S. 


3a. 


7-37 


73.    8.  35 
60.  5a.    a 

48.  47-  37 


8a.  45.  58 
i. .  i.  55 
9.  aa.  38 

47.  47.  5 

36.  ao. 


l 


A  3  BSI7RE8* 


D.      M.     S. 


5o.  Sa.  39 


71.  55.  46 
09.  20.  55 

47'  '7-  47 


81.  17.  40 
69.  54.  16 
57.  55.  52 
4o.  21.  5^ 
34.  54.  55 


75.  19.    6 

64*  4^*  ^^ 

54-.  12.  55 


74.  54.  58 
65.  14.  55 
5i.  55.  55 


HBOACS. 


D,    M.    s. 


38»  57.  5o 


70r    5.    9 

5^.  49.  54 
45.48.    6 


79.  4q.  28 
68.  o.  4^ 
56.  28.  5i 
44-  ^5.  12 
55.  29.  57 


75.  58.  56 
65.  21.  i5 
52.  55.  24 


75.  10.    8 
61.  49*  4^ 


Soleil. 


Rcgoluf. 


122.  4o« 

III.  i5. 
99.  5o. 
87.  26. 
74.  59. 
62.  6. 
48.  47. 
55.    6. 


45 
5i 

5o 
II 

19 
46 

25 


77.  52.  25 

65.  i5.  5o 
49-  25.  29 
56.  I.  58 
25.    6.  47 


Épi  de  la  nv. 


76.  41  •  25 
64.  9.  8 
5i.  55.  18 


121.  i5.  40 
109.  46.  54 
08.  I.  I 
o5«  54*  26 
75.  24.  o 
60.  27.  55 
47.    6.  14 


75.  43.  57 
61.  28.  28 
47.41.45 
54*  25.  21 


75.    6. 
62.  56. 


i5 
^9 


72,  58.  52 
62.  2.  9 
5i.  58.  57 


71.  45.  14 
6o.  24*  4^ 


119.  5o.  25 

108.  19.  4^ 

96.  5i.  24 

84*  21.  59 

71.  48-  24 
58.  49*  2 
45.  24*  ^i 


75.  55.  14 
59.  45.  55 
46.  o.  25 
52.  45.  28 


75.  5i.  25 
61.    4"    7 


A  9  HEURES. 


D.      M,    S. 


27.  25.  5o 


68.  5o.  46 
56.  iQ.  6 
44*  i8.  55 


78.  21.  20] 

66.  59.  10 
55.  1.  55 
45.  28.  59 
52.    5.  17 


71.  18.  52 

60.  4^*  16 

5o.  22.  17 


70.  20.  17 
58.  59*  40 


II 8.  24*  521 

106.  52.  10 

95.    I.  27 

82.  49-  10 

o.   12.  24 

7.    9.  48 
45.  42.    8 


? 


72.    7.  16 
57.  59.    5| 
44.  19.  5i 
5i.    8.    o 


71.  56.  53 

59.  52. 


a 


(53) 


AvrO  i83o^ 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


iroiLXfl 
orienula. 


Rëgnlufl.        :i5.  49-  ^3 


Épi  de  la  DK. 


Antar&s. 


A  12  HBITRES. 


D.    M. 


▲  x5  HEURX8. 

• 


Z>.     M.    S. 


dePAigle. 


Fomalhaac. 


17 
18 

30 


Soleil. 


35 
26 

37 
38 


^9 
3o 

M.  I 


R^alm. 


Épi  d«  U  iqt. 


32.  33 

58.  57 
48.39 

49-    ! 


40.  ( 
53.  18 
11.44 
34.41 
3.53 
40.  53 


40.  II 

58.57 
34.  36 
i.  21 


i5.  28 
55.  16 
34.42 


116.  59.  I 
io5.  34*  2! 
q3.  3i.  9 
81.  i5.  57 
68.  36.  o 
55.  3o.  10 
41.  59.  35 


70.  19.  43 
56.  i5.  3 
4a.  39.  4 
39.  3o.  56 


77.  48.  34 
65.  26.  40 

53.  18.    : 


87.  II.  25 
73.  25.  31 

63.  44.  21 
5a.  7.  5a 
40.  36.  55 


79.  19.  5i 
68.  3o.  9 
58.    o.    ( 


78.  48.  59 

67.  3o.  12 
56.    9.49 


i-i5.  33.  12 
io3.  56.  20 
9a.  o.  3a 
70.  43.  21 
66.  59.  i  I 
53.  5o.  8 
40.  16.  4^ 


68.  32.  56 
54.  Si.  3o 
40.  59.    4 

37.  54'  18 


l 


8.    o.  II 


68.  48.  5a 
56.  28.  56 


D,    M. 


76.  i4*  Sq 
65.  54.  55 

51.47.44 


▲  18  HEURES.     A  21   HEURES. 


Z>.  M.    S: 


74.  41.  40 
62.  a5.  25 
5o.  17.  56 


85.  43-  5o 

75.  57.  28 

62. 17.  r 

5o.  4i«   9 
59.  II.  7 


77.  59.  54 
67. 19. 28 

56.  47»  59 


77.  24.  24 
66.  5.  7 

54.45.  5 


ii4* 
102. 

90. 

78. 

65, 

52. 

58. 


7.  o 
27.  58 
29.  55 

8.  22 
21.  58 

9.45 
55.  54 


66.  45.  55 

52.  4^.  25 

5q.  19*  5o 
26.  18.  5 


67.  i5.  I 

54.  57.  1 


84*  i4-  31 
72.  29.  59 

60 •  49*  4^ 
49*  i4*  ^3 
57.  45.  5i 


76.  59.  19 

65.  59.  55 
55.  5o.  8 


5.  59.  45 

4*  4^«  I 
55.  2o.  25 


i 


113. 
100. 

88. 
65. 


40.  53 
59.  17 
58.  13 
35.  58 

44.  31 

38,  56 


5o. 

36.  5o.  8 


64.  59.  59 
5i.  5.  43 
57.  40.  21 
24»  4^'  i5 


65.  4^.    4 
55.  26.  10 


Atril  i83o. 


(54) 


DISTANCE  OU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  80LEIL  ET  AUX  ÉTOILES 

•■ — ?-  ^ -  - ,._ 


roCM. 


occidentale».        D.     M,    S* 


Soleil. 


AldelHirtti. 


Pollux. 


Ri^iikifl. 


Épi  de  la  nv. 


Antarcf. 


Soleil. 


a.  IttDl.  JL  3'WtUKE!S.        A  6  nEUBBI. 


io4*  d^  ^ 


ri5.  57.   12  flj.  22.  5j 


48.    5.    5 
60.  S9.  42 

7?r  ^  ^ 


42.  3ô.  12 

54.    S.  Sj 
65.  4^.  17 

77.  19.    o 


40.  5cr.  2S 

52.  5g.  5*7 

64»  ^9.  4^ 
76.  22.    7 


25.   12.  5f 

54.  59.  o 
46.  5o.  57 
59.  6.  29 
71,29.44 

o4«  9*  59 
39.    6.  39 

5i.  47-  4 
64.  58.  5 
78.  38.  41 
92.  45.  58 
107.  16.    6 


55.  55.  59 
48.  55.  21 
61.  45.  55 

74. .  6.  57 
86.    4.  26 

97-  59.  47 
T08.  57.  17 


/>.     M.    S. 

io5.  49*  5? 


A  Û  HEURES. 

»     -^  Il 


/>.    i»f.    ô\        Zl.     M    5'. 


49-  4^-  ^' 
62.  12.  54 

74«  5o.  59 


45.  56.  56 
55.  52.  40 
67.    9.  22 


^4.    8.  18 
65.  58.  54 


24«  4^»  20 
56.  28.   9 

27.  29 

58.  54 
75.    5.  46 


40.  40.  5 
53.  25.  2 
66.  5q.  49 
80.  25.  6 
94.  55.  17 


63.  i8.  17 
75.  57.  59 
87.  52.  28 
99-    5.  2 


Ï07.  17.  27 
118.  48.  5o 

5i.  ï5.  21 
65.  45.  55 
76,    2.  25 


45.  25.  44 
56.  59.  45 
68.  56.  28 


45c  47,  41 
55.  57.  o 
67.  27.  5o 


26.  8.  4 
57.  57.  28 
49*  58.  12 
62.  10.  53 
74.  58.    5 


42.  i5.  58 
55.  2.  47 
68.  21.  12 
82.  7.  57 
96.  21.  17 


57.  17.    I    38.  57.  59]  4û.  57.  55 
5o.  5i.ii 


52.    8.  55 
64.  52.  i5 

•  77.    8.  57 

89.      o.    II 

loo.  5o.  40 


ro8.  44*  44 


120 


52«  4^-   4 

65.  lo.  59 
77.  55.  4i 

46.  5o.  57 
58.  26.  49! 
70.    5.  551 


45.  i6.  20 
57.  5.  43 
68.  56.  28 


27.  36.  I 
59.  26.  Sj 
5i.  29.  51 
63.  45.  25 
76.  12.  40 


45.  48.  22 
56.  4i-    01 
70.    %.    I 
83.  55.  t5| 
98.    9.  37 


55.  45.  54 
66.  25.  441 
78.  58.  5i 
90.  27.  341 
loi.  55.  43 


(«5) 


Arrîï  i83^. 


DISTAKCE  DU  CENTBE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


roms. 


[.  I 


occidentales. 


Soleil. 


Aldébaran. 


PoUuz. 


R«%uliis. 


^'    ^'    *^«      ^'   ^-    S.      />.    j/.  ^y.       z?.    jy.  ly. 


iio.  II.  44 

121.  58.  55 


_■ 

Epidelanj^. 


Antaiès. 


Soleil. 


54-  ^4*  ^^ 

66.  5l.    II 

79-    4-47 


36.  44*  ^^ 
48.  17.  53 
59.  53.  55 
71.  5o.  59 


46.  44.  59I  48.  i3.  58 
58.  34.  28  60.  5.  i5 
70.  a5.  2g   71.  54.  53 


4.  îï5 

56.57 

G.  10 
16.   Il 

47.  52 


99- 


25.  17 
19.  40 
45.  16 
58.  54 
58.  18 


42.  17.  49 
55.  22.  7 
67.  58.  49 
80.  8«  42 
9^1.54.  57 
io3.  20.  3o 


III.  58.  29115.  4.  58114.  5i.  12 


55.  58.  40 
68.  25.  52 


58.  10.  58 

49.  44.  52 

61.  21.   G 

72.  57.  44 


5o.  52.  57 
42.  26.  26 
54.  5i.  27 
6&.  49*  i^ 
79.  22.  41 


46.  58.  4ï 
59.  58.  48 

75.  27.  59 

87.  25.  o 
loi.  47..  19 


45.  57.  19 
56.  58.  i5 
69.  5i.  28 
81.  58.  11 

93.  2t.  21 

io4-  4^*  ^ 


57.  52.  56 
69.  55.  41 


59.  57.  2 
5i.  11.  52 
62.48.  6 

74*  ^4'  5o 


49.  42.  17 

61.  52.  o 
75.  25.  41 


32. i.  i5 
45.  56.  26 
56.  2.  55 
68.  22.  27 
8o.  58.  9 


48.  54753 
61.  58.  25 
75.  II.  7 
89.  II.  29 
io5.  56.  57 


45.  56.  24 
58.  55.  53 
71.  3.  42 
85.  7.  17 
94.  47.  48 
106.  9.  20 


59.  6.  17 

71.  27.  58 


41.  5.  55 
52.  58.  551 
64.  ï5.  II 
75.  5i.  55| 


5i.  M>.  57 
65.  G.  5g 

74-  ^2.  52 


•35.  3g.  il 
45.  26.  57I 
57.  54.  56 
69.  55.  58 
82.  *5,  55 


5g.  îg.  54 

63.  *8.  241 

76.  54.  4' 

90.  58.  22! 
ig5.  26.   ï3 


47.  i5.  5 

60.      Q.   7 

72.  35.  32 

84*  36.  2 

96.  i5.  56 

1G7.  53.  26 


Mai  i83o. 

^^ 

^ 

■■n 

(56) 

• 

_^^       •. 

^MH 

_^, 

O 

«3 

LEVER 

couc 

• 

LEVER 

œucH. 

LONGITUDE 

09 

d 

• 

da 

da 

dek 

delà 

*da 

0 

.   H 

«3 

o 

M 

SOLEIL. 

* 

aOLBIL. 

LITMZ. 

LirNB. 

80LXIL. 

► 
Cl 

• 

H. 

i». 

M. 

il/. 

a.    M. 

a.    M. 

S.    />. 

ifcf.       if. 

I 

Samed. 

4. 

46 

7- 

i5 

o.g>49 

2-2   4 

I.     10. 

,  33.56 

9 

3 

DlM. 

4. 

44 

7- 

»7 

i.?"5i 

3. 1.33 

1.     II. 

3a.  4 

10 

3 

Lundi. 

4- 

4a 

7' 

ï9 

3.    5a 

a."  59 

I.     12. 

3o.  9 

II 

4 

Mardi. 

4- 

41J 

7- 

,  ao 

3.    52 

3.    35 

I.     l3, 

,  38. i5 

12 

5 

Mercr. 

4. 

39 

7- 

,  aa 

4.    53 

3.    47 

I.  i4« 

,  a6.i5 

i3 

ë 

Jeudi. 

4- 

38 

7< 

,  a3 

5.    54 

4.    i3 

I.  i5. 

.  a4«i6 

t4 

7 

Vendr. 

4. 

36 

7" 

,  a5 

6.    55 

4.    39 

I.  16, 

• 

,  33. 14 

i5 

r 

8 

Samed. 

4. 

35 

7- 

,  36 

7.    55 

5.      9 

I.  17, 

.  30. II 

16 

9 

DlM. 

4. 

35 

7' 

.  a8 

8.    54 

5.    42 

I.  18, 

,   18.  7 

17  • 

10 

Lundi. 

4. 

3a 

7- 

^ 

9.    5o 

6.    30 

I.  19, 

,   16.   I 

18 
19 

II 

Mardi. 

4. 

3o 

7< 

3o 

10.   4^ 

7-    ■/. 

I.  20. 

,   i5.54 

la 

Mercr. 

4. 

^9 

7" 

3a 

iij   5o 

7.    56 

I.  ai, 

,   11.45 

20 

i3 

i4* 

Jeudi. 
Vendr. 

4. 
4- 

*>n 

•M 

,  33 

,  35 

■ 

8.    53 

I .     a!2. 

,     9.55 

,     7.34 

21 

37 
a6 

7' 

7- 

0.3 13 

9.    56 

I.  25, 

22 

i5 

Samed. 

4. 

25 

7- 

,  36 

o.3  5i 

II.      4 

I.    24' 

5.13 

23 

24 

i6 

DlM. 

4- 

23 

7< 

,  37 

I.    a5 

0.^  i5 

I.    25. 

.     2.59 

17 

Lundi. 

4- 

aa 

7' 

59 

I.    58 

1..-38 

!•    26. 

.     0.45 

25 

18 

Mard. 

4. 

ai 

7- 

40 

a.    39 

a.    45 

I.^26< 

.  58. 3o 

26 

^9 

Mercr, 

4. 

ao 

7" 

41 

?'    59 

4.    .3 

I.    27. 

.  56. 14 

^z 

•  20 

Jeudi. 

4. 

18 

7- 

43 

3.    33 

5.    ai 

I.    28, 

,  55.57 

28 
39 

ai 

Vendr. 

4. 

»7 

7- 

43 

4.      8 

6.    38 

1.    2§. 

,  51.39 

32 

Sam. 

4. 

16 

7- 

45 

4.   48 

7.    Sa 

2.      0< 

•  49-19 

I 

33 

DlM. 

4. 

ï5 

7' 

46 

5.    35 

8.    59 

2.       I  . 

,  46.58 

2 

a4 

Lundi. 

4. 

14 

?• 

47 

6.    37 

9.    58 

2.      2. 

.  44.36 

5 

a5 

Mard. 

4. 

i3 

7« 

48 

7.    36 

10.    48 

2.      3. 

.  43.13 

4 
5 

alS 

Mercr. 

4- 

la 

7- 

49 

8.    39 

II.    3o 

a. ,  4^ 

•  39.49 

Jeudi. 

4. 

II 

7- 

,  5o 

9.    33 

2.      5< 

.  37.35 

6 

37 

a8 

Vendr. 

4. 

10 

7- 

,  5i 

10.    36 

o.s  5 

2.       6. 

.  54.55 

7 

39 

Sam. 

4. 

9 

7< 

,  5a 

II.    39 

0.  |.  56 

2.       7 

.  53.26 

8 

•3o 

DlM. 

4. 

8 

•7« 

,  53 

o.îp4i 

I.      a 

2,       8. 

.  29.56 

9 

5i 

Lundi. 

4- 

7 

7' 

,54 

i.?'42 

1.    27 

^-    9 

.  27.25 

10 

P.  L.  le    8,  ^    o^  12'  du  matin. 
D.  Q.  le  i5,  à    4*  97'  dn  soir. 


N.  L.  le  ai,  h    7*  aV  du  matin. 
P.  Q.   le  29,  *  10*  58'  du  matin. 


(  5?  ) 

H>: 

i83o. 

* 

TEMS  MOYEN 

sa 

MIDI  VHAJ. 

a.  M.  s. 

DIf. 

II.  j/.  s. 

Dif. 

M.  M.  g. 

Dif. 

3 

3 

i 

31.37.25,9 
ai.a3.56,c 
3.. 19.47,^ 

3.. 13.  6,9 

3'49"o 

Itî 
3.5o,5 
3.5i,i 
5.5.,7 
5.53,5 
5.53,9 
5.55,4 
5.55,9 
5.54,5 
3.55,1 
3.55,7 
3.56,4 
3.57,0 
5.57,6 
5.58,1 
5.58,7 
5.59,5 
3.59,9 

4.  ».4 
4.   1,0 

4.  1,5 

4.    2,0 

4.  3,4 
4-  3,9 
4.  5,4 
4.  3,8 
4-  4.5 
■4-  4,7 

i5.  o.i5 
i5.i8.30 
i5.36.  9 
i5.53.45 

16.11.    3 

18'   5" 

'7-49 
17.34 

17-19 
17.  2 
16.46 
16.29 
16. i5 
i5.55 
15.57 

l5.20 

i5.   3 
14.45 
14.35 
4.  6 
3.46 
3.37 
3.  8 
3.47 
3.37 

1.34 

1.  3 
0.43 
0.30 
9.58 
9.35 

ti 

11.56.59,1 

■1.56.51,6 
11.56.44,5 
11.56.38,0 
11.56.32,0 

7"5 

ê5 
6,0 
5,5 
4,8 

3;î 

3,7 
3,0 
1,5 
0,8 
0,3 
0,5 
1,0 

1,6 

3,1 

">7 
3,4 
3,8 
4,4 
5,0 
5,4 
5,8 
6,3 
6,9 
7,2 

! 

6 

l 
9 

'  lO 

31.  8.i5,8 
3..  4.34,1 
31.  o.3i,8 
30.56.58,9 
30.53.45,5 

16.38.  4 

16.44.50 
17.  I.I9 
I7..7.33 
17.55.37 

.1.56.36,5 
11.56.31,7 
11.56.17,5 
ii.56.i5,8 
.1,56.. 0,7 

II» 

30.48.51,6 
30.44.57,. 
30.41.  3,0 
30.37.  6,5 
30.33.  9,9 

17.49.  4 
18.  4.34 
18.19.36 
18.54.  9 
18.48.34 

11.56.  8,0 
11.56.  6,0 
11. 5B.  4,5 
11.56.  5,7 
11.56.  5,5 

i6 
»9 

30.39.13,9 
30.35. i5,3 
30.31. 17,3 
30.17.18,5 
30. t3. 19,3 

19.  3.40 
19.16.36 
19.39.55 
19.45.  1 
19.55.48 

11.56.  4,0 
11.56.  5,0 
.1.56.  6,6 
11.56.  8,7 
11. 56.1. ,4 
.1.56.14,8 
.1.56.18,6 
. 1.56.25,0 
11.56.28,0 
...56.53,4 

ai 

35 

,1 

20.  9.19,5 

30.    5.18,9 
30.     1.17,9 

,9.57. ,6,4 

19.53.14,4 

20.  8.i5 
30. 30. 33 

30.53.    8 

30.45.32 
30.54.55 

:>6 
5i 

19.49.13,0 

19.45.  9,1 
19.41.  5,7 
.9.37.   ,,9 
19.33.57,6 
19.38.53,9 

31. 15.37 

31.35.55 
3..55..0 
21.44.35 

31.55.14 

...56.39,3 
...56.45,5 
11.56.52,4 
11.56.59,6 
11.57.  7,5 
11.57.15,4 

D«nt-diuiiue  du  Soleil (  Le 'ifi'  jS'S»*') 


Mai'  i83li. 


(S8) 


:i6 


LONGITUDE 


DB    LA    LUITK. 


▲  MIDI. 


S*    D%   M,    S» 


5.11,55.32 

6.  5.I4..55 
§.17.  a.  3 


é.:i8.5i.48 
7. io.46*^3 
7 .22.47 «29 

8.i7.i4-25 


8.29.42.19 

9.12.2I.3l 

9.25. 15.57 

lo.  8.20.56 
10.21 >44-^^ 


5.27.50 
19.51.25 

5.55. 14 

18.57.  8 

S. 52. 14 


18.55.  5 
5.5o.25 

>8.i4.55 
2.58.56 

16. 56. 10 


o.  5.25 
i5.  7.11 

25.44*^4 
8.  1.54 

20.  5.52 
1.56. 41 


A  MUflTlT. 


Sn    D,    M. .  s. 


5.54*    2 

17.50.46 
29.20.47 
II.    8.12 

22.55.28 


4«4^*^^ 
16.46.  I 

28.50.^5 
II.  4-1^ 

2^.2'J,    5 


6.  0.25 
i8.45-5i. 

1 .45.  6 
i5.  0.22 
28.55.46 


LATITUDE 


DM    .LA    LITNS. 


A    MIDI. 


Z>.     M.      S. 


55.  6 
28.49 
5o.58 
28.58 


20. 55 

5.59 

56. 14 

56.40 

5.40 


56.25 
54.36 
58.59 
9.52 

S:  ' 


12. 27^.    : 
26.40. 5 il  o 

ii.i4«io 

26.  5.27 
II.  2 . 28 


26.  2.46 

10.54*49 
25.29.46 

9.40.52 

25.24*20 


6.59T56 

j9.28.57 

1.55. 10 

i4*  4*^4 
26.  I.  7 

7.5i.x2 


59.45 

14. 4< 

5o., 

40. 4< 
41.5! 


27.17 
54.50 

1.38 

49-^7 
10.46 


A   MINUIT. 


/>.     Jlf.     S, 


MM»     Bm.* 


I*      6.59 

0.  3.  4 

1.  o.i6 

2.  0*57 
2.55.45 


5.4s. 18 

4.48.  4 

5.  1.55 
5 .   1 . 5o 


4-47*ï9 

4*l8.20 

5.55.59 
2.40.55 
1.55. 16 


a.  22. 5o 

0.52.41 
a.  6.22 

5.12,46 
4.  6.54 


4*43'^i 
5*.  0.55 

4.57.47 

4*56.5o 

5.59.40 


9.581 
20. 5i 

21.251 
22.20 

25.17) 


56.52  5. 10. 52  4.  5 

45.10  2.15.49  4-54 

45.16  1.11.55  5.41 

40.   I  A  o.  8.  2  A  6.26 

25.47  B  0.55*  6 

25.58  1.65.  9 


(59) 

Mai  i83o. 

1 

B 

! 

,=^ 

; 

DITE 

DÉCLIHilSOK 

> 

- 

DE  LA  LUNE. 

A  WSl. 

■     xuamn 

A.  MIDI. 

A  WXtnT. 

/>. 

JU. 

S. 

D. 

M. 

s. 

D.  M.    S. 

D.  M.   s. 

1 

i5i. 

3. 

TT 

l56. 

■37: 

40 

10.  6.38  B 

8.a6.a6  B 

'  3 

i6a. 

46. 

3 

168. 

t 

47 

6.41.36 

4-55.37 

■5 

174. 

10. 

4 

"79- 

I 

3.  3.55  B 

1.10.54B 

4 

i85. 

a4- 

48 

191. 

I. 

=») 

0.41.55-1 

3.55.36  A 

5 

,q6. 

39. 

9 

303. 

18. 

46 

4.34. II 

6.13.31 

6 

ao8. 

I. 

\l 

3l5. 

47- 

33. 

7-57-  9- 

9.57.33 

"7 

aig. 

38. 

335. 

34. 

4 

ii.iai38 

13.40.55 

8 

aîï. 

35. 

31 

337. 

43. 

=■4 

14.   1.43 

i5. 15.55 

9 

345. 

55. 

31 

a5o. 

14. 

7 

16.16.35 

17.  8.i5 

.  lo 

a56. 

38. 

33 

363. 

7- 

4i 

17. 48. 38 

18. 16.21 

;  II 

aSg. 

41; 

35 

376. 

18. 

54- 

18. 5i.  9 
18.19.56 

18.33. 31 

"12 

a85. 

± 

■7 

389. 

4i. 

48 

léiiliso 

l5 

296. 

40 

5o3. 

10. 

■7 

17. II. 44 
i5.  8.39 

■>4 

ÏS: 

55. 

10 

3i6. 

59. 

15.47.17 

■i5 

i6 

H- 

43 

53o. 

9- 

13. 14.     I 

10.39.39 

53é. 

54. 

Si 

34s. 

40. 

53 

8.35.33 

6.53.55 

'  17 

55o. 

a8. 

3I 

557. 

18. 

14 

4.33.45  A 

3.  7.35  A 

'.18 

4- 

II. 

II. 

9- 

i3 

0.10.54  B 

3, 50.58  B 

■9 

18. 

II. 

49 

35. 

ao. 

4 

4.49.30 

7.  4. 55 

■  ao 

33. 

34. 

33 

39. 

54. 

47 

g. 15.49 

II. 14. 37 

ai 

r»: 

ao. 

58 

54. 

53. 

II 

i5.  4.5a 

14.41.30 

aa 

^7* 

il 

70. 

4- 

II 

16.  5.  5 

17.. 8.16 

a5 

77* 

4i- 

85. 

16. 

i3 

■  7.55.51 

18.35.30 

M 

92- 

46. 

46 

100. 

10. 

55 

18.56.44 

i8.3o.35 

a5 

■07. 

a6. 

44 

114. 

53. 

Ja. 

18.   7-4i 

17.39.36 

"33- 

lai. 

aS. 

"45- 

138. 

.'5- 

M 

16.57.13 

i5.33.53 

.27 

1.34. 

47- 

5i 

141. 

10. 

57 

14.. 7-  3 

13.53. 18 

-a8 

■47. 

H- 

55 

i55. 

:§: 

16 

11.19.47 
7.56.53 

9.40.55 

-="1 

■5a- 

a6. 

i3 

i65. 

34 

D.    8.57 

5o 

171. 

I. 

39 

176. 

43. 

45 

4:18.11 

3.35.36 

Si 

i8a. 

ai. 

7 

187. 

58. 

10 

o.5a.  7  B 

-1.31.17' A 

nf-^ 


Mai  i83o. 


(6i  ) 


Mai  i83o. 


I    I  tEVER.      COUCH. 


■LONGIT. 

geoeenlr^oe. 


LATIT. 

géocentriq . 


D.    M.       /).    M. 


DÉCLIN. 


/>.     M, 


VASSAGS 

aa  Mérid. 
H.    M, 


MSRCirBX. 


Plus  grande  élong^.Ie  ai. 


s  3 

8. 

g"  ï9 

8. 

?-45 

* 

7 

9- 

4 

10 

9- 

sa 

i5 

9- 

56 

i6 

9- 

46 

i8 

9- 

5o 

30 

9- 

5i 

30 

9-. 

47 

19 

9- 

59 

8 

1.^37.  o 

2*  2.40 
2.  7.56 
2 .12 .36 
3.16.4^ 

2.20.i6 

2.25. 14 
2.25*35 

2.27.17 


^9- 

21.  7 

22.  4^ 

23.    52 

24*  4' 

25.     II 
25.    !X7k 

25.    18 
25,      o 

24.  3o 


II  B 


Té  NUS.     Plus  grande  élong.  le  17. 


3.  g;  i5 

5.  1    6 
2.  ^  56 


I I • 25 . 34 
o.  0.44 
o.  6.14 

O.I2.     I 

0.18.   I 


MARS.     D  le  8. 


% 


25 


w 


10.12.54 

10.16.4^ 
10. 20.34 

56|l0.24.20 

52  10.28.  3 


18.  3oA 
17.  33 
16.  3i 
i5.  28 

i4-  M 


18.  3o 

i8.  22 

18.  14 

i8.  6 

17.  56 


J  V  P  I  T  B  H. 


?  ad  8.  3.  54 
-  5g|  8.  |.  a3J 

7.  *   5i 


os 

1 1 . 1-  27 


fO 


53 


9-17.44 
9.17.45 
9. 17.33 


7: ^6  9.17.  9 


16.  i\i 
16.  II 
i5.-  59 
i5.     5 


8  A  T  jr  B  N  B.     D  le  a- 


10.  s  5i 

10.  %  i5 


9.  ■   581  o.  •   41 


4 • I I • 54 
4«ii«59 
4- ia>55  l  1 .     5 


18.  35  B 
18.   i5 
i8.    6 


6.  a4 

5.  47 
5.   10 


VRANUS. 


a  le 


I.  241 

o.  I  45 


lô.  3(  5a 

9. 1 54 


10. 10.3a 
10. 10.37 


58  A 
58 


t  i«3o.- 


(  6a<7)  • 


S 


TEMS 

qàe  le  demi- 
diamètre 

DU  '80L£lXi 
met  ft  paMtr 
par  le  Méridien. 


DEMl- 

lAMÀTRB 
da 
SOLSIL. 


S. 


1.  5,8 
!•  6,3 
I.  6,8 

I.    7,3 

!•  7,6 


M. 


1 5. -55,4 
i5.52,i 
i5.5oy8 

1 5 .49^^ 
i5.48,6 


MOUVÊM. 

horaire 


DU  SOLEIL.        DU  80LBIL.       DB.LA  ZICNS. 


2.   ^5,4 

3.  34>6 
3.  ?4>3 

3.    23^9 


UQGkîiT 

de  la  diatanèe 


*y.  /a  mo y*.  i,o. 


o,oo5597 
0,004307 
0,004790 
o,oo5535 
o,oo58o5 


LIEU  i 

da  nœad 


S.     ,D.     Jlf: 

5«i6.39 
5<i6.3Q 
5, 16.  ir 

5,^5.41 
5,i5.3a 


ÉCLIPSES  DES  SATELLITES   DE   ;rUPITER. 


!•'  SATELLITE. 


H»     3f,     S* 


IMMERSIONS. 

3.38.59 
31.57.36 
16.35.49 

io.54*i7 
5.33.41 
33. 5i .10 
18.19.35 
13.48.  5 
7.16.39 

1.44*^3. 

30.l3.34 

*i4.4i.54 
9.10.18 

3.38.53 
33.  7.18 
i6.35.5i 
II.  4.19 


T£M8   MOYEN. 


ÏI«  SATELLITE. 


/. 


h:    m.   s. 


IMMERSIOKS. 

i3.  o.io 

3.17.  7 
*i5.34.  I 

4*5o*55 
.18.  7.47 

7.34.58 
30.41*33 

9-58.33 


IIP  SATELUTE. 


S.       M.       S\>     I 


'*'i5.53.i|.  L  ' 

16.59.31.  É. 

17.50.34*  L 

3o.58.i5.  Éi 

31. 48. 4^.  1. 

•0.57. 31,    E. 

i.47»56,  I.* 
4.57.' I.  £. 


IV*  SATELLITE. 


o.  3.36.  L 

3.  6.48*  £• 

17.58.50.  L 

30. i6*  8*  £• 


(63) 


Iffti  i83o. 


CONFIGURATIONS 

DES    SATELLITES   DE   JUPITER. 


à  t  heure  3o'  dit  matin. 

» 

•    I 

.3         .30  -ï,    '                   -4 

h 

9 

1.        Q              •!»     .3 

•4 

■ 

.3 

i 

0         *•'                3- 

4- 

4 

• 

a.    1.    ■        0                '• 

4- 

JLj  [ 

• 

.3     jaQ         »•                                  4* 

1 

m 

6 

3.                  .1     0               -^      4' 

1 

7 

• 

.3                     a-O*'    4- 

* 

M 

8 

•i 

.3  4,3.    0 

1 

9 

4.                       I.  0            »         -3      . 

1 

lO 

•  • 

4- 

0         •'  *•                  -a 

• 

1 

II 

■    4- 

3.  1.             0                 ^' 

1 

la 

4 

.33.0         »• 

1 

13 

•4 

3.                •'         0                  1* 

• 

1 

i4 

4  -3                     0    »• 

.0 

iS 

•a.4    .3      .iQ 

i6 

i.Q  .4    .3     .3 

• 

«7 

0        .1x4-3 

t8 

3. .  I.      .    Q                       3.                   .4 

>9 

.3         0                  •" 

.430 
•4 
4- 

ao 

• 

3.              »           0                   •*. 

«.< 

.3                       •   O*-    »• 

33 

,3    .3      .1   0                                           4' 

4 

0  »  •'     ^ 

lO 

«4 

« 

O4or'i          3.            .3      • 

a5 

4.3.  1.      0                   ^• 

a6 

4-                   a         O^-  *   •' 

«7 

38 

* 

4- 

3.         .1           0                 .3 

\'- 

« 

,3                           0    '*•    '• 

î>9. 

- 

.4 

a..3        .1      0 

■ 

3o 

•3 

.4 

Qi.    3. 

« 

1  ai 

•• 

.4   .                      0.                 -           3. 

Mat  i83o. 


(H) 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


fOVtS. 


I 


3 

4 

5 
6 

7 
8 


9 

lO 

II 
la 


13 

i3 

i4 


la 

i3 

i4 
i5 

i6 

lO 

a4 
26 


STOILE0 
orieotalct. 


£pidelal2)i. 


Antarèf. 


;derAigle. 


Fomalhaot. 


«de  Pégase. 


SolcU. 


Kéguina. 


26 


^    I  Épi  de  la  11)^. 


fAntarèt. 


A  MIDI. 


/>.      ^.     <$•. 


A  3  HEURXS. 


D.     M.    S. 


A  ÔHEUBEii. 


5i.  55.  18 
59.  55.  5p 


85.  48.-23 
74.  5.  4 
62.  25.  48 
5o.  48.  43 
59.18.    8 


5o.  2/^.  4^ 


84.  19.  48 
72.  35.  25 
60.  56.  45 
49*  22.    6 

57.  52.  17 


•78.  5.  5 
07.  22.  48 
56.  48.  58 


77.  14.  58 
65.  52.  55 
54*  55.    I 


68.  27.  45 
56.  55.  14 

44-48. 


116.  5i.  46 

104.  4^'  ^5 

92.  20.  25 
79.  55.  14 
66.  29.  25 
55.    4*    9 

59.  25.  4^ 


55.    o.  58 
41.    6.  55 

27.  59.  44 


76.  44-  5^ 

66.    2.  55 
55.  5o.  28 


75.  49-  38 
64.  27.  19 


66.  58.  45 
55.  6.  i5 
45.  2o,  44 


io5.  i5.  21 
90.  45.  54 
77.  58.  8 
64.  49.  44 
5i.  22.  18 


55.  i5.  12 
59.  24*  10 
26.    o.  52 


68.  17,  56 
55.  42.  19 

45.  27.  52 


77.  24.  5i 
65.  40*  II 
54.    ^.  55 


66.  41  •  ^6 
54.  9.  25 
4t.  56.  58 


Z).     M.    S, 


48.  54.  14 


82.  5i.  21 
71.  7.47 
59.  29.  41 
47*  55.  54 
56.  26.  57 


75..  24-  10 

64.  45.    8 

54'  i^-  4^ 


74.  24.  16 

65.    2.    7 


65.  29.  44 
55.  57.  21 
41.  54.    5 


ii5.  21.  56ii5.  5i.  5o 


loi.  4o.  59 
89.  II.  4 
76.  20*  42 
o5.  9.  47 
49.  4Ô.  14 


5i.  29.  5i 

57.  4a.  14 
24.  22.  a6 


65.  6.  59 
52.  56.  5o 
40.  26.  59 


A  9  HEURES. 


/>.    il/,  «y. 


47.  ^4.    2t 

81.  25.     I 

.69.  4o.  16 
58.  2.  42 
46.  29.    6 

55.    I.    7" 


74.  5.47 
63.  25.  55 
52.  55.  14 


72.  59. 
6i.  56.  Sg 


64.  o.  40 
52.  8.  57 
40.  28.    4 


112.  21,  27 

100.    8.  I 
87.  55.  54 1 
74.  42.  57 
61.  29.  52 

47.  57.  56 


49.  44.  541 
56.    o.  43 
22.  44.»27 


65.  3i.  43 
5i.    4.  53| 
58.  56.  55 


75.  55.  59 
64.  12,  42 


mU» 


74.  27.  56 
62.  45*  19 


72.  59.  22 
j6i.  i8.    2 


m 
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Mai  i83o. 


DISTAI9CE  DU  CENITIE  DE  LA  LUNE  AU   SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


JOVRS. 


7 
8 

9 

lO 

II 

13 


i5 

i4 


J2 
l5 

i5 
i6 

i8 
19 


24 
26 


26 

28 

29 


^9 
3o 

5i 

j«  I 


iToiLxa 

orientales. 


Épi  de  la  nu* 


AnUïèt. 


A  12  nEÛRSa.        A  1 5  HEURES.      A  18  HEITBSS.      A  21  HEURES. 


D.     M.    s.       D.     M.    S.      D.     M.    S.       D.     M.    S. 


idcFAigle. 


Fomalhant. 


«  de  Pégase. 


Soleil. 


Aégulnt. 


ÉpideliOK- 


Antar^ 


45.  54.    2   44.  24.  14  42-  54.  38   41.  25.  i3 


79.  54.  49 
68.  12.  5o 
56.  55.  47 
45.  2.  45 
55.  55.  46 


85.  27-    8 
72.  4^.  26 

62.    4-    7 
5i-  58.  10 


82.  54.  57 
71.  55.  45 
60.  II.  56 


62.  5i.  53 
5o.  4o.    I 

Sg-   a.  59 


122.  48.  55 

iio,  50.49 

98.  55.  22 

86.    0.  25 

75.    4.52 

59.  49.  ^> 

46.  i5.  26 


78.  26.  4^ 
66.  45.  28 
55.  8.56 
45.  56.  24 


82.  6.  57 
71.  25.  8 
6o.  44*  ^^ 


81.  29.  44 

70.    8.  27 
58.  46.  59 


61.      2.  26 

49.  II.  55 

57.  58.    5 


121.  19.  44 

109.  19.  53 
97.  2.  6 
84.  24.  36 
71.  26.  28 
58.  8.  II 
44.  32.  45 


76.  58.  44 
65.  18.  II 
53.  42.  8 
42.  10.  12 


80.  46.    6 
70.    2.  56 

59.  25.  52 


80.    4.  46 

68.43.    9 
57.  22.  II 


75.  3o.  5i 
65.  5o.  5 
52.  i5.  24 
40.  44*    6 


79.  25.  5 
68.  42.  4 
58.    7.    7 


59*  55.  20 

47.  45.  24 
56.  i4-  52 


119.  5o.  40 
107.  48.  41 
q5.  28.  5i 
02  •  48.  29 
6q.  47.  45 
56.  27.  6 
42.  49*  55 


78.  59.  44 
67.  17.  52 
55.  57.  52 


58.    4.  16 
46.  i5.  55 

54.  52. 


118.  21.  21 
106.  17.  12 

95.  54-  57 

81.   12. 

68.  8.  441 
54.  45.  46 
41  •    6.  52 


48.  g.  23 
34.  iQ*  59 
21.    6.  54 


46.  16.  17 
52.  59. 


'  74.  44.  I 
61.  57.  9 
49*  52.  55 

57.  26.  4? 


75.  5.  5o 
60.  22.  56 
48.    o.  54 


85.  20.  25 

71.  5i.  17 
59.  5o.'  5o 


81.  5i.  9 
70.  5.  20 
58.  25.  44 


44-  52.  57 

5o.  58.  49 


71.  5o.    2 

58.49-    4 
46.  29.  5o 


80.  22.  6 
68.  55.  5o 
56.  56.  43 


42.  49-  2^ 
29.  19.    5 


69.  55.  57 
57.  i5.  5i 

44*  ^8.  22 


78.  55.  r3 
67.  7.  47 
55.  29.  46 


Mii.j830. 


{») 


QIgTAWCE  DU  CB^TIUS  DE.  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


I  IrouRf . 


19 


j*  I 


iTOlLlS 

occidentales. 


Soleil. 


Poilus. 


Régulai. 


Épi  de  la  11^. 


Antarèi. 


«  de  TAigle. 


Soleil. 


R^goluf. 


▲  MIDI.  ▲  3  BMUBXS.  Va. 


D.    M.    S.        Z).    JH.    S. 


io8.  67.  17 
lao.    I.  22 


39.  28.  12 
5i*  5.  4^ 
62.  /^.  52 
74>  18.  16 
57.  46.  55 
4g-  35»  10 
61.  25.  3 
7S>  18.  49 


3i.  59.  II 
43.  58.  49 
56.  9.  aS 
68.  3o.  58 
81.  4*  ^ 


36.  5.  39 
48.  3a.  12 

61.  22n    4^ 

74.  55.  2 

88-  9.  o 

102.  5.  53 


56.  10.  4 
68.  46.  5o 

81.  57.  5o 


45.  -4.  Si 
55.  3o.  18 
67.  5i.  24 

79-  9-  4? 
90.  29.  8 

loi.  53.  54 

112.  28.  49 

i25>  18.  27 


iio.  20.  56 III.  44.  24ii3.  7.  4o 


40.  55.  21 

'52.  32.  55 

64.  9.  32 


39.  i5.  26 
5i.  3.45 
62.  54.  2 
74.  48.  25 


35.  28.  29 
45.  29.  55 
57.  41.  28 

70.  4*  3o 


57.  37.  35 

5o.  7.  16 
63.  o.  32 
76.  i5.  36 
89.  52.  ï5 


57:  42.  8 
70.  24*  14 
85.  58.  14 


44.59.  5 
57.  I.  46 
68.  59.  55 
80.  35.  39 
91.  52.  55 
102.  56.  i3 
II 5.  5o.  14 


AgBEUBXa, 


M.  S.,      D.   M.     S. 


4^.  22.  5i 

.54'   o.   4 

65.  56.  52 


40.  43.  57 

52.   32.  23 

64.  23.  4 

76.  18.  3 


•  » 


34.. 57.  59 

4?*   o.  27 

59.  i3.  43 

71.  58.  14 


59.  9.  52 

5i..42*  4^ 
64-  58.  44 

77.  56.  5o 

91.  55.  5o 


59.  i4-  57 

72.  2.  6 

'  85.  18.  5i 


46.  i5.  17 
58.  52.  5i 
70.  28.  I 
82.  I.  14 
95.  16.  5o 
104.  18.  25 
ii5.  II.  54 


54.  29.  6  55.  57.  561  57.  26.  42  58.  55.  25 
46.  1.8.  55 


45.  49.  42 
55.  27.  12 
67.  3.  5o 


43.  12.  X18 

54.  1 .  5 
65.  52.  10 

77>  47-  48 


56.  27.  41 
48.  5i.  3i 
60.  46.  8 
75.  12.  10 


4o.  4^.  55 
55.  18.  29 

66.  17.  17 
79.  57.  45 
95.  19.  45 


60.  48.  55 
75.  40.  2S 
86.  59.  59 


47.47.  6 
6o.  5.  55 
71.  55.  48 
85.  26.  52 
94.  59.  55 
io5.  4o.  25 
116.  52.  5o 


(.%i 


Mm  i83o. 


I/OPE5 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUJJE  AU  SOLEIt  Ff  AUX  ÉTOUJES. 

A  lOHEUaSS. 


19 


iroiua       -^  i^  HsoBss.    Aid  hbubss. 

occîdenulet. 


I 

SoUiL 

I 

2 
3 

PoUaz. 

4 

4 
5 

;6 

Rëguins. 

■7 

Épidelanj^. 


Antarct*- 


deTAigie. 


Soleil. 


Renias. 


/>.  . 

Af.  «y. 

ii4< 

3o. 

44 

45. 

16. 

55 

56. 

54. 

ï9 

68. 

3o. 

28 

43.  40.  59 

55. 

^• 

45 

67. 

ai. 

21 

79- 

17- 

58 

4.  6 
57.  34 

:i.  45 
18.44 
46.  i8 


42.  i5« 
54.  54. 
67.  56, 
8i.  19. 
95.    5. 


D,    M,    s.        D.    M.    S.        D.    M,    S. 


ii5.  55.  38  117.  16.  22118.  38.  67 


46.44-  8 
58.  21.  24 
69.  57.  25 


45-  9.  3o 
56.  58.  3o 
68.  5o.  56 


37.  3a.  Sa 
59.  27.  57 
5i.  34*  10 
65.  5i.  5i 
76.  ao.  59 


49.  €6 

5i.    8 

55.  22 

I.  i5 

48.  a8 


6a.  aa. 
75.  19. 
88.  40. 


55r63.  57.59 
76.  58.  aa 


36.  4a. 

49*  20. 

6ï.  53. 

75.  a5. 

84.  5i. 

96.  5. 
107.  n. 
117.  54. 


a8.  55.    8\ 
4o.  a4-    6 


97- 
108. 

119. 


18.  5i 
55.  55 
5.48 
5o.  ai 
16.  19 
a6.  r 
a4.  5 
i5.  la 


5o.    a.  14 
41  •  5a.  45 


48*  II.  ai 
59.  48.  a8 

71.  a4*  ^2 


.46.  58. 
58.  a7.  .18 
70.  19.-55 


a9.  I.  la 
40.  57.  5o 
55.  5.  44 
65.  a4#  29 
77*  55.  i5 


45.  a5*  II 
58.  7.  58 
71.  14.  55 
84.  45.  5o 
98.  55.  18 


65.  55.  40 

78.  57.  5i 


59.  54> 
52.  26. 
64.  55. 
76.  17. 
•87.  40. 
.98.  48. 
109.  45. 
lao.  56. 


19 


5i.  5i. 
45.  ai. 


A  ai  ntUBsi. 


49.  58.  55 

61.  i5.  5i[ 
7a.  5j.  19 


48.  6.  55 
59.  56.  9 
71.  49.  ao| 


5o.  5o.    51 

42.  a8.  I 
54.  57.  aj 
66.  57.  51 
79.  39.  59I 


46.  57.  3o 
59.  4^.  .  9 
7a.  54*  4^ 
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o^oa658o 
0,006859 
0,007069 
0,007186 


LIEU 

dd  notod 

&E  LA  LUVB. 


5.i5.  o 

5.i4*4^ 
5.i4«^2 
5.i4*  3 
5«4[5«44 


ÉCLIPSES  DES  SATELLITES  DE  JUPITER. 


TBMS    MOYEU. 


I"  SATELLITE. 


J. 


H.    M,    s. 


8 

10 

II 
i5 
i5 

\l 

36 
39 


immbusions. 

5.  52.  55 

p.  I«  21 

i8*  29.  57 

*i2.  58.  25 

7.  27.  I 

I.  55.  5i 

20.  24*  7 
*i4.  52.  58 

Q,  21.  l5 

S*  49-  48 

22.  18.  26 

16.  47-  ^ 
*!!•  i5.  58 

5.  44*  " 

o.  12.  52 

i8.  41.  a8 
*i3.  *o.  8 


.  IP  SATELLITE. 


/. 


I 

5 

9 
12 

16 
19 

23 

26 
5o 


H.  m:  s. 


IMMERSIONS. 

25.  i5.   16 

12.    52.       8 

i.  4^*  ^9 

*i5.    5.  56 

4*  22.  49 

17.  59.  47 

6.  56.  4^ 
20.   i5.  4^ 
9    5o.  4^. 


IIP  SATELLITE. 


H.     M.     j*. 


26 
26 


5.  4^*  ^^*  \' 

8*  56.  58.  E. 

9.  4^*  8. 

*i2.  57.  4* 

*ï5.  45.  18.  L 

16.  56.  56.  É. 

17.  44*  ^^«  I* 
20.  56.  54.  É. 


IV  SATELLITE. 


17 
17 


II.  55.  45.  L 
*i4.  35.  20.  É. 


(  75) 


Juin  i83o. 


6.. 


Juin  i83o. 


(7«) 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


ijovis. 


22 


J.   I 


orientales. 


Anufèt. 


;  de  l'Aigle. 


Fonialhaat. 


«  de  Pëgate. 


«da  Bélier. 


SoleU. 


R<%lllllB. 


Épi  de  la  QK* 


Antirèt. 


A  MIDI. 


D.     M.    S. 


54*     2.  55 

42.  5o.  52 
5i*    6.    G 


81 •    I.  20 

70.  17.  5i 
59.  58.  54 

49'  '4'  ^S 


80.  II.  :i7 

68.  4^*  ^7 
57.  10.  5o 


59.  22.  53 
47*  3o.  4^ 
56.    5.  55 


76.  35.   II 

65.  18.  S2 
5o.    6.  i5 


121.  i5.    7 

108.  ^2.  23 

95.  55.  26 

82.  54.  46 
69.  4k  19 
56.  17.  24 
42.  47.    7 


52.  56.  Il 


75.  12.  20 

60.  i4-    7 

47.  58.  52 


81.  18.  57 
69.  25.  24 
57.  59*  57 
46.  4.  55 
54.  37.  46 
25.  27.  19 


▲  -3  BZURC8. 


/>.      M.    S. 


52.  56.    8 

41  •   4*  43 


79*  4^.  55 
68.  57.  55 
58.  19.  22 


78.  45.  26 
67.  14.  48 
55.  45>    9 


57.  55.  14 
46.    2.48 


74.  47.  20 
61.  59.  59 
48.  27.  Il 


119.  41  •  43 
107.  7.  16 
94.  18.  56 
8ï.  16.  i5 
68.  I.  20 
54*  56.  20 
4i*    5.  4> 


5i.  i4«  25 


71.  55.  46 
58*  58.  29 
46.    5.  59 


79.  48.  45 

67.  54.  5i 
5o.  12.  18 

44-  38.  14 
55.  12.  59 


▲  6hsubss. 


9.  26 


D.     M.   S. 


49.  4a.  41 


59.  58.  43.  58.  12.  5i 


78.  20.  25 
67.  57.  20 
57.    0.  28 


77-  19-  «9 
65.  48.  21 

54*  19-  56 


56.  25.  44 

44*  3^*  39 


75.      9.  21 

60.   o.  43 

46.  48.  17 


ii8.    8.  16 
io5.  5i.  57 

92.  4^*  ^? 
70.  57.  52 
66.  21.  n 
52.  55.  12 
59.  24.  17 


2Q.  55.      2 


69.  55.  54 

57.    5.  12 
44.  55.  24 


78.  i8.  46 
66.  26.  29 

54*  4^'-  7 
45.  12. 

Si.  47*  5o 


76.  59.  5; 
66.  17.  I 
55.  41  •  5i| 


75.  55. 
64*  21.  5( 
52.  54*  1' 


54.  54*  2 
45.    8.45 


45.    9.  5( 


116.  54*  5i| 
loS.  56.  2i 

91.    4*  I' 

77.  58.  5J 

64. 4^«  ^' 
5i.  i5. 

57.  42.  51 

^  r     .       ^  Il 


37.  Sa. 


68.  17.  4 
55.  28.  I 
43.    I. 


76.  49. 
64.  58.  I 
53.  18. 

41.  4^>  5( 
3o.  a3.  X 


(77> 


Juin  i83o 


•  •   • 


DISTANGI!;  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


lUIVM. 


II 


26 


J.    I 


£toii«e8 

orientales. 


Auttrès* 


dU  l'Aigle. 


FomalbaaL 


«  âd  Pe'gue. 


«  du  Bâier. 


▲  la  BX^BXS.      A  iShXDRSS.      a  l8B£trjlE8.      Aai  HEUBES. 


Z>.     ^.    *$•.       D.     M.    s.       D,     M.    s.       D.     M.    S. 


48-  16.  i6 
56.  4?*    ^ 


75.  59.  28 

64*  57.  12 

54*  25.  32 


74.  26.  5l 
62.  55.  55 
5i.  29..  10 


65.  21.  55 
55.  25.  9 
41.  42.  29 


69.  52. 

56.  4^* 
45.  5o. 


Soleil. 


22        Régulât. 


Éprdclan)^ 


Il5.     O. 
102.  20. 

89.  26. 

76.-  19. 

63.    o. 


46.  49.  47 
55.  2i.v52 


74- 
65. 

53. 

ï9- 

0 

»7 
36 

61. 

0. 
29- 

3i 
i3 

63. 
5i. 
40. 

52. 

56. 
t6. 

l 

59 

68. 
55. 

14. 
5. 

3i 

26.  1 1  •  25 


79.  5o. 
66.  4û« 
55.  55. 
4^*  39. 


26.  19 

44.41 
49.  5 

40.  i5 
19.52 
5i.  20 


45.  25.  25 

55.  56.    9 


72.  58.  55 
62.  17.  52 
5i.  48.    5 


71.  54.    8 
60.    S.    o 


62.  22.  21 

5o.  27.  19 
58.  52.  19 


55.57 
24*  24 


III. 


Aourèf. 


87.  22. 
75.   19. 

65.  5o. 
5i.  5i. 
4o*  ^20. 
28.  59. 


51.54 

8.29 

II.  II 

o.  47 
59.  10 

9-57 


45.  57.    5 
52.  5o.  59 


71.  58.  12 
60.  57.  58| 
5o«  5i.    1 


'O.    7.  43 
56.55 


6o.  52.  56 

48.  58.  5o 
57.  28.  52 


64.  57.  i8| 

Sir.    45.     18 


19' 


5i.    5 
5o.  10 

2.  22 

2^   19 

54.    9 


Jb.  36 
26.  28 

45.  57 


iio.  17^  i5 
97.52.  4 
84.  55.  5 
71..  21.  9 
07.  58.  26 
44.  28.  55 


74.  5i>  17 
61.  5o.    7 

49.  12.     4 


55.  28   26.  12.  14 


20.  5 

21.  5 
34.  58 

57.  57 
28.  5o 


82.  49,  24 
70.  52.    7 

09.  7.  r 

47*  5i.    \ 
36.    5. 

24*  49*  3^ 


•   J  d. 


Juin   i83o.  (  7S  ) 

plsta:^ce  du  çEmffi  de  la  luseausmjji,  et  acTI 


46.  18.  35 

5«.    7.45 
70-    O.  32 


38.  44.    3 
40.  45.  40 
5a.  57. 
65.  ai.  55 

78.    3.  5o 


35.  8.53 
45.  56.  a3 
58.  a6.  14 
7,.  33. 
84.  55.  10 
98- Si. 


53.  16.  5ti 
65.  22. 

78.     1. 


58.  5.  25 
71.  18.  5a 
84.  46.  5 


36.  5i.  5g 
48.  5o.  37 
60.  29.  56 
7^.  5o.  56 


47.  47.  10 
59.  36.  59 
71.  5o. 


3a.  i5. 

4a.  14.  58 
54.  ao.  46 
66.  57.     - 


34.4a. 
47.  II.  33 
6a.  3.44 
75.  12.  57 
86.  56.  a6 


54.45. 
66.  55.  55 
79-  S7-  4g 


59.43. 
72.  59.    5 


49-  i5.  46 
61.    5.  55 

7'-  59-  5? 


5t.  4a.  at} 
45.  45.  48 
56.  3.  3. 
68.  Sa.  i5 


56.  i3.  10 
48.47. 
61.  41.  29 

74.  Sa.  18 
88.  17.  54 


56.  14.  5 
68.  29.  25 
81.  14.  55 


61.  ai. 

74.  59.  45 


59.  55.  18 
5i.  47-  II 
63.  21.  a4 
74-  58.  37 


S0.44. 
63.  3<.  3i 
74-  39. 


35.  13. 

45.  ,-, 
57.55.54 
70.    6.49 


57.  45. 59 
5o.  33.  5o 
63.  19.  39I 
76.  53.  i5 
89.59.55 


5-.  45.  44I 
70-5-45 
8a.  5i.  56 


63-59.57 
76-30-45 


4..  3Î.  S9 
55.  i5.  o 
64.  46.  54 

76. 


4l 


(19) 


Ittin  i8So. 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


érouas 

occidentales. 


SoleU. 


r.  I 


A^as. 


ÉpidekOK. 


Aiii«rit. 


de  l*Aîgle. 


FoBianiAiit. 


$oleil 


AiaHXYTBES.      ▲  l5  HKUlUBS.      ▲  |8  HXUBX8.      ▲  21  HSITB]^ 


D,    M,    S.       />.    M.    S,         />.    Af.    S.        />.    Af.    S. 


52.  12.  59 

64.     5.  52 

■   75>  59'    9 


:22.  5o.  4û 

54.  41,  58 

46.  48.  4? 

59.    8.  46 
71.  41.  38 


24*  18.  33 
36.  12.  3 
48.  20.  34 

•  6o.  4^'  i^ 
73.  16.  38 


39.  19.  17 
5i.  58.  57 

64*  57.  44 
78.  12.  21 
91.41.  29 


59.  i4-  10 

71.  38.  32 
84.  28.  52 


5i.  4^.  22 
64.  39.    2 

78.    1.47 


42.  53.  4' 

54.  4^'  ^^ 

66.  12.  8 
77.  25.  28 
88.  26.  39 
99.  20.  24 

IIO.   II.  32 

121.     4*  4^ 


53.  41.  38 
65.  32.  39 


40.  52.  59 
53.  35.  21 
66.  36.  i4 
79.  52.  43 
93.  23.  36 


Kégnkit. 


6o.  2^5.  49 
72.  18.  25 


44*  ^3.  23 
56.  9.  44 
67.  37.  7 
78.  48.  41 

89.  4^.  4i 

loo.  41  •  5o 
III.  32.  59 

122.  26.  41 


55.  lo.  19 
67.    I.  5i 


25.  4^.  44 

37.  4^.  22 

49«  52.  34 
62.  i5.  47 
74.  5i.  5i 


42.  27.  4 
55.  12.  2 
68.  14.  58 
81.  33.  19 
95.    5.  55 


6o.  45*  16 

73.  i3.  42 

62*.  16.  57 
74.  49.  i3 

53.  i5.  42 

66.  18.  27 
79.  42.  58 

54-  5i.  39 
67.  58.  II 
81.  24-  i3 

52.  4? 
36.  38 


61.  54*  4^ 
73.  47*  52 


54*  28 
48.47 


63.  25.  34 

75.  17.  27 


56.  39.    3| 
68.  3i. 


27.  i5.  14! 
39.  12.  54| 
5i.  24*  4^ 
6l  49.  35| 

76.  27.  i5i 


44*    !•  331 

56.  49-    * 

69.  55.  57! 
83.  14.  8 
96.  48-  ^6 


63.  49*  i5| 
76»  25.    51 


56.  28.  1 3 
69.  38.  i5 
85.    5.  3o 


47.  21.  5 1 
59.  3.  16 
70.  26.  21 
81.  34.  35 

92.  32.  25 

io3.  24.  5 
ii4«  16. 


o 


125.   II.     o 


64-  52.  DI 

76.  47.    9 


ff»' 


Juillet  i83o. 


(80) 


Jeudi. 

Vendr. 

Samed. 

DlM. 

Lundi. 


:26 


Mardi. 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 

Samed. 


DlM. 

Lundi. 
Mard. 
Mercr. 
Jeudi. 


Vendr. 
Samed. 

DiM. 

Lundi. 
Mardi. 


Mercr. 
Jeudi. 
Vendr. 
Sam. 

DlM. 

Lundi. 

Mardi. 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 

Samed. 


LEVER 


da 


SOLBU.. 


a.  M, 


5.  59 


4.    4 


4 


4. 19 


20 
21 


cotre. 


da 


LEVER 


deU 


80LBIL.         LUttB* 


U,     M. 


7-  59 


a,    M. 


io< 


58 


35 


10 


II 


8 


couc. 


H.      M. 


LONGITUDE 


S»    D»    3/.    4^. 


9.    5.59 

o.  o.5o 
0.58.  I 
1.55. 13 
2.52*23 


5.49*34 
4.46.45 
5.45.56 
6.41.  8 
7.58.20 


8.55.52 

9.52.46 

2o.5o«  o 

21 «27.14 
22.24.50 


25.21.46 

24* iQ*  ' 
25.16.19 
26.15.57 
27.10.56 


18.  8.i5 

19.  5.54 

0.  2.54 

1.  o.i5 
1.57.56 


2.54«57 
5.52.19 
4.49.41 

5.47-  3 

6«44*^^ 
7.41 «50 


p.  L.  M   69  à    ftft  34^  dv  miiilli. 
D.  Q.  k  i3,  à    3*  i|(/  da  «aatia. 


21 


26 


P.  Q.  1«  97,  k    8A  45'  du  toir. 


i 


(8.  ) 


20.  53,2 

i6.  25, 

12.   17,3 

8.    9,8 
4.    2,6 


"J- 


5q.  55,7 
55.  49,S 
5i. 43,1 
47-  57,5 
4î.  S.,9 


3i.  18,1 
27  ,4,42 

a3.  II, I 


iQ.  8,5 

i5.  6, 

M.  4,3 

7-  5, 

5.  2,3 


59. 

55.  2,5 

5i.  3,5 

47.  5,0 

45-  7.' 


59-  9.S 
35.  i3,3 
5i.  17,3 
27.  22,0 
23.  27,5 
19.  53, 


0,2 
59,6 
59,0 
58,5 
57)9 
57,2 
56,6 
56,o 
55,3 

54,7 
54,2 


25.  8.57 
25.  4.5i 
25.  a.2i 
22.55.27 
22. 5o.  8 


22.44.26 

22.58.21 
22.5l.5l 

22.24.59 
7-45 


22.10.  4 
22.  2.  2 

21 .53.37 
2i.44-5o 
35.40 


21.26.  8 
21 .16. i5 
21.  5.59 
20.55.22 
20.44.24 


20.55.  5 
20.21 .25 
20 .  9-25 
19.57.  4 
■9-44.24 


DcnMiuDtm  du  SokU.. . 


ig.5r.24 
19.18.  4 
19.  4.25 
18.50.28 
18. 36. 12 
18. 21. 38 


f  Lu  I 


a/. 

4'  6" 
4.5a 
4.54 
5.19 
5.42 
6.  5 
6.5o 
6.52 
7.16 

7-59 
8.  2 
8.25 
8.47 
9.10 
9.52 
9.55 
10.16 
10.57 
10.58 
11.19 
11.40 
12.  o 
12.21 
12.40 
i5.  o 

l5.20 

13.39 
13.57 

i4-l6 
14.34 


B.   M.    S.     Dit- 


O.  3. 
o.  3, 
o.  3, 
o.  3, 
o.  4 
o.  4, 
o.  4, 
o.  4. 
0.  4 
o-  4 

0.  5, 
o.  5. 
o.  5. 
o.  5. 
o.  5, 
o.  5, 
o.  5 
o.  5 
o.  5 

o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 
o.  6. 


52,5 

,43,7 
,54,6 

5, 
'153 
254 
35,0 
44.3 
,53, 
1,5 
9.5 

■7 
24,3 

^ 

37,2 

42,9 
48,1 
•52,7 
56, 
0,6 

6,1 

8,0 
_ft5 
10,0 


ii"5 

[1,2 


10,5 

9.8 
9,' 


8,4 
8,0 
7,6 
7." 
6,7 
6,2 

5,2 

4.6 

4,2 

3,7 
3,1 

3,4 

1,9 
1,5 

»,7 

W),l 


3,4 


!  l's.ln,» } 


JmU«t  i83o« 


19%) 


LONGITUDE 


DB  I.A  LUNB. 


A    MIDI. 


S.    D.    M.  «S*. 


7. i5. 44*57 
7.27,5i.5i 

8.io.ip.4i 

8.2I2.44*^^ 

9*  5*33«i3 


9.18.37. 
lo.   i. 54*36 

10.29.  4*^3 
II. 12. 53. 27 


ii.26.5o.  7 
o.io.53.2i5 

0.25.    2.22 

1.  9,i5.36 
I .23.30.59 

2.  7.45.27 
2.21.55.  9 

3.  5.55.42 
3.i9.43*5o 
4*  3.i3.  6 


4-  i€.24*i5 

4.29.15.41 
5. 11.48. 18 

5.24«  4»^^ 

6.  6.  7.56 


▲  MINUIT. 


S.  D,  M.  S, 


2i»4^*49 
5.59.23 

16,25.37 

29.  6.52 

3.19 


12. 


25.14.  II 
8.38.  3 

22*l3. 12 

5.57.57 
19.50.54 


3.50.59 
17.57. 16 

2.  8.34 
l6.23.I2 

0.38.33 


14.51 .11 
28.56.5i 

I2.5l.II 

26.30. i5 
9.5i.  8 


22.52.25 

5.34*i3 

17.58.16 

o.  7.35 

12.  6.   7 


6.18.  2.47 
6.29.55.55 

7.11.46.14 

7.25.44*4^ 
8.  5.55.5i 

.Sl«i8«i7.5o 


8 


23.58.29 
5.49.36 

17. 44*35 
29.47.41 

12.   3«4o 
24*55.44 


LATITUDE 


DB    LA    LVNS. 


A     MIDI. 


D,  M.     S. 


4.51.46 
4.54.25 

5.  5.49 
4.58.55 
4 • 59 •  5 


4.  4.18 

5.15.45 

2* l5.24 

I.  6.a5 
o.  7.18 


1.21.24 
2.5i.i5 
5.52.17 

4* 20. 54 

4.52.52 


5. 
5. 
4.39.45 

4.  0.58 

5.  9.17 


2.  8.29 
I.  2.22 

o.    5.22 

i.i i.3i 

2. 15.24 


5.  8.47 
5.55.49 
4.52.47 
4.58. i5 

5* 10.48 
5.  9.18 


A     MINUIT. 


D.  M.     S. 


4.44.58  B 
5,  o.5o 
5.  5.i5 
4.50.55 

4*25.29 


3.41.38 
2 .46.51 
1.41.47 

0.29.54  B 
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52.  i5.    6 

64.  4^*  19 

77.  32.    5 


45.  16.  i5 
58.  18.  39 
71-  38.  43 

85.  II.  4^ 
98.  54.    6 


65.  5i.  12 
78.  23.  5i 


58.    3.  22 
70.  59.  20 


69.  i5.  46 
82.  3o,    8 


28.  29 
28.  29 
45.  5i 


36.  36 
52.  36 
56.  41 

52.  4^ 

45.  i3 
39.  8 
39.  24 
5o.  40 


57.  35 
59.  40 
19.20 


29.  32.  48 

4l*  32.    II 

53.  47.  58 
66.  20.  16 

79'    9>    4 


46.  52.  53 

59.  57.  48 

73.  19.  42 

86.  54.    - 

100.  37.  24 


67.  24.  10 
79'  59.    ^ 


59.  39.  i3 

72.  37,  25 

70.  54.  49 
84^9.  29; 


26.  56 
3i.  81 
53.    7 


i 


(»f  ) 


Juillet  t836. 


DISTANCE  DU  CENITIE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


loifks. 


edeTAigle. 


occidentales. 


Épid«URK. 


Antarèt. 


Fomalhaut. 


m  de  Pégase. 


^leii. 


A  la  HEURES. 


▲   l5  HEURES. 


/>.     3f.       S. 


Ëpidfilaau- 


5l.  I.  4^ 
45.  5.  16 

55.  21*    6 

67.  55.  28 
80.  46.  18 

55.  45»  16 
48.  29.  54 
61.  37.  14 

75.   G.  54 

88.  56.  54 
102,  30.  4^ 

56.  4^'  '4 

68.  57.  5a 
81  •  34*  20 


48.  58,  54 
6i.  i5.  5o 
74*  i5.  40 


b.    M,  s. 


5a.  5i. 

44.  54.  56 
56.  54*  29 
69.  5o.  56 


57.  19.  16 

5o.  7»  14 
65.  16.  54 
76.  42»  ï^ 
90.  19,  i2 


58-  i5.  14 
70.  5i.  14 


5o.  II.  5i 
6a.  5a.  6 


59.  a5.  5 
7a.  54.  o 
85.  48.  47 


S6.  o.  9 

47*  36.  54 

58.  59.  57 

69.  4i-  16 

80.  55,  57 

91*  a8.  aa 

loa.  a5.  a5 

ii5*  a6.  o 

ia4«  4^'  4^ 


58.  56.  5a 
5i.  a.  5a 
65.  37,  la 


61.  2.  58 
74.  i5.  o 


57.  a6,  49 
48.  5i.  43 
60^  a,  5i 
71,  5.  a4 
81.  57.  5a 
92.  5o.  o 

io5.  45*  44 

114*  49*  ^^ 


40.  a6.  a4 
52.  54.  55 
65.  1.^  56 


A- 18  HEURES. 


D.       M.     S. 


54.  O.  55 
46.  6.  II 
58.  a8.  6 
71.  6.  59 


58.  55.  45 

5i.  44*  ^^ 

64*  56.  .49 
78.  a5.  4 
9a.  I.  5i 


A  s  I  HlfURSS. 


D,    M.    S\ 


55a5o.  ai 
47.  58.  -a 
6b.  a.  a 
72.  4a.  58 


59.  45.  47 
7a.  5,  i5 


5i.  44'  44 
64-  29.  ] 


6a.  4i*  6 

75.  5a.  57 


58.  55.  ï5 
5o.  16.  18 
6t.  a5.  55 
72.  a5.  a6 
85.  19.  5 
94.  lï.  41 
io5.  8.  II 
iiQ^5.  a5 


41.  56.  5i 
54.  7.  la 
66.  56.  19 


40.  a8.  4^ 
55.  aa.  5a 
66.  56.  57 
80.  5.  5a 

95.  44.  48 


61.  14.  55 
75.  59.  5o 


55.  18.  54 
66.  6«  i5 


64.  19.  37 
77.  5i.  58 


40.  19.  37 
ou  40.  4^ 
6a.  48.  5o 
75.  47»  32 
^4.  4p.  "58 
95.  35.  a6 
106.  5o.  4" 
117.  37.  a5 


43.  à6.  55 
55.  59.  47 
68.  II.  ai 


Auùt 

183». 

(9») 

s 

S 

LEVE» 

conc. 

LEVE! 

..s 

t 

•1» 

da 

MU 

K 
0 

■OLXIL. 

90LUL. 

LOha. 

H. 

M 

H. 

^ 

U.      i 

I 

Dm. 

~ 

18 

7. 

-îi 

5.»   5 

I. 

ïa5 

4.     8. 

3q.i5 

i5 

a 

Lundi. 

4- 

39 

7- 

30 

5.i-5a 

a. 

l>5 

4 

9- 

'4 

5 

Mardi 

4- 

5? 

7. 

3£ 

6.    37 

5. 

.3 

4 

10. 

i5 

4 

Mercr. 

4- 

5a 

7- 

37 

7-     '9 

4- 

18 

4 

II. 

31.53 

16 

5 

Jeudi. 

4. 

53 

7. 

aé 

7.    54 

5. 

38 

± 

la. 

3Ç^.    0 

'7 

6 

vsaF 

4- 

"55 

7. 

34 

8.     a8 

6. 

41 

4 

i3. 

36.39 

18 

7 

Sam. 

4- 

56 

7- 

a3 

9.       0 

7- 

56 

4 

.4. 

33.59 

>9 

8 

Dm. 

4- 

38 

7- 

31 

9.     5i 

9- 

13 

4 

i5. 

a..3o 

30 

9 

Lundi. 

4- 

59 

7- 

30 

lO.      a 

10. 

37 

4 

16. 

.9.   a 

31 

lO 

Mardi. 

4- 

4i 

_7i 

iQ 

10.     55 

II. 

4. 

A 

■7- 

.6.57 

33 

II 

Mercr. 

4- 

4= 

7- 

'7 

II.     12 

0. 

F54 

4 

18. 

14.13 

35 

la 

Jeudi. 

4. 

44 

7- 

lî 

...     54 

3. 

'■   5 

4 

'9- 

11.49 

34 

i5 

Vendr 

4- 

46 

7- 

14 

5. 

11 

.4 

30. 

9.38 

a5 

i4 

Sam. 

4- 

47 

7- 

l'U 

Û-Î43 

4. 

10 

4 

31. 

7-  9 

a6 

i5 

DlM. 

4- 

49 

_?:. 

10 

..s- 37 

5. 

3 

4 

aa. 

4.5i 

37 

i6 

Lundi. 

4. 

Si, 

.7- 

9 

a.     37 

X 

47 

4 

"Us: 

a.34 

38 

ï? 

Mardi. 

4- 

5a 

7. 

7 

3.    40 

6. 

35 

4 

34. 

0.19 
58.  S 

39 

iS 

Mercr. 

4- 

54 

.7- 

è 

4.    45 

6. 

58 

4 

34. 

5o 

19 

Jeudi. 

4- 

65 

7. 

4 

5.    5o 

7. 

37 

4 

35. 

55.53 

I 

ao 

Vendr 

A 

57 

7- 

a 

6.    54 

Jl 

_54 

4 

a6. 

53.4a 

3 

ai 

Sam. 

58 

»^: 

I 

7.    56 

sT 

ao 

"4 

37- 

"STTSÏ 

5 

aa 

Dm. 

5. 

< 

S9 

8.    58 

8. 

45 

4 

38. 

49-34 

4 

a5 

Lundi. 

5. 

2 

6. 

57 

.0.      0 

9- 

II 

4 

39- 

47.17 

5 

M 

Mardi. 

5. 

4 

6. 

56 

...       . 

9- 

58 

5 

0. 

45..  1 

6 

a5 

Mercr. 

5. 

_5 

6. 

54 

o-r/.    a 

10. 

8 

5 

I. 

45.6 

7 

a6 

Jeudi. 

"5: 

7 

6. 

■5; 

..!■    . 

10. 

4a 

~S 

;  3. 

4..  5 

8 

27 

Vendr 

5. 

9 

6. 

5i 

..•   5q 

II. 

aa 

5 

3. 

3§:5^ 

8 

a8 

Sam. 

5. 

10 

6. 

49 

a.     5S 

— 

5 

4- 

10 

39 

Dm. 

5. 

la 

6. 

47 

3.     47 

0. 

Z   8 

5 

5. 

55.  0 

II 

5o 

Lundi. 

5. 

>4 

6. 

45 

4.    33 

I. 

1-     3 

5 

6. 

33.  3 

13 

5t 

Manii. 

5. 

iS 

6. 

44 

5.     16 

3. 

4 

5 

7- 

3..  5 

i3 

(93  ) 


B./. 


M.    S. 


Diff. 


HIDI    VttAI. 


H.    M. 


5.i5. 
5.11. 
5.  7. 
5.4. 
5.  o. 


47557 
4.53. 
4.48. 
4.44. 
4.4-- 


5g,5 

46,7 
54,4 


5'.52' 

5.5a, 

5.5 

5.5 

5.5o, 

5 


4.57. 
4.5e. 
4.20. 
4.a5. 
4.32. 


4.. 8, 

4.14 

4.10 

4 

4 


;i: 


5.5g. 
5.56. 
5.5a. 
5. 48. 
5.45. 


5''='5.49, 
|:'9  5.48 
"•^3-48, 
5.47: 

5-47: 

5.46, 

5  - 
5.45, 
5.45, 
5.44, 
5.44, 
5.45, 
5.42, 
5.4a 
5.4a, 
5.4. 
5.4 


■7,4 
5o,5 

43,7 
57,7 
la.a 


27,2 

4a,7 
58,7 
i5,5 
52,4 
49.9 

7: 
26,5 
45,5 


416  5-4», 


5.41. 
5.57. 

5.54. 

5.5o. 
5.a6. 
5.25. 


24,5 
44,6 
.5,5 
26,5 

47,6; 


5.40, 

5.3g, 
5.59, 
5.59, 
5.58, 


g:5P-38, 


a. 45 

5i.56 
56.  8 
20.25 
4.23 


48.  4 
5i.3a 
.4.59 
57.55 
40.11 


23.54 
4.43 
46.55 
38.15 
9-4o 


5o.5; 
5i.5o 
13.56 
55.  9 
55.39 
i5.58 
55.35 
55.31 
.2.56 

53  .  30 


51.54 
10. 59 
49-35 
,38.18 
6.54 

45.23 


5'  9' 
5.38 
5.45 

6.  1 
6.18 
6.35 
6.5o 

7.  6 

7.3a 
7,37 

7.5a 

8.  7 
8.30 
8.55 
8.48 
9-  ' 
9->4 
9.27 
9.40 
9.5i 

ao.  5 
4 

ao.aS 
30.36 
30.46 
30.55 
6 
i5 
24 

21.52 


O.  6. 

o.  5. 

O.  5. 

o.  5. 

o.  5. 


o.  5. 

o.  5. 

o.  5. 

o.  5. 

o.  5. 


o.  4. 
o.  4. 


1,0 

57,5 

55,0 
48,1 
43, 
36,7 
5o,o 
33,8 
i5,o 
6,6 

57,7 
48,5 
58,3 
37,8 
i6,e 


o.  5 
o.  3 
o.  5 
o.  3 


o.   a, 
o.   2 


o.   o 
o.  o 


5, 
55, 

40,7 
27,6 
14,0 
59,9 
45,4 
5o,<j 
i5,o 
S9.3 

43,9 
36, 
8,91" 

5.;4;' 

55,6' 
..5.4I" 


3"7 
4,5 

4,9 
5,4 

6,0 
6.7 
?,' 
7/ 
8,4 
8fl 
9,4 
0,0 
0,5 
1,0 
1,6 

3,0 

3,5 

5,1 
5,6 

4>' 
4,5 
5,0 
5,4 
5,8 
6,5 


DcmiHlUinttre di  SsIïU \  |^  jj'-  %^l' 


.A>oût  i83o. 


.* 


(94) 


o 
d 

09 


i^ 


2 

5 

4 

5 


7 
8 

9 

II 

12 

i3 

i4 

i5 


17 
18 

^9 

20 


21 
22 
25 
24 
25 


26 

^7 
28 

^9 
3o 

3i 


LONGITUDE 


BB     I«A     LUKB. 


^  aiiDi. 


.$•.  2)    M,    •$•. 


g,  0.58.56 

9.i3,58.5o 

9.27. 18.26 

10. 10. 56. ï3 

10.24.49-4' 


A  ]knNUIT« 


«y.   />.  M,    s* 


LATITUDE 


DX  LA   LUNE. 


A  MIDI. 


D.    M.    S. 


9-   7-26.17 
9.20.36. i5 

10.  4*  5. II 
10. 17.51 . II 

11.  i.5i . 16 


II.  8 . 55 . 26 
ii»25.  9.52 

0.  7.28.   3 
0.21 .47.22 

1.  6.  4*^4 


II. 16.  1.42 
o.  0.1-8.29 
9.14.37.49 
o. 28.56.21 
^.i3. II. i5 


4-52.46  B 
4.20.58 
3.54.21 
2.34.34 

1 .24'39 


0.  8.  6  B 

1.  9.374 
2.25.26 
3.28.25 
4.20. I 5 


i .2o« 16. 36 

2.  4-2^-48 
2. 18*.  i&.  i5 

3.  2^.  4-^4 
3. i5.38. 16 


3.28.59.  o 
4.12.  5.23 

4.24-56.54 
5.  7.33.53 

5. 19.56. Il 


I .27.20. 12 

2.II .2I»l5 
2.25.12.58 

5.  8.52.5o 

5.22. 20. 22 


4.55.47 

5.i5.iD 
5.12.  5 
4-52.52 
4. 17.28 


A  MtNtTIT. 


D.  M.    s.         H.   JM. 


PasMgo 


4.38.47 
3.59.27 

s.  5.58 
2.  0.35 

e.46,47 


JB 


0.50.55* 
I . 47 • 20 
2.57.18 
5.56. 10 

4 • 4^ • ï ' 


6.  2.  6.25 
6.i4<  6.42 

6.26.   O.IO 

7.  7.50.40 
7. 19.42.25 


4.  5.54.  2 
4*18.55.  I 

5.  1.17.  3 
5. 15.46.52 

*  5.26.   2.45 

6.  8.  7.57 
6.20.  4«  ^ 

7 .  I . 55 . 52 
7,15.46.  5 
7.25.40. 10 


5.28*55 
2.29.22 

I .25.54 

o. 14.4^  ^ 
0.55.27  B 


8.  1.59.57 
8.15.47.55 
8.26.10.46 

9.  8.52.23 
9.21 .55.5o 

10.  5.22.46 


8.  7.42.22 
8.19.57. i5 

9.  2.29. 
9.i5.2t .i5 
9.28.36.19 

io.i2.i5.  6 


I .58.12 
2.56.5o 

5.47.16 
4.27.47 
4.56.57 


5 . 1 5 . 54 
5.16.55 
5.  5.10 
4.58.46 

5.57.25 
5.   1.57 


5é  6.5i 
5.14.58 
5.  4.38 
4.57.  5 
5.54.5i 


î.  o.  I 
1.57.  4 
0.49.20 
0.19.55 
I .26.27 


A 
B 


25. 5É 
or 

0.4^ 
1-29 


2.28.25 
3.23. 12 

4.  8.52 
4.43*^2 

5.  6.54 


5. 16. 5i 
5. 12.43 
4.53.5i 
4.19.56 
S.5i .21 
2.29.30 


2.l5 

2.56 
5.59 

4.23 
15.  8 


5,54 
6.42 

7.52 
8.24 

9-17 
10.11 


k 


^oàt  i83o. 


i6 


ASŒNSION  DROITE 


DE  LA  LUNE. 


A    MIDI. 


D,        M. 


340. 
554, 


12. 


10. 


A  MINUIT. 


D.  M. 


377. 
291. 

5o5. 
519. 
535. 


547-  30. 

o.  59. 

i4-  36. 

28.  18. 

42.  9. 


21 


DÉCUNAISON 


DE  LA  LUKE. 


▲  MIDI. 


A  MimriT. 


D.    M.    S. 


18. 34,54  A 

18.25.54 
17.12.56 

i5.   1.21 
11.55.46 


8.  6.20 
3.47.  I  A 

0.4D.10  B 

5.16.29 

9.27.57 


71.     6.   16 


21 


5.  4.5o 

5.55.57 
7.45.45 
8.55.44 
8.16.44 


D.    M.    S. 


18.56.59  A] 

17.55.54 

16. i4*i4 
15.3*4. 48 
10 •  5.43 


o  •  ^9  *  -^^ 

i.5i.  8A 

5.  2.44  B 

7.25.25 

II .21 .i3 


76.  56. 


26 


240. 
255. 
265. 


6.58.56 
4.47.28 
I .54* i3 
8.30.45 

4.48.29 


i4*55.52 
16.57 .5a 

18.17.54 
18.55.14 

17.44-52 


0.58.  8B 
2.5i .  9  A 
6.5i .12 
9.54.59 
I 2 . 54 • 26 


15.S9.  2 

I 5. 20. 25 

io.i5.5o 

6.41- i5 

2.5^.44  Bj 


246. 
259. 

272. 
286. 

299- 
5i5. 


l5..2^.24 
17.14.    9 

18. 19.11 

i8-5i .55 
17.45.51 
15.59.55 


0.57. n  A 

4.42.47 
8. 15.26 
I . 27 . 56 
4«  i5. i5 


6.24*   I 
7.52. 5i 

8.52.20 

8.16.10 
7.  0.24 
4.44.41 


Afftt  i83i«. 


(96) 


16 


:2i 


PÂBAL.  BOR.  C 

■    •ont  '  rÉqaatear. 


A  KIDI. 


M.    S. 


56.14 

56.55 

57-38 
58.18 
58-5i 

59.16 
59.31 
59.37 
59.34 
59. 23 

59^ 
58-47 

58.  a4 

57.59 

57.51 


57.  2 
56. 3i 
55.59 
.55. 3o 
55. 


2 


54.38 
54.21 
54.10 
54.  8 
54.16 


54.35 
55.  2 
55.39 
56.24 

67.14 
58.  6 


AIONiriT. 


3î.    s. 


56.35 

57.17 
5'7.59 
58.55 
59.  5 


59.25 
59.55 
59.36 

59. .20 
59.16 


58.57 
58.36 
58.11 

57.45 
57.  i6 


56.46 
56.  i5 
55.44 
55.  i5 
54.50 


54.29 
54.14 
54.  8 
54.  ïi 

54. 23 


54.46- 

55.  iQ 

56.  1 
56.49 
57.40 
58. 3o 


DEMI- 
DIAMÈT. 

horizontal 

de 

la  Lune. 


A  MIDI. 


M.    S. 


5.18 

5.3o 

5.45 
5.54 
6.  2 


6.  9 
6.i3 
6.i5 
6.14 
6. II 


4.53 

4.48 

4.46 

4.45 

4-52 
5.  o 
5.10 
5.22 
5.56 
5.5o 


V 


LONGIT. 

hëliocentriq. 


S.  D,   M. 


LATir. 
hâîocentriq. 


D.    M. 


Ace.  dr.' 
«n  teint 


H,  il/. 


MSRCURS. 


3.M,48 

4.     9.57 

4-^5.4^ 
5.IO.   I 

5«23.  I 
5.  4*^^ 
5.i5.44 
6.:25«49 
7.  5.18 

7.14-18 


6-a5B 

6.57 

6.54 

6.25 

5.37 

4.39 

3.35 

2.28 


viNVS. 


I 

I .10.39 

1.55  A 

6.17I 

7 

1.20.16 

1.26 

6.4a 

i5 

1.29.54 

0.54 

7.18 

19 

2.  9.33 

0.20  A 

•7^9 

20 

2.19.14 

o.i5  B 

8:.  19 

MARS. 


10. 25.  5 
10.28.53 
II.  2.41 
II.  6.5o 
II. 10.18 


i.5o  A 

1-49 
1.48 

1.45 

1.45 


Oi  17 

0.16 


JDFIT£R. 


9.i5.  8 
9.15.48 
9.16.28 

9''7'  9 


18.42 
18,59 
18.37 
18.35 


SATITHNX.       O^   le    l4« 


4.21.12 
4.21.55 

4.21 .55 


9 --51 
9.56 

9-4ï 


VRAKirS. 


10.   8.28 

10.  8.58 


0.58  A 
0.58 


20.44 
20.42 


t'9:) 

^^^^^^ 

Aoïkl 

t  i83o. 

g 

LEVER. 

COUCH. 

LOISGIT. 

ê                       Vf 

LATIT.  1  DpCiLlNi 

PAMAG« 

? 

• 

geocetitnqae. 

geoeentnqoe. 

ao  Mer. 

H.        M. 

U.         M. 

S.    D.    M. 

D.    M. 

D,     M.         //.    M.  1 

'^                                     MXRGUUt.     cf  8up.  le  4* 

I 

4.  S    6 

7-  ?  37 

4.  4.54 

I.    53  fi 

20.  35  B.25.52| 

4 

4.  1-  33 

7.  ?•  38 

4*11  •  9 

I.    45 

19.     6 

0.  0 

7 

4-  •  46 

7.       4a 

4*i7«io 

I.    46 

17.  22 
i5.  26 

o.i4 

lO 

5.        8 

7.       43 

4.25. ï5 

1.    43 

o.a6 

i3 

5.      3o 

7.       45 

4.!i8.58 

1.  35 

i3.  21 

0.36 

i6 

5.      5o 

7.       4a 

5.  4.29 

I.  aS 

II.   10 

0.46 

»9 

6,.        9 

7.       3o 

5.  9.49 

*•     7 

8.  56 

Ô.54 

2a 

6.      37 

7.       3g 

5.i4«55 

0.  49 

6.  42 

I.  a 

a5 

6.      44 

7.       3a 

5.19.50 

0.  a8 

4*  27 

1.   S 

a8 

7-        o 

7.  •     a8 

S.2i^.^2 

0.     5 

2.  i5 

1.14 

<^                                                                         V^NUS. 

I 

I.  g  58 

5.  ^  3o 

3.  3.52 

I.     6A 

22.     19  B 

ai.  34 

7 

1 .  |.  46 

5.  ?■  37 

5.10.57 
5.18.  0 

0.  48 

22.     14 

ai. 4a 

i5 

I.  •    56 

5.       4a 

0.  a9 

21.  4^ 

21.49 

IQ 

a.       10 

5.       45 

3.25.16 

0.  II  A 

20.  56 

ai. 58 

25 

a.      a5 

5.       47 

4.  2.29 

0.     8B 

• 

19.    45 

la.  6 

C^                                                                     MARS.                                                       .     ,            : 

I 

9.  g»  40 

9-  a   4 

0.  o.   7 

5.     4A 

4.  37  A 

i5.aa 

7 

9.  ?■  ao 

8.  §•  47 

Oé     I#IO 

5.  18 

4.  22 

i5.  4 

i3 

9.         0 

8.  ■    a7 

o.  1.55 

5.  a9 

4.   16 

i4%45 

lO 

8.      39 

8.        5 

0.  2.  6 

5.  58 

4*  21 

t4>3a 

a5 

8.       17 

7.       41 

0.   1.46 

5.  44 

4-  34 

i3i59 

^                                                                   JVPITXB. 

I 

5.  ^  5o 

a.  s;     a 

9-  9-4ï 

0.   Il  A|a3.   18  A 

9.56 

9 

5.  5-  17 

1 .  1-  28 

9.  8.58 

0.   la 

25.    22 

p.aa 

»7 

4.      44 

0.  •  -55 

9.  8.26 

0.   i3 

25.   24 

8.5o 

a5 

4.      14 

0.       a4 

9.  8.  5     0.   i3     1 

25.   27 

8.19 

i                                       SATURNE,     or'  le  1 5. 

\ 

5.  2  a7 

8.  w    6 

4.19.57 

I.     6B 

i5.  55  B 

0.47 

II 

4.  |.  56 

7.  ?•  Si 

4'2I.l3 

I.     6 

i5«  20 

Oii3 

121 

4*  '    aa 

6.      53 

4*22. 3o 

»•     7 

i5.     5 

25.58 

A                                                  VBAMUS.      (p    le    I. 

I 

7.  g>  a6 

4.  SB  3o 

10.    8.28 

0.  40  ^ 

18.  49  A 

11.58 

i6 

6.  ?  a8 

3.  1  3o 

a 

lo,  7.5a 

0.  40 

18.  58 

11.59 

àaU  «63o. 


<98) 


T£MS 

^ae  le 
ll^'nii-dîaniètre 

90   80LBII. 

met  à  passer 

par  le   m<;rid, 


Hf»      S* 


DEMI- 

DIAViTBB 

da 

SOLEIL. 


MOUVEM- 

horaire 
VXï    80-LS1L. 


4^. 


i5.  47>5 

i5.  5o,5 
i5.  5i,7 


LOGARITQ. 

de  la  diitance 
DIT  JjOLXII*. 


ilf.    «y.  /«  mnjr»  i,o.       «y.     /).     ^. 


2,  25,6 

2-  25,9 

2.  24,3 

2*  24,5 

2,  24,3 


o,oo65io 
0,005926 
0,006495 
0,004997 
0^0044^6 


LIEU 


da  QOBnd 


DS  Li.  unoB. 


•j 


ËGLIPSEÇ   DES   SATELLITES  DE   JUPITER, 


TKMS     IfOTEK. 


!•'  SATELLITE.       !!•  SATELLITE. 


^. 


//.  M.    «y. 


iMBRSlONS» 
.6.29.69 

o .  58 .  60 

19.27.55 

i5.56.20 

*  8.26. i5 
2.54.  5 

21 .22.55 

i5.5i .44 
*io.2o.55 
4.49.26 

25.l8.l2 

17.47.  7 
*i2.i5.56 

*  6.44.49 
I .15.59 

i4.ii*2i 


J. 


U.    M.      S. 


ésiERSIONS. 

♦lT.45.59 
I .     5«I2 
14*20.46 

5.58.25 
16. 56.  5 

6.  i5.47 
19.51.55 
*  8.49.21 
22.   7.i5 


IIP   SATELLITE. 


a.     M.     S. 


'*'i5.  45.  17.  L 

16.  5ç)«   lo.  £. 

17,  4^*  ^^*  ^' 
21.     o.     o.  É. 

21.  4^*  ^9'  I* 

I.     o.  4^*  ^* 

I  •  4^  •  ^6  •  I. 

6.     !•  22.  £. 

5.  4^*  ^^*  ^* 


IV*  SATELIJTE. 


54.  55.   I. 

55.  55.  Ê. 
67.  26.  L 

7«   i8.  £. 


<99) 


Âatt  leso. 


•    ■ 

CONFIGURATIONS 

i 

_DES    SATELLITES   DE    JUPITEH, 

d  9  heures  ef^  ^oir, 

• 

• 

I 

a' 

•a    4-                                               *•  -^O 

•4                                        o     '^       ^'  *^ 

3 

■ 

4 

5 
6 

7 
8 

a 

lO 

'  Il 

13 

i3 

i4 

.4                           >»î»'     0                    ^- 

.4                  .9      •  0         •'  ^*                                1 

.4      .1 3.  0        •«  •                       ! 

à.                 .40       '•^'                                  1 

.3        a.             •*  0                 '^                                              J 

lO                                                     -SaQ                                     •<                           1 

0     •'          *^"'                             '4          1 

I.    3.  Q                                   3                       .4    1 

.3               Q           .1       3.                                   4' 

I.    3.    Q             .a                                 4* 

3.                           0              •»  a.  '          4. 

.3          a.         -.1      0         4' 

i5 
j6 

"7 

.34'. a  0"« 

•  1                           4.                              0                -^-^ 

aO         4.                                      '•      0                .                   -^ 

4.                                      .a               0           •'           3- 

"Ô 

30.4-                                 '•         0        » 

ao 

* 

.4                                    3                                  .0                  y-. 

91 
3t% 

.4-3            a.     .1   .    Q 

.4.3  .a      0      '' 

33 

a4. 

*7 
3t 

.1  Q  .a»4.3 

I.  0  ^'                     '4  »3 

.a                 0        **                .                   "4 

I.       0  ^'^                                           -4 

3.             .   0          •*  *'                             4* 

.    .  .                      -3.         a-.i        0            .                .                4- 

.3      .a        0         '•                    4- 

.1  0       "^      '^  4* 

«0    '             '           0  »•            3            40 

AoAl  i83o. 


f  lôô  ) 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


IlOUM. 


4 
5 

6 

7 


7 
8 

9 

lO 


8 
9 

lO 

II 

13 

i5 

«4 
i5 


31 
33 
33 


33 
34 
35 
36 

37 
38 


38 

29 

3o 
3i 


3i 


ÛTOlUtB 
orienialcf. 


«deP^se. 


da  Bëlier. 


Ald^baran. 


Soleil. 


Antarès. 


«tdoTAigle. 


Pomalhaat. 


«de  Pégase. 


«  du  Bélier. 


▲    MIDI. 


A  3   HEURES. 


nsuiiEs. 


D,  M.   «y. 


79.      6.  32 

67.    I.    8 

54.  48.  14 

43*  4^*  13 


85.  59.  56 
G.  3i.  6 
6.  54.  46 

43.  35.    6 


ï 


74*  i5.  16 

DQ.  52.      2 

4S.  5i.  24 
5i.  i4«  5o 


D.     M,    s. 


77.  56.  !à5 
o5.  29.  45 
53.  16.  58 


82.  19.  52 

68.  49*  16 
55.  12.  43 


Tl4' 
ICI. 

87. 

74. 
61. 

49- 
56. 


28.48 
lo.  i5 

58.  4 
55.55 
58.48 
15.45 

59.  56 


65. 
55. 
42. 


55.  42 
46.  2 
II.  20 


80.  27.    o 
69.  55.  14 

59.  27.    { 


80.  5o.    o 

69.    7.  28 


71.  44*  13 
%  4i.  16 

47*  55.  5o 


72.  25.  4^ 
58.  4*  30 
45.  44.    5 


112.  48.  45 
99.  5o.  5o 
86,  19.  55 
75.  16.  29 
00.  22.  5o 
47«  58.  5o 


64.  4-  52 
52.  ï8.  28 
40.  45*  29 


79-    7-  39 
6g.  54.  26 

58.    9.  52 


79.    5.  12 

67.  ^l.  52 


70, 
58, 
46. 


'4-  37 

10.  i5 
5.  55 


D.     M.'  S\ 


76.  6.  16 
65.  58.  14 
5i.  45.  16 


80.  58.  54 
67.  7.  21 
55.  3o.  46 


70.  58.  4 
56.  i6.  40 
41  •  56.  46 


III.  8.  43 
97.*5i.  52 
84-  4^*  i5 
71.  59.  14 
58.  46.  55 
46.    4.    8 


62.  55.  55 
5o.  5i.  5 
59.  19.  52 


77.  48.  4 
67.  i5.  47 
56.  52.  19 


77.  40.  16 
66.  i5.  29 


68.  44.  5o 
56.  59.  i5 
44.  55.  40 


A9BXUKB8. 


/>.     Ai.    S. 


74.  55.  55 
62  •  26.  40 
.5o.  i4*    6 


78.  58.  4 
65.  25.  21 
51.48.  58 


68.  5o.  26 
54.  29. 
4o.    9.  54 


109.  28.  4^ 
96.  12.  20 
85.  2.  59 
70.  2.  7 
07.  10.  41 

44-  39.  35 


61.    6.  49 
49*  25«  55 

57^4.  29 


76.  28.  42 
65.  57.  i5 
55.  55.  21 


76.  i5.    9 

64.  49.    IQ 


67.  14.  22 
55.    8.  10 

45.    4*  11 


(  WI  ) 


▲oui  i63a 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


Ijoums. 


36 


3i 


iTomss 

oriencalet. 


«de  Pégase. 


dn 


Aldébftran. 


Soldl. 


An  tarés. 


«dePAigle. 


FomalhâiiL 


«tdeP^^se. 


«  da  Bcii«r. 


A  12  HEURES. 


D.    M.     S. 


75.    5.  16  71  •  54.  38 


6o.  55.    G 


48.  43.    8  47-  la.  3o 


67.  2.  46 
52.  4i*  ^4 
58.  :2a.  a6 


lai.    9*  41 
!  07.  48-  5a 


A  l5  HEURES,  f  A  18  HEURES. 


D.      M,     S. 


îg.  a5.  16 


77.  17.  o  75.  55.  45 
65.  45.  16  6a.  I.  7 
5o.    7.  18  48*  ^5.  5o 


65.  i5.  5 
5o.  55.  49 
56.  55.  a5 


I 


D.    M 


A  21   HEURES. 


/>.     iW.     ^•. 


68.  5a.  ;i4 
56.  19.  55 

44*  1^-  S^ 


46.  44.  59 


1 19.  39.  a5 
io6.    9*    5 

9a.  54.  17 


ô4*.55.  i5 

81.  a4.  53L79.  46-  56 

68.  a5.    9  66.  48.  ao 


55.  54.  57 
4a.  55.  14 


59.  58.  16  58.    9.  55 


47.  56.  58 
56.  39.  ao 


85.  45.  44 
75.  9.  26 
64.  58.  5a 
64.  18.  58 


86.  7.  a8 
74.  49.  54 
65.  a5.    a 

77.  /^o.  54 

65.  44*  ^ 
55.  57.  6 
41.  55.  6 
8a.  43.  ao 


55.  59.  a5 
4i*  ai.    5 


46.  5o.  14 


84.  a5.  57 
75.  5o.  14 
o5.  ao.  57 


84.  45.  aa 
75.  â4.  5o 


65.  37.  a4 
49«    6.  18 

54.  48.  a7 


117.  49.  i9 
io4*  ao.  a5 
91.  i5.  a5 
78.  9.  6 
65.  II.  40 
S2.  a4*  o 
59.47.    5 


56.  41  •  45 
45.    5.45 


85.  6.  14 
7a.  5i.  8 
6a.    a.  54 


85.  19.    5 

71.  58.  57 


76.  la.  6 
64*  i5.  5a 
5a.    6.    a 


81.    a.  a5 


74.  45.  5 
6a.  4^.  54 
5o.  55.    8 


56.5a 
45.    5.44 


61.  59. 4^ 
47.  18.  49 
55.    I.  55 


1 16.     8:  57 

loa.  49*  4^ 
89.  56.  41 
70.  5i.  a5 
65.  55.  10 
5o.  48.  47 
58.  i5.  i4| 


55.  i5.  48 1 

45.  57.  a5 


81.  46.  55 
71.  la.    8 

60.  44*  4^ 


81.  54.  58 
70.  55.  17 


9 
49.    4.  a4 


79-  ^ï-    7 


77.  59.  501 


Aoèt  lëSo': 


(  i^l 


DISTATICE  t)V  OÈNTHE  DE  LA  LUISE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÊTOILËSfL 


rïrtnfST' 


occidentale^^ 


Épi  de  h 


▲  llllil.'  A  3  fattfHBS.         A  6  ll£rf»A3.    {     A  9  HEJJEjSa.  .| 


Atftarès. 


^9 


wrr-  - 


«tderAigle. 


Fomalbaue.       5l,  56.  26    55.  5t.  20 

64*  45-58   66.  25.  21 


«d«Pc'gate« 


èida  Bélier. 


Soleil. 


Aatarèt. 


D.    âï.    S. 

69.  46.  4^ 


57.  56.  40 
5ai  5i.  12 
65.  55.  o 
77.  55.  14 
91.  5i.  5ô 


59.  58.  44 
72.  t5.    4 


65.    a.  5o 
76-    4^  ^9 


45.  26.  5o 
58.  28,  6 
71.  29.  52 


54.  17-  52 

45.  21.  48 

56.  ij.  5 

67.    9.  5 

78.    a- 

88.  59.  10 
100.  6.  19 
III.  28.  26 
125.    9.  58 


21.    5.  16 
52.  4^*  ^6 

45.  17.  46 
58.  25.  56 

^2»^     2.  56 


D.   .A/.    S.        D,    M,    S.        V,     ât,    S. 


•  71.'  22.  24  72.  58.  25   74*  54.^46 


59.  II.  57 

52«-  H).-      7 

65.  54.  48 

79-  ï9-    9 
9^'^ 7'    ' 


61.  II.  5i 

75.  5i.    0 


64.  40  • 

77-42^   7 


47.  4.  6 
60.  5.58 
75.    6.  5o 


55.  41.  25 

46.  44*  i^ 

57.  59.  52 

68.  5i.  17 

79.  25.  48 

'90.  21.  54 

loi.  5o.  4^ 

lia.  54*  59 


22.  28.  44 

54.  17.  II 
l6.  54-  27 


40.  47.    g 

55«  49*  2^ 
67.  itt.  55 
81.  5.  16 
95.    2.  5i 


62.  45.  26 

75>  27.    i 


55.    6.  59 
68.    o.  5o 


66.  17.  57 
79.  19.  5o 


48.  41  •  5i 
61.  45.  48 

74>  44- 


57.   4.44 

48.  6.  26 
5g.  î .  7 
69.  52.  4^ 
80.  45.  59 

91.  44.  4i 
102.  55.  i^ 
ii4«  2t.  5o 


25.  55.  27 

55.  49-  57 

48.  5t.  40 

6.  26}  6t.  47-  32 


42.  25.  17 
55.  29.  7 
68.  59.  17 
82.  47.  55 
.96.  48.    o 

64.\'qV28 

77.    5.  181 


56.  42.  25 
69.  5^.  25| 


67.  55.  19 
80.  57.  29! 


5o.  ib.    51 
65.  2i.  36 

76.  2'l*     4 

58.  27.  561 
49.  28.  55 
6o.  22.  4^ 
4*  io 

7-^7 
95.    7.  54 

io4«  20.   6 
II 5.  49*    I 


25.  19.  25 
57.  22.  46 
5o.  q.  24 
65.  2Ô.  55 


(  io3:) 


AoAt  i83o^. 


DISTAKCE  DU  CEI^f RE  DE  LA  LUTJE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


rouxs. 


lO 


iroiLSs 

occidentales. 


Épi  delà  &u. 


Antarèi. 


«  de  l'Aigle. 


Fomalheat. 


«de  Pégase. 


«  da  B«flier. 


SoIeU. 


*    -    « 


A  la  HEORVa. 


D.     >/.     6\ 


76.  II.  a6 


A  iShxtbxs. 


X;.    Af. 


77.  48.  a6 


44*  o.  G 
57.  g,  la 
70.  41  •  58 
84*  3a.  6 
98.  55.  56 


55.  52«  22 
65.  55.  58 
78.  59.  40 


45.  ^2.  5o 
58.  18.  56 
71.  16.    6 


56.  54.  6 
69.  55.  '6 
8a.  55.    4 

59.  o.  5o 
5i.  56.  48 
64*  59.  a  a 

77.  58.    o 


59.  5o.  59 
5o.  5o.  57 
61.  44-   9 

7a.  55.  38 

85.  ag.  40 

94-  3i.  10 

io5.  45.  la 

117.  i6*  5i 


a6.  46.  38 
58.  56.  56 

5i.  47*  4<> 
65*  rcn  54 


45.  57.  7 
58.  49.  58 
7a.  a4.  55 
86.  16.  48 


55.    a.  59 
67.  i8.  48 


.47.  i5.  17 
59.  55.    4 


58.  10.  55 
71.  10.  55 


40.  56.  38 
55.  54.  34 
66.  57.    a 


4i-  i5.  55 
5a.  la.  54 
65.  5.  56 
75.  57.  9 
o4*  âi.  5o 
95.  54.  58 
107.  10.  35 

ii8.  44*  ^i 


a8.  14.  56 
40.  5i. 
55.  olri.  a6 
66.  55.  id 


A  18HSUIIBI» 


D,     M.  S. 


79.  a5.  45 


A  21  HEUBXfl. 


D.      M,     â. 

81.    5.  a4 


47.  14.  4i 
6o.  5o.  a5 
74.  8.  6 
88.    1 .  4a 


56.  54.  i5 
69.    5.  56 


48.  48.  aa 
6t.  5i.  47 


59.  47-  56 
7a.  48.  41 


4a.  i5.  4 
55.  la.  aa 
68.  14.  58 


42*  56.  40 
55.  54.  a5 
64.  37.  5 
75.  18.  45 
86.  i4-  9 
97.  18.  19 
108.  56.  i5 
lao.  la.  5a 


48.  5a.  43 
6a.  II.  5^ 

75.  5i.  53 

89.  46.  4^ 


58.    6.  ic 
70.  39.  aï 


5o.  2X.    5 
65.    8.  45 


61.  a5.    8 
74-  a6.  3o 


45,  49.  48 

56.  5o*  1*5 
69.  5a.    8 


ag.  44*  10 
4a.  6.  I 
55.  5.  40 
68.  56.    7 


.. 


45c  59/ 1« 
54.  56.  la 
65.  48*  ag 
76.  4o.  21 
87.  56.  55 
90.  43*  la 
110.    a.  ta 

lat.  4i*    5 


'  5i.  14.  ao 

45.  4*'  5^ 

56.  45.  ^4 
70.  Fg.  ig 


i 


Septapai|>ro  .i83o. 


(  M) 
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COUC   LEVER  COUCH.  LONGITUDE 


Mercr. 
Jeudi. 
Vendr. 
Samed. 

DlM. 


JLïïndiT 

Mardi. 

Mercr. 

Jeudi. 

Vendr. 


Saraed. 

Diii. 

Lundi. 

Mard. 

Mercr. 


Jeudi. 

Vendr. 

Sam. 

DlM. 

Lundi. 


M^rd. 

M^rcr. 

Jeudi. 

Vendr. 

Sam. 


Lundi. 
MakLi. 
Mercr. 
Jeudi. 


du 


deU 


80LBIL.      Il  U  y  X..        I.  V  N  X 


AT.    M.   B.    M. 


5.  38 

5.  nQ 

5.  5i 

5.  53 


5.  55 

5.  56 

5.  58 

5.  40 

5.  42 


5.  45 

5.  45 

5.  47 

5.  49 

5.  61 


5.  52 

5.  54 

5.  56 

5.  58 

5>  59 


6.  42 

6.  4û 

6.  58 

6.  5 

6.  5: 


8. 


9 


5.  58 

5.  56 

5.  54 

5.  52 

5.  5i 


del* 


3Î.   U.      M. 


4- 1  ?5 

5/  41 
6.  59 
8.    17 


o.y 


II. 


55 


du 


SOLEII.. 


49  5. 


D, 


9.58 
8.i5 
6.3i 

4«5i 

5,i5 


57.51 
56.17 
55.  4 
55.55 
52.44 


a.  5i.57 
5.  5o.5i 

4*  49-27 

5.  48.25 

6.  47-25 


p.  L.  le    a,  à  10»  47'  da  êoit.  I         N.  L.  le  17,  &    a»  SB'  da 

D.  Q.  U    9,  h    1»    é"  du  foir.  |         P.  Q.  le  aS,  à    7»    a'  do 


a^  38^  da  matin, 
nutin. 


(■•5) 


StfUtaùm  i83o. 


DIST> 

de 

l'éq... 

AU  SO 

H.    M.    S. 


DIf. 


H.  M.  S.       Dif. 


3.19.31,3 

5.15.53, 
3. 13. 16, 
5.  8.59,3 
5,  5.       ■ 


5.  1.35,9 
3.57.49,4 
3.54.15,1 
3.5o.36,9 
47-  °'9 


3.43.35,1 
3.59.49,4 
3.56. i5,7 
3.33.58, 
3.39.   3,6 


3.35.37, 

3.3I.5l,6 

3.I8.I 
3.i4.'4o>€ 

3.11.    5, 


3.    7.39,5 

3.  3.53,8 
3.  0.18,1 
1.56.43,3 
1.55.  6,3 


1.49.50,3 
1.45.53,. 
1.43.17,, 
1.38.40,8 
1.35.  5,9 


5'37"6 
5.57,4 
5.37,. 
5.36,8 
3.56,5 
5.56,5 
5.56,3 
5.36,3 
5.56,0 
5.35,8 
3.35,7 
5.55,7 
3.55,6 
5.55,5 
5.35,5 
3.35,5 
3.55,5 
3.55,5 
5.55,5 
5.55,6 
5.35,7 
5.55,7 
5.55,8 
3.56,o 
5.56,1 
5.36,5 
5.36,4 
5.56,7 
5.36,9 


4.40, 
4.17 
5.54, 
5.5i, 
5.  8, 


3.45. 

3.33. 

1.58. 
1.35. 


0.48, 

0.35 


0.44 


i.3i 
1.55 


45 
27 
7 
45 
33 

58  B 
37  A 

■  53 

.18 

45 

7 

.5o 

.53 


57 

4 

33.11 

33.18 

33.  a5 

33. 5l 

33.57 
33.43 

33.48 

33.53 
33.58 

a3.  3 
35.  6 
33.  9 

:3.13 

33.  i5 
35. 18 

33.30 
35.33 
35.35 
33.34 
33.35 
33.35 

33.36 

35.35 

35.34 

5.35 

35.33 


.59.57,0 

.59.58, 
.59.18,9 

.58.59,5 
.58.59,8 


58.19,0 
.57.59,^ 
.57.39,6 
.57.19,3 
.56.58,8 


.56.58, 

.56.17,5 

.55.56,5 

.55.55,6 

.55.14,6 


.54.53,6 
.54.53,6 
.54.11,6 
.55.5o,6 
.55.39,6 


8"9 
9>' 

9.7 
9.9 

30,1 
30,3 

30,5 

1,5 
30,7 
30,8 
30,8 

9 

o 

31,0 

31,0 


.53.  8,7 
.53.47,9 
.53.37 
.5a.  6,4 
.51.45,9 
.5i.35,5 
.5i.  5,5 
.50.45,3 
.5o.35,4 
5o.  5,8 


ao.9 

30,8 

30,8 
20,7 
20,5 
20,4 
30,2 
10,1 
9,8 
19,6 


Pciiii-diaiiiiln  ilu  SoUil. 


Septembre  i8So. 


(  Ko6) 
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LONGITUDE 


DX    LA    LUNE. 


A  UJjn. 


S,    D.    M.    S.    S.    D.    M.    S.  D.    M.    S.       D.    M.    S.         H.   M 


IO.I9«l5.    7 

It*   5.:i4*49 

II, i7,53.48 

o.  3. 34* 19 

0.17,19,58 


6  i«  2.  n.So 
I. 16.37.51 
2 

2 
2.â8*54«3o 


3.  i2.a5.:i4 
3.25.39.33 

4*  8.37.45 

4*21.2X.56 

5.  3.53.36 


5.16.  i3.~44 

5.38.34*i4 
'  6.10.36.38 

6.33.33. 14 

7.  4*^^«4q 


7.16.  3.35 

7.37.54.31 

8.  9t5o.43 
8.31.56.  5 

9.  4*^4*^5 


9.16. 5i .42 

9.39.5o.35 

10. i3. i4«^o 

10.37.  5.16 

ii.ii.33. 49 


▲  KIKUIT. 


36.i6.3o  i 
10.37.39^0 
35. i3. 

:9.56.4î 

34*4^  -^^ 


9.31.43 

35.50.45 

8.  5.  4 

33.    3.37 

5.43.  8  5 


LATITUDE 


DB    LA    LITNX. 


A    MIDI. 


54.35  B 

58.  6B 

43.  8  A 

0.59 

II  .53 


9.55 

50.49 

i5«ii 

i6.  II 

0.44 


A   lONUIT. 


Paris. 


1.17.  4 

o.  1.53 
i.^x.59 
3.57.34 
5.42.*^5 


19.  4.37 

3. 10.35 

i5.   i.5i 

37.59.10 

10.  4-^4 


33.30.    7 
4*36.17 

16.35.  5 
38.18.30 
10.  8.35 


9 


31 .58.54 

5.51.45 

i5. 51.59  5 
38.  5.52 
10.50.48 


38. 5o 
45.  9 
46.49 
45.  8 
55.55  A 


53.40  B 

58.36 

58.59 

51.58 

i5.36 


35.18.  5 
6.39.  4 

30.  6.34 
4* 10. 5o 

18.40.45 


13.56 

35.53 
33.58 
Il <I3  B 

6.47  A 


.53.37 
4.a6 
5.17.  5 
5.10.40 

4'46«4i 


4-  7-5a 
S.io.  6 

3« 15.40 
I.  9.37 
o.  1.19 


5,41 

6.57 

7^54 

8,5o 


20.19 
91.10 

23^    O 

33.48 

a3.54 


I.  6.  3 

2,  Q.3l 

5.  6.53 
3.54.5< 
4.53.  ■ 


B 


.59. 3i 
.i5.i4 
5. i3.3o 
4.59.47 
4*3t .53 


5.49.55 

3.54-4^ 
1.4a.  o 

o.5a.44 
0.46.43 


S. 13 

3.58 
4.45 
5.33 
6.a5 


7.14 

8.  6 

9.  o 
9.55 

10.49 


(  107  ) 


Septembre  i83o; 


*. 


o 


5 

4 
_5_ 

6 

7 
8 

9 

lO 


ASCENSION  DROITE 


DE  LA  LUNE. 


A  lODI. 


■AtatfxrtT. 


D.       M.       S- 


321. 

335. 

3. 

»7- 


a. 

6. 

9- 
II. 


a6 

48. 

54 

43 


D.       M. 


328. 

343. 
356. 

10. 

24. 


4 

7 

9 
10 

14 


3î. 
45. 
59. 

74» 
88. 


19 

5. 

51 

i6. 

5i. 


9 
i3 


II 
- 12 

i3 

•  14 

t'i5. 

16 

«7 
18 

ï9 
ao 

3ï 
sa 

25 

24 

25 

26  l' 

'27  ! 
28 

29 
3o 


io3. 
116. 
i3o. 

,43. 
i55. 


5. 
55. 
18. 
II. 
54. 


54 

4 
22 

6 
a5 


167. 

ï79« 
19b* 

202. 

3l3. 


3a. 
II'. 

38. 

o. 

a5. 


29 

ao 
6 

18 

17 


324» 

256, 

249 1 
a6i. 

274- 


5o. 
Q. 

5a. 
28. 


5& 

5 
49 

5 


38.  25 
5a.  45 
67.  il 
8i.  59 

95-  ^9 


IIO. 
123. 

i36. 

î49f 
161, 


2 

40 

48 

36 


173. 
184. 
196. 
267. 

2I£. 


55 

19 

41 
II 


aSo. 
343. 

255. 
267. 
281. 


52 
!52 

i3 

■57 
5 


287. 
5o'i. 
5i5. 
328. 
542. 


45. 

16. 

6. 

53. 

^2. 


5o 
II 

3i 

12 

6 


294. 

5o8. 
Sat. 
555. 
349. 


28 

5i 
53 


a5 

55 

14 
i3 

3o 


40 

H\ 

58 

37 
45 


DÉCLINAISON 


DE  LA  LUNE. 


A  KIO|. 


D.  M.    S. 


i3.i5.36A 
Q.40. 16 
5.?6.  5 
0.49.17  A 
3.5i.3a  B 


40 

54 

j4 
16 


55 
46 

59 
o 


45 

27 
38 

41 
35 


8.17.17 
a.io.ao 
5.i5.55 
7.a3.i6 
8.26.55 


8.357  o 
7.33.31 
Q.36.  4 
3,45.48 
9.5a.  17. 


5.56.22 
3«  8.a5  ]p 
t. 41 .59  A 

5'36«  5 
^.55.44 


14 

9 
2 

54 
59 


^.   3.32 
4.43.17 

6-44-58 
8.  4-58 

8.36.   1 


8.i3..  I 
6.52.45 
4.5446 
1.22.57 
7.^.35 


D.  M.  S. 


7 
3 

I 

6 


o 

3 
6 

8 
8 


8 
6 

4 


4 

o 
3 

7 
o 


5 
5 

7 
8 

8 


35^.4p  a 
37.  5 

9.2?  A 

3i.5o  JB 

7.33 


i8.5^ 

49-49 

27  •  10 
3.  5 

33.46 


3o.2P 

10.47 

12. 5l. 

46.28 


5.iv8 
13.57  lî 
55.:^  A 
i3.ii 
53.5^ 


36.59 
8.54 
0.43 

36-58 
5i-5p 


40."  >8 

38.56 
11.54 


.Septembre  iQSo. 


(  «08) 


PA&AL.  HOR.  C 

•ou  l'Éqoauar. 


Ainsi. 


M^     S' 


DKMI- 
DIAHiT. 

horizont. 

de 
la  Lune. 


▲  MIB. 


M. 


5459. 

3659. 


A  lOSI. 


M.     S. 


a? 


aj 


4458 

6i52. 


26 


5a  55 . 


3o  59. 


18  56. 
Il  57. 

858. 

559. 
56  60. 


3a 


4.  58 
4.  5a 

4.  48 

4.  45 
4.  43 


4.  45 
4.  46 
4.  5o 

4.  57 

5.  7 


5.  ao 
5.  35 

• 

5.  5o 

6.  5 


i8f6.  20 


!kS 


v 


¥ 


LpNGlX 
héliocentriq. 


S.     D.  M. 


LATIT. 
hélioçenir. 


/>.    M. 


Ascdr.| 
en  tenu. 

a.    M' 


MEECITftS. 


8.ia.:23 

8.2i8*57 

9.  7.» 

9*16. i3 

'9.35,!ia 

lo.  5.   I 

io.i5.i9 


5.18 
5.27 
5.53 
5.58 


viMva. 


5.  0.52 
5.XO. 14 
5.19.58 

5.29.43 

4-  9-27 


54  B|  8.54 

9-^4 
9.55 

IO«!II 

10.49 


MARS. 


II .i4«44 

ii.i8.32 
ii.a!i.i8 
I i . a6 •  4 
II. 39.49 


nrpiTBB. 


9.17.44 
9.18.25 

9.19.  5 
9il9-46 


18.54 
18.55 
i8.56 
18. 58 


SATVBNX. 


9-461 

9.5i 

9.561 


VBANU8. 


10.     8.4^ 

10.  8.58 


58Î 

58 


20.40 
20. 58 


(  log) 


Septembre  i8So. 


LEV£IL      œUCH. 


LONGIT. 

gëoceniriqae. 


LATÏT. 

géocentriq. 


S.      V.    M.  I    D.    M. 


DÉCUN. 


VASiACl 

ta  Mérid.j 


>a«     ini» 


Msmcums.    Plus  grande  élong.  le  17. 


I 

7- 

s  20 

7- 

?  21 

6<  o.5o 

o.  trj  A 

0.  57  A 

1. 21 

4 

7- 

1-55 

7- 

ii5 

é.  4.45 

o.  5^ 

2.  4^ 

1. 24 

7 

7- 

•  46 

7- 

10 

6.  8.47 

!•     17 

4*  40 

1. 28 

10 

7* 

59 

7- 

5 

6.12.56 

I.  4^ 

6-  35 

I.    52 

i3 

8. 

.1 

6. 

58 

6.16.  8 

!X.       7 

8.   18 

j.  55 

16 

8. 

6. 

5i 

6.19.24 

a.  3o 

9.  55 

I.  55 

'9 

8. 

25 

6. 

45 

6.22.17 

a.  5a 

II.  ai    ' 

1.  55 

aa 

8. 

26 

6. 

55 

6.24.44 

S.  II 

la.  34 

I.  5i 

25 

8. 

27 

6. 

26 

6.26.57 

5.  27 

i3.  39 

1.  27 

a8 

8. 

a5 

6. 

«7 

6.27.47 

S.  36 

14.    4 

I.  20 

viNVS. 


^-  s44 
3.  I    a 

5.  '  ai 

5.      40 

5j Sg 


5, 


4* 10.57 

4. 18. 14 

4.a5.34 
5.  a. 56 
5.10.19 


aa«  i5 

aa.  a3 

aa.  3o 

aa.  57 

22.^ 


0» 

. 

H  AB  s.       ^ 

le  19. 

I 

7- 

%% 

7- 

3  10 

0.  o»47 

5. 

46  A 

f 

58  A 

i5. 

5o 

7 

7- 

6. 

14' 

II. 29. Si 

5. 

4' 

5. 

24 

i3. 

5 

i5 

6. 

59 

6. 

•  12 

11.27.56 

5. 

5i 

5. 

?5 

12. 

55 

^ 

6. 

35 

5. 

4» 

I I . 26. I 5 

5. 

14 

6. 

»9 

12. 

7 

6. 

6 

5. 

II 

II. 24.51 

4. 

55 

6. 

40 

II. 

i9 

% 

i  vri  T  K  R.' 

I 

5. 

SP47|"- 

y  58 

9»  7'57 

0. 

14  A 

25. 

28  A 

7- 

55 

9 

5. 

?  idi  I . 

?29 

9-  7-58 

0. 

i5 

25. 

28 

7- 

24 

;i 

2. 

52 

II. 

2 

9.  8.12 

0. 

i5 

25. 

28 

6. 

57 

2. 

A 

la. 

55 

9.  8.58 

0. 

16 

25. 

27 

1  6. 

5o 

^ 

a  A  T  V  B  N  B. 

l 

5. 

SB  5o 

6. 

?   16 

4.25.54 

I. 

8B 

14. 

59  B 

25. 

"% 

II 

5. 

g-  20 

5. 

5-43 

4.25.  8 

j. 

9 

14. 

i5 

22. 

5i 

ai 

2. 

•  5i 

5. 

a 

4.26.18 

I . 

10 

i5. 

5a 

22. 

0 

W 

UB  AMirs. 

58 

I 

5. 

?a7 

2. 

g  28 

10.  7.18 

0. 

40  A 

ï9- 

7A 

9- 

16 
1 

4. 

■»■  32 

I. 

1-52 

• 

10.  6.55 

0. 

40 

ï9- 

i3 

9- 

2 

S^tembre  i83o. 


(  i»o  ) 


o 
d 


7 

25 


TEMS 

qae  le  demi- 
dtamitrc 

DU   80I<£IL 
met  h  oasset 
parl«M«ri4ioo 


M.       S, 


5,9 

5,8 

3,8 
3,9 


il/       s. 


i5.55,2 

15.54,7 
'  i5.56,2 

15.57,8 

15.59,4 


m 


MOUVEM. 

horaire 
DU  ftOIXIL. 


M,        S. 


logarith. 

de  U  distance 
DU   SOLEIL. 


ia  moy»  1,0. 


Liku 


du  llQBIld 


DE  LA   LUNE. 


S.  ,   £>.      M. 


,àmm^ 


2. 

2.. 
2. 
2. 


25,3 
25,8 
26,2 
26,7 

27,2 


o,oo56q7 

o,oo3t)do 

b,oo2382 

0,001668: 

0,000918 


5»to.   8 

5*  9-49 
5k  g.So 

5»  9*ti 

5.  8.5û 


ÉCLIPSES  DES   SATELLITES   DE   JUPITER. 


TEM8    MÔTEN. 


'V 


Mi 


l"  SATELLITE. 


J. 


H.     M.    S. 


5 

4 

6 

8* 
10 
II 
i5 
i5 

17 

ï9 
30 

23 

24* 
26 

27 

39 


iMERSIONS. 
8.40. 16 

5.  9.  7 
21 •38.  o 
16.  6.5o 
10.35.45 

5.  4-35 
23.33.28 
i8.  2.19 
i2.3i. 14 

7*  o,  3 

I .28.58 
19.57.47 

i4*26.43 
8.55.32 

5 • 24 • 29 

21.53. 18 

l6*22.l3 


!!•  SATELLITE. 


7. 


6 
9 

i3 

16 

20 

23 

27^ 

3o 


//.  M.    S. 


EtfEBSIONS. 

11.25.  8 

0.43-  5 

i4-   !•  4 

3. 19.. 7 
16.37. ^^ 

5.55.23 
19. i3.29 

8.51.47 
21 .49-58 


III*  SATELLITE. 


J. 


6* 

6 
i3 
i5 
20 
20 

28 


//.       M.       S. 


9.44*^^« 

l3«    3 .22. 

i3.44*44* 
17.  4-35, 

i7,4^*^o« 
21.  6. 25. 

21 .46.21 • 

1 .  7 . 20 . 


a 


IV  SATELLITE, 


26 
26 


6.  o.i4* 
9.i8,.43* 
o.  5.47« 
3.3o.i3. 


(  «"  ) 


Septembre  i83o. 


CONFIGURATIONS 

DES    SATELLITES   DE   JUPITER, 

à  8  heures  du  toir. 


t 

a  4-            O  » 

3. 

9 

•» 

4*                    *•     O      ^' 
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Septembre  i83o. 


(  1") 


DISTANCÉ  DO  CENTRE  DE  LA  LUNE  M]  SOLEIL  Ff  AtJX  Él'OILES. 


90UM. 


I 

5 


5 

4 

5 
6 


7 
8 


9 

lO 

II 

i:i 
i5 


«9 

22 

22 
25 

24 


24 
25 

26 

27 


3o 


iTOIUES 
orienuJef. 


«t  da  Bâier» 


Ald«n>araa. 


Poilus. 


Soleil. 


i de  l'Aigle. 


FomaUiaiit. 


«dePëgaie. 


da  B«lier. 


▲  MIDI. 


/>.     3f.    S. 


75.  57»  54 
02.  i5.  i4 

48.  21.    16 


79.  5o.  18 

64. 46.  54 

49*  5q.  20 
55.  16.    6 


79.  25.  26 
65.  8.  54 
5i.  lo.  5o 


117.  53.  55 
104.  12.  59 
91.  8.  56 
78.  21.  26 
65.  5o.  56 
53.  56.  .  I 
4i«  55.  21 

4 

6 


94.  22. 
85.  4a* 

75.    7.  54 

62.  4a.  40 


84.    8.    8 
72.  59.  48 


76.    5,    2 

64*  21.  28 

52.  5i«  16 


81.46.  18 
68.  20.  22 
54.  54.  8 
40.  40.  58 


▲  3  HEURES. 


/>.    M.  «y. 


74.    l5.  20 

60.  29.  20 


77. 40. 17 

62.  55.  4i 
48.    8.  54 


77.  37.  55 
65.  22.  59 


ii5.  52.  58 
102.  54*  o 
89.  3i.  46 
76.  46.  44 
64.  18.  i5 
52.  5.  II 
4o.    6.  12 


82.  44.  56 
71.  55.  5i 


74.  55.  59 
02.  55.  I 
5i.    2.  22 


80.    6.  54 
66.  58. 


▲  6  BEUBES. 


D.      M.     S. 


72.  52.  52 
58.  45*  22 


75.  5o.    8 

61.  4«  4? 

46.  17.  55 


75.  49.  5; 
61.  57.  2; 


I^.   12.   14 

100.  55.  17 
87.  55.  12 
70.  12.  17 
62.  45-  4? 
5o.  34*  34 
58.  57.  ï6 


95. 

8a. 

I. 
aa. 

5a 
a8 

91- 
81. 

41. 
a. 

4a 
56 

OI. 

49- 
a5. 

10 

i5 

70. 
60. 

5o. 
8. 

55 
ai 

81.  21.  58 
70-  "'  49 


75,  8.45 
61.  24*  27 
49.  55.  54 


▲  9  HEURES. 

"xJ!    M.  S. 


o.  5o.    7J 

I.   2( 


57. 


75.  59. 4< 

59.  i5.  5  II 
44.  27. 

Z4-  ^3-  3i|| 

%*  52.    611 


112.  5i.  45 
90.  16.  5o 

«6.  18.54 
75.  58.  5 
61.  i5.  54 

49*  4-  " 

57.    8.  52I 


90.  21.  5i 
79.  45.  2g|| 

09.   12.   10 

58.  5i.  54 


70.  58.  14 
68'  47'  4a I 


71.  41.  19! 

59.  55.  4? 
48.    4-  541 


52.  49*  ^4  ^i'    ^*  ^9 


78.  27.    6 
64*  55.  22 


76.  46.  55 1 
65.  12.  27 
49*  21.  21 


(  it3) 


Septembre  i83(>. 


DISTANCE  DU  CENXHE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


JOUM. 


I 

5 


3 

4 
5 

6 


7 
6 


7 
8 

9 

lO 

II 

13 

i5 


«9 

30 

ai 

33 

33 
33 

34 


34 
35 
36 

37 


37 
38 


orientales. 


«  da  Be'licr. 


A  lanXlTBBS. 


/).     iW.    «y. 


do.    7.    8 
55*  17.  14 


AldelMiran. 


Poilus. 


Soleil. 


«  de  r  Aigle. 


Fomalbant. 


jtdePcfgase. 


«  du  Bélier. 


73.      9.  32 
57 •  32.  54 

43,  36.  48 


3.  i5.  17 

7-    8 


?8! 


134.  19.  59 
iio.  5i.  3o 

97.  38.  39 
84.  43.  53 

P-    4-    9 
09.  41  •  36 

47.  34.    o 

35.  4^«    o 


89.  I.  34 
78.  34.  8 
67.  53.  54 
57.  55.    3 


89.  39.  54 
78.  34.  44 
67.  33.  3o 


81.49.  16 
70.  i3.  42 
58.  37.  o 
46.  36.  30 


88.  19.  48 
75.  6.  30 
61.  39.  14 

47.  37. 


A  1 5  HEURES.   A  18  HEURES.   A  21  HEUBE8 


67.  33.  55 

53.  33.  9 


D.     M.    s.      Z).  M,    s.       D.     M.    s. 


o.   18.  48 
!5;  3i.  57 
40.  46.  25 


70.  38.  18 
56.  33.  3o 


133.  38.  8 
109.  II.  3o 
96.  0.44 
83.  7.  7 
70.  3o.  38 
58.  9.  53 
46.  4*  ^ 


87.  41.  35 
77.  4*  55 
66.  35.  48 


88.  17. 
77.  II. 


7 
8 


8o.  33.  o 
68.  45.  55 
56.  58.  5 


86.  42.  3 
75.  35.  33 

59.  45.  44 
45.  53.  47 


65.  ^o.  53 
5i.  49.  7 


68.  38.  8 
55.  4i*  3 
58.  56.   10 


68.  41.  55 
54.  58.  i5 


130.  56.  5i 
107.  5i.  44 
94*  25.  5 
81.  5i.  57 
68.  57.  5 
56.  58.  31 
44.  54.  16 


86.  31.  41 
75.  45.  46 
65.  17.  55 


86. 

54. 

»4 

75.  47. 

37 

78. 

56. 

53 

?r 

17- 

54 

55. 

ag. 

10 

85.  5.55 

71.  44.  5 
58.  3.  5 

%4.  8.41 


65.  56.  5j 
5o.  5.  loli 


66.  57.  3i 
5i.  5o.  lôfl 
57.  6. 


66.  55.  7 
53.  54*  22! 


119.  i5.  01 

io5.  52.  14 

92.  45.  42 

79.  56.  24 

67.  25.  52 

55.  7.  4 

45.  4.  42 


85.  i.  5i 

74.  26.  4^1 

64*   o.  II 


85.  5i.  14 
74*  25.  40 


77.  29.  55 
65.  49-  46 
54*  o.  14 


83.  25.  18 

?o.  2.  25 
6.  18.  II 

42.  24*  4^ 


septembre  lëSo. 


(  ii4) 


Dtô^rA^CE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AV  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES* 


lODRS 


20 

21 


27 


26 


3q 


Atoilks 

occidentales. 


Aatarès. 


«deTAigle. 


Fomalfaaut. 


(le  Pégase. 


'A  dti  Bc'lier. 


Alile'baran. 


SoleiL 


AiUarci. 


,àe  TAigle. 


A  MIDI.         I    A  3  HEUltES. 


D.      ; 

^.  ^ 

p. 

7a. 

2. 

56 

86. 

4.46 

100. 

24. 

3o 

55. 

8. 

6 

67. 

55. 

0 

81. 

6. 

8 

48. 

I. 

16 

61. 

5. 

48 

74. 

24. 

58 

59.  45. 

12 

72. 

57. 

32 

86. 

5. 

28 

27.  40 

23.  54 
10.  40 


48. 

5. 

58 

6i. 

5. 

6 

73. 

5i. 

22 

27.  20 

16.  40 

6.  5a 

o.  55 

4-  2? 

21.  5q 

57.46 

56.57 


23.  14 
59.  52 

9.    6 
49.  20 

57.46 


40.  36 


D.    M.    S, 


A  6  USUBSS^ 


75.  46.   57 

87*  5i4  24 


56.  4i«  4^ 
69.  35.    4 


49.  57.  59 
62.  4^.  25 


61  •  22.  28 

74.  36.  55 


70. 


49.  44.    6 

62.  4i*  ^4 


48.  55 

57.48 

28.    o 


117, 


55.57 
56.  46 

4i9-  59 

55.56 


J9.    M,    S. 

75,  5l*  19 
89.  38.  18 


A9BSU11ES. 


58.  16.  J.7 

71.   II.  25 


5i.  i4*  55 
64*  ^5.    7 


65.    I.  46 
76.  i5.  5o 


45.  43*  52 
58.  4^*  21 
71.  56.  58 


5l.  22«      O 
64.    17.  49 


119. 


9-  47 
58.56 

49.  52 
45.^44 

52.  i5 

i5.  44 

55.  i5 

o.  45 


29.  i5 

i4«  II 
5i.  21 

18.  57 


5i.  lo.  56  52.  43*  21 


77-  iÇ- 

91  ..25*  24 


59.  5i.  I 
72.  5o. 


52.  52» 

66.    4.  5J 


64*  4^* 
77. 54.  i< 


47*  20.  i4| 

60.  19»  5i 

75*  12»  4^] 


52.  ^9.  4^ 
65.  55.  63 


So.  58 

20.    6 

II.  10 

8.  2S 

l6«  2< 

40.  il 
24.  33 
55.  18 


54*  14*  ^ 


t  il5) 


Septembre  i83o! 


DliiTANCE  DU  CENTRfe  DE  LA  LUINE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOlJiES. 


i  fOVkê. 


36 


3o 


occidentales. 


AnUrès. 


a  d«  TAigle. 


Fooiftlliasc. 


.  de  Pega^. 


dit  BéKcr. 


Aldébaran. 


SoleiJ. 


Antarès. 


D.    jM.    S\        D.    Aï.    s.       D.     m.  s.       D.    m. 


).      I.   10 

i.  12*  5o 


bi.  26.  54 

74.  a8.  58 


54.  5o.    4 
67.  44.  58 


66.  20.  :i8 
79.  5^.  54 


48.  57.  42 
6t.  56.  42 
74.  48.  42 


54-   37.    12 

67.  29.  46 


4a>  52. 
55.  4i« 

64.  52. 

75.  5i. 

86.  40. 

98.  7. 
109.  54« 
122.    6. 


46.  57. 
59.  5o. 
72.  55. 
86.  5o. 


.del'AigJe.      55.  48.  24 


«o.  46.  56 
95.    o.  27 


65.    5.  i5 
76.    8.    5 


56.    8.  5i 
6^.  25.    t 


67-  59.  49 
81.  II.  21 


5o.  55.  12 
65.  55.  42 
76.  24.  29 


56.  i4*  29 
69.    5.  27 


44.  ï5. 
55.  2. 
65.  54. 
76.  54. 
88.  S: 
99.  54. 
III.  24* 


48.  12. 
61.    9. 

74.  58. 
88. '56. 


A  12  HBVRBSt       A  l5  HE01ISS.     A  18  BBUBB5.  I  A  21  HiUBJBS. 


82.  52.  21 

96.  48-  16 


64. 4^*   O 

77-  47-  ^9 


57.  47.  i'j 
71.  5.  2 


•69.  59.  7 
82.  49.  56 


52.  12.  42 
65.  10.  54 
78.  o.  4 


57.  5i.  34 
70.  4<*'  56 


45.  54. 
56.  25, 
67.  16. 
78.  17. 
89.  5o. 

lOI.   I. 
112.  54* 


49-  47- 
62.  48. 

76.  21. 

90.  25. 


57.  22.  55  58.  58.  i5 


84.  18.  24 
98.  56.  17 


4  • 


66.  17.  i6 
79.  26.  4^ 


59.  26.  25 

7^»  45- 


71.  18.  21 
84-  27.  58 


55.  5o.  II 

66.  47.  18 
79.  55.  28 


59.  28.  26 

72.  16.  i5 


55.  52 

45. 
58.44 

4P.  48 

56.  4 
29.  55 
25.  401 


5i.  25.  28 
64.  28.  45 
78.  5.  12 
92.  10.  181 


60.  54*  24 
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( 
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• 

0 
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JC. 
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0 
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de 

1 

S 
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00 
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* 
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l 

M 

I 

a.     M. 

B. 

M. 

H 

.     M. 

a 

.     M. 

s:    D. 

JR/^    S* 

• 

Vend. 

6.  10 

5. 

49 

5. 

■?42 

4. 

•3559 

6.    7. 

46.36 

i5 

3 

Sam. 

6.    12 

5. 

47 

6. 

,  "vi4 

5. 

ï^ 

6.     8. 

45. 3o 

16 

3 

Dm. 

6.  14 

5. 

45 

6, 

.  48 

7' 

.  ■  ao 

6.    9. 

44.35 

»7 

4 

Lundi. 

6.  16 

5. 

43 

7- 

.  35 

8. 

40 

6.  lo. 

43.43 

18 

5 
6 

Mard. 

6.  17 

5. 

4a 

8. 

.     6 

9< 

58 

6.  II. 

43.53 

*9 

Mercr. 

6.  19 

5. 

40 

8. 

.   53 

11. 

,    10 

6.  la. 

4a.  5 

30 

7 

Jeudi. 

6.  ai 

5. 

38 

9< 

.   45 

0. 

5pi5 

6.  i5. 

4f.30 

ai 

8 

Vend. 

6.  a5 

5. 

36 

10. 

>  42 

I.. 

?i4 

6.  14. 

40.37 

33  , 

•9 

Sam. 

6.  35 

5. 

35 

Il . 

.  43 

a. 

,     5 

6.  t5. 

39.57 

33 

lO 

II 

DlM. 

6.  36 

5. 

33 

a. 

.  46 

6.  16. 

59- »9 

M 

Lundi. 

6.  38 

5. 

3i 

0. 

.346 

3. 
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6.  17. 

38.43 

35 

1 

l!3 

IVfardi. 

6.  3o 

5. 

29 

I. 

,  |5o 

3. 

,  5i 

6.  18. 

38. 10 

36 

i3 

Mercr. 

6.  32 

5. 

a8 

3. 

,°53 

4. 

,  18 

6.  19. 

37.39 

37 

fl 

i4 

Jeudi. 

6.  33 

5. 

36 

3. 

,   55 

4. 

,  43 

6.  no. 

37.10 

38' 

i5 

i6 

Vend. 

6.  35 

5. 

24 

4. 

.   56 

5. 

,     8 

6.  ai. 

36.44 

39 

Sam. 

6.  37 

5. 

33 

5. 

,   58 

T, 

.   33 

6.    22. 

36.19 

5o 

»7 

Djm. 

6.  39 

5. 

31 

7' 

0 

6. 

0 

6.  23. 

35.57 

i 

1  '^ 

Lundi. 

6.  40 

5. 

Ï9 

8. 

a 

6. 

,    a8 

6.  24* 

35.36 

a 

1  *^ 

Mard. 

6.  42 

5. 

17 

9' 

.     2 

6. 

59 

6.  25. 

35.18 

5 

ao 

Mercr. 

6.  44 

5. 

i5 

10. 

I 

7- 

.    34 

6.  26. 

55.   I 

4 

5 

ai 

Jeudi. 

6.  46 

5. 

14 

10. 

.   56 

8. 

,    i3 

6.  27. 

34.47 

aa 

Vend. 

6.  47 

5. 

13 

II. 

49 

8. 

,    59 

6.  28. 

34.34 

6 

a3 

Sam. 

6.  49 

5. 

10 

0. 

«58 

9< 

,    5a 

6.  29. 

34.  aa 

7 

a4 

DlH. 

6.  5i 

5. 

8 

I . 

.  l-aa 

10. 

.'  5i 

7.    0. 

34.13 

8 

a5 
a6 

Lundi. 

6.  53 

5. 

7 

3. 

I 

II. 

.   55 

7.     i. 

34.  5 

9 
10 

Mardi. 

6.  54 

5. 

5 

3. 

.    37 

7.     a. 

33.59 

27 

Mercr. 

6.  56 

5. 

3 

3. 

.      IT 

I. 

.s4 

7.     5. 

33.54 

II 

a8 

Jeudi. 

6.  58 

5. 

3 

3. 

.  43 

a. 

.|i8 

7.     4. 

33. 5i 

la 

30 

Vendr. 

6.  59 

5. 

0 

4. 

.   i5 

3, 

.35 

7.    5. 

33. 5o 

ï5 

3à  1 

Samed. 

7*     " 

4- 

58 

4. 

.  47 

4 

.   53 

7.    6. 

33. 5o 

14 

3i 

DlM. 

7.    5 

4- 

57 

•5 

.   aa 

* 

.    i5 

7-     7- 

35.5a 

i5 

CT  da  aoir. 

^" 

i>.  < 

N. 

J.  la    8,  1 

t.  h  16,  1 

1    7Mt'^ 

In  *oir. 
la  Mir. 

p. 

C.  le 

3i>  à    5«  :iS'  da  foic. 

(■;j) 


s. 


i3 

■4 
i5 


16 

■7 


a! 
=4 

25 


.a4. 


ii.iS. 

II.    2. 

10.58. 


10.54. 
io.5i. 

10.47. 
10.45. 
10.40. 


î6,8 

49,4 

■1.7 

35,6 

55,3 

■6,4 

57. 

57,5 

'7,4 

56,9 

55,n 

.4,S 

5a,5 


10. 56. 
10.53. 
10. a8. 
to.aS. 
10. ai . 


■7- 
10. i3. 
10.10. 
10.  6. 
10.  a. 


aa,g 
38,7 
55,8 

8,3 
aa,3 
35,5 
48,a 

o,a 
11,5 


9.58. 
9.54. 
9.50. 
9.46. 
9.43. 


5a, 
4>,5 
49.8 
57,6 
4,7 
><>,9 


Dif. 


V  37"4 
5.  37,7 
5.38, 
5.  38,4 
3.38,8 
5.  5g,a 
3.  39,7 
5.40,1 
5.40,5 
5.  4i,o 
5.  4.,6 
3.  4a,o 
3.4a,6 
3.45,1 

3.45,7 
3.44,a 

3.44,9 
3.45,5 
5.46,1 
3.46,7 
3.47,3 
3.48,0 
3.48,7 

5-  49,4 
5.  5o,o 
3.5o,8 
5.5i,5 
5.5a,: 

3.52,1 

5.53,i 


D.  M.  S. 
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46.  23.  28 


67.  54.  21 
52.  5o.  12 

37.2c.   4 


66.  40.  9 
52.~i6.  7 
38.    9.  35 


ii8*  17.  4 
io5.  9»  4^ 
92.  26.  24 
80.  6.  1 1 
68.  6.  41 
56.  25.  2 
44,  58,  24 


84*  21.  33 
73.  17.  54 


76. 

58. 

a6 

65. 

la. 

10 

55. 

4i. 

31 

85. 

25. 

46 

s?- 

28. 

7 

8. 

ao 

74*   22.      O 

09.  35.  4^ 

44*  29.  33 


75.  19.  36 


75.  26.  43 


65.  4^'  5< 
5o.  36.  38D 

55.  27..  5i 


57.  2( 

52.  581 

52  «4< 

55.  I 
58.  "411 
58. 
55.  2< 


82.  58.  4 
7t.  54.  47I 


75.  i5. 
65.  45.  Ôl 
52.  i5^ 


8i.  49-  ^i{ 
68.  49.  1 7I 
55.  27. 


72.    52%    5:1 

57.  45.  ^: 
42.  55. 


71.  55.  52r 


(  1^5  ) 


Octobre  lôSo. 


DIOTANCE  DU  ÙKStfCÈ,  DE  LA  LUISE  AU  SOLKÏL  KT  AUX  ÉTOILKS. 


boi)fts. 


iroiLfifl 

onmiMM* 


Aldébann. 


Potinz. 


Sotct). 


A  12  QEUIIBS. 


/>.      >/.     J. 


63.  49*  ^Q 
48.  43.  o 
33.  34.  10 


63.    0.54 
48.  56.  4a 

S4.  45.  56 


ia8.  22.  56 

ii4.-  57.  58 

loi.  56.  37 

89.  19.  16 

77.  4-  ^8 

oo.  9.  45 
53.  Sa.  5 
42.    8.  4? 


Fomolbant. 

9a.  37.  a4 
81.  35.  5a 
70.  3i.  4<> 

à  de  F^gaM. 

73.  47.  3o 
6a.  19.  4^ 
5o.  48*  5a 

<t  da  Bâier.' 

80.  i3. '54 
67.  lo.  6 
53.  45.  5a 

AldiÉiiaiiin. 


3l.         PoUux.  69.  4^-     ^ 


. 


55.  5o.  4^ 
40.  40.  38 


A  l5  USURES. 


D.     M.    s. 


6i.  56.  3i 
46.  49.  19 
5i*  4^*  5a 


6i.  II.  i5 

46.II0.  4^ 

55.    5.  aa 


ia6.  /^i.  5 
Il 5.  18.  59 
ibo.  ao.  39 

87.  46.  14 
75,  54*  5 
65.  41.  58 
5a.  5.  57 
40.  44'  ^^ 


QI. 

14. 

55 

8o'. 

là. 

.58 

69. 

8. 

5a 

72. 

21. 

52 

60. 

55. 

20 

49- 

22. 

47. 

m 

78.- 

56. 

54 

65. 

5o. 

,54 

1 

83.  a3.     I 


85.    9.  54 

'70.  42-  4^  ^*  ^^'  ^4 


55.  57.  45 
58.  46. 


67.  48-  18 


A  18  HEUfiES. 


D. 

M. 

s 

60. 

5. 

52 

44. 

55. 

58 

^9- 

47- 

44 

59. 

22. 

i5 

45. 

5. 

^7 

5i. 

25. 

47 

124.  59.  55 
III.  4o-  23 
98.  45.  5 
86.  i5.  52 
74.  4.  1 
6a.  i5.  48 

5o.  4o«    I 
59.  19.  57 


80. 

5a. 

ao 

i. 

• 

5o. 

a 

•45. 

• 

24 

59. 

56. 

7 

a6. 

57 

•47- 

56'. 

54 

76.  59. 

55 

63. 

5o. 

45 

81.  55.  4a 

67.    1.  4? 

5a.-  4.  55 
56.  5i.  aa 


65.  55.  42 


A  2 1  BEURES. 


D.     M,    S. 


58.  lo.  a4 
45.  I.  57 
a7.  54.  44 


57.  55.  58 
45.  ao.  a6 
a9.  47.  10 


ia5.  18.  aôs 

iio.    a.  .8 

97.    9.  5o 

84*  4'-  II 
7a.  54.  14 
60.  46«  14 
49.  i4-  18 

57.  55.  48 


88.  a9.  45 
77.  27.  5 
66.  a^a.  16 


69.  5o.  17 
58.  o.  35 
46^  5 1 .  Il 


75.  aa.  39 
6â.  10.  54 


79.  47.  55 

65.  10.  47 
5o.  II.  6 
54.  56.  5è 


64.    3.  16 


0«tx>bre'  iB3o; 


(  ««) 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  S0LE3L  El'  AUX  ÉTOILES. 


jroiTES. 


/ 


iTOILES 
occidentales. 


A  de  l'Aigle, 


Fomalhaut. 


«déPégate. 


«  do  Bâier. 


Aidébfthm. 


PoHdx. 


Soleil. 


^9 


Anuri& 


m  de  l'Aigle* 


*FomaIhaac. 


^9 
3o 

3l    |«  de  Pégase. 


A  MIDI.  A  B  fiKUBES.        A  6  I1EUÉE8.        A  9  HEUBBfl. 


D^M^S.      D.  M.   «y.   z>.  yp/.  «s.  D.  ^^*  à\ 


62.  II.  22 

75>  :àj.  ^4 


42,  40.  19 
55.  5o.  t6 
69,  52.  56 

54.  5i.  23 
68.  52.  48 
82.  lo.  12 


58.  35.  46 
5i.  55.  3o 
65.  9.  24 

78.  7.  5o 


.  58.  52 
>8.  3.  22 
70.  49-  58 
85.  21.  22 


65.  49»  o  65.  37.  14  67.  6.  5 


44* -^5.  55 
57.  Sa,  4 


5/11 


55 
70.  t5.  55 


to.  i5.  27 

!5.  55.  22 

66.  47,  58 


46.  57,  45 
59.  40.  7 
72.  24.  59 


28.  40 
64*  20.  56 


40.  i5.  î5 
5i.  7.  5i 
62.  9.  2 
75.  22.  28 
84*  52.  19 


59.  55 


74-.  ï9-  37 
87.  52.  6 


4^*  5,  14 
55.  §7.  54 


4t.  56.  28 

52.  29.  57 

65.  52.  27 

74.  47.  42 

86.  19.  55 

96.  43.  49  98-* i3.  I 

io8,  57.  481 10.  5i.  5; 

121. 


56.  28.  56 
69.  i5.  46 


49*  5o.  Si 
65.  10.  18 


75.  59.  26 
89.  55.  45 


58.    I.  4^ 
70.  52^.  37 


5i.  10.  5o 
64.55.  8 


45.  52.  3o 
59.  14.  14 


58.  16.  5 
71.  58.  10 


41.  55.  1 5 
55.  i5.  5 
68.  25.  57 


48.  16.  58 
61.  16.  56 

75.  59.  7 


45.  52.  57 
55.  27.  4 


2.  57.  46 

3.  52.  12 
64.  56.  5 
70.  i5.  i5 

87.  47*  5o 

99.44.  8 

H2.  5.  44 


77.  59.  52 


59.  55.  14 
72.  Si.  58 


52.  5i.  57 
66.  4d.  i5 


47»  5o.  5 
60.  56.  46 


59.  58.  59 
75.  40.  59 


45.  55.  1 1 
56.  54*  59 
70,  5.  20 


49-  55.  12 
62.  52.  48 

75.  55.  21 


45.  I.  59 
56.  56.  12 


44.  19.  II 
55.  i4-  S7 
66.  19.  55 
77.  5o.  i 
89.  16.  7 
10  f.  i5.  25 
Il 5.  40.  20 


79.  20.  46 
95.  4*  ^6 


61.   9*4^ 
74.  II.  5i 


54*  53.  10 
68.  25.  57 


) 


(  «^7  )■ 


Oùlobre  i83o. 


DlSÏA?iCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  A^JX  ÉTOILES. 


rouM. 


trùxun 
oceiden  talcs. 


«  de  PAigle. 


À,I%UBXnXS*      'aiSheURBA.       a  i8  HCIJRSS.      A'2I   HCUBItà 


D.    AI.    s,        D.    M     s. 


68,  45-  ^8  70.  25.  3i3i    73.    5.  40   7.5.  46-  ?o 


Fomalhaac 


«deP^lpse. 


«  da  B^ier. 


Aldëbaran. 


PoUm. 


{lolptl. 


49.    8.  40 
62*  Sg.  40 


61  •  41  •  M 
75.  ^5.    < 


45*  i5.  14 

58.  54.    4 
71.  40.  48 


5i.  53.  a6 
.64.  218.  44 
77.    7.  22 


46.  Si.  22 
58.  25-  16 


34«  5i.  16 

45.  4^.  4^ 

56.  57.  g 
67.  45.  58 
79.  5.  4 
90.  44.  45 
102.  47 •    3 

II 5.  i5.  a5 


Aninrès 


«  (le  l'Aigle. 


pomalhant. 


67.44. 
81.      2.      O 

o4-  49-  1 2 


£>.    ^.    *$\ 


5o.  48.    5 

64*  22.  48 


65.\4.  i5 
77.    5.  10 


46.  55.  20 
60.  i3.  14 

75.  17,  59 


53.  II.  22 
66.  4'  ^^ 
78.  4i*  10 


48.    6.  44 
59.  54.  17 


56.  12.  8 
47'    2.  ï8 

57.  59.  5i 
69.  8.  14 
80.  3ï.  25 
92.  i3.  41 

io4«  19-    6 
116.  5o.  52 


5o.  28.  5o 

62.  4^*    ^ 

75.  52.  14 


5i 


45.      I.  52 

56.  i5.  52 

70.  II.  14 


69.  22.  12 

82.  45.  57 


52.  28.    9 
66.    6.    4 


D.    M.    4', 


54.    8.  53 
67.  49.  27 


65.    7.    6 
78.  fy].    5 


48.  55.  25 

61.  52.    II 

74*  54.  .55 


54.  49.    o 
67,  59.  -51 

80.  i4-  4^ 


49,  5o.   4 

61»  23.  14 


57.  33.    6 
48.  24*    2 

59.  22.  44 
70.  52-  44 

8i.58.    5 

95.  45-    2 

ip5.  5ï.  55 

118.  26.  46 


5i.  57.    I 

^4*  ^i*  10 


«  de  Pégase.  I   55.  26.    12 


44-  57.  II 
57.  58.  p8 


71.    o.  49 
^.  26.  i5 


55.  26.  56 
.65.  S>i.    o 


57.  10.  5i 


46.  i5.  57 
59.  i\\  •  5 


66.  49-  57 
80.  28.  46; 


5o.  i5.  28 
65.  5o.  54 
76.  5i.  5o 


bÇi.  26.  20 
69.  i5. 

81.  48.  IQ 


5o.  59.  25 
62.  §2.     7 


58.  54;   « 

49.  4^*  ^5 
60.  4^.  43 

71.  57.  2g 

85.  25.    5 

95.  i:î.  44 

107.  24*  ^ 

120.    5.    < 


72.  59.  54 
86.    8.  56 


54.  57.  i5 
67.  55«  52 


47.  5i.  5i 
61.  25.  5i 


58.  55.    7\  60.  4<>'    .^1 


Novembre  i83o. 

(  138  ) 

■ 

o 

1 

r.KVER 

couc. 

LEVER 

COUC. 

LONGITUDE 

71 

a 

% 

dl 

l 

du 

delà 

de  la 

du 

cî 

W 

« 

m 

g 

1 

I 

1 

• 

SOLBII.. 

SOUBIL. 

• 

LUNB. 

• 

LUKB. 

AOr«EIU 

• 

a. 

M. 

«.    M. 

//.        M. 

H       M. 

<>.    0*    3f .    ij. 

Lundi. 

7- 

4 

4.  55 

6.'c«  0 

7.  2  52 

7.    8.55.57 

16 

3 

Mardi. 

7- 

6 

4.  55 

•6.  ^'45 

8.  ë,52 

7.  9.54.  5 

ï7 

3 

Mercr. 

7- 

7 

4*  53 

7.     36 

10.  •  4 

7. io.54«ii 

18 

4 

Jeudi. 

7- 

9 

4«  5o 

8.     34 

II.   7 

7.11.54.21 

»9 

5 

Vendr. 

n- 

II 

4-  49 

9.     36 

o-  »,  3 

7.12.54.55 

30 

6 

Sanied. 

7- 

13 

4.  47 

10.     59 

0.  1-47 

7.15.5^.47 

31 

7 

DlM. 

7- 

14 

4.  46 

II.    45 

I.       35 

7.14.55.  4 

22 

8 

Lundi. 

7- 

i5 

4.  44 

I.  .  58 

7.15.55.22 

23    ' 

9 

IVÏard, 

7- 

»7 

4.  45 

o..|!48 

3.    37 

7.16.5545 

24 

lO 

II 

Mercr. 

7- 

18 

4.  4' 

I.  p5i 

2.    54 

7.17.56.  6 

25 
26 

Jeudi. 

7- 

30 

4.  40 

3.    55 

3.     i8 

7.i8.5b.5i 

la 

Veadr. 

7- 

31 

4.  38 

5.  .56 

5.  .  41 

7. 19.56.57 

27 

i3 

Samed. 

7- 

35 

4.  57 
4.  55 

4.    57 

4.  .    6 

7.20.57.26 

28 

i4 

DlM. 

7- 

34 

5.    57 

4.     32 

7.21 .57.56 

.29 

i5 

Lundi. 

7- 

36 

4.  54 

6.    56 

5.      0 

7.22.58.28 

5o 

i6 

Mardi. 

7- 

37 

4.  33 

7.    55 

5.     55 

.  7.25.59.  2 

I 

ï? 

Mercr. 

7- 

38 

4.  3i 

8.    53 

6.     12 

7.24.59.57 

2 

i8 

Jeudi. 

7- 

5o 

4.  3o 

9-    47 

6.    56 

7.25.40.15 

5 

19 

Vendr. 

7- 

5i 

4.  38 

10.    37 

7.    45 

7.26.40.51 

4 

30 
ai. 

Sam. 

7- 

rr 

02 

4.  37 

II.     ai 

8.    41 

,7.27.41  -50 

DlH. 

7- 

34 

4.  36 

0  »>   I 

9-    42 

7.28.42. II 

33 

Lundi. 

7- 

55 

4.  35 

0.  ?"37 

10.    47 

7.29.42.52 

7   1 

35 

Mardi. 

7- 

56 

4.   33 

I.     10 

n.    56 

8.  0.45,55 

8 

34 

Mercr. 

7- 

57 

4«    33 

I.    4^ 

.8.   1.44. 18 

9 

35 

36 

Jeudi. 
Vendr. 

7- 

58 

4*    31 

2.       9 

I.  3  8 

8.   2.45.  2 

10 
1 1 

7- 

40 

L.  30 

3.     59 

2.   M  20 

8.   5.45.48 

37 

Samed. 

7- 

41 

■ 

4*  ^9 

3.     12 

5.;  40 

8.  4.46.55 

12 

38 

DlM. 

7- 

42 

4.  18 

3.    47 

4.    58 

8.  5.47-25 

i5 

29 

Lundi. 

7- 

43 

1^ 

4.  17 

4.     27 

6.    17 

8.  6,48.11 

14 

5o 

• 

Mard. 

7- 

• 

4. 16 

5.     i3 

7.  .35 

* 

.8.  7.49.   I 

* 

1 

i5 

14.  L.  le  i5, 


à    3* 


*/  An  matÎQ. 
5^  du  ioir. 


P.  Q.  le  a3,  h  11»  54'  du  matin. 
'.  L.  le  3o,  il    3*  j8'  du  malin. 


C  ïig) 

NoTCDibn.  .830. 

o 

DISiyjïCE 

àe 

AU   «OLEII.. 

DÉCLINAISOH 

do 

TF.MS  MOÏEK 

K.K.  VBAI. 

if.    M.     S. 

Dif. 

D.    M.    S. 

Dif. 

H.    M,     S. 

Dif. 

'    2 
3 

9 
9 
9 
9 
9 

5i.  3o,9 
37-34,7 
33.  37,8 
iq.  3o,o 

5 
3 
3 
3 
5 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 

.55-4 
56,3 

58,7 

59,5 

0,4 

,,3 

3,3 
5,0 

3,8 

5.7 
6,4 

7.5 
8,3 

10,0 

...5 
i3,a 

.5,0 

i3,6 

14,4 

■  5,3 

16,0 
^6,7 

i8,'o 

l4>32.11 

I-4.4i.a5 
l5.     O.30 

iS.iq.   a 
.5..57.5o^ 

19'  13" 
.1.57 
.8.43 
.8.38 
.8. .3 

■7:56 

.7.40 

.7.34 

.7.  6 

.6.3. 
.6..  3 
.5.54 
.5.54 
.5.15 
.4.56 

\t% 
.3.53 

.5.52 

-4i 
la.aS 

.0.5. 
.0.36 
.0. 3 

43.44.8 
45.43,7 
43.45,5 
43.45,7 
43.44,9 

0,4 
0,4 

.,3 

5,0 
5,8 
4,8 
5,6 
6,4 

v^ 
9.' 
9.9 
.0,7 
.1,8 
.3,3 
.5,2 
.4,0 

:ti 
.6,4 
17,0 
.7.8 

.8,6 
■9.4 
30,. 

6 

l 

9 

lO 

9 
9 
9 

î 

,5.  5,,3 
ii.5i,8 

7-  3',4 

3.  3o,. 

59.  37,9 

.5.55.43 
16.  .3.38 
.6.5I..8 
16.48.43 
.7.  5.48 

45.47,0 
43.50,0 
45.53,8 

43.58,6 
44.  4,3 

13 

8 
8 
8 
8 
8 

55.  34,9 

5l.  31,1 

47.  .6,3 
45.  .0,6 
39.    4,3 

.7.33.57 
.7.59.  8 
.7.55.3. 
.8. ....5 
.8.36.49 

44.  .0,6 

44-  "7,9 
■44.36;. 
44-55,3 

44-45.. 

■7  ■ 
i8 

■9 

20 

8 
8 
8 
8 
8 

34.  S6,9 
3o.  48,7 
36.  39,8 
33.  3o,o 
,8.  .9,4 

.8.43.  4 
.8.57.  0 
19..., 35 
.9.35.49 
.9.59.43 

44.55,8 

45-  7.4 

45-. 9.7 
45.53,9 
45.46,9 

ai 

33 

a4 

35 

8 
8 
8 
8 

7 

9-  55,7 

5.  43,7 

■■39,1 

57.  .4,7 

.9.55. .4 

30.    6.33 
30. .9.1. 

30. 3. .36 

30.45.37 

46.  .8 
46..  7,4 
46.33,8 
46.So,8 

47.  8,6 

36 

^7 

38 

7 
7 
7 
7 

53.  59,5 
48.  43,5 
44.  36,8 
40.    9,5 

30. 55.. 6 
3..  6.53 
3. ..7. 33 

31.37.49 

47 -27.^ 
47-46,6 
48.  6,7 

Demi-diantlie  du  SolcU... 


Ntfvtmbr^  »83ii; 


(  tï^X 


ao 


LOnOlTUDE 


os  !•▲   LUNS. 


▲    XIDI. 


S-    D»    3ft  S» 


19. Sg. 

4«53.ig 
ig.5o.iQ 

4*3a»i6 
i8.25.  7 


i*5d. 14 
i5.  3.45 
:i7.4^.5i 
10.  d*i4 
0^.16.45 


4.i5 
i6.  8 
37,59 

9-49 
21.41 


5.37 
i5.56 

27.41 
9.53 

32.  l5 


4.49.  3 
17.38.18 

o.46*47 

i4*i8.  o 

28.l4-27 


12.36.58 

27.23.38 
i2.a8.35 
27.4S«35 
f 2.57.35 


▲  MINUIT. 


LATITUDE 


11 B    LA    l.UNI(. 


▲     IflDI. 


S.  D.  J/.    S. 


27.17.43 
12.24.33 
27.  9,46 
11.27.27 

25. i5. ig 


Ô«34. i5 
21.27.20 

5.58.57 
16. I 3. 58 
?8>i7.  7 


10.12.40 

22*    4' II 
3*54*27 
15.45.35 

27.39.    9 


g. 36. 23 
21.38.27 

3.46.47 
16.  3.18 
28.3o.3g 


1 1 • 1 1 .  3o 

24.  g. 54 

7.2g.2i 

21 ^12.58 

5.22.3l 


19.57.28 

4*54«ii 
30.  5.29 

5.21.26 
20,30.59 


D.  Jf.  s. 


4*48.  4  A 

5."  3.27 

4*57.43 
4.32.42 
3.5i.46 


2.58.5g 
I .58.20 
0.53. 32  A 
o. 12.  g  B 
I .15.57 


2, 15V22 
3.  8.i5 
3,52.5g 
4*26. 5i 

4'49'SQ 


4«5û.3a 
4.56.28 
4.40.  3 
4*10.45 
5.ag. i4 


2.56.56 
1.35.58 
0.27.46  B 
0.43.35  A 
1.54.38 


3.  0.16 
3.55.48 
4.36.  8 
4*57. 21 
4*57.27 


-   ^  Il  ■- — 

▲    MINVIT. 


/>.  M.    S. 


4.58.26  A 
5.  3.)0 

4*47«^ 
4«i3.58 

3.26.36 


2.20.25 
1 .26.14 

0.20.57  A 

0.44*37  B 
1.46.21 


2.42.46 

3.51.57 

4.II*  7 

4«3g.4i 
4.56.  8 


4.5g.4o 
4.45.55 
4.26.58 
3«5i.25 

5>  4*19 


2.    7.16 
I .    2.21   B 

O.  7.42  A 

i.ig.si 

2.28.1g 


S.  2g.  38 
4.18.  9 
4.4g.i8 

5.  o.  4 
4-49-38 


de 
Paris. 


H»   MA 


8%  7 

6.551 

20*27 
21. w 


(  «3t  ) 


NHyembre  i8S^ 


^ 


ASCENSION  DROITE 


DE  LA  LUNE. 


A  laox. 


iV^      S» 


09. 


5i.  43 

55.  a3 

30.  34 

36.  16 
a3.  5q 

"TT.  1 

55.  58 

37.  56 

44-  Sa 

24.  43 


3o6. 

S3a. 
345. 
359. 


7« 


48.  18 
4.  SA 
a3.  16 
5o.  67 
33.  43 


35.  4 
55.  55 

34»  37 

36.  a( 
a6.  4i 


3o.  40 
35.  6 
40.  i3 
49,  a3 
8.  45 


46.  39 
5o.  43 
27.  20 
36.  40 
10.  46 


A  imuiT. 


i). 


la 


^99 


*, 


56.  10.  5^ 

37.  18 

o.  57 

4.  3i 

33.  a^ 


19.  3i 

ai.  5a 

45.  8 

57.  19 

7.  58 


a6.  54 
43.  aa 
5.  3â 
40.-  10 
Si.  56 


43.  6 
i3.  la 
59.  5 
55.  56 
58.  35 


a.  55 

7.  a6 

t5.  57 

^4-47 


44t  5o 

4.  48 

58.  12 

^-  9 


DÉCLINAISON 


DE  LA  LUNE. 


A  lainr. 


/>.    M,  S. 


5.  2.  6B 

6.  9.10 
8.  7.19 

8.5o.4o 
8.21 .49 


6.49.44 

4* 26.43 

I.25.26 

7 . 67 . 40 
4.13.42 


A   MINUIT. 


D.    M.     s. 


14.45.51 

17.17.26 

18. 58.21 
18.44.49 

17.42.57 


15.45.48 

i5.  o.  5 
9.44.1a 
6.  7.  8 
2.i8.5i 


0.22.54  B 
5.27.51  A 
7.  8.58 
0.52.58 
5.52.29 


1.53.  6 
5.19.42 
8.55.25 
2.  6.19 
4«5o.5o 


5.5q.22 

7.46.  5 
8.46.18 
8.55.20 
8.10.40 


6.52. 10 

4*  ^-^9 
0.46.25  ' 

6.5i.i6 

2.27.   1  A 


2.i5.i5  B 

6.52.59 

1 1 . 1 2 • 26 

i4-5o.i7 

17.27.11 


6.58. 10 

8*22.21 

8 . 57 .20 
8.39.47 
7.28.  5 


5.25.29  ' 
2.29.50 
8.55. 10 

4*43*  ^ 

o .  7 •  StAI 


4<34«22 

9.  6.55 
i3.  7.5i 
16.17.25 
i8.i8.iS 


l 


Njorembre  i83q« 


i3>  ) 


12 

54.  49 

55.  i5 
55.  48 


4* i5.26 

5.  0*43 
5. 14*54 

5.27.  9 

6.  8.69 
6. 19. 14 
6.29.  6 

7.  8.24 
7. 17. 16 
7.25.50 


l5.20 

i3.35 
i5.52 
i4*io 
i4.:i8 
14/46 
i5.  4 
i5.25 
15.43 
16.  2 


viMus. 


6.  9.29 

6-19-  9 
6. 28.49 

7.  8.26 

7.18.     2 


i5.4o 
14.  8 
14.37 
i5.  7 


26 


56. 

4857. 


59. 


6 


o.aa.a5 
o.aS.Sg 
o.ag.'Si 
1 .  3.  I 
I.  6.39 


a3.34 
23.38 
23.43 
23.49 

23 .  57 


TP 


JUPITEfl. 


9.22.54 
9.23.35 

9.24* 16 
9.24.57 


18. 56 
19.  2 
19.  8 
19.15 


SATURNE. 


4.24 «30 

4*34'^< 

4.25. i3 


10.  II 

io.i4 

10.16 


^ 


VKAVVS. 


lo.  9.29 
10 •  9.38 


(  i33  ) 


LEVEB.    I   COUCH. 


M.    M, 


LONGIT. 

géoceotrJque. 


NoTêiâbre  i83d. 


LATIT. 

g€f>cen  trique. 


M.       S,    D.    M.     />.     M.       D.    M, 


DÉCLIN. 


PASlACtl 

au  Mër. 


M.    M, 


lO 


MERCURE. 


3i 

6.ao.44 

a-.  10  B 

38 

6.a4>55 

a.  4 

a5 

6.a9.a4 

I  .52 

ai 

7. -4.  4 

r.Sy 

ï8 

7.  8.4q 

1.19 

i5 

7.15.36 

o.5§ 

la 

7.i8.a5 

o.5§* 

lO 

7.a5.  9 

o.i8  B 

7.37.54 

0.  2  A 

8 

8.  a. 58 

0.22 

6.  6  A 

7-44 
9.3i 

1 1  •  i2 

iS.fS 
i5.  o 

18.17 
19.45 

121.4 


35 


Y  i»  V  s. 


55 


6.  1. 


4.   ^  38 
4.   ?■  39 

4>  31 

4.  '  14 

4.         8 


6.26.25 
7.  5.55 

7.11.27 
7.18.59 
7.26.52 


8.57  A 

11.41 
14.17 


25.1 

25:20 

25.25 


16.59      25.5 
18.46.      25. 5i 


MARS. 


a.  g  48 
a.  §•  3a 

9 

2.  '   17 
2.     5 

I.   5i 

1 

i 

•  92.,  5 

.25. i5 

.24.48 

.26.40 
.28.50 


7.55 


ip 


JUPITER. 


II 
21 


O.  çi>  24 

II.  2  57 

II.  g-  29 

II.  "         2 


8.   y  58 
8.    ?'  i5 

7-        47 
7.        21 


9.t2.55 
9.i4*t5 
9.15.40 
9'^7-'^ 


.0. id  A 

0.19 
0.19 

0.20 


25.  9  A 

25.  I 
22.52 
22. 4t 


SATURNE.        O    *le  24. 


O. 


II 


a  40 


09 


r  41 

r   4^ 


2.    gi  46 

2.    ?'    8 
I.       28 


10.   ^  4^ 
9.   ?  42 


5.  o.i4 
5.  0.55 

5.     I.2I 


1.18B 

1.20 
I  .22 


12.57  B 


12 


25 


9.45 


18 


27 


10 
10. 


▲  NUS. 

6.55 


5qA 


6  A 


0.5J 


II 


o,n| 

5.12 


Novembre  i83tf. 


(  »34  ) 


TEMS 

que  le  demi- 
diamètre 

OUaOLXIL 
met  à  passer 
par  le  Mérid. 


M.      S. 


!•  6,7 

7,4 


I. 


I.  8,1 
8,8 


I. 


«•  9>5 


DËMI- 

«an 
80LSIL. 


MOUVEM. 


horaire 


DU   SOLEIL. 


M,        S» 


M.      S. 


a*  3o^5 
a .  5o,7 
a.  5i,a 

a»  5i,9 


LOGARITH.       LIEir 


de  la  distance 


OU  80LBIX*. 


/a  nto/'i  1,0. 


9,99640a 
9,995770 

9,995i85 
9,9946a6 

9»994t»7 


da  nesud 


os  i.A.Lina. 


S.   D.   M. 


5.  6.  54 
5-  6.  35 
5.  6.  16 
5.  5.  Sn 
5.  5.  58 


ÉCLIPSES  DES  SiiTfiLLITES  DE  JUPITER. 


TKttà    ItloVKM. 


I**  SATELLITE. 


If  SATELLITE. 


m*  SATELLITE. 


a5 

25 

5o 


Hm  Ât,         S* 


J. 


J&MERSIOMê. 

*  7.3o.i6 
i.Sq.  6 

20.27.52 

i4*5o.4S 
9.25.29 

3. 54- 17 

22.23.     2 

i6.5i «Si 
II .20.37 

*  5-49- 25 
o.i8.  9 

18.46.55 

i3,i5.5q 

7-44.26 

2.i3.  9 

20.41 -54 
i5.io.36 


M,    s. 


j. 


ilfBBSIONS. 
2l.30.l4 

io;54  35 

o.i5.3o 

i5.5i.55 

2.50.54 
t6.  9.ât 

♦  5.28.28 
18.46. 55 
8,  $.  4 


Mé     9t,    S» 


17.48.33.  L 

21. 12.19.  £• 

il. 49. 54.  I. 

t .i5.5i •  E. 

1.49  55.  I.'   }| 

*  5-14.45.  É. 

*  5.5o.  6.  I. 
9.i5.24«  £• 


IV  SATELLITE. 


*  6.17.52.  L 


10 


^2 


(  «3«  ) 


Novembre  i6)o'. 


Novembre  i836; 


(  »36  ) 


DIS  TANCE  DU  CEN  l"RE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


m 


JOURS. 


5o 


ETOILES 
ortcQ  laïcs* 


PoUaz. 


Rcgiiluf. 


▲  MIDI. 


/)•     AL    S. 


62.  10.  58 

47*  22k  46 


SoieiU 


«  (le  Pégase* 


da  Bâicr. 


AUlébaran. 


PoIIaz. 


Acgalos. 


67.  45.  58 
53.  17.  o 
59.  i5.  54 
a5.  43*  ^2 


ii4-    5. 

ICI.  55. 

89*  5i. 

66.  27. 
55.  19. 

44*  ^^• 


95.  32. 

82.  16. 
70.  55. 

59.  32. 

48.  14. 


77.  34.  24 
64.  5o.  38 
5i.  5i.  34 
38.  45.  3o 


69.   6«  4-4 

54*  4^*   4 

39.  55.  32 


69.  12.  17 

54*  19*    o 
39,  35.  54 

74.  37.    4 


A  3  HSmiES. 


D,    Ai,    S. 


60.  18.  52 
45.  55.  29 

65V55Ï55 

5i.  3o.  18 
37.  52.  48 


45. 


3o.  39 
3.  42 

2.  29 
23.  41 

3.  20 
57.  21 

2.  16 


8.  9 
5i.  14 
3o.     I 

7.  35 
5o.  56 


75.  59.  5i 
65.  i4*  o 
5o.  i5.  21 


67^  19,  33 

52.  52.   23 

38.    5.  25 


67.  20.  56 
52.  27.  59 

72.  45.  52 


HEURES. 


/>.      M,     S\ 

58.  27.    5 

45. 44.  45 


64-  6.  ^i5 
49.44.  5 
35.  5o.    8 


62.  17.  o 
47.  58.  14 
34.    7.  55 


iio.  55. 

98.  32. 

86.  33. 

74.  57. 
63.  39. 
52.  34. 

4i*  4'*   ^ 


90.  45. 
79.  26. 

68.  4. 
56.  43* 
45.  27. 


74-  25. 
61.  37. 
48.  35. 


65.  32«  29 
5i.  2.  22 
36.  10.  59 


65.  28.  54 
5o.  56.  5i 


70.  5o.  54 


à,  9  UBURES. 


At»    S. 


56.  55.  5o 
41.  56.  55 


72.  49.  5' 
6o.    o. 
46.  56.  47 


65.  4^*  I 
49*  12.  I 
54.  18.  21 


65.  57.  II 

48.  45.  58 


68.  58.  10 


(  i37  ) 


Noyemhtc  i83o. 


DISTAIYGE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


\iOVM3. 


iroiUBs . 
orientalef. 


Polloi. 


R^^Qf. 


SoleU. 


déP^i 


«  cIq  Bâier. 


Aldebann. 


PoUqx. 


▲  la  HXITBZS.      A  iSbXURES.  I  A  iSHETTIlxâ.      A  SI  HZURZS. 


D.  Jl/.  «y.    />.  J/.  4S\    /).  Af.  4$*.   D.  J!/.  6\ 


54*  44*  1^ 
40.  8-  54 


75.  9.  54 

60.  a8.  8 
46.  12.  5^ 
52.  a6.  8 


i:to.  5i.  aj 
107.  4?*  ^i 

85.  58.  I 
72.  6.  57 
60.  Sa.  7 
49*  5o.  54 
58.  58.  5o 

87.  54»  5f6 
76.  56.  lo 
65;  r5.  58 
55.  52.  52 

42.  4i*  43 


52.  55.  14  ^i*  ^-  4^  49-  <^*  5i 


75.  18»  22 
58.  59.  42 
44;  27.  57 
5o.  44.  48 


118.  54*  25 
106.  i5.  4? 

94*  o*  ^ 
82.  10.  52 

70.  41  •  38 
59.  28.  47 

48i  28.  58 


86.  ho.  21 

75.  II.  1 
65.  48.  57 
52.  37.  43 


85.  49.  58 
71.  i4«  56 
58.  22.  44 
45.  18.  24 


61.  57.  10 
47*  21.  20 

52.  25.  28 


76.  57.  5o 
61.  4^.  26 
46.  54.  58 


5o   Régnii».   67.  5.  40  65.  i5.  25   65.  21.  28  61.  29.  48 


82.  16.  29 
58.  59 
45.  II 

45.  40.  5 


60.  8.56 
45.  5o.  19 


r4.  46.  58 

f.  55.  42 
45.  4.  57 


51.45 
42.  45.  29 
29.  5.  55 


117.  17.49 

io4*  4<>*  58 
92.  5o.  6 
80.  45*  31 
69.  i6.  54 
58.  5.  59 
47.  6.  5o 


85.  5.  42 
75.  45.  5o 
62.  25.  18 
5i.  5.  9 


80.  4^.  45 
68.  5.  7 
55.  7.  29 
42.  I.  40 


58.  20.  21 

45.  59.  I 


72.  55.  19 
d8.  2.  : 
45.  14.  59 


i.  56.  24 
55.  4.  8 
40.  59.  28 

27.  25.  25 


ii5.  41  •  4<> 
io5.  7.  55 

91.  G.  52 

79.  i6.  29 
67.  5i.  55 
56.  4^.  4^ 
45*  45«  10 


85.  40.  57 
72.  20.  56 
60.  58. 
49.  58.  49 


8.42 
27.  o 
55.  29.  57 
40.  25.  55 


56.  5i.  24 

41-  47-  ^^ 


5o.  10. 
41  «25.  5 


10 


MoTèmhrfi  t83«. 


DISTAWCE  DU  CEWTRE  DE  LA  LUINE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


lOURS. 


ÛTOILEB 

occîdcncaks. 


«dcPcgusc. 


A  MIDI. 


D,    M.    S. 


62.  25.  i5 
76.  :»([),  54 


2 
3 

4 

5 
6^ 

6 


l 

8 

9 
10 

TO 

■ 

II 

18 

20 
21 
22 

si 
24 

25 


a4 
26 


26 
27 

28 

29 
3o 


3o 


du  Bélier. 


AlJebaran. 


PoUqx. 


KfTguIus. 


^Ie9. 


«  de  r Aigle. 


Bomalhant. 


.  deP4gasç. 


du  Bclicr. 


46.  48,  5o 
60.  35.  54 
74.  6.  54 
87-  14,  52 


54.  26.    6 
67I  33.  Il 

80.  17.  26 


56.    5.48 
69.    9.  54 


37.  54.  i8 
49.  53.  34 
61.  27.    2 


36.  49.    _, 

48'.  42.  éfi 


43.  22.  44 

54.  38.  25 
66.  8.  27 
77.  55.  45 
90.  3.  i3 
102.  53.  38 
ii5.  28*  3i 


A  3  HCITHCS. 


D.     M,    S\ 


64-  ïo.  59 
78.  i5.  16 


48.  32.  21 
62.   18.  24 

75.  46.  4^ 


59.   4-^4 
5i.    3. 

62.  55.  45 


38.  18.  55 
5o'.  1 1 .  54 


44.    46.    29 

56.    3.  5o 


52.  19.  24 
64.  i5,  10 

76.  57.  56 


45.  54.  5o 
56.  53.  22 
70.  37.  56 


79;  a5.,a9 
91.  55.  43 
104.    9 

117*.     7 


9 
6 


53.  45.  40 
65.  48.  1.9 


45.  28.  19 
58-  34.  55 


A  6  nEPRES.    I      A  9  UEURSa, 


o.    M.    s. 


65.  56.  10 
80.  o.  24 


5o.  ï6.  7 
64.  o.  55 
77.  26.  6 


57-45.  '. 
70;  46,  i6 


40.  34.  27 
52.  32.  55 
64^  24*  ^a 


o 


59*  4^* 

iii.  4o.  5o 


46.  ÏO.  25 
57.  ^9.  28 


67.  55.  5i  69.  5.  52  70.  Si.  5o 


80.  55.  55 

93.'  8,55 

io5.  45»  5 

118V46.  5 


55.,  12.  54 

07.  22.   7 


V.    M.   S. 

67.  41.  47I 

81.  45'  30 


5i.  59.  5o] 
65.  4^«  ^\ 
79.  5. 


59.  24. 

7a.  23. 

1 

_3 

4a. 
54. 
65. 

4. 
I. 

52. 

54 
53 

^ 

4t. 
53: 

•     •     • 

»7- 
9- 

••  • 

21- 

.•  •, 


47-  34.  541 

58.  55.  21 


82.  26.  o 

94-.4I-49 
107.  21.  2q 

120.  251  23 

56.  4ï«  5 
68..  56.  S6 


55.  54.  28 
69.  5o.  54 
83.  59.  2 


>»  *. 


4o«  a2.  20 


57.  57.  57 
71.  56.  40 


47-  3.  -12 
60.  i6.  19 


■*■!.. 


59.  21*  l5 
75.  22.  5» 


42*   7.  24  45-  52,  44 


48.  59.  1 1 

61.  58.  42 


61.  5,  17J 
75.  8-  5i 


45.  58.  17 


(  '39) 


novembre  i83o. 


DISTATNCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AV  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


|<KJRS. 


ÉTOILES 

ocddeiitalcs. 


«  de  Pëgase. 


.6 


da  Bélier. 


AId«baraq. 


lO 


26 


JPoIlnx^ 


Regulos. 


Soleil. 


de  l'Aigle. 


Fomalhant. 


a8 


3o 


«  de  Pégase. 


àa  Bélier, 


A    1 2  HEUR  Fil. 

D. 

M. 

s. 
"5o 

4 

69. 

83. 

27. 

3o. 

A  l5  HEUBES.       A  18  HEURES. 


V,    M.     S. 


71.  i5.  12 


5g.  55.  56 
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0.     I  B 

7.56 

* 

7 

I.  ?■  10 

1.  |a8 

0.  5.5o 

0.   17 
0.     o  A 

1 .    16 

7-Ï9 

• 

lé 

0.      48 

I.  •    18 

o.  6.56 

2.   55 

7.  5 

' 

»9 

0.      a6 

i.         8 

0.  9.55 

0.     6B 

5.  52 

6.47 

a5 

* 

0.        4 

"O.       59 

0.12.57 

0.   17 

5.   i5 

6.5i 

Tjp           *                                                             JVPITBR. 

-I 

10.  a;  40 

7-  ?    3 

9.18.26 

0.  20  A 

22.   52  A 

2.5l 

• 

9 

10.  g-  II 

6.  %•  35 

9.20.  7 

0.  21 

22.    18 

2.251 

.^ 

9-  '    4a 

6.        9 

9.2i.5i 

o.  21 

22.       2 

i.55| 

9.       i3 

5.      44 

9.25.41 

o.    22         21.    4^ 

1.28 

■ 

. 

$-                                                                    SATURNE. 

1 

10.  »  44 

0.  sp  46 

5 •  I • 59 

I.  24  B 

12.     l5  B 

17 -45 

II 

10.  ?     a 

0.  ?     3 

5.   1,47 

I.    0& 

12.     12 

17.  a 

21 

1  9-       ï7 

II.  S  19 

5.  1.45 

1.  29 

12.     16 

16.18 

9                                                                    VBAliUS.                       '^ 

I 

II.  a  40 

8.  g»  4a 

10.  7.25 

0.  58  A 

19.      5  A 

4.11 

* 

i6 

10.  1  36 

• 

7-  •"'  59 

10.  8.  0 

0.  58 

i8.  54 

3.  8 

, 

• 

. 

DAênubvé  t&«b' 


(  ^^) 


TEHS  ' 

^ae  le 
demi'diamètre 

W   BOLKRm 

met  à  passer 

|Kir  le   Mexid. 


X.     S: 


DEMI- 

ciAirèT)iB 

du 
SOLEIL. 


■«4- 


M.     S. 


i6.  i5,5 

i6.  16,5 

16.  16,9 

16.  17,4 

i6.  17,7 


MOUVEM. 

horaire 
DU    SOLfilL. 


M.    S. 


3a,2 

53,6 
5^,8 

5^,9 


LOGARIIH. 


de  la  diâtance 


DU    aXILXUL. 


/a  m/>/'*  îyO. 


9,993680 
9,993355 
9,993061 
9,992846 
9,993697 


LIEU 


do  nœud 


D£  I1JLI.TIIIX. 


S.    D.    M. 


5. 
5. 
5. 

5. 
5. 


5. 19 
5.  o 

4.41 

4.   ^ 


ÉCLIPSES  DES  SA.TELLÏTES  DE  JUPITER. 


TZM8     HOYEK. 


I*'  SATELLITE- 


J. 


//•    M*     «f  > 


isiKBSlONS. 

9.59.31 
4.  8.  4 

23.56.48 
17*  5.5i 
II .54.1a 
*  6.  3.5a 

o.'5i  .55 
19.  b. I 
i5.38.5( 

7.57.56 

3.36.IÔ 
30. 54.54 


IP  SATELLITE. 


J. 


5 

7 
II 

14 
18 

31 


U.    M,     S, 


iMsasioNs. 

31 .34*^7 
to.45.44 

O.    3.II 

i5. 31.39 

3.59.56 

15.59. i5 


IIP  SATELLITE. 


/. 


I 

I 

8 

8 

i5 

i5 

33 

35 


u.     M.     S. 


9.  5o*  2.  L 

i5«  i5.  5o.  E. 

i5,  49.  58.  I. 

17.  i6.  i4«  £• 

35.    I. 

7.  É. 
55.  I. 
4a.  £• 


17 

31 

31 

I 


5o. 

5o. 

^7- 


IV  SATELLITE. 


3 

3 

18 

iS 


O.    33 


59.    1. 


*  ^.   16.  5g.  E. 
10.  37.  57.  I. 


:t2.  a7 


4i.  É. 


(  »<7) 


Décenibre  r9$». 


Bécevibre  i83o; 


DISTANCE  DU 


JOVM< 


19 


iTOILSS 
orîentalef. 


(!<8) 

CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  El'  AUX  ÉTOILES. 

A  3  HEUBES* 


A    KIDI. 


D,  M.   S, 


Régulos. 


Épi  de  la  n)^. 


Soleil. 


«  de  P^ate. 


du  Bâier. 


Ald^baran. 


59.  38.  26 
45.  0*  10 
5o.  48.  16 


84*  3o«  4^ 
70.  5i.  26 
07.  4i-  10 


1211.  17. 
log.  6. 
SI* 

57. 

74.  5o. 
65.  56. 
55.  9. 
43.  26. 


/>.     Af.    S. 


Sn.  fy].  a5 
45.  la.    9 


82.  46.  4^ 
69.  II.    5 


62.  11; 
5o.  48. 
59.  46. 


8o.  22. 
67.  48- 

55.    6. 

43  •.20. 


44.  54. 

5o.  29. 


PdUuz. 


74.  46. 
60.  22. 
45.55. 


Régalas. 


66.  18.  54 
5i.  55.  52 
57.    2.  22 


Épi  de  la  HK. 


76.  57.  57 

62.  56.    2 


44-^4 
57.  lï 

54.48 

55.25 
28.  22 
54.55 

48.42 

5.57 


45.  26 
24*    o 


49*  i5 
15.49 
5o.  21 


9.4fi 

17.  44 
7.  5i 


58747 
54.  12 

7.  58 


64.  37.  27 

40. 41 45 

35.  ï4«  4? 


74. 55.  39 


TE 


HEURSa. 


D,    M,    S. 


55.  56.  40 
41*  24*  55 


81.    5.    6 
67.  5i.  II 


47- 


.19.  42 
59.  58 


5i. 


i5.  25 
58.45 
54.  56 


26.  47 
5!2.  26 
20»    o 


42. 


II.  12 
45.  45 

^9'  54 


A  9  HEuasa. 


D.    Ai,   S. 


54*    6.  i< 

59.  57.  2! 


79.  20.    < 
65.  5i.  44| 


62.  56.  27 
47.54.  9 
55.  27.  55 


73.  9.46 


40.    G 

5g.  23 

a.  5< 

45.41 

44.    51 

52.  5il 

7.4J 

2Ô.  Sol 


54. 
56.  211 


75.  ^i.  21 
65.  5.  54 
5o.  i8*  5o 


67.  43.  2< 
55.  46.  5: 
59.  52.  i4| 


69.  25.  2t 

54»  57.  i8| 

40.  52.  2(" 

60.  45.  5/ 

46.  4*  ^^1 
5i.  40'  4^ 


71.  26.  27 


(i49> 


Bfeembre  i83«. 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 


IlOVftS. 


I 

5 


3 

4 

5 


5 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
xo 

II 


17 
18 


^9 
20 

21 

22 


22 

25 

24 

a5 


a5 

27 


37 
^8. 

^9 
5o 


5o 
5i 


irOILES      I  A  12  HBUBM. 
orientaJes. 


R^lnt. 


Épi  de  la  ng. 


SoleU. 


«idePëgaae. 


do  Bélier. 


Aldéburan. 


Polloz. 


.Régal 


Épi  de  la  ni^. 


D.    M.     S. 


5a.  i6.  18 
37.  5o.  4^ 


A  l5  BKUBSS. 


/).      Jl/.     «S'. 


77.   57.  22 
64.  I!2»  44 


I27,  5:2.  58 
ii5.  8.  55 
io5.  II.  3 
gi.  37.  4 
00.-  22.  ao 
6g.  22.  12 
58.  3i.  58 
47.  47.  25 
37^    5.  17 


56.  28.  52 
45.  i5.    8 


74.    7-    8 
61.  28.  16 

48.  45.  4 


65.  5g.  54 
5a.    I .    o 

57.  44*  ï^ 


67.  35.  3o 
53.  8.  5o 
38.  45.  12 


73. 43*  44 

58.  54.  48 
44.  i5.  46 
39.  54'    8 


83.  37.  58 
6g.  43.  52 


5o.  26.  40 
56.    4.25 


75.  55.  12 

02.  54.   II 


A  18  aZURSS. 


D,    M.    S, 


48.  37.  26 

34.  18.  55 


A2I  HSUBBS. 


JD.  ^  M.     S. 


74*  i3.  2g 
60.  56.    4 


124*  24*  2 
112.  6.  48 
100.  i5.  2 


125.  58.    f 
ii3.  37.  2 

ICI.  4^-  ^  ^^^*  ^^*  ^9 
go.  II.  46  88.  46-  4^ 
78.  5g.  M  77.  36.  8 
68.  o.  28  66.  58.  i53 
57.  II.  10  55;  5o.  27 
46.  27.   4  4^*   6«  4^ 


1^6.  48.  5( 
52.  33.  12 


^2.  $2.   14] 

ig.  18.  24] 


55.    3.    g 

43.  5o.  26 


72.  32.  46 
ôg.  52.  5i 

47.    7.  21 


53.  38.    I 
42.  28.  23 


70.  58.  i5 
58.  17.  21 
45.  3i.  43 


64*  16.  2 
5o.'  i4*  5i 
35.  55.  561 


65.  47*  36 
5i.  20.  22 


71.  52.  22 

57.  4*  '^ 

42.  26.  58 


81.  52.  18 
68.    1. 


62.  5i.  55 
48.  28.  26 
54.    7.  24 


122.  5o.  24I 
iio.  36.  3i 
98.  48»  I 
87.  22.    I 

?D.  i5.  21 
5.  17.  26I 
54.  20.  48 
45.  40.  2 


52.  x5. 
4i.    6.56(1 


i.  25.  35 

56.  41^  46 
43.  56.  II 


63.  5g.  16 
4g-  32.    o 


70.  i .  3 
55.  i3.  48 
40.  58.  28 


80.    7 


66.  18.  56  64.  37.  I 


60.  47-  2J 

46.  41  •  44 

52.  18.  58 


62.  1 1 .    o 

47.  45*  45 


68.  g.  47 
55.  25.  54 
58.  5o.  li 


78.  22. 


— *■ 


Hé^mlKfSifASlo; 


Mîft>^ 


pf,S£AfiCE  pu  ÇENJTRB  DE  LA -M^Ï^EiAp  6UU;i)U  ET  ÀJUX  ETOILE^; 


HM9L9. 


et  du  BéKer. 


•5-     -- 


i\Jr{(:b^riao. 


::  i  "      ,  I 


Fbl^tt^ 


RëguUif, 


S0leH«  1 


Komalhaut. 


35  : 

27 


A  dn  Bâicr. 


AJiMb«r«i.  . 


-  y>.    jpT.   i^'.  y  ttr   m.  ■^•: 

56.  14. 


.  ^^.  28.    ^ 
.68.  3o.  $2 

82.  14.  4^ 


^r.,4."6 


^$iv„5.    6 
64/  ^S.    6 


,46.     f,.M3 

^^8,.  9.  4Ô 

t70k  .  Ofc,    2 


.45.':$8.-  *4 

,<§7- 139-  p6 

•69*  I7.r46 

81.    6.  54 


47-»i  7^ 
v7*'46- 


58,46 
39.^5Q 
35.  46 

47.  17 
i5.  '57 

1.45 

5.  "58 

26.  58 


52.  T9.  4^ 
65-  25.  16 


64.  la»    8 

77.  54.  3o 


48.   8.48 

6^.  ^i.  20 
76.  10-  42 


$7.  ;i7..  20 
71.    5.  52 


70^^15.    5 


n  \      Il       i 

57.  59.  55 
71.58.58 


>  •  « 


•  •'  -•  • .  ,••  • 


/^<^   4.  28 
,61.   .9.  5o 

-  '  I  *     - 


18 


"37,  25. 

4».    8. 
61.    6. 

■85.  5o. 

9&  38.' 
1  lï.  45* 


53.  ^5. 
67.    3. 


65.  53.  54 
79-  38.  ;6 


Si.  49*  lï 
.66.  25.  29 

79.  53.  5o 


f  •  • 


48i  5^.  32 
iiSp^.'Q^.  37 
\'j%.  14.  52 


38.  52-  38 

^Q.   37.   25 
62.   37.      9 

74^  52.  44 

.87*.;;25.  27 
1.0p.  1 6.  8 
Il 5.  24.  45 


55.  3i.  40 
68.  44,  34 


49-  53*  4^ 
63,  56.  46 

77.  54.45 


59.    2.    3 


67.  36.    o 

81.  22.     5 


5i.  38.  44 
ôS.  42*  5 
79.  38.  26 


60*  46.  02  62.  5o.  .1 


I  — ».^»»^.y^—     Il  Ml     I        II  ■  Il       II         II      1»^  iiii  j  ..i-^-^— J^ 


/>.      iW.  :«>•. 


59.  45,  3 

73.  42.  5i| 


54.  33.  4 
68,    5.  3i 
81.  ï(K  33 


•  » . .  • 


•  • 


5o.  55.  4 
62.  59.  3d 

74-  5a. 


5o.    $.  3i 
61.  ë^,  I 

73.  43.  2- 


40.  ,19.  5 
52.    6. '3 

64.     9.   12 
76.  ,25.  52 

89.  0/4 
•ICI.  53.  4 
ii5.  •  4*  3i 


57.    8.  42 
70.  2S.  4^ 


69.  ï8.  26 
85.    5.59 


53.  a3.  5 

67.  27.  171 

81.  21.  5 


11 


(  tHi.) 


DëoBuAre  tSâH 


DISTANCE  DU  CENTRE  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ETAUXÉTOIL^ 


rovis. 


iTOlIXft 
occidentales. 


«dn  Bâicr 


Aldébtnm. 


Poilus. 


Aë^li 


Soleil. 


FomalhpiYit. 


A  12  HEPBES.      A   l5  HOTRES.     A  iS  ÀBPR^    A  QI  HEURES. 


^     ^^      S'      D-     M.    S,      D.  .  M    s.       D.   M.    X 


6i.  3i.  lo 

75.  25.  44 


kde  Pëgaie. 


«I  da  Bélier. 


Aldeliaran. 


56.  1 5.  58 
€9.  45»  6 
83,  46.  5a 

59.  Sa.  54 
52.  6.  58 
64*  9*  16 
76,  o.  24 


65^  16.  29 
77*  8.  55 


57.  58.  4i 
71.  24.  16 


41-  24.  59 
53.  57.  56 
65.  38.  4^ 


39.  4o«  16 
5i.  34.  28 
65.  23.  4fi 
75.  la.  4 


zji.  47*  ^6 
55.  55.  55 
65.  59.  5i 
77.  5q.  16 
90.  56.  24 
io5.  3i.  58 
ii6.  44*  ^^ 


46.  5.  14 
58.  46.  26 

72.  7«  18 


57.  29.  56 
71.  I.  12 
84.  49.  58 


41  •  12.  44 

55.  9.  24 

69.  12.  22 

85;  5.  o 


5o.  i4*  4^ 

64*  i5.  5o 


41.  9.  57 
55.  5.  18 
64*  52.  i5 
76.  40.  45 


45.  16.  i-I 

55.  5.  5i 

67.  II,  4 
79.  52.  57 

02.  12.  19 

iq5.  9.  49 

118.  24.  48 


47.  57.  56 
60.  24.  5o 


59.  9.  5i 

72.  44*  Jï4 


65.  u  52 
78.  5i.  2 


59.  4^*  ^ 

75^  3.  o 


4a.  $7.  14 
55.  «.  42 

67.  y.  59 


42.  59^  5o 

"  52.  4 

^  ^^^44. 

.78.  9.  24 


44'  4^'  ^^ 
56.  55.  22 

68.  42.  55 

81.  6.  54 

93*  48.  5o 

106.  48.  16 

120.  5.  17 


60.  49*  ^^ 

74-  ^7-  n 


42.  56.  I T 
56.  54»  52 

70.  57.  16  72.  4i»  57 


52.  o.  54 
65.  56.  57 


53,  46.  45 

67.  59.  4o 


66.  46.  a 9] 
«o.  55. 


lSi7  22. 4> 
74-  4^*  ^^ 


5$.  !Î9 
68.  57 


56.  îîg.  17 


44.  8.  56 
56,  ,0. 47 

(57-  49-  i5 
•79.  38.  8 


46.  11,  25 

58.  5*  27 
70.  14^  57 
82.  41  •  7, 
95.  24.  59 
108.  26.  5g| 

121.  46*   ^ 


49.  lo.  48  5o.  44.  5o 
62.  5.  46  63.  45.  i5 


'62.  5o.  47 
76.  lo.  55 


44-  4o-   o  46.  24.  i& 

58.  40.  20  60.  25k  5ft 

74-  a6.  26 


55.  52.  14 
69.  21.  58 


« 


... 


CiB«) 


C    e  PÛMoni,  i  93*1'. 
InuBcnicm  àe  fi  Poùmmu,  t 
Bmenlan  h  8*ii'^}  ^  ^î  ai 

cantrc  rfa  U  Lune. 
C  •  PoiMoiu,  h'i4*45'. 
S   ijt  «  9;t  SagittuiB)  diff. 

(f  il*  Balmca;  diff.  Ut.,  lE 
C    if  Btlanu  et  £  Bâicr,  k 

V  7i8Mar«i  diff.  lit.,  ^■ 
if  ■  Biknce;  di£  Ut. ,  n^. 
C  7,  iÀ3/,3/,  i«,  ijet  « 
18*4%  9*54',  io»ai',  11*3 
II>jVet  i4*58'. 
C  ltG>  GémcRDZ,  i  »oti4'- 

(/  X  BaUnci:  diff.  Ul.,  x/. 
«  uU  MsTCTi  diff.  Ul.,  l/. 
1  f  et  A  Lion,  ï  1*11'  «t  I 
C    c  Lion,iai*9'. 

■b  nd  du  cèmre    C  . 
(  ja  Lion,  k  aS'ag'. 
8    7J«   V«™«oidiff, 
>  i«  ei    -      "      -■ 

«y- 


F.  Uu,  3l'. 
lion  i  diff. 


t   ■  Viem,  i  i5*7'. 
C  6  Vierge,  k  iB>34'. 

1  îlV^Mge,  iS'iff. 
t   «  Vierge,  i3»i/. 
C  '  }>  Balance ,  t  3o'8'. 
C  a  Balance  et  *  OdIiidcIid*, 
etïï'f- 


»n>d'dD 

3 

5 

Ut.,  !i4' 

8. 

k  i^3i'  ei 

8 

9 

Taoraiii, 
3-,  ..»47'. 

:; 

.«W. 

i3 

•A 

i6 
■9 

ii*^; 

,Ut.,  9' 

"" 

al 
a6 

*,  ioiaff 

a8 

C  >.  i/,  a/,  il,  al  et  >TaiiiMD,li 
i3»37'^5*3o',  iWSt',  ij»a4',  ij»a5 

6   iS*  pDinooi,  diff.  Ut.,  sS*. 

C  a6*  et  M  Gifmaini ,  k  3*ç^  M  19*3'. 

9    il>>  Paiuoni,  diff.  Ut.,  a'- 
L>aenion  de  i  Uon ,  k  ;'i3'.|. 
Émenion,  k   e^ao'j  ^  S  m   lod  dn 
ceuire  t. 

C   A  Lion,  k  3*ti'. 

C  e  et  T  Lion ,  k  5*o'  et  ig>SS'. 

(   /Set  »  Vi«e,k,*i4'el  33*60'. 

<    ly  Vi«r«.  19*39'- 

H  titl  Viei^e,  k  3*3'  >t  13*57'. 

C    '^™,  k   M»^. 

?  885  M»e[idiff.Ut., 

~  V  et  ■  Balance,  k  4' 

4  Ophincbu.  k  U*! 


C  V  et  ■  fialance ,  k  4*38'  et  8*5i'. 

j(  854  May";'""  " 


F.  Ut.,  10'. 
u  eaire  aau  «  Poiaauu .  k  l4*3l'. 
t  a,,  1.,  le  et  ae  SaRitlain,  k  9*57', 

io«o',  i8*.7'efQ*î'. 
X  lf'Sa)[t<tairej  diff.  Ut.,  /. 
C  ffSagiiMiTe,ei^Capricorûe,ki*35' 

V  31'  &^(UiKi  diff.  Ut.,  a'. 

EciipM!  de  Soleil  ioTlalbU  k  Paiia. 

(   e  et  II  Poiiaont,  k  ii^aS'  et  >i 
(   i(  Baleine  et  {  Bélier,  k  l3\ 

C^  718  Muet:  diff.  hc,  4'. 


*53'. 


(■5S) 


MARS. 

....               i 

, 

t  >  T»n™i.,  k  3*lff. 

t  f  Lion,  k  «.»»'. 

T757M.j«idiff.l«..î'. 

S 

3 

C  A  Lion,*  »4»fo'. 
C    «  Lion,   à  l2»^ 

1 

4 

C  f  Lion,l,iS»3a'. 

rf  74<.M.Trridiftl«.,î'. 

TC  îTfi  Mover;  diff.  Ut.,  18'. 

5 

8 

C   A  Lion  ,  i  8*5a'. 

Ein,.«ion  k  8*38-  i  ♦  3-  au  lud  3a  centre 

■  t   0  Lion,  i  M'53'. 

d«  la  Lune. 

5    irfC.pricorMidiff.lu.,  iff. 
S  ^  Poi-or..;  rtiif  Ut. ,  iff. 

C  (9  Vierge,  i  îo»îrf. 

rf  8.3  Mijer;  dife  Ut.,  a-.        ^ 

6 

g 

Ecliptt  loule  de  Lune ,  iarliible  i  Par». 

C  -r  Lion  «fi  Vttfgx,  k  a*55'  ei  i^'ii'. 

7 

Émer.ion.àiG'i'ii  +  iî'iaunorddu 

ita  ig*  Capncomtj  diff.  lai.,  8'. 
9  u  Cipricornc  :  diff.  lai. ,  ig^ 

II 

8 

centre  J.         ' '            * 

C    «pogA. 

» 

<  «  Vicree.Ùo'î»'. 

t  >  et.  Balance,  *.7»54' et  M'îo'. 

V   iartayeridiff.  lat.7/. 

" 

14 

C  rB«™"".*"M"'- 

'4 

S   e  Poi..on.i  diff.  lat.J'. 

C  V,  1,,  K.  «  et  g  S»|^[i»ire.  ia»58', 

Emmion,  k    lû^ib'^)  A-  {    au  mil  du 

iS 

(   ♦"Ophiuïhii.,  4  .i'3o'. 

(',«.,  s.pi.ûi«  A -g'as"' 'S'a''- 

16 

t   ;e  Capricorne.  ï  5»4o'. 
S  47  Mijer;  diff.  lai.,  S. 
C   \  Capncorne,  i  t8»3a'. 

M 

;2 

■B 

t  iB,M,«Sat!maire,el|8Cipricome, 

C   S  Ver.*an,  ï  8*35'. 

0  entre  dam  le  Tanrean.kS'io'. 

rf  it;diff.  Jat.,41'. 

C    p^ri^. 

ao 

0  ïuireilaniltBdier,  &  i^^Kj  eom- 

41  ai*  Capricorne;  diff.  lat. ,  -f- 

menctment  da  printemi. 

l  y,  tt,  3t,  i9,  aS  CI  a  Tameau,  à  II 
YS>i\',liis^,  i5»î3',  16*43',  iC44' Il 

11 

(  xCafril'"".''*  Ver**»,  »  9*3' 

Ahiiffl  i83û. 

PHÉNOMÈNE 

HAI. 

a 

C    e  «  ,  Lion,  à  a»»/ «  ,1 

3 

t   ^«,  Vierge,  à  ïiyrt 

4 

d  .j.«i»Vl<!^,i5*ia'^«s 

)f  1  Capricorae,  iliff.  Ut-,  ic 

5 

C  ai  Vierge,  ^  8»3i'. 

5  3i.Timr«a,<liff.  Ul.  i4 

S 

'.'.'«....«.îG'. 

8 

C   V  BaUncï.  1  aî'Si'. 
(    .  B*laoce,  à  il-i,*. 

g 

9    44.   Poi«OD.idiff.Ul.,   J1 

>a 

i  if.  If,  le  ei  as  Sseiiuiii 
8«5a',  17*43'  tt  i8''33'. 

i3 

1   ^  Caprieome,  i  .i»5a'. 

i5 

C  X  Capriconw,  ï  i»35'. 

iG 

V  5<i>  Bieiluite:  diff.  Iu.>  i 

iS 

es,»  ia*3.'L 

t   e  Poi«oQi,i.9*3'. 

'9 

<  ^  Poiuons,  «t  i£  Balnne, 

ao 

t  f  flàer,  à  >»ai'. 

t  [«rigéc. 

OeQmi.lnh.(«GânoKii,43 

S   ePoiuoujdiff.  lau.ftf. 

34 

f  a6«Gem«,u«,  18*44^. 

U 

(  f  Lion,  i  11*38'. 
C  A  Lion ,  1  4**8'. 
C  c  ot  'T  Lioa,  i  ^*i«'  et  aa> 

£   ^  Vierge,  ifl/aè' 

t>9 

3S 

3i 

C  .  «  .y  Vio^e.  à  i'^"  « 

(»»<) 


s   )<»  Majrtr:  diff.  làt.,  ,S'.  I 

ï  T  Lion  et  JS  Vietce,  i  5'5;'  e(  1  j'^.   ï 
(  »  ei  i>  Vierge, à8»34'etig'a*/.      t 


(iîB) 


SES  ET   OBSERVATIONS. 


C  >  M  ■  B»luM,  k  i3*5/,  «  iS^m' 

ï   »  Ophincbni,  k  i6*3</. 

(  3i  ït  i(  Sùiuaire,  à  3iV,clai*iy. 

C   ^  Caprïconie,  k  ii^5'. 

9    l66  MaT<r;^tt.Ut.,4'. 

1  /i  Poi«i"-    »^  ■«'"' 
'    if  B>ldi 

i&iSo'. 
C  PéHgA. 
t  /.  "  "- 


ii'ty  « 


îoisr 


Ct/T.u 


«    >,   ]/,  9/',  la,  ^  ci  aTnireat 
16^41',     i&«3o',     iS'SG',     M*i 
ao'^o*  Il  aS'aS'. 
t   a6«  Gèmuai.  i  3*ii'. 

-   M  Gtme«ui,  diff.  Ut.,6'. 

lelc  Lioniki)trjet33Ml'. 
_    entre  dan»  ta  Li'oii,  à  93'4j'' 
I    ^  et  ■  Vicrac,  i  l'io'  cl  16*4»'. 
rj.  Vierge,!  3*3i'. 
—I»  C»prici)nie:rdiff,  lu.,  la'. 

Vierge,  à eiae-. 
-     Sagiiuire  ;  diff.  l*t.,  ai'. 

C  .\'ien(e.i4*3' 

(  >  Btlaoce,  ï  aa'r. 

U  a/i  EereTisK,  diff.  lai.,  g'. 

V  If  Suituire;  diff.  lai. ,  igf. 

(   ■  «XBtUnn,  hi'i8'ei&l3i'. 
9    ■G<fni«Di;  diff.  lai. ,  18*. 
Cla  Upbiocu,  Il  0*4»' 

V  ■  E£revU«:diff.Iat.,3'. 
9  /i  GénMiaiidiff.  liL,  IT*- 


5  4"*  EcrCTi«aei  diff.  ht.,  1'. 

Ç  a,  «  ,,  S«gituire,i5*35',  et  5»3S'. 


C  >  Caprico: 


et9»5î'. 


t  /iPoiMOn.,  4aaii6'. 

V  5  diff.  Iat.,39'. 

1  pc'rig*. 

{  »  Foiuoiu,  lA  Bakinc  «t  f  Biilier, 

C  ft  Bakine,  h  S^Sa'. 

C  / el  y  Tanreiin,  k  i^Sff  et  ajiai'. 

C    3/,  iS,  iS  et  ■  Tanma,  t  a*ïi>': 

l'y,  aH?  et  5*i4'. 
9  p  &!nieaaxi  dît  lai  .  i'. 
C  3G<  G^meaQZ,  ï  io*y. 
EctipM  de  (okil  inriiible  i  Paria. 
C   C  Vierge,   i  Q»a/: 
1^  854  Majer;  diff.  lat.,  aî'- 
(   1  et  rj.  Vierge,  i  0*43' et  ii»ii'. 
f  af  Vierge,  i  li'ai'. 
Q  entre  daua  la  Vierge,  Il  S'iff. 
t  Apogdc. 
(  V  ■  et  4   Balance,  i  6ik,o',  iû^ 

et  ,&ii'. 
S   344MayCT:diff.  lat-,  i'. 
i   f  Ophiachot,  b  9*l3^ 
C  îf  W  If  Sagituiie,  i  iSV,  et  i5'ii 


Apnéf  183». 


t  t56  3 


ERVATIONS, 


SEPTEMBRE. 


lisible  b  Paria. 


C  \  Opricnrnt,  ï  5>5i'. 
l  *.  tt  p  VccKiu ,  ï  9*3^' 
ErlipK  loulc  de  lr~-     ■  ■-■■ 

(  l"'p'Xiom,  h  S*35'. 
Immersian  de  (  Puiitooi ,  h  8'35  , 
Enirninn  il  Q*il'>'i;  4-  ■o'I  au  sud  do 

«nue  (1<  I*  luoe 
{    if  B^1«lllB,I.33M'• 
^*BëlLc■cl^B«kin.•,i4*3l'cIn«ïo'. 
<  /T«nre..u,  ï  7''3.S'. 

Immcniondc  3(<*  Uùuc^on,  A  ^A^'i 
ÉmemoK  h  ii'-5çi\;  it-  t/l  >a  lud  du 

fi   >}  :  diff.  Inl. ,  ij'- 
(    A  Lion,  ii.*4ff- 
S  ■  Lion:  diff.  lui.,  Sa'. 
Eclip»edcioltil.m»i.ibk.à  Pur* 
1  ,jVierp;e,ii8'41'- 

V  «  Vierge;  diff.hl.,  45. 

cf  33*  PuUtoDi,  diff.  1*1.,  ij/. 

<  V'^/èalanM,  ï  ■3*36'  n  ■8>e'. 
r    1  Biilance,  et  r  Ophiui^hiu  i  o*i5 

ei  .6*54'. 
O  cntiedoDila  Bai*Dce,  1  1^1%  catri 

nuRCOTienl  (^  l'automne. 
f  M  et  1»  S»siti«Lro,  à  u»aa'  ci  «*»6'. 
9   y  L'iunidiKIal.,  1'. 
C  xCspricocne.iieiar. 
(   V  VinesD  ,  k  >o*a4'' 
C  •  Venc»,  i  S'3G'. 


I  Poiiioiu,  h  iSHS'et 


8li3',  ^'o'ciai^iy. 
(  /T«orean,i  i5*5i'. 
□•983  1VIajer;diff.  I»l., 


notJ'dJ 


C  n/Taiirtau.  i  i3>5i>'. 


'M*' 


.  k  il'Ss'  e 


C   i6*  Gffmraui.  1  ai^3'.  , 

5    «  Vier(»e,  diff.  l»t.,  gf. 

9   SonMjicrtdifF.  ltt.,7'. 

t  A  Lion ,  1  i8'38'. 

î/ctcLien.iMiî-cmV. 

y    ■  Vicrftei  diff.  Ut.,  7'. 

C  r  Lion  et  fi  \'ier(ie,  k  Oaf'  «I  ]3'«' 

I    ■  Vierge,  i  if^Ja'. 

t   «pofl^e. 

(  )■  Balance,  Il  ao>8'. 

t  «EiXBtUDce,  ï  o*37'ei6*J7'. 

C  «  Ophiochaa,  ï  iSlH^. 

S    8idiff.lai.,  ^. 


S   S  vTergeidifF.  I. 

V  7S7  Ma^er  ;  diff.  lit. .  ig'. 

(   X  Capncome,  i  l'Sg'. 

C  xeif  Vei.i-»a,k6»5Q.'etiCif.'. 

?  6  Viernidiff.  Ut.,  iS'. 

«  jH  et  f  Poiuoni,  il  itji'  etO^M'. 

(    if  Ralaine,  k  igtS4'. 

S  m  Viergej  dïE  laL ,  aa'. 


(  «57  ) 


Année  i83'o. 


PHÉNOMÈNES  ET   OBSERV4TIONS: 


NOVEMBRE. 


>  K  J>>i  »'  eti/Tanreau,  à  a*»^,  ai  Ma", 
a3*a3'  et  i^^^. 


î 

9 


lO 

II 
II 
t3 

16 

»9 
30 


a3 


q6 
a? 

a8 
«9 


C  lê»  20  e(  «  Taoreaa ,  k  i^Ô^,  1^7^  et 
4fta'. 

V  ToSMayer;  diff.  lat,  aaT. 
C  a;t  Orion,  à  i4*b'; 

7  m  Vierge  $  diir.  ]at.•9I^ 

C  a^  Gëmaux,  li  5*45\ 

C  CÉcrevii8e,à  iS^-V. 

C  Aet  f  LîoD,  à  oA34'etiafc5'. 

C  c,  >  et  r  Lion,   à  a*5y,  3*5g|'  et 

laMy. 
C  iS  et  a  Vierge,  à  4*56'  et  ao*a4'. 
C   i>  Vierge,  à  7*9'-, 
C   ar  Vierge,  à  io*i8'. 
(  apogëe. 

C  ^pphiachnt,  k  5^ay. 
9   I  f  et  a^  Balance  j  diff.  laC ,  id'  et  6^ 
C  a^  et  lâ  Sagittaire,  k  i^^Sr  ^t  i4*i'* 
9   S^diffTlat.,  iS'. 
Tt  776  Mayer;  dilF.  lac,  &, 
O  entre  dana  le  Sagittaire,  à  6*4^^. 

C  X  Capricorne  à  0*1 4'« 

V  41  «  Balance;  diJF.  lat.,  a.  ^ 
(  X  VerMaa,  k  i5*y. 

9  a  Balance;  diff.  lat. ,  7'. 
C  p-  Veiaean ,  h  oAS*/. 

V  X  Balance  ;  diff.  lu. ,  lo'. 

C  ftcLf  Poioona,'  à  i3*i8^et  17*10' 
C    i£  Baleine,  (Bélier, et fc  JB^leine,  à 

6A53'.ia*ii'çtio*a3'. 
y:  5o«  Sagittaire  ;  dîK  Jat.,  3a'. 
l  /Taureau,  à  13*4/. 
(  périgëe. 

Immenion  de  y  Tauiean ,  &  7*5o . 
Emenion  k  Wi'i\  3^  3'^  au  and  du 

centre  C  • 
C    i/et  a/  Taurean ,  à  10*39'  et  11*4. 
Immersion  de  1 9  Taureau,  k  ja*a/ : 
Émertion,  h  i3*i'}i  *  i4'  »«  •«*  du 

centre  C* 
(  ad  et  A  Taurran ,  à  ia*aa'  et  i5*i5^ 
o   liS ,  I  «  et  a«  Scorpion  :  diff.  lat.,  3o', 

itfetaÔ'. 
X  784 Mayer }. diff.  lat,  3o'. 


t 
3 


8 
9 


II 
la 

«7 
19 


ao 
ai 


aa 
a3 
a4 

a5 

a6 

27 


a8 
3o 


DECEIUBRE. 

C  a;t.OriQn,ào*i5'; 
,  C  ^  Écrevisse ,  h  3*38^. . 
'  9.  «  Opbiocbus,  diff  lat ,  8^ 

OT  5  Mayec;  diff.  lat  ,  |3'. 
'  1  f ,  ««  A  ei  ^  Lioo,  à  a>'ki3%  6^53^9 
7*5/ et  19*1  a'. 

i  c,  X  ^^  ff.Lnm,  à  9*4/»  «0*4/  ^ 

18*53'. 
C  iS  Vierge,  à  lI*a4^ 
9  39*  OpKinchua:  diff.  lat. ,  lo'. 
C   a.ct  i>  Vierge,  à  a*43'  et  i3*a5'- 
Emenion  de  ni  Vierge ,  à  i5*a4'  9  t^  3'} 

au  sud  dn  centre  C  < 
G^  10  Mayerj  diff.  lut.,  a'. 

t854  Mayer  j  diff.  bt. ,  al^ 
Apogtie. 
C  >*-*(*  Balance,' à  8*a5'et  ia*5y. 

9        ^ ^  ^  ' 

C 

V         .  . 

C  X  Capricorne.  *  ii*30^. 

9   i  Sagittaire;  ciift.  (al.,  3o'. 

C  X  Verseau,  à  ao^Si'. 

C  f  Verwau ,  k  6*5o'. 

O  entre  dans* le  Capriconiey^k  19*17'; 

commencement  de  tHiffer. 
c^  ao  Mayer;  diff.  hit.,  t'. 
i  ag«  Poissons,  h  4*1*1' 
(  fA  Poissona,  àai*i(/. 
C  f  Poissons,  i(  Baleine,  et  (  Biflier, 

à  1*1/,  i5*3o'eiai*i'. 
i   u  Baleine  et/Tanreau,  à4*3</  et 

a3*3i'. 
C  >,  lA  aJ",  10  et  ad  Taureau,  fc  19*14'» 

ao*57',  ai*2a',  aa*4i'  etaa*4ï' 
C   «Taureau,  *   1*39'. 

C^  3o  INlaycr;  diff.  lat. ,  id'. 

(  périgée. 

C  avOrion,  k  ii*34'- 

C  flËi revisse,  à  ii*4'. 


ac  Ophiucbus^  diff.  lat. ,  3a'. 

a^  et  tf  Sagittaire,  à  t9*a7'  et  i9*3i'« 

X  Sagittaire;  diff.  lat ,  4'* 


I 


Année  i83«. 


(  »M) 


lî 


asBSBBssao^ 


J^émmOÊàm 


TABLEAU  deè  plus  grandes  Marées  de  tannée  1807, 

par  Mg  BouvAKD. 

Le  Soleil  et  la  Lnne,  par  leur  atiraciiou  sur  la  mer,  occasionDeat  des  moréet  qni  «e 
combinent  ensemble  et  qui  prodoiacnt  les  marée&  que  nous  obserroot.  La  d^arde  composée 
est  tr&s  grande  vers  les  syzygics ,  oii  les  nonvdles  et  pleines  Lunes.  Alors  elle  esc  la  somme 
des  marées  partielles  qui  coïncident.  Les  marées  des  syzygies  né  sont  pas  toutes  paiement 
fortes,  parce  que  les  marées  partielles  qui  coticonrent  h  leur  production,  Taiivntavec  les 
dëdînaisons  du  Soleil  et  de  la  Lune,  et  les  distances' de  ces  astres  à  la  Terre:  ellef 
sont  d*antant  plus  considérables ,  que  la  Lune  et  le  Soleil  sont  plus  rapprochés  de  la 
Terre  et  du  plan  de  requatenr.  Le  Tableau  ci-dessous  irenferme  les  hauteurs  de  touu^ 
ces  grandes  mar<fes  pour  Vannée  i83o.  M.  Bouvard  les  a  calculées  par  la  formule  que 
M.  le  Marquis  de  Laplace  a  donnée  dans  la  Mécanique  céleste»  tome  II ,  p.  :28g;  on  a 
pris  pour  Punité  de  nanteur  la  moitié  de  la  hauteur  moyenne  ae  la  marée  totale  y  qui 


arrive  un  jour  on  deux  après  la  syzygie,  quand  le  Soleil  et  la  Lune,  au  moment  de 
la  syzygie,  sont  dans  Téquateur  et  dans  leurs  moyennes  distances  à  la  Terre.  1 


Jours  et  heures 
de  la  syzygie. 

J«^MN.L:i:4t 
F--{S'.i::{e%là' 

M*"  ••{N.L!Îê4^ 

Avril      /P-L.'e    8  à 
^^'^^••'IN.L.leM  à 

TMo:       /P-  L.  le   8  à 

,„.        /P.  L.  le   6& 
•*"»"••  -tN.L.  le ao  4 


Hauteur 
de  la  marée, 

3&  4^'  malin.  0,88 
5.    4*  <oir....  0,99 

7.  5a.  soir....  0,88 
4'  4^*  matin.-  t,ii 

1 .  4o>  soir. .  0,88 

2.  53.  soir...  lyia 

7.  38.  matin.  0,86 
II.  36.  soir  ..  1,08 

o.  11.  matin.  o,83 
7.  aa.  matinto,g9 

a.  a8.  soir.. .  o,8t 

3.  la.  soir... 0,94 


Jours  et  lieuKt 
•    de  la  syzygie. 

^^^^••*{N.L.Uiià 

=>«F---|lV.L.lel7  à 

(P.  L.le   a  & 

Octobre./  N.  L.  le  16  à 

/  P.  L.l«3i  h 


I. 

o. 


6 
a 


Hameur 
de  la  marée.    . 

a^  34'  matin.  o,85  ' 
o.  aj.  ma6n.  0,89 

.  soir. . .  o»q4  , 
.  soir . .  0,89  ^ 

lo.  47- soir,  •.  i}0$ 
a.  oo*  matin.  0,89 

8k  ^  matin.  1,1^ 
2«  4^*  soir. .  0,80 
5«a5.  soir..  i,i3 

a.    5.  soir. . . o,83  ' 
3.  18.  matin.  i,*o5 

3.  3.  matin.  0,8a 
a.  II. soir...  0,98. 


On  a  remarqué  que  dans  nos  ports,  les  pins  grandes  marées 
la  nouvelle  et  la  pleine  Lune.  Ainsi  Ton  aura  Tepoque  où  elles 


suivent  d^un  jour  et  demi 
arrivent,  en  ajoutant  un 

i83o, 
sont 

,  , ,  ,  3  oc- 
tobre, et  enfin'céire  do  îer  novembre  pourront  être' considérables ,  surtout  airelles  sont 
favorisées  par  les  venu. 
Voici  1  unité  de  hauteur 


pour  quel(]nos  porta. 


Unité  de  hauteur. 

Port  de  Brest 3nai 

Loricnt.....  a,  a4 

Cherboorg. .  a,  70 

Granville. . .  6,  35 


Unité  de  hauteur. 


Port  de  Saint-Malo. .  5B98 

Audieme ...  a,  00 

Croisic. ...  a,  68 

Dieppe...*. .  a,  87 


L^uoité  de  hauteur  à  Brest  est  connue  arec  une  grande 
d'observations  faites  pendant  16  ans ,  depuis  1806  iusqu'en 


exactitude.  Dans  une  suite 
t8a3,  on  a  choisi  les  hautes 


(  ««9) 


Année  iKhy, 


tl  baltes.  iiMnr4rpilnoiiiaIè8 ,  oonmie  étant'  il  pen  prè*  indifpendantca  âes-  d<Sclmai»bnft  du 
SoleiJ  et  de  ]a  Lune.  La  moycone  de  384  ^^  ^^  observations  a  donne  6>>>,4i5  pour  la 
difl&vnce  entre  kt  hautes  et  basses  marées  j  la  moitié  de  ce  nombre  ou  3>B,ai  evt  4e  ^'on 
•ndle  Vunité 'dp  hauteur. 

&  Ton  Teat  .conoattre  la  hantear  d^one  grande  marée  dans  on  port,  il  faudra  molli- 
plier  U  banteur  de  la  marée  prise  dans  le  Tableau  prccédent  par  l^nitc  de 
ooviTÎent'À  ce  port. 
Eacemnià,^  Qadle  sera  lu  Brest  la  hijuteur  de  la  marée  qui  arrif cra  le  96  m 
ur  et  oemi  après  la  sjzyglè  Un  *ï^'i"illa\l\^vtz  3<a,9i  pnité  de  hauteur  à  Brcst^  par  la 


bantenr  qui 

mars  tBSo,  un 
(  la  sjzygiê  an  'ï^'i'MxxlliiXytz  3o,9i  pnité  de  hauteur 
U  ïablcy  TOUS  aurca  S^j^  pour  la  banieur  de  la  m^  au-dessus  du 
Divean  mc^cn  qni  aurait  lieuBi  Taction  du  Soleil  et  de  la  Lune  Tcuàit  à  cesser. 


lour 
nauteiu 


i,ia  de 


TA3LES    DE    RÉFRACTIONS. 


Cxs T«bUs  «ont  «traites de  cttUe« qui oot  éié'publi^ .par  le  Bureau  des  L«ii|gi(Qdes. 


Soleil  9  qti*il  avait  observées  k  Bourges  depuis  70**  jusqn^à  90*90^  de  distan^an  aé- 
nitli  j  la  valeur  de  cette  cooscante  s'aecorde  avec  le  résultat  des  expériences  de  ftlM.  Biot 


et  Arago ,  snr  le  pouvoir  réfringent  de  l'airv 

Lia  première  Table  donne  les  ré&actioiU'  topyennes ,  dont  les  navigateurs  peuvent 
souTene  se  cout^ter  \  mais  pour  les  cas  qui  demanderaient  une  plus  grande  précision , 
on  a  donné  daaala «econde  table  les  facteurs  par  desquels  on  doit  multiplier  Ja  réfrac- 
tion majeane,  pour  la  réduira  11  celle  qui  répoud.à  la  pression  barométriqueeLèlaMm- 
pératase  Je  Tairvu  moment  de  Tobservadon. 

Pour  abréger  lH>péra(!oB,  on  multipliera,  Pun  par  l'antre,  leé  deux  facteurs,  et  le 
produit :Htvira  ensuite  de  maltiplicaceur  pour  la  raraetion  moyenne. 

Ê^mple,  Hauteur  observée  3<^  iS'  18*  =:  3*  4^^  3.  Table  11^ 

Pour  3*  4«^  Table  I la'  35'6     avec  Baromètre  o^'jiï   Facteur. . ,  0.975 

6 ^ *-  fa,i5       Tberm...  -^8.7$     Facteur...  x.oo3 

m  p    w  II  I 

0,3  —    0,73 

BNâfractîon  moyenne iV  3^,73  rs  74^*^7 1 

Pour  —  0.0a —  i4j85 

—  0.00a -*    1,48 

BféCraetîoft  corrigée la.    0,39 

:  £xeifiple,  Méchain  obeerva  la 

même  étoile k...... 3044^40*. 

ir  3é'4</ Table  I la' 35% 


Produit  -♦-  Q..978 
ou  I  —  o.oaa 


pDar3<i' 40"  Table! 


V 


—  9f7a 

—  ï,6a 


Table  II. 
Baromètre       0.766%..  1.008 
Thcrm.  ••  +  8.  ia5...  1.007 


Kéfraetioir moyenne la.  a4>a6  j 

Poar  -f-  0.01 -^     2*44 

4-.o.oo5 -4-      3.7a 


744*9« 
•44 


Produit  des  facteurs  i  .oiS 


Réfraction  corrigée 1  a' 35*4  *••<  755.4^ 


C  '«») 


TABLE  1.  Réfraction  pour  Baram,  çr^-jGo  et  Tkerm.  ceniig.  10*. 


p.tff.  Bppar.  p.  icr.  ipp»T.  ^    /    ippftr.  p. 


.  35,6 
.  11,3 
.  46,3 

.  96,6 
.    6,1 

:S;? 

■.m 


:  â',l 

■  4>,4 

■  aa.9 


î.  3S,8 

î.  3o,3 

S.  aS, 

o   5.  19, 


i:  ^:3 

j.  55,8 


57,1 


3o,S 

"3,3'" 


as-: 


5*.3  ^ 
5*. 4^' 
5o,6"' 
48.9   ■ 


>;^ 


((  iSi  ) 
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TABLE  II,  Pour  corriger  les  Réfractions  moyennes. 


Baromèire. 


M. 

o.  71b 
711 

714 


716 

712 
718 

V9 


720 
731 
732 
723 
724 


7a5 
706 
7^2 
7^8 

9^9 


73o 

73a 
733 
734 


735 
736 

739 


PO. 

36.  a3 

12 


iâ 


II- 
5 

[9 
56 


60 
63 

67 
75 


8 
86 


2: 


Facteur. 


afi-  97 
37.  00 

-ci 


II 


i5 

a6 
3o 


o.  7 


Baromètre. 


o.  941 
945 

1 


o.  954 
959 


o.  960 

063 

963 

96( 


1^ 


•S 

970 
97» 
97a 


o.  973 
975 
97« 
977 
979 


o.  980 

981 
983 

o.  985 


M. 

O.  760 

761 

753 
754 


755 
956 

$1 

759 


760 
761 
76a 
763 
764 


765 
766 


"fig 


770 

77» 
77; 
773 

774 


775 
776 

777 
778 

779 


780 

78a 
783 

784 


785 
786 

789 


I 


PO. 


37.  71 

7 

85 


Facteur. 


a?.  96 

ao.  00 

04 


08 
II 
i5 

«9 
aa 


a6 
3o 
33 

4« 


63 
67 

7^ 


81 
85 

89 

92 

a8.  96 


ao.  00 
04 
07 
II 
i5 


o.  98 


989 
990 
99a 


993 

99S 

9W 


I.  000 

01 


o3 


2 


09 
1.  010 

la 


I.  oi3 

.1 


I.  oao 
ai 
aa 
a3 
a5 


Tbermoinètre  ccniigr. 


1.  oa6 
37 

3i 


I.  o33 
3 
3 

n 


ao 

18 
16 

14 

13 


II 
10 

§ 


6 
5 


i 
o 
1 

3 
3 


6 

l 


9 
10 

11 

13 

i3 


16 


ao 
aa 


+  3o  I 


16,0 

'4, 

9>6 


8,8 
8yO 

»4 
5,6 


l 


0,0 
0,8 

a»4 


Factenr. 


i; 


8,8 

9»^> 
10,4 


11,3 
13, o 
13,8 

i3,6 
i4>4 


16,0 
17,6 

19,2 
30,8 

34,0 


I.  138 

I.  118 

I.  109 

I.  100 

1.  091 


I.  087 
i.  083 
1,  072 
ï.  073 
I.  069 


I.  064 
I.  060 
I.  o56 
1.  o5a 
I.  048 


I.  oa3 
I.  010 
I.  oi5 
I.  013 
I.  008 


I.  004 

I.    OO') 

o.  9<>6 
99» 


o. 
o. 


o.  985 
o.  9S1 

o-  977 

o    974 
0.^971 


I.   C;56 


o, 

o.  j,. 

o.  949 

o.  943 

o.  9^ 


(■«•) 


Hani. 

bç«^' 

Haat. 

logar. 

Hïiit. 

"op 

:: 

Haxi. 

logsr. 

H>nt. 

To^.' 

appar. 

•ppar. 

«ppar. 

app.r. 

■PPM. 

0.000 

0.000 

o.ono 

0.000 

0.000 

r 

Si-io- 

5<    ' 

\^ 

3..S4' 

£:1 

;:"J 

lo«S8' 
10  il 

ii53 
>i5<i 

ÎM 

iit5 

83 

i 

■086' 

1116 

i» 

iiSt 

6.5; 

8i 

H? 

1 

1089 

.38.17 

iiig 

9 

i5 
3 
5i 

fiSo 

6.   1 

iii 

l^â 

( 

1090 
1091 

wga 

IIÏO 

ii3i 
ii3a 

g 

9 
9 

II 

(iM 

6.    D 

iio5 

to53 

( 

1093 

1133 

9 

'7 

6.  3 

iioi 

?;:£ 

;^ 

1 

:$ 

;;y 

9 
î 

9 

\$ 

l:S 

IIOJ 

nos 

ioS(i 

■* 

..7.5S 

ii36 

55 

6..4 

loGi 

: 

«"99 

.7.30 

m 

a5.43 

8 
8 
8 
H 

8 

9 
S 

3^ 

i 

i:;i 

iio3 

•"À 

i 

8 
8 
8 
8 

:? 

1135 

;;ii 

ii3a 

6.10 

<3.  8 

i:i 

iS 

S::S 

6o.  1 

Si: 

1060 

.rfs 

1070 

i 

1109 

^!3a 
M.  6 

31.36 

;; 

8 

3 
7 

56 
Sa 

ii3i 
ii3o 

6.  0 
■  So 

:fe 

1 

56.  la 

1071 

Î8.37 

ai.  6 

iiSi 

loëS 

57,35 

107a 

31i.   1 

10.34 

i>Sa 

.     1135 

.  « 

il 

1037 

K.5 

..73 

37.35 

1113 

ii 

m53 

33 

2 

;i! 

.50 

il 

T07S 

1116 

18.  5 

nse 

;3 

io8r 

35:s! 
35.35 
35.  0 

::;5 

1^: 

Ti58 

î 

;';;i 

'.^ 

3S.34 

îî'î 

13.  aS 

;;:S 

;â 

1 

\;\i 

î' 

1 

S,.,o 

loBi 

1.55 

3 

,  iiiS 

933 

t;:î: 

toS3 
■o84 

llM 

iii3 
n>4 

11.16 

1^ 

;;M 

l 

57 

;',;J 

s!  10 

(  J 


î) 


DIFFÉREUGES  bOGABnHMIQUU  A  7  DÉCIMALES 

,         ,    ,  /    cosinus  hauteur  vraie    \ 

©B  TaKora  de  Inur.  (  ~—. 1 ) 

Vcosmuu  hauteur  apparente/ 

l'argument  est  la  hauteur  apparente. 
TABLE  n,  pour  /ex  Étoiltt  ou  vour  les  Planètes  Jont  la  parallaxe  est  || 


Bmm. 

Difrioe«.     a. 

m. 

Dicveu- 

H>D<. 

DiElogat. 

HSDI. 

Dar.kB«.| 

"PP»""- 

0.000       "W" 

ente. 

0.000 

o.opo     1 

>p{»ranK. 

0.000 

« 

13    ;;• 

43 

1193 

8Mo' 

8.  0 

7.57 

;;i 

C'îo' 

e.»8 

•il 

I3»5                   It 

;si    ;; 

§3 
i3 

i3 

"9" 

■il 

n55 

6.36 
6.» 

io 

laaa           n 

$ 

7.4 

"H 

6.10 

st 

;;u 

7.B 

.,53 

6.18 
6.16 

1;;? 

T3l5                   10 

39 
■4 

n85 
u8i 

Hi 

.i5t 
n5o 

6.  l 

ii.S 

";;;S 

„.5o 
17.15 
.6.45 

nto            g 

1.180 

J.3> 

6.  3 

1 

n?2 

7-^ 

il 

C.   , 
6.  0 
5.S0 

1! 

i3 

16.30 

.5.55 

s    î 

3«. 

35 

"? 

?:;! 

;;|; 

a 

i5.3i 

;l:K 

'm5            * 

'S 

1173 
1171 

7.11 

'■  2 
7.  5 

lis 

ii35 
ii34 

5.  0 

.078 

ils 

id     § 

>»»    1    e 

55 
So 

^i 

1 

1061 
il 

i3.35 

■J:'3 

■101              8 
1300               8 

iis 

6.53 

6.5> 

..3I 
.i3i 

3'o 

10^ 

;;p    1 

n65 

6.46 

..3i 

l'.So 

99> 

ta.So 

3d 

irU 

e.h 

ii3o 

3.40 

Pî 

943 

;;:S 

::s  1  1 

35 

iiSa 

6.40 
6.37 

6.35 

w^ 

3.30 
3. 30 

13.  >3 

i>P         s 

ii 

it6t 

\Vâ 

3.10 

9ÎÎ 

;;g    1 

1160 

6.31 

3.  0 

901 

■  1.53 

il  ■■^. 

6.3o 

.J35 

C«.T 

■blMmODOKOlU 

Utoo 

iti«k-;6cei 

timitr«.e 

Itlhermom 

«trekio*c< 

ntJma»   Il 

Année  i8Stf. 

t'«4ï 

terpolatioHM. 

JzL:, 

ôeeoiides  diltérences  prises  de  i  a 

heures  en  la  heures. 

'' 

■y 

3' 

4' 

5- 

6' 

'■ 

8' 

■'■ 

.0' 

..■ 

lo' 

"1^- 

*■ 

te' 

O"    ù' 

■  i.5o 

o.i 

n,« 

°!^ 

I  r 

f; 

0"(l 

1  =1 

;•-■ 

O-OCO 

n,3 

0.3 

"■1" 

■;i 

'.fl 

4'' 

4.* 

7.i 

»,■ 

.,3.,< 

0,3 

1I.3J 

i<1 

,!,( 

4.t> 

7.8 

■fi  n 

ri  \ 

«1  "> 

...> 

.m 

n   (  „  .. 

i,,f 

.,0 

:t 

II.30 

i,fa 

^;; 

S:* 

si; 

.?;* 

Wfi 

'.sis 

;î;4 

:;;;i 

LJ,J 

•,3 

',0 

.,3 

i,a 

. 

4.« 

b,. 

l(.,f 

■l'i,' 

S:? 

0,9  1,; 

■  1' 

.M" 

s:^ 

,4.» 

'■;.' 

«1,1 

3.,l 

i,S 

1.; 

6,ri 

q-f 

a,, 

.«.( 

ii>,; 

1,,» 

31.,, 

n,S 

i.i 

.f 

1)1 

1.-) 

IX 

i-.lo 

[T,H 

'Ai 

ÏO,f 

ifi,( 

Î2î3 

K;5 

'àf. 

ë'- 

;:s 

I.tl 

:a 

3,1 

â.'tn 

C.Sn 

i4 

.1,5 

:-;s 

IH 

Îi'n 

i1 

)«'* 

1% 

;;« 

1.» 

ï,0 

<!.( 

-4., 

i3,S 

1»,! 

3,,. 

17.1 

s;5 

P 

.,6 

1.; 

m 

4;- 5;° 

:i 

3.3o 
g.  10 

M". 

;H 

.9.8 

17.  ' 

3a,5 

Î3:j 

S4.( 

59,5 

;;2 

i.S 
1,6 

gis: 

9! 

,,  s 

iK   1 

j;,l'3„,, 

4S,° 

œ,i 

*.,. 

>>> 

3m 

la.i 

33,3 

S;; 

3«,i 

&; 

mIÎ 

».;= 

i:ï 

ï:? 

H.lo 

.7i 

iK  ( 

-..i   N 

(.  n 

H  ' 

St,l 

3  I 

,45,6 

8.10 

y 

■11, h 

W.îlii.blSi,, 

>-3.- 

3,1 

il',! 

:!»,( 

îi:.!!;- 

»,■ 

Si 

0,7- 

3,; 

f  , 

U.   o 

i'<,- 

ta,- 

jo.JjB., 

53,: 

-3,; 

1,1 

1,^ 

i.I 

a:; 

[,, 

7-i- 

',t 

a-,- 

'i\,w  1,5 

4».< 

«.; 

><i,a 

H,,l 

i,a 

.,.1 

f.ïo 

1  la 
■  .4 

'fi  t 

■'t,' 

^ 

1.3 

;K 

7.ao 

;.' 

v.i 

J5,G    i,S 
3(i,.;    t,3 

S;a 

ï;:: 

^',1 

I1.3 

;::•;) 

V 

3(i,Sl  3,B 

s.,<. 

s»,! 

in,i 

■  •1 

l.o.ti 

h 

"•4 

f^^ 

^ 

Î7,n 

4  .1 

5i,f 

S!>.3iÇfc 

l4,| 

^; 

■il  . 

Vi.oKi 

74.S 

..«51,3,: 

St 

6.10 

ï.s 

!  'iivl 

^?\ 

1^1 

ï;:,ï|:J 

;'f&! 

iiii 

'n 

5|o  5,1 

6.  o 

i,r. 

>S,o|ji,5 

1... 

Jl,S 

p." 

il,  h 

».;.l4Sts.3»,;i 

donnei  le  *igne  +  am  (roii  diETtrcncr*  prcniièrt*  ti  Ici  nnnjbre*   croiuent ,  et  le  ligna 

cellci-ci  croiutnl ,  el  de  ù^^  coalraln  *i  elle»  dcc™»«nt.  Enirei  dana  l>  liible  «Te* 

VheoK  et  l>  denii-umme  de»  Ans  diSùtactt  «condei ,  et  donaet  &  la  c<jrrecui»i  nn. 

«ignc  contrsite  &  celui  du  diiFJrencei  tecoacle*. 

DiKkd 

■**  ** 

eoDd. 

„  f  nc'pMiTei ajentet        1 1>  corrccliim 

. (  iGô  ) 


Année  i83o. 


TABLE  pour  réduire  le  tems  en  partie  de  téqua- 
teur  ou  en  degrés  de  longitude  terrestre. 


Heoret. 


Degrés* 


Min. 


Secon. 


Tierces 


Deg.  min. 


Min.  Sec. 


Sec.  Tierc. 


Min. 


Secon. 


Tierces. 


Deg.  Min. 


Min.  Sec. 


ACCÉLÉRATION 

D«S  ÉTOILES 

en  tems  moyen. 


Sec.  Ticrc. 


Tems 
sidéral. 


Tems 

moyen. 


M.      S. 


I 

a 
3 

4 

5 


5 

9 

lO 


II 
la 
i3 

i5 


i6 

17 
i8 

ï9 
ao. 


fli 

33 
33 


i5 
3o 

45 
Co 

75 


9° 

lOÔ 

lao 
i35 
i5o 


i65 
i8o 
195 
aïo 
aaS 


355 
370 
385 
3oo 


3i5 
33o 
345 
36o 
.  375 

390 
4o5 
430 
435 
45o 


I 
3 
3 

i 


9 
10 


II 

la 
i3 

»4 
i5 


t6 

18 

'9 

ao 


31 
33 
33 

i 

aS 
a8 
3o 


0.  i5 
o.3o 
0.45 

1.  o 
i.i5 


i.3o 

1.45 
a.  o 

a.3o 


a. 45 
3.  o 
3.i5 
3.5o 
3.45 


4.  o 
4.i5 
4.3o 

4.45 

5.  o 


5.i5 
5.3o 
5.45 

6.  o 
6.i5 

6.3o 
6.45 

7.  o 

7.15 
7.30 


3i 
3a 
33 
34 
35 


36 

37 
38 

39 
40 


4» 
43 

43 

45 


46 
47 

48 

t 


5i 

53 

53 

\i_ 

56 


7.45 
8.  o 
B.iS 
8.3o 
8.45 


9.  o 
9.  i5 
9.3o 
9.45 


10. 

« 


o.i5 
o.5o 
0.45 
1.  o 
1 .  i5 


i.3o 
1.45 
a.  o 
a.i5 
a.3o 


a. 45 

3.  o 
3.i5 
3.3o 
3.45 

4.  o 

4.i5 

4.3o 

4.45 

5.  o 


1  mm. 
a 
3 


.9 
10 


1  heur. 

a 
3 

4 
5 


6 

9 
10 


I  jour 

3 
3 

4 
5 


i 

9 
10 


o.  o 
o.  o 
o.  o 
o.  o 
o.  o 


o.  o 
o.  1 
o.  J 
o.  1 
o.  1 


o.  9 

0.19 

0.39 
0.39 

0.49 


0.58 
I.  8 
1.18 
i.a8 
1.38 


3.56 
7.5i 

11.47 
15.43 

»Ô-39 

a3.35 
37. 3i 
3j.a7 
35.  a3 

39-19 


164 
3a5 

498 
65i 

819 


q83 

3ii 

474 
638 


83 
66 

49 
3a 

i5 


78 
81 
64 

46 

29 


QI 

8a 
73 
64 

54 


37 
Itf 

09 


■*■ 


TABLE  pour  réduire  les  parties  de  tÉguateurj  ou  les  degrés 


D. 

U 

M. 

D. 

//.  M. 

K. 

a.  M. 

D. 

B 

M. 

D. 

B.   M. 

1 

0.  4 

39 

a.36 

P 

5.  8 

ii5 

7.40 

i53 

10.  19 

3 

o 

8 

40 

a. 40 

5.1a 

.16 

7 

î 

■54 

10,16 

3 

o 

13 

4' 

a.44 

12 

5.16 

\\l 

7 

i55 

10. 30 

i 

0 

i6 

4> 

\.t 

5.30 

7 

i56 

10.34 

o 

ao 

43 

81 

5.34 

»'9 

56 

157 

10.38 

6 

0 

34 

a. 56 

8a 

5.38 

g 

0 

i5& 

10.33 

l 

o 

ai 

3.  0 

83 

6.33 

lai 

8 

4 

■59 

10.36 

o 

33 

4'S 

i.i 

8*^ 

5.36 

123 

8 

8 

I60 

10.40 

9 

o 

36 

% 

5.40 

133 

8 

la 

161 

10 

0 

40 

3.1a 

86 

5.44 

\t 

8 

16 

163 

10.48 

11 

o 

5 

à 

3.1S 

87 

5.48 

8 

30 

i63 

10.5a 

la 

0 

3.ao 

88 

5.53 

136 

8 

34 

164 

10. 56 

i3 

0 

5a 

5i 

3.a4 

89 

5.56 

137 

8 

38 

i65 

il.   0 

M 

0 

56 

5a 

3.a5 

'  9° 

6.  0 

138 

8 

33 

16S 

u.i 

0 

63 

3.3a 

9' 

6.  4 

;g 

S 

36 

167 

i6 

4 

li 

3.36 

9» 

6.  8 

8 

40 

i«8 

it.ia 

»7 

8 

3.40 

93 

e.ia 

i3i 

8 

44 

,69 

1..16 

À 

13 

5S 

3.44 

^ 

6.16 

l33 

8 

48 

170 

u.ao 

'9 

16 

57 

3.48 

6.30 

i33 

8 

53 

•71 

11.34 

ao 

ao 

58 

3.5a 

9« 

6.34 

l34 

8 

56 

173- 

11.38 

ai 

"i 

59 

3.56 

97 

6.a8 

i35 

9 

0 

173 

11.33 

sa 

60 

4.  0 

98 

6.33 

i36 

9 

4 

;?^ 

11-36 

a3 

3a 

61 

4-  4 

99 

6.36 

9 

8 

11.40 

.1 

a6 

36 

6a 

4.  8 

100 

6.40 

1^ 

9 

13 

•78 

11.44 

40 

•63 
li 

4.13 
4.J6 

101 

103 

6.44 
6.48 
6.6a 

;g 

9 
9 

16 
30 

;^ 

11.48 
11. 5a 

% 

48 

4.30 

io3 

141 

9 

34 

179 

11.56 

5a 

66 

n 

["à 

6.56 

143 

9 

aS 

.180 

ta.  0 

n 

56 

^§ 

7.  0 

143 

9 

3a 

iSi 

\l:i 

3o 

a 

0 

4.3a 

106 

U 

\% 

9 

36 

18a 

3i 

3 

4 

69 

4.36 

107 

9 

4o 

i83 

13. la 

3fl 

a 

8 

70 

4.40 

108 

7..a 

.46 

9 

44 

;^ 

13. 16 

33 

3 

la 

?■ 

n 

109 

7.16 

\% 

9 

48 

la.ao 

3^ 

a 

16 

7= 

7.30 

9 

63 

r8e 

13.34 

a 

30 

73 

4.63 

iti 

7-34 

149 

9 

56 

a 

13.38 

36 

a 

a4 

74 

e^ 

H3 

7.3S 

i5o 

0 

13.3a 

37 

a 

a8 

75 

ii3 

7.33 

i5i 

10 

4 

189 

13.36 

38 

a 

3a 

76 

6.  4 

"4 

7.36 

i5t 

10.  i 

190 

13.40 

(' 

7) 

Afanée 

i83o; 

Suite  de  la  Table  pour  rvduire  les  parties  de  VÈquateur  H 

en 

tems. 

1 

D. 

H.  M. 

D. 

U.  M. 

D. 

B.  M. 

D. 

U.Jfl. 

D. 

H.Af 

•9" 

ia.48 

935 

.5.  0 

969 

.7.1e 

393 

19.39 

398 

91.48 

19a 

336 

li 

360 

'7 

90 

994 

'9 

36 

91.53 

.93 

13.5a 

938 

•961 

17 

=4 

995 

>9 

40 

399 

91.56 

;i^ 

ia.5S 

l5.I9 

369 

'7 

98 

996 

>9 

44 

33o 

99.  c 

i3.  0 

339 

i5.i6 

363 

■7 

39 

=5? 

•9 

48 

33i 

99.   4 

J96 

i3.  4 

93o 

15.90 

364 

'7 

36 

•9 

59 

333 

99.    8 

•\^ 

1?.   8 

33 1 

'h-H 

965 

'7 

40 

999 

'9 

5S 

333 

39    19 

l3.13 

939 

15.98 

966 

'7 

^ 

■300 

30 

0 

334 

33    16 

>93 

i3..6 

933 

i5.39 

967 

'7 

3oi 

90 

4 

335 

33.3c 

aoo 

l3.20 

334 

15.36 

368 

»7 

53 

3o3 

ao 

8 

336 

33.34 

301 

90a 

;i;:^ 

335 
336 

15.40 
15.44 

969 

970 

\l 

56 

3o3 
1^ 

20 

90 

îe 

39.98 
39.33 

ao3 

i3.3a 

337 

it 

371 

18 

i 

30 

ao 

339 

99.36 

ao4 

.3.36 

338 

973 

18 

3o6 

ao 

a4 

34; 

93.40 

so5 

II"*" 

339 

■  6.56 

973 

18 

19 

307 
3oâ 

30 

aS 

34. 

99.44 

aoS 

t 

16.  0 

Zi 

18 

16 

ao 

3a 

349 

99. 4£ 

i'aôi 

iSi^S 

'S-  i 

18 

ao 

■309 

ao 

36 

343 

93.S3 

15.53 

941. 

16.  S 

976 

18 

94 

3iS 

ao 

40 

344 

93.56 

ao9 

13.66 

943 

16.19 

%l 

18 

98 

3ii 

30 

M 

345 

93.   0 

31b 

14.  0 

944 

16.16 

18 

33 

3i9 

30 

48 

346 

93.   i 

911 

"<•  f 

'"'1 

16.30 

979 

18 

36 

3)3 

30 

59 

347 

93.   8 

Bia 

14.  8 

946 

16.94 

980 

18 

40 

3,4 

90 

56 

348 

93.19 

ai3 

14..3 

34e 

16.38 

981 

18 

44 

3i5 

3t 

0 

349 

93.16 

•i< 

14.16 

16.33- 

389 

i« 

48 

3i6 

91 

4 

35; 

33.90 

3>6 

14.90 

943 

16.36 

983 

18 

59 

3i7 

ai 

8 

35i 

93.94 

316 

.4.34 

95o 

.e.40 

984 

18 

56 

3ié 

31 

ta 

359 

33.3e 

V.l 

14.38 

35 1 

985 

19 

0 

3i9 

31 

16 

363 

93.33 

,4.3. 

369 

16.^ 

986 

'9 

i 

39? 

ai 

30 

354 

93.36 

aig 

14.36 

955 

16.59 

387 

>9 

391 

31 

'à 

355 

a3.4c 

oao 

14.40 

956 

16.66 

988 

»9 

13 

399 

31 

356 

93.^ 

au 

\\'.% 

17.  0 

389 
990 

"9 
>9 

16 

90 

393 
3^ 

31 

39 

36 

3S7 
358 

93.48 
33.59 

3a5 

xi.bi 

fà 

991 

'9 

9< 

31 

40 

359 

93.56 

Ù4 

14.55 

17.19 

993 

.9^8 

3a5 

31 

U 

36o 

94.  0 

On  rtduira  les  mi 

ntea  en  fegjutL 

mt  les  nombres 

de  la  Table  comme 

des  minutes  et  des  s 

econdea. 

On  réduira  les  secc 

ndes  en  preoan 

les  nombres  de 

U  Table  pour  des  se- 

condes  et  des  tierces 

mais  on  convei 

tira  les  tierces  e 

n  fraction  deseconde, 

râ  mottant  1  diiùèmi 

'pour  6*;  9di 

xièmes  pour  la 

,  et  ainsi  de  suite. 

*?-,:'..           ~           " 

.^i-„. 
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^^ 
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■r" 
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(188) 

CATALOGVE 

de  i83o.                                                                '    i 

HOMS 
de*  Étoile 

ASCENSION  DROi'I'E  MOYENNE, 

1"  Janvier  i63o. 

1»  Ju>.i<r  iS3o.       1 

H.  M.  S- 

.y. 

+3.03 

1:?? 

3.3J 
3,0a 

-33r 

iS    3. 
3,3i 

D.  M.  s. 

— — 

D.   M.  S. 

r^x" 

J. 

0.30.54,6 
0.35.  3,1 

m\ 

...5.j.;s 

I.     >3I 

é.45.4« 

1 

ia.36.,i'.B 

.8.55.  .5.A 

+  ao,o 

—    30,0 

f  9.9 

=  :?:? 

3t/Andromè>ie 3 

i8>Cu>io{>c« 3 

.(i^Boleioe 3 

tS,  3.ifi 
.8.53.53 
3ï;5o.3. 

1- 

S8:fr1;g 
1:4,1:5 

■*•  '9,1 

41^  Aoilromèdc 3 

J5«B>lcmc 3 

AcHF.miit 1 

..M..5,j 
i.53..5,S 

ï.3..»,S 

3..3..i;6 

3:35.  «,7 
3.3; .33,3 

3.5o.  0," 

3,36 
3,ii(i 

3,tU 

3,10 

30..8.4fl 
»8.i8.Sa 
3H.33.11 
39.  4.  fi 

l^^ 

3b.  7.37 

m 

fe3 
f5,s 

i.SG.ii.O 
(,.3,..3!.B 
3a.3q.i;.B 

+  18,0 

4-  i:,s 

+  '7,6 

■  l3«Poiu'.r» 3 

S->AiHlruroi.la t 

3i3aBBuea 3 

MaJ  B..lflne 3 

W,^^n«. 3 

% 

a..lo.53.B 
9.3i.4o.A 

4!,..4-5Ï.B 

3.^ridaii 3 

-Balii.b l.S 

33-.leP™e 3 

ai 

3:î3 
3.4Ï 

66.33.34 

Si:; 

10.30. 30.A 
33.34.3i.B 
t3.f.|.5o.A 
■S.<i.37.B 
16.  .(.37, B 

.15  .  Pliiade. 3 

si  ï  Taoreiu 3 

8?  Aii.É-*i.« 1 

s.  é..... 

5.15.33,0 
5.16.  1,0 

3,78 
3.30 

7I1.  3.  7 
7fi.35.3l 

;S.53.i5 

45.48.  SÏ.B 

38  37., ^.B 
fi.ti.iii.B 

-   \'u 

+  sis 
+  3.8 

lIcbètw I 

19R1CE1. 1 

lIS^TiDRBlD 1 

34  y  Orioi. 3 

i4*Orio,. 3 

Tî  -Lit*™ 3 

i33f  Tiiur«.ii 3 

5.;,.3S,( 

S.Sî.M.l 

"^5:ii7,5T 

S.3,)Ji,5 

5.1Î..W. 
5.{,.  sis 

3,6i 

3,58 
3,o3 
3.01 

80.40.53 
8t.;â.38 
8..5Ï..O 
81.53.5. 

83    3.4'i 

i:2 
1? 

o.aS.SJ.A 

;:'?:.=:i 

-  3,0 

Soj-Orinn -....3 

VA 

8J.33,3<. 

84.55.33 
K6..4.31 
8C.ao.33 
86.4S.54 

U 
& 

34.  m.  -A 

4:JI:.H 

+  .,'3 

53.0.10.. >-3 

^Colombe 3 

5S.OMO» 1 

ij/BCntlt" Ï.3 

1  jjU  Giiwou» 3      «.l3.io,3 

CiBOUr» '     <î.aoio.6 

3.(>3 

3,3o 

ht 

«5.  a. 39 

i 

33. 35. 35. B 

5a.36.ip.A 

+       l!3 

+  .1.3 
-t-    1,7 

&,i,oa 1     Û.37. 3n,i 

iiiRT.Chin» 3     C.Si.S'Î.O 

43fï^«nx 3     6.54.   1,3 

Î3>  Rr.  Chien 3     6-56.  3,» 

3,56 

i,0.5».,S 

.n4.   ..5, 

S..9 

53  4 

•*-4<'.6 

.6.30. 31.  A 

.8.4I.43.A 

15.Î3.Î4.A 

Ij 

(  >H  1 


Amétiii». 


(  vfQ) 


il  y  Serpdi* 

8 {6  ScGijpion........ 

1  /  Opt)îaeli«9w 3 

AirTÀHtSk....^ 1 

»7  fi  Hcnrcnlc 3 


6i«i  HtwcvLt 3 

6$  /  ff epctrfe*  •«•••••  3 
55  X  Sctiipion 3 

Scotpion 


I  Scorpiot) 3 

69  y  (TphiactiuB 3 

Si^Dragim 3 

33  >  Dragon 3 

ko  «  S&JÔ.Kaire 9.3 


KOMS 
cl 

OJIAlrDBUKS 

des  Éioîles. 


i3^  OphiachiM.. .  .9.3 

«Tii«n[;le 

96  t  Scorphnn. « 

pt*  Scorpion.. ....... 3 

35  »  OphittchTi»....». 3 


#:P«iile  Oar»e. ..... .3 

A  Ltri 

Si  9-  Sagitnrire. .  • .  .s.3 

38  C  Sagittaire 

16  X  ^ij;Jc 3| 


âi  «'SagitCftire. ......3 

97  /DragoB 3 

S^iTAIgfe 3 

e^Cvgnfe 3 

S07  JTTOt»» ..3 


ASCENSION  DIK)ITE  MOYEHNS 
■•v  Jtevier  iS3o. 


iVAUATlOir 


15.0.90,3 

1S.5D.I49O 
16.  6.!iâ,3 

i^.»a.5j,3 


3,66 

»,5a 


16.37.4893 

i6,So.Ks 
là. 3ç). 10,1 

16.40.99,3 

^7.  o.38,i 


17.  <i.53,9 
17.  8.  3*vf 
17.9a.  4i,i5 
17.97.  a,6 

i7.3o.44>o 


s39.5S.3o 
3A1.at.34 

9^ 


r7.|5.4i^7 
i7,|9.»,j 
t^.5b.S43 


rô.j7.  7,0 

l^.Jl.tOyA 
13.44.43,3 

tp-57.i3,T 


-19,16 


19.1a. 90,1 
■9.16,55,5 
19.93.51,6 

19.18.  tOyS 


v8/Cygtie^ 

53itArot.s. .1. 

$5«.tigk 

Bmfi  Atols^ 

5  et'  CAP9fCoafwB  ..3.4 


6«t*  CrpaiOoRME 3 

9^  Csrpricorne. ......  3 

«  Ttiofn 

5«  aCtc»« T2 

QS.^  V^rMAH 3 

8-«  Pésaie.. 9.3 

^1^  GapricomiB 3 

iiW 

«'G^iie..' 3 

17^  PmtiOB  A 3 

43^Péyc 3 


90.  2».i6,Ç) 

30.  M.  13,8 

3o.ia.  8^ç> 
3q.t6.  7,à 
30. 3f .44*5 


■0.35.38,3 
31.14.30,8 

91.33.36,3 

vt.35.5o,i 
31.37.38,8 


91.43.35,9 

31. I7.    3^8 

31.57.39,0 
93,  «43/4 


il?! 


366.43.99 

357.  é.3« 
960.31.  9 
96t.i5.3i9 
969.41.  ^ 


4,18 

t,«3 


363.55.36 
364.50.30 

!i62. 38.43 
968.  Q.5& 
«73. iS. 


''3 
3,06 


T733 

3.7« 


a, 04 
1,43 

3,i5 


3i66 
3^  «8 
3,8a 
3.43 
îï,98 


i6.43«i5.A 
3o.afl.i6.A 


46.57.  5 
955.  9.34 


90 


376.45745" 
377.47.j3 
38i.io.5o 
389.56.5i 
84. 18. 16 

.54.45 

.  9.17 
389.13.5tt 
990.  ,5^.54 
994^39 


•9l-54-^> 
396.39.18 

«9|-5ï.  a 
^.4i.95 
3o9.  3.16 


3os.  û.i3 
3«9.4o.ia 
3o3.  9.14 

3q4.  i.5o 
507.56.  8 


3e8.54.33 
3i8.37.'3o 

^39. 39.    3 

393.5^.33 
334,34.43 


3»5. 53:^8 

339.15.49 
339.^0.1^ 

335.97.31 
338. 14.44 


▼AUATMm 


S. 


03,0 

Al 


»»9 
61  ,v 

b'3,1 


^^ 


23>3 
S3<w9 


DiCLl»àl95»  MMBvnJ 

i«r  Janvier  i83o. 


D.  M.  S. 


i6.»3.99.â 

fQ.i9.5S.A 

3.  >4«6i.A 

96.   9«4f'wA 

31.51.98.B 


IO.I-3.61-.A 
68.41. 67. A 
33.58.33.A 
37^4i.i3.A 
A 


32'44-4;.' 

tSrfSo.  16.. 


i4.35.37«B 
35.  3.4(|*B 

JO.SMI.   S»^L 
l3.4l«37.B 

38.55.53.A 


4o.  3.59.A 

3.46.46.B 
56.34.  S.B 
5i.3o.4j9kB 
31^37.  7. A 


86.35.  6.B 
38. 37. 48. B 
96.39.55.A 
3«.  S.So.A 
^-  7  »kA 


m«oaell«t. 


— '     I.t 


lo.  t9»i8.B 


44-4^>4B 

8*35. 39,B 
•.34.32.B 
5.§9.i8«B' 
i3.  t. 36. A 


i3.  3«54«A 
iS.i8.4o.A 
57.16. 10. A 
39.43*  3.B 
ihip.  9.B 


'6f«5a.  o«B 
6.i8.5ff.A 

8«  6.  a.B 
.53.34.A> 


38*  Os 34. A 
t.  8i3i.A 

47<4^4^kA 

33«ift.6i.A 
9.56.53.B 


-h  8,7 
H-  8^8 
■+•  8,$ 
-  t«>6 


*—  10,6 

—  H>»9 


H-  ï«>6  4 

-f'l«/9 
•*  16,8 


—  i7>* 

—  tii,9 

-h  18^6 

!■■      ■     T  -^ 


—  i9*« 

^  «8*1 

*f*^9*' 
•4*  90,-* 


(  17»  ) 


Année  i83o. 


TABLE 

DES    POSITIONS   GÉOGRAPHIQUES. 


Qm  âe  proposait  4e  modifier  cette  TàUe  dane  ^elqaet  parties,  dVipcèe  lea 
détamiaatioQa  fas  plna  rëcentet;  aaif  il  a  ^té  facile  de  reconnaître  qu'on  s'ezpo- 
•enit  aÎBii,  en  ne  ialeant  qne  des  changement  partiels,  h  de  graTes  ennrajs.  H  est, 
en  éflbt^  impossible  de  distingoer  maintenant  dans  cette  Table,  à  la  rédaction  de  la- 
qoéUe  plosiewa  perMmiies  ont  conconra,  les  liens  dont  les  positions  ont  été  obtenues 
d^me  manière  abeolne ,  de  cenx  qn*on  n*a  déterminés  qu'en  les  liant  aux  premières  par  le 
transport  du  tems  on  I  |'aîde  d'opérations  géodésiqnes.  Si  l'on  changeait  les  coordonnées 
âm  nos  sans  toucher  à  celles  des  autres ,  on  altérerait  peut-être,  sur  plusieurs  points,  la 
Qogfignration  des  c6tes,  de  manière  à  compromettre  la  sftreté  des  navires  qui^rendraieot 
la  TaUe  pour  guide.  En  attendant  un  fxàmta  général  de  toutes  ces  positions  géq^ra*- 
phiqnes,  le  Bureau  des  Longitudes  continuera  à  insérer  dans  les  Additionê  da  la 
{hfUtaiâêanee  dcê  7*ilN#,  les  déterminations  qui  inspirent  le  pins  de  confiance. 

Four  la  commodité  du  plus  grand  nombre  de  personnes  qui  font  usage  de  cette  Ta}ile , 
on  j  indique  d'abord  loi  latitudes,  puis  les  longimdes  en  degaés  et  ensuite  en  tems.  On' 
désosse  la  latitnda  septentrionale  par  la  lettre  N ,   et  la  latitude  méridionale  par  la 
leCttu  %i  la  loi^tiKk  orientale  par  la  lettre  E«  et  la  longitude  occidentale  par  la  lettré  O. 


la*. 


(m) 


POSITIONS  géographiq 
de  la  Terre,  et  de  leun 
à  r  Observatoire  roycd  . 


ftM  coaTiiu. 


AaVmrg t.. 

Abacon.  (11e)poiDi 
AbagalloiiTtliV . . .. 


Acul  (  Baie  àe 
Ailclibcrg. 


AbonUrt  tour  )'.... 
Acrt  (St-3ean  à').. 


D»H«mar<A 

ItUm 

Ilei  Lueajrei, . . . 
Tartarit. 

Autiù  Earop. .. 


5é.  9-35. 

N, 

»6.«.5i. 

N. 
N 

a-*^ 

3..iq.44 

H. 

31.54.35 

N 

l^nr 


7»36'a6'E. 

7.53.50. E. 
79.90.36.0. 
1 15.46.45. E. 

4.36.45.0. 
ig.5;.  o. E. 

.oi.  9.33.0. 

3».4i>.  5.0- 


_  _     itur«(BMedel' 

Afric» 

Agde 

Ageo 

Aflm.  (bnt) 

Amia..- - 


'.-DomuiMue. . 

Italie 

Ha  Diemen 

Barbarie.  


k  ..5, 

35.30.  o 


,4.4j.«8.o, 
8.45.50.1 

I.  7-55. E. 
8.35.  o.E. 


[3.33.58.  n. 
[3. il. Sa.  H. 
[3.31.4e.  N. 


4.  7.M.  M. 
a.i3.ia.  a, 
9.38.38.  N. 
1.43.50.  W. 


Albuû 

XlbcmaiieOl^tal^l 
Albi.. 


tiuiû  Europ . . 

'erou 

Etatt-Vnii 


AlbonD.  (Ile)... 
Alcaln  de  Ucnirr 

Ain»...!".'.'.'.*.'.*.'. 
Aie! 

Aleundrie 


Grand  Oeian.. 

M.  Méditerram 

^'P"*" 

Pari-Sas 

T^uia  A,iat. 
Front - 


Algenru 

Alicuite 

Alkanaïa. . . .  ~. . . 

Alini)^ 

Almene 

AloM. 

AIUTcI*.  (Ik}.. 

Alldorf. 

AltcnnHlc 

AltcDgrard 

Altont.  (ob».].... 


Turquie  Atiat. 


i3. 55.48.  M- 
15.53.  o-  H. 
[o.>é.4o.  H. 


ia. 59.39.  N. 

M. 35. 37.  M. 

3i.i3.  6.  H. 

36.J8  36.  M. 


a.J5.5i.  _ 
3.  6.39.  E. 
3.30.56.0. 

J:1:g  " 
..44.it  - 

Bi.3o.3o.O. 
76.  5.  5.0 


93.5o.i5.0.  " 

0.11. i9,0. 
5.30.^5.0. 
5.43.37.0. 
3.34.30. E. 
34.50.  o.E. 

37.35.  o   _ 

■■.<4-».E. 


Barbarie 

Terre-ferme... 

Espagne 

Pajs-Bas 

S'.-DolBinguB.. . 
Allemagne . 

Laponie 

AÙemagni 


38.30. *>.  N. 
3r. 14.45.  W. 
I.5Î.39.  N. 
36.51.  o.  H. 
5o.56.i8.  H. 
17.38.11.  N. 

Si. 51.39.  M. 

69.55.  o.  H. 

..[  53.33. Si.  K. 


,97.0. 
5o.O. 
95.35.5o. E. 
79- -S.  17.0. 
4.51.15.O. 
1.41 .58. E. 

,3.5      - 

b!9J.36.E. 


r 


(»73) 


Année  i83o. 


«  o  ^^s 


nss  Lisux. 


lAmasséro.  ............. 

imboine.  (tic) .......... 

ibrini.  (Ile) 

Lmiens. «. 

Linîraiitë.  (tie  Je  F).... 
lAmacerdaim 

Lmsterdapi.  (tl«) pointe  O. 

LnamoQrî  (  cap  ).....  ^. .  • 

lnc6ne.  .  • , 

^ndro  (He)  le  plut  bant. . . 


Lnegada.  (11e)p<MnteS.-E. 
Angeles,  (lot) 


^ng«iB 

LogonléiiM 

LQgr».  (  Ile  Terœre  ). . • . 

LOgoille.  (ne)pointeO. . . 

lAngaille.  (capl. 

lAnholt.  (  unai) 

lAniwa.  (cap) 

\nna»Mari«.  (port  ) 


naobon.  (Ile)  pointe  N. . 

.ose  da  Taisaeaa 

Antifoee ••.«.• 

.ndcoeii.  (Ile).. 

Aiitigne.(tle)  fore  Hamîlc. . 
jAntongil.  (Mie  d') ..... . 

Anvers 

Aor,  (Ile) ^. 

Apëe.  (  Ile  )  pointe  N.-O.. 
Apenrnde 


Apt. . . .  i 

Aparé.  (bouche  de  la  tît.)  . 

Aquilde 

Aqoni.  (haie  d') 

Aranda  de  Dnero 

Aranjnex »... 

Archkngel. 

Arcoi •>•...•.► 

Ardenbonrg. «...• 

Arendal 


Arenahonrfr.  (tled^l£tel). 

Arf^enul.  (cap) 

ArKain'(lMHic)  Ext.  N.. . . . 
Arien. •••«..••.•..•.••• 

Allée 

Arnbeim.  (  cap.  ) 

Arooa,  le  coloaaeSt.-Cb . . 

Arraa 

Ascenaion.  (  tle  ) 

Aainara.  (  tic  )  an  sommet. 


NOMS 

DIS  COlTTlisS. 


Turquie  Asiate ^, 
Archipel  Indien . . 
Grand  Oûéan..*. 

France..,. 

Grand  Océan. . . . 
PayS'Baê..^»,:,, 
Océan  Indien,,., 
Turatde  Asiai.  . . 

italie. 

Archipel, ........ 


Antilles,  .^ 

Mexique* 

France , .  ^  • 

Idem < 

Scores  •»«»•..••. 
Antilles ......... 

Terre^Neuife 

Danemarck,  • .  • . . 

Ile  Sachalin 

/.  MarqMendota 


LATITUDE. 


LONGITUDE. 

en  degrés. 


3.41.^1. 
16.  ^'io, 
49.53.i1. 

a. II. 45. 
5a.aa.i 

43.37.54. 
37.50.  8. 


N. 
S. 

S. 

w. 
s. 

N. 
S. 

N. 
W. 
N. 


Océan  Atlant, . . . 
A^oii^.  ZéeUnd», . 

France 

Canada .  ........ 

Antilles , 

Madagascar 

Paysans.  ...*,,. 
Archipel  Indien  • . 
!>•  du  S'.'Espnt. 
Danemarck 


France .......... 

Terre^ferme 

Italie 

S^*'Dàmingue,  « . . 

Espagne, 

Ifiem 

Russie  Europ.,,, 

Inde^ 

PayS'Bas,,,,^^,, 
Norwége 


Aapoé.  (Ile) 
Aaaenède... 

Aasite 

Asaomption 
AatMkan... 

Aib 

^thèiies.Temp.deMinenre. 
lAtoni  (Ue)  Aad.  d^Onimea. 


Russie  Europ. . . . 

Italie 

CSte  oec,  d'AJriq. 

Pérou,,.,,. 

France,  ...•..»... 
Nouy,  Hollande,, 
Mtaiie, ,,,,,.,,,,, 

France. .  ..• 

Océan  Atlant..., 
Sardaigne 


jVorwége ........ 

Pays-Bas 


Italie 

Iles  Marianes,, . . 

Russie  Asiat 

Pays-Bas ....... 

Turquie  Europ., . 
1  Grand  Océan ..,, 


18.43.48. 
19.  o.i5. 

.a8.  9. 

.38.57. 

.38. 10. 
18. la.  6. 

5o.44>ao. 

46-  a. 90. 

8.56.3a. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
W. 
N. 
N. 
S. 


360  4'  o"  E. 

a5.47-  5*E- 

i65.oi.ai.  E. 

o.  a.  4-0. 

143.51.47. E. 

a. 33.  o.  E. 

nS,  4.56.  E. 

âo.ao.55.E. 

II.  8.5a. E. 

aa.40.  7'E. 


i 


i.aS.  o.  S. 

5.58.  8. 

3.34.43.  N. 

19. ao.  o,  N. 

12*  4*^«  N. 
i5.a2*a3.  S. 
5i..iâu6.  N. 
a.3o.  o.  N. 
16.47.30.  S. 
55.  a.57.  N. 


43.5a. a9.  N. 

7.36.a3.  N. 
45.45.3a.  N. 
18. 13.48.  N. 
I1.40.1a.  N. 
(O.  a.3o.  N. 

j.3i.4d*  n. 

iâ.54»i4«  N. 
51.10.a7.  N. 
58. 97.  O.  W. 


58.  i5.  Q.  N. 
4a.a3.a5.  N. 
ao. 33.1a.  N. 
18.a6.40.  S. 
43.40.a1.  M. 
la.  18.  O.  S. 
45.45.53.  N. 
$0.17.34*  N. 
7.57.  O.  S. 
4i.  5.4O'  N. 


6i.i3.ao. 
5i.i3.4a. 

43.  4*^9* 
19.4$.  O. 
4o.ai.ia. 
$o.4a.»7. 

ai. 57.  o. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 


66.43.     5.0. 

100.  aa.  45.0. 
a.53.i5.0. 

9.I0.5Q.O. 

ag. 3a. 55.0. 

âS. 3a.  17.0. 

6i.4a.ao.O. 

9.18.36.  E. 
lii.io.  5. E. 
141.59.15.0. 


en  tems. 


3.5q.  7*  E. 
17T. 53.3a, E. 

4*47*^5. E. 
65.08. 10. Ov 
64.15.  0.0. 
48,  3.T5.E. 

a.  3.55. E. 
10a. 13.45.  £. 
i65.46.ai.E. 

7.  6.a3.E. 


V .  «f .  >#7  *  £•■ 
69.  7.30.0. 
II.  a.45.E. 
75.41.  7.0. 

6.  0.57.0. 

5.56.3o.O. 
38.a3.i5. E. 
77.  i.i8.  E. 

I.  6.41.  E. 

6.3o.io.  E. 


ao.  7.30. E. 

8.49*34*  E« 
19,10.30.0. 
7a. 39. 3a. O. 

a. 17.3a. E. 
i3i.4o.i5. E. 

o.ia.53.  E. 

o.a6.io.E. 
16.19.  o.0> 

5.57.191.  E. 


a.a5.4o.  ET 

i.a5.  3.  E. 

io.i5.i3. E. 

143.34.15.  £. 

45.4a. 3o. E. 

:.a6.i7.E. 

a1.a5.59. £. 

161. ^.3o.  0.1 


a»  o'i6» 
8.a3.  8. 
ir.  ».  5. 
o.  o.  8. 
9.35.a7. 
0.10. la. 
5.  o.ao. 
a.  i.5o. 


0.44* 
i.3o. 


40. 


â.a6.5a. 
.4i*3f. 
Q.II.33. 
Q.  8.44. 
i.58.ia. 
4*aa.  9. 
4.  6.4b. 
7.14. 

.94.40*' 
9.a7.57. 


o 
9 


0uj5.ô6. 

11.07. 34. 

o..ig.fO. 

U^.53. 

,17..  o. 

.ia.i3. 

o.  8.16. 

6.48.55. 

II.  3..  5. 

o.a8.a5. 


0.1a. 14. 
4.36.3o. 

0.44*11* 
5.  a.4( 
o.ai. 
o.aa.< 


a.  33. 
5.  8. 
0 
o 


5. 
.  4.a7. 
.a6.  I. 


i.ao.So. 
0.35.18. 
1.17.  6. 
4.50.38. 
o.  9,10. 
8.58.41. 
o.a4.da. 

0.  1.45. 

1.  5«i6. 
o.a3.49* 

o.  9'' 4^* 
o..  5.40. 

O.iT.    I. 

ô,  9.5o. 
o.  S.i 
T.afc^i 
to*47' 


(   >74) 


{la  JVoâc.  Sam  ) 


Avi^Don.. 


noMs 

Tern-FirjiM 

Allemagne 

Grand  Oeâa»..,, 


l'ra,.. 


^atUUt 

liUm.. ','.'.'.'.'.'.'..'. 

KanUchaUm.  ... 
Pérou 


•Kfita'  i5*  O. 

1.45.4.0. 
.       8i4.97.E. 

5.  ■}.  5,  E. 
.    ifiS.an.Gi.K. 

îï:a:t-8; 


S.ij'.P'.E 
>6.>6.3o.  E 


B>b*.  (cap}.. 
taçiim. 


upa.d 


IteMinoraut.. 
Tfouf.  Calédoa 


)  ÉKdoDe.  (t.  de  Monqon  j) 

Jarccloni.  (pic.  ) 

UiflaDr.  (an  CidiI) 

BkriingBM.  (  Un  )  Tonr  de 
Vigie 


Grand  Ooia».. 
Inda 

ÂiUiÙeM 

Afriijtie,  tête  01 


i.3i.5o. E. 
i6s.  5.17.  E. 

S.iS.i>.E. 
i56.  1 


.45.  E. 
.3o.  E. 


BniKTdt.(tle} 

BanU 

B»ihy.(H«*)GT«fioii.. 


Kiutin  Atiat... 
Tem  dt  Peu. . 

Srrû) 

Grand  Ckéan. . 


Iinld.  (cap) 

laymetla.  (cap).. 


Betchy^Heail 

Baacwarth 

BMIe.(IU) 

Beameia«.(cip)... 

Baativai*. 

Behrins.  (Ile) 

Bering. (baie  de).. 
Belbey».. , 


Angtetarr» 

TVrnff-JVeuw.... 
Saint-DomiAgtit . 
France 


.34.  H. 
-iS.  B. 


.  S.iS.O. 
.  «.Su.  E. 
,33.4G.E. 
.ii.ii.O. 
Sj-Jl-SaO. 

H:'î:«:8: 


i 


m 


.TT 

0.34.54.0. 
73.53.37.0. 

i|o.»6.  S.O. 

o.iS.iS.O. 

i65.*6.  fi.  E. 

^■i3.f^    " 


Angieum, , . 

Idtn 

Saiitt'Domingti»  ■ 
Amer.  tSla  lr.-0- 

Fr^n^ 

Grand  Océan 

Amér.t4uir.O. 


HO: 


aâ 


(iyS) 


K  O  M8 


DSS      I.ISIIX' 


Bdl«-b|«(n.  dcLowrU).  jpVunctf. 


NOMS 
SES  covtb£ss. 


BeUoiui  ^ 


) 


iBeliotur.^ tlndc 


iGrami  Océan,  • . . 


Bcabrid^B  (pointci^ 


Bei 


Bcny.  Meé)  la  |Aif  S.  B.. 


j4mghurre. 

iS'ttiiMfra..  ••..... 
Russie  Europ,  •  • . 

BarbarU" •. 

\ItalU..... 

PsLxs'Bmê 


LATITUDE. 


470i2'i7^N. 
45.45.99.  N« 
90. 5o.  o,  S. 
ia.58.58.  N. 

3.^9,16.  S. 
i6,do.a9.  N. 
Sx.  7.Jo.  N. 
'~.4ï«5i.  N. 


60. a4*  o*  N- 
5a.  31,45.  N. 

46.57.  8.  N. 

95.B0.45.  N. 

5a.a4>  <•  N* 
47,13.4$.  N. 
64.  6,  o.  Pi. 

59.09.  i4'  ^- 

43.ao.3i.  2i» 
01.99.  ^*  ^* 


Aaaéa  4ttS«« 


L0NGITU9E 

en  degrés.    1     en  temt. 


a. 

i.E. 

LE. 
E.| 

1.0. 
99«5o.3o.  E» 
97. 16.  o.  £. 

i7,4>^^^-^ 
7.ao,ii.  E. 

Ï.57.  a.  E. 


ÏToTSTE 

II.  9.  o.  £. 
5.  5.5S.  E 

80.91.53.0* 
6.48.a9.0 
il.4a.3o,  E. 

94.14.  0.0. 
a.  19.90.  E, 
o.5a.45. E. 

ip.aa.5o.  E> 


0*91' 4o* 

o.i3.94* 
lo.a9.39. 

4'57.3o. 
e.i3.33. 

■'4&'  .4- 

I.IO.ff* 

Oite.at. 


Iforwigé 

SuUmT?. 

/i«j  J[fU9ajres 


Beiry-He«« J  Anghuin 


Bcsanoon 


Beverryk. 

Biotticboif . . . . 


Fmncû 

Islande 

Pays-Bas 

Rassit  Eurap .  > . . 
Tarquic  Etstap». . 


BUdL-Hend. 
BUmkeobiirg 
BleslKiin,  (chAct^o).,.. 
Blots 


Amâfhtarft, 

Aumaff^ 


•«..«. 


AagUum. 
franee 


• .  «  •  • 


Blomoi , ,,.*«.,,,.  Pferwéga^ 

Pi^9*Ba$. 


BodMravc» .^. 

Boiadov.  (cap),,. 

BoUboU.  (!le).I 


cdteoec. 


Afriqua%  câu 
GNind  Océan 


37.18.a7.  N. 
37.i7«ao,  N. 
5o.  1,19.  Bl. 
5i. 47*53.  N. 
5i.5o.a5.  M. 
47.35.ao.  M. 
6o.3i.55.  M. 
5a«  5.i5.  N. 
a6,  la.Bo.  N. 
i6.3a.3o.  §, 


Bol«fni0,  • , 
Bolc^Head. 


KamischatAa ,  •  • . 
Aaaletern 


Bombay 

„Bomb«(U)tle. , 

IBommtL.r 
Bonav  W'  (  tl^  paille  H»  • 
Boni,  (bavreoç;. * 
_  Bontiîiaiort  ,...••..•,,.. 
BoreliloaQ» ..••«,. 

Borda,  (cyp) ,... 


Bord»aaz 

Bofc^Titt  «•  Kep^,  (Uai) . 

Boai0o.. 

Bou«]r4M]r • 

Boial.  (Ue)  pointe  E 

Bouc,  (lottrcla} 

BoQca.  (Ilf  )  pointa  K... .  • 

Boalogne • 

Bonrboa  (  Me)  St^-Ptoit .  > 

BoMK  àf  rXiD • 


ffagu 
Tnées. 

Barbarie,^ 

PaY9*Baê%9  •«•••• 
Oesducofs/^ard., 
Archipe*  Indien.,' 

Corse.,,  0* 

P^yM-Bas  »..,... 

Neuv,  Bollaude,, 

J*mnee  «  •  •  .•••••■ 

Grand  Océan»,.. 

Etats-Unis 

Nouf*  Uallmnde.. 

Grand  Océan. m.. 

France 

Grand  Océan.  • . . 

France 

Océan 


5a.54«3o.  V, 

44,3o.i9.  N. 

5o.  i3.i5.  N. 

18.56.40.  N. 

da.aa.a8.  N. 

51.46.47.  N. 

16.  3.40^  N. 
o,  a.3o*  S* 

ii,a3.io.  N. 

do,48.  i^*  N* 


35.45.a5.  S. 

44.&.14.  N. 
«5.53.  Q.  S. 
4a.ax.11.  N» 
34*  6.  o.  S* 
ai. 46.38.  N. 
43.^.31.  N. 
5.  o.3o.  S. 
50.43.32.  N. 
aQ,5i.4S.  S. 


Okia.  9. 


90.33.48. £ 

7.30. ao.  E, 
7.94.  0.0. 
S.37.  o,  E. 

5.^1.90,0. 

0.50.59.0. 
a. 34.30. E< 
^.a4.3j.£* 

16.47-  <>*o. 

154.  ii.5o.Q 


ii;4.3o.  o.  £. 

Îi.  1 .  i5.  E. 
;.  8.18.0. 

70.18.  o.  E. 
ao.56.49.  £. 

a. 55.  i.E. 

95.  5.47*0. 

196.41.44.  £- 

6.49.  «.E. 

5.  0.18. E. 


to.i8.  o. 
0.B6.  6. 
0.24.33. 

4*4>«>9. 
1.93.M. 
o.ir.40. 

I.4«.9S. 

6.14.1 


runee 
Turquie  Europ,. . 
France 


Bowrgat 

BoMçi 

Boncui.  (noinia). //•  oachaiin., 

Ifionton.  (lavilii) ArcMi 

iBoHoU ^.MUlie 


IBia»4«bPBrg AUemagme, 
Bramais Udemj 


Archipel  Indien, . 


j6.1a.96.  M. 
io.  i4.3o.  |f« 
J.  5.  4*  ^' 
II. 5a.  o.  M. 
5.a9«53«  S. 

i5.  £  4*  i(« 
aa,a7»  o.  N« 

48.14*  •.  M. 


i54.i5.5a.E 

9.54.14*0. 

177.53.  a.O. 

73.19.  0.0. 

148.54.15.  E. 

119- 44*%  E. 
a.30.34.  fi. 

i59.i4*4^,*E. 

o.4i.i6»0- 

53.10.  o. E. 


1 


9.53.3o«  E. 
04.  6.5a.  E. 

o.  3.4a.  E. 
139.38.  o.  E. 
190,  9.aa.  E. 

8.  o.ai.E. 

10.33.  o.  £, 

io.36.3o.  E. 


8.57.  3. 

tt.6t.40, 
4.53.16. 

7*v0.oo* 
0.10^84. 
!•«  8.5o. 
o.  a.63. 
3. 3a. 40. 


0.11.347 
i.36.a: 
o.  ;m 

J*i7.5i. 
0.39. 57. 

•.49«1»< 
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NOMS 


DES    LIEUX. 


Breberie.  (poioto  de). . . . 

fBrcda 

firegançon.  (  fort  ) 

Bregentz 

Brçmen 

Bretcia.  « .  • 

Brçtcoa.. 

Br^lau.... 

Brçst. 

Bridwater 


NOMS 

DES   CONTRÉES. 


Bridport « . . . . 

Briel 

BrjghthdDastone.  .^ 

Brui.  (rocher) 

BrJAtoi 

Br^en 

Brocken.  (montagûe). . . . 

Bronage. 

Bruck 

firages 


Afrique^  côteocc» 

Pa/.S'Ras 

France 

Allemagne. 

Jdem. 

Italie 

France* 

Allemagne 

France 

Angleterre 

Idem 


LATITUDE. 


LONGITUDE 


en  degrës. 


Bruun 

Brans  wick.... 

Bruielles, .... 

Bude ........ 

Bucnos-Aîces .' 
Buffon.  (cap).. 

Buffa 

Bakarest 

Burgeo.  (  îles  ) 
Burgos 

Button.  (Ue). 
Byron(lle)... 


•  '•  •  • 


i5?53' 


N. 


S: 


5i.35.33.  N. 

i3.  5.a8.  N. 

.3o.3o.  N. 

4.3s.  N. 

i5.3».3o.  N. 

i.iB.ai.  N. 

II.  6.3o.  N. 

48.b3.i4.  n. 

5i.  7.4''  ^' 


Pays-Bas 

Angleterre 

Archipel  Indien. . 

Angleterre 

Allemagne 

Idem 

France 

Allemagne 

Pays-Bas 

Allemagne T 

Idem 


c. 

Cabrera.  (Ue  )  miliea 

CabroD.  (  cap  ) 

Gachacron. . .  1 

Gadix.  (TObserratoire).. . 

Gaen 

Gaffa 

Casiiari. 


Gahors. 
Gaiman-Grande. . . . 

Gaiman-Cbico 

Gajre.  (le) 

Gajanebourg , 

Caieli.  (UeBouro). 

Galabozo , 

Galais. , 

GalcutU 


Pays-Bas 

Hongrie, 

Paraguay 

Nouu,  aolUmde.. 

Terre-Ferme 

Valaquie 

Terre-Neutfe 

Espagne 

Détroit  d^Hudsorî. 
Grand  Océan», . . 


M,  Méditerranée. 
Saint-Domingue . 

Dominique 

Espagne 

France 

\^rtmee. ......... 


5o.ii.i3.  N. 
5i.d4*i5.  N. 
5o.4Q*3a.N. 
6.  5.  G.  S. 
5i.a7.  6.  N. 

fS.io-  o.  N. 
i.aS.ao.  N. 
\a.  3.  N. 
[7.24.34.  N. 


i8«5if3o''a 

a. 36.91.  E. 

3.5o. -6.  E. 

7.23.40.  E. 

o.^n.àS.  E. 

7*53. 54*  E. 

I.  6.53,  E. 
14.4a. ■  3.  E. 

6.49.35.0. 

5.-^9.53.0. 


.'34!  N. 
►.33.  N. 


.ii.aS.  N. 

â.  i6.aq.  N. 

'    ^    N. 

N. 

S.. 

32.36.  o.  S.< 

â.55.ao.  N. 

^4.36.45.  N. 

47.35.30.  N. 

4a.ao.59.  N. 


5o.5o.i , 
34.35. a6. 


CaUao.(port).... 

Calmar 

CaUhot.  (Gastle) 

Gaivi 

Cambrai.. 

Cambridge 

Gamerino ....... 

Caminlia 


Sardaigne 

France 

Grol.  du  Mexique. 

Mocfn»  ..........  . 

^STP}^' 

Russie  JSurop..,. 

Archipel  Indien.. 

Terre-Ferme .... 

France 

Inde 


Pérou. 

Suède 

Angleterre 

Corse 

France 

Angleterre, 

Italie, 

Portugal. 


60. 35.  o.  N. 
i.i3.  o.  S. 


39.  7.30.  N. 
iq.ai.5a.  N. 
lil.  15,19.  N. 
36.3a.  o.  N. 

,9.11.1a.  N. 

5.  6.3o.  N. 


5. ii.i4*0. 
1.49-36.  E. 
a.ia.  lo.O* 
ii6.3i.  o.  E. 
4.55.44.0. 
o.  17-*  o.  £• 
8.i&ao.  E. 
3.a4*  o.O« 
ia.55.96.  E. 
0.53.18. E. 


en  tems. 

iM^ae" 

o.  9-45- 
o.i5.56. 
o.aQ.35. 
o.aS.Si. 
o.3r.36. 
o.  4-97. 

o.5o.4o* 
0.37.18. 
o.ai.19. 


14.15.  6.  E. 

é.ii.45.  E. 

a.  a.  o.  E. 
16. 4a.  4a.  E. 
6o.5i.i5.0. 

i32.49>4^*  E. 

78.4a.  5.0. 

a3.48.  o. E. 

5q.56.i5.  O. 

S. 59.  o. O. 


t 


44.a5.59. 

19.19.  o. 
19.4a.  o. 
3o.  3.ao. 
64.13.30. 

j.aa.33. 

8.56.  8. 
5o.57.3a. 
aa. 34.16. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
S, 
N. 
N. 
N. 


la.  3.  9.  8. 

56.^0.30.  N. 

50.48.13.  N. 

4a. j4*  7<  N. 

do. 10.37.  N. 

5a.1a.43.  N. 

A3.  6.a6.  N. 

4î.5a.4a«  N. 


67.40.  o. O. 
'74*47*4^'  £. 


0.40.  5.  E 
71.38.39.0. 
63. 5a. II. O. 

8.37.37.0. 

a.4i*53.0. 
3a.5a.3o. E. 


6.45.30.  E. 

o.5a.58.0. 
83>  6.3o.O. 
81.58.45.0. 
a8.58.  o.  E. 
a5.a5. t5.  E. 
124. 43* 34. E. 
70.10.45.0. 

o.a8,5q.O. 
86.  5.45.  E. 


o.ao.45. 
o.  7.18. 
o.io.  8. 
7.46.  4* 
0.19.43. 
o.Sj.  8. 
0.33.  5. 
o. r3.36. 
0.51.42. 
o.  3.33. 


o.57«  o- 

0.32.47- 

0.  8.  8. 

1.  6.5i. 
4.  3.25. 

Q.lt.tO. 

5.14.4^* 

T. 35.1a. 

3.59.45. 

o.ao.  4* 


4.30.40* 
II. 39.11. 

o.  2.40. 

4.45.54. 
4.t5.a8. 

0.34.31. 

o.to.48. 

a.ii.ëo. 


|.34<3o.O. 

i .  6.0.  E. 

:.38.at.O. 

6.a5.  i.E. 

0.53. 3a.  El. 

2.19.45^*0. 

II.  4.  3.  E. 

II.  5.  3.0. 


0.37.  a. 
•o.  3.32. 
5*33.26. 
5.27.55. 
1.55.53. 

8.18.50. 

4.40*4'* 
o.  1.56. 

5. 44'^^* 


5.18.18. 
0.56.2J. 
o.ii.33. 
0.25.40. 

o.  3.34* 
8.5f. 


o. 
o 

o 


2.16. 
.20.    < 


(  »77  ) 


Année  i83o 
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19  O  MS 

PBS     LIBVX. 


CaoBp^be 

Cananore •« . . . 

Candie.  (  la  TÎUe  ) 

Cavce.  (  la  ) 

Canigou.  (Mont) 

Gansau.  (port de) ....... 

Canton ^. 

Cantorbérj. . .  t • . . 

Canzir.  (cap) ^  . . . 

Cap-Fnmçai».  (la  Tille)  . . 

Cap  de  B. -Espérance  (lo  ▼.) 


Cap-Blanc 

Idem k 

Cap-Bon 

Cap-Noir 

Gap-Nonl.  (d'Eampe). 
Cap  Nord-Est  d'Aiie. 

Cap-Vert 

Capo-d'lstria  (  la  ville  ) 
Capraja.  (Ile) 


NOMS 

DES  CoaTRÉBS. 


A/extV/ue 

Indes. 

Ile  Candie 

Idem,,.^ 

France  • 

Mendie  '■••••«••■• 

Chine 

Angleterre 

i^^rie»  ....•..•.*« 
Saint-Domingue, . 


Caprera.  (tic).... 
Capricorne  (  cap) 
Capucin  (  le).... 

Caracas 

Carcassonne 

Cargados  Garajos . 

Carlota 

Carisbovrg 

Carlscronn 

Carlahamn 


Garmel  (  cap  ). . . , 

Carmona 

Carpentras 

Carpio , 

Carthagena...*.. 

Cartfaagène 

Carwar.  (le  cap), 
Casal-Maggiore . , 

Casbin. , 

Cassel 


Castelnaudari 

Castel-Tomèse 

Castiglione.  (  fort) 

Castres 

Castnes.  (baie de) 

Cattaro  (  pointe  d  Ostro). 

Cavaillon. ,.., 

Cavan 

Carerjrponmm 

Cawsand 


Cazamarca 

Cay  e  d'Argent.(Ac.  N.-E.) 

Idem,  Acore  de  TO 

Caje  Confites 

Caje  Crnz  del  Padre 

Caye  Gninchos.. . ....... 

Caje  de  Lobos 

Caye  Romaine 


ri^ue.  (oôleS.) 
fTrique,(c6te  O.) 
7 erre  Magellan. 
Btkfbane.  ...*.... 
Terre  de  Feu .... 

Laponie  •. 

Tartarie 

Afrique.(c6te  O.) 

Italie 

M,  Méditerranée. 


Âoem.  •.....*•■•■ 
Ifouf».  Hollande.. 
Dominique ...... 

Terre-Ferme 

France.»  ..■•  .... 
Océan  Indien .... 

Espagne. 

Transylvanie.  •  • 

Suède 

Idem,. 


Syrie 

Espagne 

France 

Espagne 

Terre^Ferme 
Espagne .... 

Indes 

Italie  •...*.. 

Perse 

Allemagne.  . 


France 

Morée 

Âiatie  .....••••... 

France 

Côte  de  Tartarie.. 
Turquie  Europe.. 

France,  • 

Irlande 

Angleterre 


Pérou 

Iles  Lueayes.  • . . . 

Idem 

Idem 

tactft ............ 

Idem 

'Idem 

Idem 


LATITUDE. 


igq5o'45«  N. 
ii.Si.iT.  N. 
35.18.45.  N. 
35.98.45.  N. 
ia.3i.  7.  N. 
45. ao.  7.  N. 
a3.  8.-9.  N. 
5i.j6.i8.  N. 
36. 17.50..  N. 
19^40. ao.  N. 


33.55.42.  8. 
ao.46.55.  "N. 
47>i6.  o.  S. 

54.31.30.  s. 

71.10.  o.  N* 
68.56.  o.  N. 

45.3o.j6.  N. 
43.  0.18.  N. 


LONGITUDE. 


en  degrés. 


9ao5(/45»o. 

73. 23.99. ^ 

aa.58.  o.  E. 

ar.5a.3o.  E. 

o.  7.  8. E. 

63.  i5.  0.0. 

iio.4a.3o.  E. 

i.i5.  8.0. 

33.30.  i5.  E. 

74.38.10.0. 


en  tems. 


41.1a.46.  N. 

a3.a8.3o.  S. 

i5. 37.30.  N. 

io.3o.5o.  N. 

43.1a. 54.  N. 

16.47*  ^'  S* 

37.39.41.  N. 

ié.Tii.  N. 

56.  0.57.  N. 

56.10.40.  N. 


3a.5i.io.  N. 
37. a8.  f.  N. 
3.a8.  N. 


n 


^7.56.37.  N. 
io.a5.i8.  N. 
37.35.50.  N. 
la. 47.  o.  N. 
^A.^.ia.  N. 
jo.ii.  o.  N. 
5i. 19.30.  N. 


43.1a.  4*  N. 

37.53.40.  N. 

4a. 45.58.  N. 

43.37.  3.  N. 

5i.aq.  o.  N. 

ia.a3.35.  N. 

.5o.  6.  N. 

.5i.4'.  N. 

11.54.43.  N. 

5o.4a.Ji.  N. 


7«  8.38.  S. 
ao.3i.  o.  N. 
ao.a9.a4.  N. 
aa. 11.44.  N. 
a3.i4.  o.  N. 
aa.44-  o.  N. 
aa.aA.5o.  N. 
ai. 53.  o.  N. 


t6.  a.45. E. 
19. aa.  0.0. 
68.19.30.0. 

8.44.  o. E. 
75.30.39.0. 
a3.4o.3o.  E. 
i78.a8.3o.E. 
19.50.45.0. 
ii.aa.33.  E. 

7.37.57.  E. 


6*ii'a3* 
4.53.34. 
i.3T.5a. 
1.37.30. 
o.  o.a8. 
4.i3.  o. 
7.33.5o. 
o.  5^  o. 

3;l3.57. 

4.58.33. 


7.  8.  5. E. 

148.54.45. £. 

63.46.30.0. 

69.35.  0.0. 

o.  0.45. E. 
57.14.15. E. 

7.16.50.0. 
31.14.15.E. 
i3.i3.>i5.  E. 
i3.3o. j5.  E. 


33.39.30.  E. 

8.  '7.  0.0. 

3.^3.38. E. 

6.49.41 .0. 
77.50.  0.0. 

3.3O.36.0. 

71.36.  O.  E. 

8.  5.33. E. 
47.13.  O.S. 

7.15.  3.E. 


0.37.39.0. 
18.49.5o'-  E. 

8.3a.  o.E. 

O.  5.14.0. 
i38.36.  4. £. 

16.  I3.5o.O. 

a.ii.55.  E. 

q. 45.30.0. 

7il.36.3Q.£. 

6.i5. 10.0. 


I.  /^.ii. 
i.ij.ad. 
4.3J.18. 
0.34.56. 
5.  3.a6. 

i.34.4^< 
11.5j.54. 

i.iQ.aS. 

0.45.30. 

0.39.53. 


o.a8.  3. 
Q.55.  3. 
4.15.  6. 
4.37.40. 
o.  o.  3. 
3.48.57. 
0.3g.  7. 
1.34.57. 
o.53.5i. 
o.5o.  3. 


3.10.37. 
o.a8.  o. 
o.io.5o. 
0.37.19. 

5.11.30. 

o.i3.a3. 
4.46.34. 

O.J3.33. 

3.  8.53. 
o.fk).  o. 


o.  i.5o. 

I.l5.IQ. 

0.34.  8. 
o.  0.31. 
9.14.34. 

I.    ^.OJ. 

0.10.48. 

0.39.    3. 

5.  1.46. 
0.35.   t. 


8o.55.3o.O. 
7i.â»a.45.0. 
23. 3i.  7.0. 

00.   q.^O.O, 

83. 34.  0.0. 

80.35.  0.0. 
'79.56.45.0. 
ou.  a.Jo.O. 


5.33.49. 

.47.  Ji* 
49.36. 
•  .30.19. 
5.33.36. 

5.31. 

5.30. 10. 


[.40. 

I-47- 


('7«) 


OHGITUDE. 


Cat*  daDoQ  OmIho*^.. 

Cm  d«  Ml 

C.j«.«r«. 

Ctfm.  (iMJvài^'.'.i  "'.'.'. 
C^jaùts.  (lie)  pdnl*  N.-£. 
Ca/o-I^m.(pmat«  S.-t.l 
Carvon/Acon:  du  S.-E.] 

/ifwil.V  petite  C»y^Bt)... 
CarigD.  (UcOpoÎDteÀid... 
CcrbKM.  PointeSnd.... 
CniiM.ru  Tille}.... 
Cet*.  (Ue) 


Ceuu.  (Modldel  Acho}. 

Chaînon,  (port  J. 

ChUODt-anr-Mame 

ChUai]*-«Dr.£aAae 


La  Malle 
If  lia.... 

BarharU. 
A»iér.ctttZII.'0. 


tihm... 
idem... 
Gufon. 


7^. 

Riuti»  Europ... 

Grnnd  Ôcéaii'.'. 

Gallapagot 

Now.  ffoilantU. 
Iles  Lunayet. , . . 
TurtfuieAiiat.. 


33.3a.  E 
M.  S.  f 


M.  fi.  'o.  N. 
ï5.fe.3o.  K. 
33.ic.3o.  N. 
-  a3.3>.  N. 
i5.3i.  N. 
,  »3.3î.  M. 
âS.M.  i.  M. 
Sn.ii.  o.  N. 
i8.57.16,  W. 
^6.46.53.  M 


ia.34.0. 


3o.3i.*3.E. 
ao.53.45.E. 
3i.  3.  0.  E. 

4.44.45.0. 

g.^.aS.  E. 

l.M.fo.  £ 

7.36.30. O. 
i4g.se.  iS.  g. 


3*.  6.17.  E. 

•  .50.55.0. 

I.44.Ï7.0. 
r«|.  18.15.0. 
ffi.iî.iS.O. 
11i.1i.4S.  E. 

76.4s.45. O. 

•8.  0.(0.  E. 
3.5t.i8.Q. 


Lhandonugor 

ChactTM. 

ChUioi^iir]  c«p  Touof;'. 
Idem.  (Ba) pointa B.... 

Cbatam.  (potl) 

Chlwaa.  (Uotdn) 

ChaBdimy.  (cip) 

Lhtrboarn. 


ai.Si.aG.  fi. 

».5i?.  W. 
J.48.  a.  S. 
o.jfi.ao.  S. 


ttte: 


i.iB.^.O. 
■7S..5.  0.0. 
«.40.  3.  o. 

•i6.il.  7.0, 
79.46.46.  E. 
7a.>3.3o.  E. 

i.  6.18.0. 
«3.43.30.  E. 

e.>8.3o.  E. 


Cbiai 


Chi<{aii>ipun 

Chidont 

Choul.  [fui).... 

ChriMchoreh 

ChnMHUi*.  (tle). . 
Chriiiinia 


Tarn-Ftntu. . 
Indat 

Aughtarre.... 

Ankiptl. 

iVarwVif». .... 


36.44.^.  N. 
5.33.  o.  N. 
i3.i3.  5.  N. 
i8.33.  o.  S. 

So.43.5;.  n. 

36- iS.  o.  N. 
59-55.^.  S. 


S. 43. 58.  E. 

7.  8.4d.  e. 
ii.49.>5.E. 

5.33.30.  E. 
iB.53.50. E. 
■3.  4.30.  E. 
■a.  D.3o.  E. 

3.16.45.  E. 

a.»4.3o. 

8-  "-';- 


ChriitianMBi)  . . 
CfariHitiurtld... 
Cbrhiitiuud . . . 
ChTiMiatunnd. . . 
ChriMiMiMd. . . 

Cillrt 

CimOrinhMna . . 

CioNI.  (h) 

Ci>il*-Ve«chia. . 
Clamihri. . 


Clerfc«.(lle).. 


ic; 

Dmnairairek 

Saide. 

Norwégc 

ftntéitîÈurop.... 

Allemagnt 

Smèd,.. 

luluî'.'.'.'.'."'.'. 
AlUmi 


^^.. 


\W^. 


43.10.39.  M. 
II.  5.4.  N. 
S1.48.3b.  H. 


CieMi<nt-Pen«Bd. . 
ClerdiMlfcip.  )... 
a**ei.,         ^ 


Codto<Ue]'( 


Idem. 

iKoitc.  RoltaïuU. 
AlUmagnc 


^!46!44'.  N. 


Golfié 
InAê.. 


B.37.45.E 
66. 1 1. 51.0. 
;3.56.  o.  E. 


(  "79) 


Collera.  {  c*p  ) 

CoUt  "'..'..'.'.'.'.'..'.'. . 

CoUionre 

Colnel.  (cap) 

Colttgne 

Colotnbntle.  (U«tJ.  . 

ColtHine  (cap^ 

Golnibii.  (ht.)  tntrti 


Mtrtlet  Indtt... 
Tern-Perait. . .. 
Portugal 


Pfou^.  CalédoitU. 


fîf"*^ 


3o.O. 

.îé.E. 


08.  to.: 
j6.j3.aK,  __ 

4.3s.  .   " 

laa.ij.iS.O. 


fî." 


Coœeptioa.  (  U  ) 

Coracè^.  ((oDTdala)... 

Coac)n*ion.  (pixt) 

Condom. 

Condor.  [UO 

Conjeruam 

ConauiQce. 


(St<.SoFb.)' 


CAïU... 

France. 

Atuir.  cSu  Jf.-0. 

France 

An.hiptl  Indien. 

Allemagne 


75.;=.  o.  I 
75.3S.  o.( 

'2 '4 


lâ.43.45.0 

i.â;.S3.0 


Cope.  fcmpf. 
Copranagoa 

Ca<tiuinba 

Caidonan.  (loBr  de). 
Cordonk.  (port).... 

CorfoD(IsTilU) 

CorimMa.  (cap).... 
Corwntt».  (eap) 
Coi'     ■     ■  - 


iDdwfaD 


Tarquie  Europ.. 

Danemarek 

Oiili. 

France 

Terra  Magellan. 
Midiierraitée . . . 
Cuba 


âSTM.  0.  È. 
3.5..S5.0. 
to.  iJ.Si.E. 
73.a5.3o.O. 
33,30.30.0. 
3.K.16.0. 

86,Ï8.69.0. 
ii>7-55.5i.O. 


T'uronie  Europ. . 

Mande 

Chypre: 

Turifuie  Europ.. 


]6no.  (lia)  poinuS... 
Jondrea.  (Ile aux ]..... 
Coppaiie 


5j.  N. 

.50.  W. 
a«.  W. 


43.  K. 
54.  N. 


p:i: 


.ïi.so.e.  " 
io.fe.,5.0. 

3o.36.5o.  E. 
1n.B8.37.  E. 

&.iH.3,.E. 
33.  a3.  0.0. 
73.43.34.0. 
ai,  8.i3. E. 

0.55.51.E. 

3.46.38.0. 


CtenuDiDnaler 

ICreiix.  (  cap  de  ) . . . 

CHHoii.  (capde).. 
|Croc  (haVre  de). . 


Allemagne. . 
Etpagne..... 


Pranee..... 

Amer,  côte  I<f.-0. 

Chili 

Indei 

Pérou...... 

Uartinique. 

1^^ 


7î-56.ao.  E-  ' 
3.36.30.0. 

o3.[(i.  o.E. 

17.36.54.  E. 
j.ai.ïi.  F 

■;:él. 

îq.38.39.  E. 

"       >.o. 


^.So.io.ô: 

iU.4j.3S.O. 
76.a6.3o.O, 

Î7.>7.57.  E. 
i. 33.37.0. 
63.14.33.0. 
a.So.SS.O. 
«.3o.  0.0. 


Cuddabrc... 
CoHê^'ilobm' .' 


Année  i83o 


(  «8o  ) 


as 


NO  M  S 


OB8    LISUS. 


Terre-Ferme 
Grand  Océan»  •.• 
Chine. 
Terre-Ferme 
Allemagne 

Mer  du  Japon. . . 
Russie  Eûrop. . . . 
Ue  S  a  chai  in  .... 

Idem.  {R\y.) Terre  de  Diemen . 

Dame-Mane.  (  cap  ) S*.'Domingue .... 

Damiene  ** 


Cnmanacoa 

Cumberland.  (tJe) 

Cummin.  (tic) * . . 

Cura 

uxhaveo.  (phare  de).. . . 

D. 

Dagelec.  (Me) 

Daser-o^ 

Dalrymple.  (  cap  ) 


Dammé. 

Danger,  (tles  du)  milieu. . . 

Dantzick 

Danvillè.  (  cap  ) 

Dardanelles.  ^îeuz  chÂt.). . 

Darmstad 

Dax 


NOMS. 

DS8  GOVTRtzs. 


LATITUtoE. 


Deadman 

Déception.  ( cap) 

D^ÎTrance.  (cap  de  la) . . . 

Dcift 

Delmenhont. 

Dendërë ,.....»,.. 

Denis.  (  cap  ) , , 

Deme.. 

Desîrade.  Ole)  poin  te  N.-E. 
Diamant  (  le  )  Mot 


Diarb^ir 

Dibeh.  (bouche dn NU).. 

Die 

DiegoAlvaretou  Gongh(t) 
Diego-Rarairez.  (Ile).... 

Dîepholz 

Diemen.  (Ile  de)  capsud... 

Idem,  (  cap.  de  ) 

Dieppe. 

Digg.  (cap  de) 

Digne 

Dijon 

Diilfngen 

Dirck  liârtoghs 

DiseoTerj.  (  port) 

Disseada.  (cap)......... 

Diu.  (cap) 

Dizmnde. 

Djumeîmih  (cap  ) ^ 

Dobrgjm 

Dol 77. 


Dom5urg 

Dominique.  (Ile)  Roseaux. 

Donavert 

Dondra-Head 

Dorcfaester 

Daidreeht 

Doro.  (cap) 


Egrpte. 

Allemagne 

Grand  Océan . . . . 

Prusse 

Japon , . . 

Turquie  Asiat.  . . 
Allemagne.  .. .  •. 
France 


Î0016  II"  N. 
i().  i8.3o.  S. 
3*f.4o.  o.  N. 
10.  a. 47»  N. 
53. 5a. 31.  N. 


37.aa.18.  N. 
58.56.  I.  N. 
48iai.  o.  N. 


LONGITUDE. 


en  degrés. 


Angleterre., . .... 
Iles  Salomoa..,. 

Louisiade 

Pays»  Bas 

Allemagne 

f«rpto... 

Louisiade 

Barbarie. ........ 

Antilles  t 

Martinique 


Turquie  Asiat.. . . 

Egypte. 

France. 


•  «••••  • 


Océan  Allant . . . 
Amérique  mérid.. 
Allemagne.  ..... 

Terre  de  Diemen.. 
IVouf,  Hollande.. 

France 

Baie  d*Uudson. . . 

France 

Idem 

Allemagne 

Nouv,  Hollande.. 
Amer.  c6te  iV.-O- 
Terre  de  Feu, , . . 

Indes 

Pays-Bas 

Barbarie 

Russie  Europ. , . . 

France. .  • 


Pays-Bas 

j^ntiUes.  ..•^.... 
Allemagne .  ..... 

Ceylan 

Angleterre 

Pays-Bas 

Archipel 


44*  5.  o.  S» 
18.37.30.  N. 
3i. 35.43.  N. 

5a.3x.j4-  N. 

10. 5i.  o.  S. 

54.20. i8.  N. 

3i. 37.30.  N. 

^o.  Q.  8.  N. 

f.56.a4.  N. 

-  •4^' '9'  N. 


66018' 5o*0. 
14a. 53.  0.0. 
119.ao.45.  E. 

70.  5.  0.0. 
6.aa.46.  £. 


138.37.  7«  E. 

19.49.  ^'  E. 

140.a9.45. E. 


5o. i3. 

8.3a. 
10.59. 
5a.  o. 
53.  3. 
a6. 10. 

8.34. 
33.43. 
16.30. 
14.36. 


30.  N 

3o.  S. 

30.  S. 

49.  N. 

39.  N. 

30.  N, 

o.  S. 

55.  N. 

o.  N. 

10.  N. 


37.54.  o.  N. 
3î.33.  6.  N. 

^4'4^*3t-  n. 
ao.  19*  3o.  'S. 
56. 37.30.  S. 
53.3é.3o.  N. 
43.38.3o.  S. 
II.  10.  o.  S. 
^.55.34.  N. 
oa.4r.  o.  N. 


[4.  5.18.  N. 

.19.35.  N. 

i.3i{.  17.  N. 

35.39.15.  S. 

48.  a.3o.  N. 

53.  4*'^*  ^* 

30.43.  o.  N. 

5i.  a.  13.  N. 

3o. 57.15.  N. 

53.38.  5.  N. 


f, 


.33.  8.  TT 
i.33.5i.  N. 

f5.i8.33.  N. 

48.43.15.  N. 
5.5f.  o.  N. 

5o.4a.57.  N. 

51.48.54.  N. 

38.  9.30.  N. 


144.35.45.  E. 
70.53,  i70. 
30.39.15.  £. 
5.53.  3.  E. 
0.0. 
7.45. E. 
130.  7.  o.'E. 
aB.-5ô.  i5.  E. 


I&|.35. 
IO.I7. 


7.  7.1Q.O. 

154.43. 14.  E. 

i53.  6.i5.  E. 

a.  i.3o.  E. 

6.19.13.  E. 

3o.3o.ia. E. 

t48.43.37. E. 

30.18.43.  E. 

63.33.  5.0. 

63.34^33.0. 


37.33.3orE. 
ao.47.r5.  E. 

5.  a,  r8.  E. 
la.  i.3o. O. 
70.59.90,0. 

6.  0.40.  E. 
144  3o.3o.  E. 
137.55.  o. E. 

i.i5.3i.O. 
81.10.  o.  O. 


^.54*  4*  '-'* 
3.41.50.  E. 

8. 10.  i4«  E. 

110.40.33.  E- 

13^.57.56.0. 

2o.5t.  0.0. 

08.37.  ^'  E. 

0.31.48.  E. 

36.36.^.  E. 

17.15.  o.  E. 


4.  5.18.0. 

I.  9.37.  E. 
63.53.30.0. 

8.36.48.  E. 
78. aa.  5. E. 

4.45.55.0. 

3.19.37»  E. 
31.59.30.  E.'i 


tfi  teœs. 


4<»a5'  i5* 
9.3i.3a. 
7.57'.i3. 
4.40.30. 
o«a5.3i. 


8.34.a8. 
1.19.16. 
9-»''5g. 


9.37.^3. 

5.  7.35. 

1.52.52. 

o.a3.3o. 
11,17.40. 

I.  5.1t. 

8.36.38. 

1.35.58. 

o.a4.58. 
-  o. i3.33. 


0.38.39. 
10.18.49. 

10.   8.3$. 

o.  8.  6. 
0.35.17. 
a.  i.at. 
9-54.54. 
T. ai.  10. 

Î.r3.38; 
.13.37. 

3.3o.t4. 
1.59.  9. 

Oé13.    Q. 

0.48*  O. 

4.43.58. 
0.3^.    3. 

0.38'.  a-. 
8.3t. 40. 
o.  5.  a. 
5.34.4^' 
o.i5.3o. 


5.  7.34. 
4.33.48. 

0.  a.  7. 

i.45.4^< 

1.  9.  o. 


o.  16; ai . 

o.  4*^« 
4.t3.3o. 

0.33.47* 
5.i3.a8. 
0.19.  3. 
o.  9.18. 
1.37.58. 


s 


Dorunand 

Dotbarg 

DoDglu.  (cip) 

DooTm.  (Ucbluan). .. 
Dnkc.  (tIede}obtervaL. . 


Aliemagit^ 

Part-Bài 

Jn,ér.c6l«Jf.-0. 
AngUtem 


Dïibitn 

Diicd'Ton:k.{lleda).. 
"  lAuig. 


Irlande 

Grand  Océan. . 
AlUmagaei , . . 


DoMtMorf 


Franc» 

Angl«UTrt 

Turqme  Europ . . 
Nouv.  Zéttande., 


Si.ii.^.  N. 
59.  o.5t>.  N. 
58.5a.  o.  H. 

5..  7.47.  N. 


50.3I 


.  M. 


5i.  ».5o.  N. 
36. 16.33.  S. 
S3.i5.5o.  n. 

55. 47.99.  N. 

i3:i3.iî.  N. 

8.41.  o.  s. 
5i.i6.  6.  N. 
Sfi.aS.  o.  H. 
50.54. 5a.  N. 
5i.  a.  9.  H. 
50.35.  7-  H- 
4[.i9.3i.  fl. 

hiit-  ». 


LOHGITUDE. 


5.  6.a6.  E. 
3.46.34.  E. 
55.  o.iS.O- 
I.  I.  8.0. 
6.a8.33.  O. 


.46.  E. 
i7.5a.55.  Ë- 
é.  3.10.  E. 


;47.5o. 


5.M.3(..0. 
1.3.1.35.0. 
o.  3.1a.  E. 
3.3i.5i.O. 


Eothcrineborc 

Edurn r. 

EddTiwnc.  (fanal}.. 

/(/en.  (lloi) 

Ed^omlie 

EAmbanra 


Sraôrnûpoit)  .. 
Eicbiuedi 

El-Anch(liirt)... 
Elbatfdd 


/tliemagac 

RuMiU  Atiat. 

Payt-Ba, 

AngUterrt 

UeiSahmon 

Amer,  du  Jf.'O. 

Tfarwége 


50.M.33.  N. 
56.5o.38.  N. 
S2.3o.ig.  N. 


9.49.41.  E. 

6.35.18.0. 
1S4.10.38.  R. 
137.54.  M.  O. 

5.39.30. O. 

3.36.45.  E. 


BMaccroda 

El-H^b(eap)... 

EbOeei. 

Embrun 

Enulen 


5i.ii.  3.  S. 
48.53.3o.  n. 
5o.5e.55.  N. 
3i.  5.3o.  N. 
5i.i5.a4.  M. 
54,  -  ^    " 


Barbant,. ... 
AUemagn*.  . 

AlUmagne. . 


.47.  ».  N. 


8.5o.i5.  E. 
8.  o.  o.  E. 
81. 98.1a.  E. 

,î:<;.ti: 

8.17.99.  E. 
i9.44.3o.  E. 
6.  6.  5.  E. 
4.  5.54.  E. 
4.50.46.  E. 


eo.(ll«J 

Emerald* 

EmtMricb 

EndeaTanr.  (rlT.)  enlnc.. 
inno.  (cap) 


jtiîn  (jen 

|Ë^> 

ErfarL 

Ericcini 

Eriangn 

Erronuaga.  (tU)... 
BcnmaD.  (Ui)..... 


Grand  Océan. . . 
Terr»-Ferm«, . . . 
AUamagita 

l\rott".%Uandà. 
S'^Doniineue. . . 

Suède 

Pays-Bas 

Turquie  Europ.. 
Allemagne.  . ,. . 
TW^uie  Aiial. . 

AtUntagnc 

Porlugai 

Allemagne 

Grand  0<:éan... 

Espagite 


17.30.  o.  S. 

3.M.  o.  H. 

5i.4q.59.  N. 

68.».3«.  N. 

■5.96.  o.  S. 

18,34.49.  N. 

56. 14.10.  N. 


48.18,95-  M. 
I^!5S!45'.  TS. 

.g.Si.  o.  S. 
4o.3S.5o.  M, 


3.54.3c.  E. 
94.55.  o.  E. 
43.  5.4s.  E. 
70.45.59.0, 
10, il.  o,  E. 

9,57.96.  E. 
93.38.90.  E, 

9.34.a.  E. 
a?.  7-  5.  E. 

8.49.11.  E. 
11,45.91.0. 

6.43,45.  E. 
[66.37.Î1.  E. 


(  ife) 


tollande. 


..  Sitile... 

, .  Amiriqaa  mériJ. 


,  Amérique  inirût. . 

.  AngUum. 
■  Eipmgne... 


. .  tUt  OrtaJat. . . 

..  Suède 

. .  itit^letern 


a.sS.îj.  S. 

g.3f.33.  S. 


5a.3i.4o.  H. 

Si.ïï.  <i.  6. 
46.10:4».  N. 


0.33.  L. 
4.30.0, 


%±A 


iU 


.  Suide. 

..  CHm^... 

,.  Italie 

..  Groeaiamd.. 

).  Porhtgal 

. .  fie»  ..^oj 

. .  Alieniagne. 

..  Eipegne... 


TàJ. 


l 


T  lie,  Can 


ia.lg.3o.  G.  " 

34.1?. 45.  E. 
lo.Jg.iS.  E. 
47.3B.I5.0. 
lo.ii.  3.0. 
3i.  1.  3.  O. 

1,57. la.O. 

,..S.  o.E, 

•ns.aj.O. 

9-35.  9-  E. 


..  ld«m..,.. 

..  Halie 

.  Etpagtte 

..  Eipagn* 

•  ii^xi^-'--- •■■■■■ 

~  banemarck 

.  Amer.  cSie  If.-O. 

.  Now.OAUade.. 

.  Xorwige 

"- xank 


.  Emagne 

.  SOiOierTtnéo . . . 
».  PftCaMriu..,, 
..  Wtpuiniëiu,..,. 

.USdfZc^r,,.. 


54.47. 18.  N- 

33.45.10.  S 

|I:^:S: 


45.38.5o.  N. 
Si.  4.47.  N. 

;39.3i.  n. 
rf.  |.  o.  jsr. 

17.40.14.  8. 
5».3o.a7.  M. 


O. 


é..3.i5.r.- 
ia6.4».i5.0. 
i43..4,.5.E. 

S.40.45.E. 

7.  7.»5.  E. 

;..i.4i.  E. 

i3i.  j.iS.  E. 

8.K.30.  E. 
33. 18. 3a.  O. 

».  17.  B.  E. 


1.  t|.a3.  O. 
4.  7.50.  0. 


a..».o._ 


(»«S) 


ÀDoée  i83o. 


HOMS 

DBS    LISUZ. 


iFrimptOD-lioiife 

'^raanw.  (  port  des  )• . . 

IPraaefbrt-«ar-Melii. .  « . 
|FraiKfocC-«iir-0<l«r« . . . 

râ.vciiJHii^«  ••««.•••t« 
^rehel.  (cap) 

'reitinfloi 

^reiiUOt. 

^"S»> 

_  now  ( cap )•  ..•«... «  jSréMÎl 

.tnmaaa.  (  «troit  de  } . .  • . 

iFroBCignaii 

FiMniak  (fort) 

FaUe 


NOMS 

DES   COttYKkEié 


Angleterre • . 

Amér.eôulf^  O. 
Océan  InJieM»*,, 
Attemagne 

Idem, 

M^reftee*  .••■«••••• 

Allemagne 

Jdm,... 

Frmnce 


LATITUDE. 


G. 

GalMy.(lk) 

GaJBffu  (lie)  pointe  S. 

Galite  (Sle)  mUien. . . . . 

IGallipoti 

lâmm 

IGanaley.  (cap) 

iGaaibier.  ^e) 

iGanijam. 

Gand 

iGap.... • 

iGampar  (lie) 

|Gaapée.(baiede).  >, .. 


Nouv*  EeosM» . • . 
Frênoe 

JlttmKfi»-»  •••••••••• 

Attemagne 

Paj-ê-Baê 

AnhipetÂulien^ . 
Océan  Imdien, , , . 

MéditerrmUe,  ... 
Tïtrquie  JBiaiop., . 

JStbtS'UntÊ 

^awan  ••••■•••■•• 
^nand  Oeéan,  «... 

Pitfê'Baâ ». 

Fmnee 

Anfhip.  Jkdien . . . 


(cap  de) 

Idem 

|Geoc.(cap). .. 
Gefle. 


tspagne,  •  •  • 

//»  de  Ckypn. . . . 
Afrique^  cotmoce. 


Gelnhanaen AUemagne 


Génei. 

iGenèire. 

|(3eofnqi]ie.  (  baie  dn  ). . . . 

ICaeocgetowii 

[Géofye.  (lie  )  cap  N... . . 


IGenu. 

srmtdmibcrg.  ......... 

iGihralum. 

ridffM. 

ili*^ • 

riimée*<«  ••....• 

Jiraglîa  (toar  de) 

'^Birganu. . .« 

iirone.  (Ja  ca^^rale)*. 


maiNlè%«s 

Loir 

|Glooeaier  (  lie) 

naabaw «..« 

luoksttHiu ^.... 

[xoare.  ^tapioa  da  petit^..^ 


Mw€tf  (£«  ............ 

Suisse» 

tVoM»,  MMande,. 
EtMU'Zfnis, ...... 

Oûéan  Adamtiq. . 


AUemagne,  .«... 

Espagne» ........ 

Turquie.  Asiate . . 
Espagne.  ^,..^.^,, 

Corse ..« 

AgYPte  .«...•».«.. 

o  toue»  ••..*«....• 
Espagne» ........ 


rrMnce,. 

If  ce  Ate...  »....«... 
iGrmnd  Océan* .  « . 
Huisie  Europ*^»» 
AUemagne,  .•^,. 

inâea 

ilS*,*DomMiêgme,^ ... 


..  •  • .,.». 


58.36.  o. 
ao.  9.45. 
5o.  7.30. 

54.31.34. 
iA.41.to. 
i8.a3.56. 
iS.ao.  o. 
i 3.^5.59. 


N. 


92. 


.96.4^ 

;.  8.99. 

6.33.57« 
5i.  4.-9â. 


o»  6.  o* 
io»3i.  o. 


d7.39.55. 
4o»95.33. 
98.^9.1». 
40.07.40. 

93.19.    o. 

19.99.30. 

5l.   3.99. 

44.33.37. 

9.95.  o. 
4o*47*^^* 


36.44.  o. 
34.01 .3v. 
3o«3o.  o« 
60.30.45. 
5o.  10.95. 
.95.  o. 

19.  o. 

97.4». 
38.55.V. 
54.  4.45. 


5o.  53.09/ 
51.49.  5. 
36.  6.3o. 
^.59.48. 
43.35.19. 

1.9.4^5.  tS. 

43.  1.49. 
96.99.90. 

37.19.95. 
4j.59.-l-l. 


19.  ja.  o. 
54^00. 3o. 
53.47.44. 
j5.Si.  o. 
ja.d6.5t. 
5f.3o.i9. 


LONGITUDE, 
en  degréi. 


50  40' 45*0. 
59.4$.  5.0. 
55.  8.  i5.  E« 

6. 15.45*  E. 
19. i3.  o.  £. 
17.90. i5.  E. 

4.38.51.0. 

9.95.15.  E. 
19.  9.  o. £. 
f.93.54.  £. 


l.5(>.3o.  O. 

d. 99.45. 0. 

1.95.  3.  £. 

7.  4*^*  E* 

7.93. 

0.19. 


3.45. E. 
1.39.45.  E. 


6.33.  o. E. 

94.17.15.  £. 

84.97.  0.0. 

137.98.15.  £. 

i37.iQ.i5. 0. 

8a.58.  o.  £. 

1.93.35.  £ 

0.a4.47«  £' 

Toi.47.00. £ 


4.33.  5.0 

30.43.  5.  E. 

19.19.   0.0. 

ii.48.i5.  £. 

6.53.38. £. 

6,37.45.  E. 

9.49.  i5.  £. 

ii».09.4^.  E. 

79.30.  3.0' 

4^.35.  o.  O. 


9*43.46.  E. 
99-1? 

9.0I.0O.  l!.. 

7.39.46.  o. 

30.34.15.  £. 

8.  5.  i.  O. 
77*  4*^*  E* 

7.  3.38. E. 
99.34.51.  £. 
II. 13.45.  E. 

0.^.19.  E. 


4.98. 10.  E. 

6.37.  -o.O. 
149.40.15. 0. 
3a«  o.  o. £. 

7^  •6r47«  £• 
7«^95.  ^.  E. 
76/»4<34*  O  I 

f.33.iS.G.l 


en  nnt. 


4< 

o.i5.  S* 
0.48.5». 

o.  10.35. 

o.o7*4'« 
0.484  8* 

0.17.36L 


o.  5.4o« 
0.98.  lA. 
0.99.35. 
».  1.18. 


8. 16.  f  5. 
3.38.39. 


9»  9* 

o.  5.34» 
0.14.57. 

0.59.  M.. 
4.97.10. 


0.18. 19.* 
9.  9.59. 
0.48.48* 
0.99.13. 

0.97.35. 

0.9D.3f . 
4>.  16.17. 
7.30.39. 

o.i8.  O. 
9.^.90. 


0.38.55. 
o.io.  6. 
0.30.89. 
9.  9.17. 

O.39.90. 

5.  8.90. 
0.98.16. 
1.58.19. 
0.44.5s. 
o.   1.67. 


0.17.53» 

0.96.98. 

9.3o.4<. 
9.  8.  o. 
•^98.97,. 


Année  i83«. 


(.184) 


NOMS 

DBS     LIEUX. 


Golowfttscficff.  (cap  ) . . . . 

Gomère.  (Ile)  ta  port 

Gonave.  (lk)  pointe N.-E. 

Idem,  (pointe  O) 

Gore.  (Ile) 

Gorëe.  (tlede) 

Gorgone,  (tlcjt 

Gonncbem 

Goring 

Gor^. 


Ile  Sachalin 

iles  Canaries 

S^.-Domingue.. , . 

Grand  Océan. . . . 
Afrique^  côte  oec, 
M.  Méditerranée. 

Pajrs-Bas 

Angleterre. ...... 

Auemagne 


Goslar '. 

Gotha.  (Obs .  de  Sceberg;). . 

Gothaab 

Gotheboorg r. 

Gottingèn 


Gotto.  (tlet)  aaxém.  S'-0«  Japon .  « 


Gouda 

Goula-Baion  (rocher)..  '. . 

Gradiska 

Grado • 


Grafion.(cap) 

Grand'Gombe  des  Bois. . . 
Grange.  (  pointe  de  ia  )  • . . 

GranviUc 

Graohamm.  (fanal) 

Grasse.  •% 

Grau. 

Gravelinett t. 


s^Gravesandc 

Gravois.  (  |*)inte  &  ) 

Grays.  (port) 

Greenwich.  (  Observai.  ). . 

Gregory.(cap) 

Greiiswaiae. 

Grenaae '. 

Grenade,  i^ au  fort) 

Idem,  (  pointe  N .-E.  ) . . . . 

Grenoble 

Greville.  (cap)., .  • 

Girodno 


Gronskar 

GrivMome 

Gronais.  (Ue) 

Guacara.  ••.■•••■••*..•• 

Guadalazara 

Guadalape.  (Ile) 

Guadiias 

Guahan.  (tic) 

Guaira 

Guaitabon.  (pain  de  sue). 


Guanaxuato.. 

Gaastalla 

Gnavoquil.  (ia ville). 

Gncfdces •• 

Guibert.  (port) 

Guptherberg 

Guntbnrg 

Gnpef*- ^ 


NOMS 

DES  C0HTRÉE8. 


Idem 

Moetn  ...••«•....•. 

Groenland.  ...*.. 

(3 ueœ . .....a.... 

Allemagne 


Payt'Bas 

Archipel  Indien. . 

Italie.»., 

Idem 


Nowf.  Hollande,. 
P rance ,  ••■...... 

S^.'Domuigue. . . . 

France  •  «•».•••«. 
Russie  Europ:*  •  • . 

Idem 

Allemagne 

franco 

Pays-Bas 

S*.^Domingue. . , . 


Amer.  câtejy.'O' 

Angleterre 

Amer,  côte  N,-0. 

Allemagne 

Danemarck, 

jiniittes  •  ..«...«a 
Idem . . 
France 
Amér.c6uN.'0.. 
Russie  Europ. .'. . 

Suède 


••«••%• 


Guadeloupe 

France 

TerrC'Ferme 

Mexique 

Grand  Océan, . . . 

Terrc'Ferme 

Iles  Marianes. , . . 

Idem 

%^uua ,  ........... 


Mexique 

Italie 

Pérou.  •••..«••«• 

Allemagne 

Amer,  câteJV.'O» 
Allemagne,  ..... 

Idem 

fyusie  AsÎAt. .,.,', . 


LATITUDE. 


53«3o'  i5? 
a8.  5.40. 

18.49- 10* 
18.  £1.40. 
60.17.  o. 
\&.^o,\o, 
43.a5.46. 

Sl.^.DO. 

5o. 48.34. 
45.57.30. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
W. 
N. 
N. 
N. 
W. 


5o.5d.  8.' 
64.  9.55. 
57.4Î».  4. 
5i.3i.5o. 
39.34*5o. 
5i.5g.5i. 

g.i5.  o. 
.53.3o. 

5.39.55. 


I 


W. 
N. 
W. 
N. 
N. 
N. 
N. 
S. 

w. 


i6.53.3o. 
47.  8.36. 


10.54. 35. 
48.50.16. 
00.  5.5o. 


S. 

N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
W. 
N. 
N. 
N. 


>2. 34.15. 
5j.4o«3o. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
jV. 
W. 
N. 


59.i5.5o. 
XD.10.18. 
47-38.  4. 
.lo.ii.ao. 
ai.  o.  o. 
a8.53.  o. 
a3.3i.3o. 
i3.ai«3o. 
10. 36. 10. 
.46. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
JN. 
W. 
N. 
N. 
93.47. 46'  N. 


31.  o.i5.  N. 
44.54.58.  N. 
3. II. ai.  N* 
5i. 30.43.  N» 
56.37.  ^*  ^* 
9.37*  N. 
37.15.  N. 
^ùij^  7..  o..  N. 


LONGITUDE. 


en  degrés. 


1 39034' 45'E. 
1Q.38.  o.  O. 
75.31.  7.  O. 
75.44.48.0. 
174* 5i.  o.  O. 
19.45.  o.  O. 

7.53.44*  E. 

9.38.15.  E. 

9.45.59.0. 

II.  8.3o.  £. 


8.  6.10.  £. 

8.93.45.  E. 
54.10.  o. O. 

9i37*3o.  E. 

7.36.15.  E. 
136.93.45. E. 

9.99.99.  E. 
191. 3t.  o.  £. 

5.  E. 

6.  E. 


II.  L.i 

II.   o.i 


34.  E. 
i5.0. 
3o.  E. 


io3.i5. 

8.10. 
89.16. 

3.58. 
137.15. 

7.56. 
'49.%39. 


o.  o. 
3i.  E. 
3o.O. 
54.  E. 

5.0. 
i5.  E. 
1$.  E. 
i5..E. 


en  tems. 


9*t8'î9'' 
1.17,59. 

5.  1.94. 

5.  9.59. 

11.39.94. 

1.T9.  o. 

o.3i.35. 

0.10.33. 

o. II.   i. 

o.44'34. 


0.39.94. 
0.33. 35* 
3. 36.  ag>, 
0.38.90. 
o.3o.95. 
8.95.35. 
o.  9*^* 
8.  o.  4* 

O.^^.TQ. 

0.44* '4' 


9.29.30. 
0.17.48. 
4.56.36. 

o.i5«^5. 
1.30.47* 

0.18. 91. 

0.59.98. 
o.  o.5o. 

7.18. 

5.3o. 


o. 
5. 


8.94.53. 
o.  9.99. 
8.97.31. 

o.ji*^^* 

O.JA. l5. 

4.10.33. 
4.i5.9^. 
0.13.34. 
io.i5.32* 
i.95.5o. 


i.  6.4iQ* 
4.16.46. 
0.93.  6. 
4.41.49. 

2.  i.3o. 
.  9.94. 
5.  8.33. 


m 


sac 


1 


(  »85  ) 


Aniiée  i83o. 


»OMS 


OBS    LIEUX. 


H. 


Hadenleben 

Hafringe.  (le  fanal). 

Halfaentadt 

Halifax 

Hallanda-Vadero.  . . 

HaUe. ....^.... 

Halmstadt 

Ilaiiiboiir|i{.  *  *  *  *  •  '•  •  • 


Hamcio 

Hauiiiiia(nhas , 

ttammefifost • . . 

Hamon.  (  cap  ) 

Hango-Udd.  (tleet  cap). . 

Haao. 

Hano'vre 

Haradtkar 

HanCeld 

Harlem 


Harlinsen 

H  ftrmelan « . 

Haaenberp 

Hasaum; 

Haatingf 

Hattcia».  (cup) 

IHavana.  (le  Morro). 
Hayre.  (I«)...' 
HawliiU 
Haye.,  (la). 


HaaMrtwoinU 

Hedic.(lla) .., 

Helgula^id.  (Ile)  le  fanal . . 

Heifhont  ,-4 

Hcltenear 

Hebingborg 

HeUingfors. 

HelvoelrSIiiys 

Henry*  (cap*).. 

HëracMe 


NOMS 

DES  GOVTaiES. 


Danemarck 

Suède • . . 

Allemagne 

Acadie. 

Suède • . 

Ailetnagne .  . . . . . 

Suède .■ 

AUemaffne 


Idem 

ite  Bornholm.,,. 

Pfqrwége 

Amer,  'cSte  N.-O. 
Hussie  Europ  . .  • . 

Suède 

Allemagne 

Suède 

Angleterre 

Pays-Bas  ....... 


LATrrUDE. 


55*  i5'  i5" 
58.35.40. 
5i.53.d5. 

5i.ao.  5. 
56.3g.45. 
53.33.   1. 


Idem 

likm 

Allemagne  . .  .^w . . 

Inde 

Angleterre 

Etats-Unis 

Cuba 

France 

Ecosse 

Pays-Bas 


HcroiubaU .• 

Hermiics.  (  le<<  )  Iles 

Hërnoaand.  (Ile  )........ 

HcrNï?.  (Ue) 

Henefoe.» 

Henadén • 

Htghhttrvr^hoiisis  Aobert. . 
Hinchincrook.  (  cap  )  . . . . 

Hinlopen.»  (  cap  ) 

Hioring 


Hoaiagnan 

Hoapittsn.   (lle)...i 

Hoborg.  (cap) 

Hogtiies,  (tloU)  le  pIusE. 

Hontraecen.. • . . . 

Hota 

Honda 

Hondachotte 


idtm 

France 

Allemagne.  . .  •  • . 

Pays-'Bas 

Danemarck 

Suède 

Russie  Europ 

Pays-Bas 

Euits-Unisi  , , , , . 
Turquie  Eur^yp,. . 


PnyS'Bas 
Grand  Océan . . . . 

Suède 

Grand  Océan . . . . 
Danemarck, . . . . . 

PayS'Bas, .  • 

Angleterre 

Amer,  côte  N.'O. 

Etats-Unis 

Danemarck 


52.  5.29. 
55.18.  o. 
70.38. 3a« 
59. 17.40. 
5q.-4o.3o. 
56.  I.  o. 
53.39.a5. 
58.  8.3o. 
5i.36.io. 
5i.aa.56. 


53.io.3ar 
9a .  •  o .  «yo  • 
5o.a6. 16. 
i3.  o.i3. 
5o.5a.io. 
35.14.30. 
a3.  9.37. 

5a.  4'5o. 


I-ONGITUDE. 


en  degrés. 


en  tems. 


Mkte 


[?: 


6.5; 
la.ai 
ai.a3. 
146. 3o. 
ao.37. 
la.ap. 


5a.  5.5a. 
47.ao.46. 

54* 11*34* 
5i.a8.4{. 

56.  a. 17. 

56.  a. 55. 

60. 10.  o. 

5i.49*^> 
36.57.  o. 

41.   I.  3. 


3a.  E. 
4a.  E. 
3o.  E. 
.33- E. 

5.0. 
4a.  O. 

8.0. 
,37.0. 
45.0. 
3a.  E. 


5i«  10.4.5. 

i.aS.do. 

6a.36.  o. 

56.  II. < 


o. 
.46. 


Chine 

Grand  Océan. . . . 

O  uctse  .....*...... 

Iles  Itucayes.. 

Pays'Bas 

Islande, ^ 

Terre^Ferme 

yPayS'Bas, .  '. 


«'Il-  i 

5i.33.t3. 
6o.ia.3o« 
38. 46.  o* 

_57^i7ji 


33.34.40. 
«5.40.39. 
56.56.  o. 
ai.38.5o. 
5j.ai.  6, 

65.44*  ^* 

5. 11.49. 

5o.58.56. 


33.  E. 
3i.O. 

58.  E. 
17.  E. 

,47.  E. 

o.  E. 

o.  £. 
39.  E. 
48.0. 

19.  E, 


a.3o. 
i6r.  8. 


.o4a8'4a'' 
0.50.5. 
0.34.53. 
4.a>.i 
0.40.^  ^ 
0.08. 3:1. 

0.JO.34. 

o.a7.59. 
0.40.53. 
1.95.33. 
9.46.  3. 
•i.aa.3o. 
0.49.57. 
o.ao:3i. 
N58.35. 


o. 

o.  II. 17. 

9.12. 


o. 


o.ia.i8. 
o.io.3o. 
a..6:4G. 
4.55.  6. 
o.  7.16. 
5.1t. 3q. 
5.38,55. 
o.  8.54. 
o.ai.55. 
o.  7.54. 
•o.  9.  a. 
o.aô.46. 
o.aa.ii. 
0.17. 17. 
0.41*11. 
o.  ji.3a. 
I. J0.40. 

o.    7.  II. 

5.i5.a6. 
1.42. 17. 


0.10.  1. 
.9.31.  9. 
. 1.  aJia. 
io.44>3a. 

0.37.19. 
•o.if,ia. 
.0. 


!: 


.55.90. 


vo.  ro. 

o.3o.4k 

7.'4^*  ^* 

0.  l'iQ. 

1.  3.a3. 
5.  5.  5. 
o«  0.4^* 
i.a8.i6. 
5.  8.53. 
o.  1.  o« 


TJ 


AiM^  i83ow 


Il         K  b'  m'  s 

DES    Likb  X. 


bonilear 

'Mood.  (  pointe  ) v . 

%oo^IMe:.« 

Hopcs  Note. ..  ....•«..<... 

Hotfo.  (cap  de}... 

HoT<t6a >. . .« 

Houlmaba  Abrolioe. .  • . . 

Hqwç.  («ap) 

Hualieine.  (  tJc  ) .<• . 


Hudwika-vall ^ . . 

Hu^lrueiooa ......< 

Hnidcliiigs*de.  (  fea  ) . . . 

Hukt 

Hqrti. .  (  ch&tean  ) 

Uuaiim. . .  « 

Hyderabad* . . .«  • 


NOMS 

BSS  COHTBÉEft. 


Fnanee 

N^ui».  Hollande. . 
Pajr^^às 

AHiéiique  mérid. . 
Angleterre .' . , . . . . 
NcuQ.  Héllande, . 
Idem,,  .<>...•.;•. 

AHemaane 

Grand  Ucèah 


ny( 
Hjderghnr. . . . 


•  •..<•^»•■.  •« 


^Wdle k». 

â^xique*. 

P^yS'Èa»  ....... 

Angleterre;,.,», 

D^nefnarck 

/ratiff  ...<.. 

/ei^/it 

JFnance.^k  ......»>.. 

»  r  II        ,,i. 


I. 

« 

jlaknbk.. *>..... 

llbogùCk  ..* 

tlbarra.^..^... ........... 

Ilena. 

[entsebk- «•....,%. 

|Iglaa « 

Tmst^., ...^.. 

llnagâe.  (lagr.) pointe  O.. 

IJnaïKiie^jfla'pec.)  pointe  E. 

[ingolstaat 

Ilnpomachoix.  .%...•..-.  ^ . 
micbi.v 


Ràssh  Aâiat,.^,. 
Terre-Ferme. . ,  „ . 

Pérou 

Atlemagne 

Hostie  Aiini 

Atlemagne 

'M(tem,  ..■•...«•>•(. 
Iles  JLucayes 


einûgne 
-re-Neui» 
IhrqttieAsèat.* . . 

Inselbert.  ( montagne). . . \Allemagne 

jlncprook 


ilpaeHà.  (  Ue  )  pointe  S. . . . 

Ilrkolck  V 

[raifl^  (  pointe  des  ) 

Idem...,. 


[«aak  (  le  Grand  ) 

Ilftabéliquei  (pointe') 

Ilalamaoad 

Ismaïl. 

|laoUi*BeUa 

IlspahaBi 

Iluolbwrg. 

IlsUMràleo 

|lstapalapft^ . .  « 

Ivicet  {ne)  le  diAteao.^.. 


FackaoB.  (p.}Sîdne7<^0Te. 
TacBMlfe.  (cap) 

|Jahdto«...» -..^ 

faroalaifrl 

Fau^.'. «.'.••.>.«.'. 

renuJabad. ..  c.  *.«.•«•«»•  t. 


Allemoj 
Terre-rteuve^, . . . , 


Idem. . . . . .  • . 

Archipel. . .  » . .  • . . 
Russie  Asiaî. . , . . 
S'.'Dominguis. . . . 

Guadeloupe  . . . . . 


Can.  de  Bahama . 
S*^Domingne.. . . 

Turquie  Eutop. . . 

Italie 

Perse, 

Alleniagne,  . .  « . . 

Mexique. 

Idem,.,»,^.... . . . 

Espagne 


Noup.  Holiânde. . 

S**'Donmigue 

Syfrie.  .•••«<•«•  k*« . 
ylUe^agtte  h  •  «  « . . 
Russie  Eurbjp,H . . 
Bfoldavm,  •  i.  • .«; .  .= 
Inde  •.•«••.....•>.••.) 


LATITUDE. 


"'  13" 

L.93.   o. 


5o.v 


dO.OO.ttd. 

55.58.. 
5q. 51.37. 
M.  7.  o. 

<6. 4^.45. 


LONGITUDE. 


ind^;r&.  eA^téms. 


i5i^.  f6.5S. 
50.4^-33. 
54.ad.59. 
i^.ia.  o. 
^S.fyk.  6. 
43.  7.  a. 


ao  (y  1*  C 
117.a8.i5.  E. 

o.i4*45>.£. 

5.io.58jQ« 
6Q.41.ao.  O. 

4.i7«io.O. 

II1..0..0.  £^ 

^l.i7.i5..E. 

li  .S7.i5.£. 

t5;  .3o,.o«0. 


Mt 


M*47*44«-£< 
6t. 31.55.0. 
'  3.  5«  o.  £. 

f.43. la.  £. 
'3,53.  i.O. 

6.44.37.  E. 
.76.30.45.  E. 
7^.40.48.  £. 

3.47.40. £ 

—       9.  w  m 


O»  9%ir 

7-49-55- 

o.a$4  .8*. 
4^3^48^ 

9.5i.  <f)l. 

TO»#4»t  ff^ 


6a. .  i.5o. 

.4>)7*4^* 
o.aj.  o. 

5o.56.a8. 


9I;aQ;    O. 

48.45.47. 
00.57. 17. 

4a.  o.ao.- 
.5o.5i.35. 
47.16.  8. 
38. 3o.  o. 

5a.  16. 4'!. 
i8.aa.a3. 
16.  o.aa. 


N. 


a6.  T.3o. 
19.58.43. 
22. an.  o. 
j5.ai.  o. 
i5.53.M. 

la.  24.34. 
5i.5o.aQ. 
i9.aa^44. 


i8«ia.4o.  N. 
3a,.  3.05.  N. 
53.ao.45.^  N. 
57.3n.3o.  ÎN. 


aa.  i5.  É. 
,49.i5»0. 

Ja.49. O. 

n.  o.  £. 

>38*3o*  Ef 

16.  o.  E. 

>a3.3o.  E. 

,  7.43.0. 


at.43. O 

>  5.36..E. 
,35«3o^  O. 
,36.  i5u  E. 

>  8. .  o«  .£. 
3.3o.  E. 

y6.  i5.  .£. 

5i.i5.  E. 

55-55.0. 

6.  ao.  .0. 


,a5.53.i>. 
36. 5o.  0 
>a5.  o«  E. 
.3o.  o«.E. 
.11. 48.  E. 
,3o.  o.  E. 
>.  6.  7*  E* 
.^4.45.0. 
,a3.  i5.0. 

53.43.  o; 


^  ,S^%90,  jn*'  r  ^n^ijsxi,,  ou 
4ô..«<3*>.  N;  I  a5.jA..  a. 
il.i,34^.M.  i'7à.5fi.a9. 


i4Q.&i..  o«  Et 
na.  a^â».  O^ 
Jft.a5.5i.  £. 
&L.aà..£. 

E 
E. 


6.46.  6v 
Ov«at^Mw 
o.  6iiéto 

o.a6..52kt 
5.  <6i'  3m 

4*S4u43. 

.0«tS*itl« 


S.'a9%.a9u. 

5^  Mkj^U 

5,aa.35« 
.  o.  3»*  .Qt» 
5.5é.jL 
o.53<  .4« 
oi33.J4« 
5..4iSi^ 


5'.  1.47- 

Ou 36.904 

3.58.««., 
a..6;a5^ 
o.3a.2s. 
0.36.  t4L 
1.33.  iu 
6.49'.  a5)à 
5.  7.4|. 
4.  m..aSu 


5.a5:45. 

t.54>>a7» 
.57.4o£ • 

X.4fiw  .OU 

3..I».  a. 
0.j6;a4i 

6!^Ift3.^ 
o.  3i;36« 


^.59^  agi 

.o>«aovi»<i    t| 
.a,3j.ii6» 


C  '*!■  ) 


JeDÎLoIk 

Jcrànïe^   (noialc) 

Jenaj.  (ttc)  t,  Si.'Aabin.. 

JcrafBJan 

Jn<>i».Bar 

jVi""'" 


S'.'Doniingue. . , 

La  Manche 

Turquie  jitial.. 
muu.  Hollande 
AlUmagne 

AUr  d'Oihouk.'. 
Grand  Océan. . . 
jittemagne 


i"*''T  s' 

Saisi! aS!  M. 

53. 3;. 48.  W. 
SG.é.lo.  N. 
33.40.  o.  S. 
4;.43.3o.  H. 


LOHGITU  DE 
en  dcgrïi.  ea  imhi 


56.33.37.0. 

4.30.59.0. 
33.  0.0.  E. 
148.36.  S.  E. 

5.3î.3o.  E. 


>.55.3 


KaUBudiOTg. . . 
K.Blpca]F.*(lic).'.' 


Allemagne.  . , . 
Dantntarck. . .. 
Riitaie  Europ. . 
Iiacçadiyes .  • , . . 
Payt-BoM 


71.43.  3.  E. 
a.a3.4ï.E. 
44''5.E. 


K.atwil»-iar-in 


Part-Bai'.. 


_..      ..{hav.daHnël).. 
Knw.  (O'h^rrai'o'ire)'. 


47-  ■>.45-  E. 
ié.So.ïo.  E. 
,1.40. .5.  E, 

a.  3.10.  E. 

8.i6.3o.  E. 
34.  o.  6.  E. 
67.53.  o.  E. 
66.43.  o.  E. 


Atlemagnc... 
mu^.Snllam 


35: J;.  0.  H. 
54.I9-43.  N. 
3s.35.3o.  S. 


K.iam-QMD. . 

KieL 

K.iag.(11')poi>i(eN.. 
KiPffliMi 


K.irin|nkoi-O*ln>g. . 

Kicï-Nnmn 

KiiMulicnT 

Itiiui?.... 

Kl»j(CBfnii.. ■■.:.■■ 


EUin 


Aaifletern.. . 

Lapoaie . 

Aileniagne.  . 


r4..3a.45.  E. 

70.  3.Ï0.O. 

oS.  7.3o.  E. 
105.4Ï.45.  E, 
5.50.48.0. 

75.54.  6.  E. 


kI^pm.:'.:'. 


54.41'.  "■  N. 

68,5i.3o.  K. 

54-3C..  0.  N. 

5;.5i.4S,  M. 


Rttsiie  Euntp.. 


38.59.36.  E- 
7».  13.  4-E- 
160.58.  0.  E. 


90!  oJ;-  E 
i3.iS.45.E 


RutiUAàiat... 

ItTnnirége. ..... 

Allemagne .  ... 

Rutrie  Aàat. . . 


SJSîi: 


i48.3i-3p.  W. 


1 


Année  i83o* 


(  i88) 


NOMS 

0E8    LIEUX* 


KMmentzoak •  •  •  < 

HLronsclitat •  •  < 

Krooked.  (Me)  pointe  E. 

KadeUtert 

Kullcn.  (le fanal) 

Kunii 

K.nr»k >• 

L. 


Labîiia. 


Ladroae.  (U«)  la  grande.. 

•^r»:::::::::::::::: 

Lianoim  •..■■»•••••••«•• 

LambliuQS*  ..••••••••<•• 

Lampedoaiie.  (tle) 

Lampsaqae 

Lancasier •  •  • 

Liancerotie.()le)  poinicE. . 

Landtbcrg. 


Laodscroon. 

Land  VEnd.  (à  Stooe  ) . . . 

Landiorbe.  (  tanal  ) 

Langara.  (tle)  pointe  N..* 
Langle.  (pic de). 
îdem,  (Mie  de) 

Langrcs • 

Lanaalloe 

Laon 

Larneca.  *(  lechâtean)... 


I^atlaîa.  .••■•••••••••••• 

LianDacli.  .••••.••••••••• 

Lausanne» .....»•.• 

Lavaur • 

Lédoie •• 

Lectoore. . .- 

Leeds .^ 

Lecf .* 

Lecuwin.  ^  cap  ) 

LefaA 


NOMS 

928  COHTliE». 


Riuiie  Europ 

Idem 

Ilet  Lueayes* 
Pars-Bas, . . . 

Stiède 

Grand  Océan 
Russie  Europ 


Prusse. 

Chine, 


PartugaL  . . . 
Turquie  Europ 

Sucae* 

Islande  à  ••.•■• 
Méditerranée . 
Turquie  yisiat 
EtatS'Vms . . . 
Iles  Canaries, 
jtllemnffne .  . . 


Suède 
Angleterre.» . . 

Suéde 

Amer.  c6te  N.'O 

Ile  lesso 

Ile  Sachalin,  . 

France,  • 

Angleterre.  • . . 

France 

He  de  Cypre. , 


Syrie 
Allemagne,  . . 

Suisse • 

France 

Pays-Bas..,.. 
France 


Lej^nago 

Leicetter 

Lieipzig*  ••••••••••••• 

Leiva •  • 

Le  Mana. 

Léogane. 

Uon.  (tle  de) 

Uoniî.  (tle)....'..... 

LePny 

Lèscar *-- 


Lcskeaid •••• 

Levatt.  (tle)  pointe  S... 

Le^de 

Lâard.  (cap)  fanal.... 

Liban • 

Liditenaa 

Liege.<»«  ....•.••....«• 
lâîgtfdial 


Angleterre 

tagi 
Nouy.-'Hollande 


Allemagne, 
Nomf.'Holli 
Hé  de  T*imnr, 


Italie 

Angleterre..,, 
Allemagne.  ,, 
Terre 'renne., 

France 

S*,'Domingue, 

Espagne 

Grand  Océan, 
France,  ...... 

Idem., .  b ..... . 


Angleterre,, , , 

Archipel 

Pays-Bas  .,,, 
Angleterre,,,, 
Courlande, , , , 
Allemagne,  .• 

Idem ,^m» 

idem,  .«..•••. 


LAXnUDE. 


59.59.a6.  N. 

aa.39.  o.  rf. 

5a.  i5.  6.  N. 

56. 18.  3.  N. 

i4>33.i3.  N. 

51.43.^0.  N. 

54'5i.ao.  N. 


LONGITUDE. 


en  degrëf. 


VI.  a.  o.  N. 
37.  6.  o.  N. 
4o.58.4a.  N. 
56.3a.38.  N. 
6i.  6.17.  N. 
.3i.i5.  N. 

o.ao.5a.  N. 

o.  a. 39.  N. 

9.14*  o.  N. 
48.  a. 58.  N. 


3io  8' 45^  E. 
■^aj.ag.  i5.  E. 

70.16.  o.  O. 
a.a5.3j.  £. 

io.i5.3o.  E. 
1ao.59.a8.  E. 

34.  7.3o.  E. 


18.46.30.E. 


i 


55. 5a. 37.  N. 
5o.  4*  7*  N. 
58.43.56.  N. 
54.00.  o.  N. 
ij.ii.  o.  N. 
48.59.  o.  N. 
49.51. 59.  N. 
do.ao.aiS.  N. 
49.33.54.  N. 
34.54.30.  N. 


35.3o.3o.  NT 
16.  1.48.  N. 
i6.3i.  5.  N. 
[3.40.5a.  N* 
•1.18.35.  N. 
43.55.54.  N* 
53.42*3S.  N. 
53.1a.49.  N. 

34.35.50.  S. 

9.ia.i5.  S. 


45.11.18.  N. 
53.38.  o.  N. 
5i.ao.  16.  N. 
5.3o.  o.  N. 
48.  o.3o.  N. 
i8.iia.io.  N. 
36.  a?.  45.  N. 
14.  6.  o.  S. 
45.  a.5i.  N 
43.19.5a.  N 


10. 3o 

8.  a 

i5.3i 

i35.  ao 

i38.5a 

140. la 

a.5Q 

6.3 

3i.ao 


53:â7 

la.ao 

4.a5 

o.3o 

I.  a 

1.4» 

3.58 

5.  5 

ii3.i5 

iai.55 


5o.a6.5o.  N. 
36.59.  <'*  ^■ 
5a.  9.30.  N. 
49*57.30.  N. 
5S.3i.36.  N. 
51. 37.34.  N. 
5o.3Q.aa.  N. 
53.  8.a8.  N. 


8.58 

3.a8 

10.  1 

'ht 

171.36 
1,33 
a.  46 


a3.56 
a.  8 

ié.35 
6.33 
B.ii 


40.  E. 
a5,  E. 
i5.  E. 
57.0. 
54.  E. 

%o, 

ta.  E. 

o.  E. 
o.  £. 


00.  £• 

45.0. 

3o.  E. 

.0. 

é.O. 
.0. 
i5.0. 
37.0. 
ai.  E. 

Zi2: 


58701 
3o.  E. 
58.  £. 
3a.  O. 
5.  E. 
5a.  E. 
37.  E. 


j6^3o.E. 


en  t^Ais. 


a*  4'  35" 

o.  9.43< 
0.41.  a. 
8.  3.58. 
:a.  i6^3o. 


i.i5«.  6. 


o.Sa.it. 
t.  a.  7. 
g.  i.ai. 
9.15. 3a. 
9.ao.5i. 
o. 11.59. 
o.aj.Sa. 
o.  5.  9. 
a.  5.aa. 


a.  i3.5o. 
0.49.45. 
0.17. 41. 
o.  a.  4- 
o.  4-'*' 

o.  D.5l. 

o.i5.55. 
o.ao.ai. 
.33.  o. 


l 


Â 


0.^.55. 
o.  i3.56. 
0.40.  6. 
5.  4.56. 
o.  0.35. 
5.  0.19. 

0,34*  Q* 

ii.ao.ao. 

o.  6.  i3. 

o.n.  4» 


o.3o.  6. 

i.i4«M* 
o.ao.iS. 

o.ta.46. 
.0..96. 1$. 


ttSg) 


Année  l83o. 


NOMS 

DES    LlBVS» 


Lima 

Limoges 

Limpjada 

Lincies-Noeu,  ou  Deraeat. 
LiinAchotcn  •••.»••■.■»*■•. 

LÎDZ.  . . .  '. » 

Lièboone.  (  Ohserrat.)»*  • 

Lisbnme  (  cap  ) . .  •. 

Liverpool.. 

Livonme.  (  an  fanal) 


Pérou 

France 

Turquie  Europ, , . 

Nonvége.^ 

Payê'iku 

yiilemagne 

Portugal 

Amer»  c6te  IV-'O» 

Angleterre 

Italie, . 


Lnienx. .  ; 

LoampiIrHiU 

Ltfdéve 

Lodl.  »• 

Lofaeia 

Lombez 

Lommel 

Londres,  (à  Sc-Panl)... 

Ldng-Island 

Loos.  (Ile  de ) 


Lopatka.  (cap)....4.< 

Lord-Howe • . . 

Loreto .•«• 

LorienL 

Loaisboarg 

Louiaiade.  (cap  de  la). 

LonTain 

Lubeck ...•....', 

Lnbni 

Locipara. 


Lnçon. 
Lncqnei.  .....•«, 

Lagano • .  4 

Lnnde 

Londen.  (  tonr)i 
Lnsembonrg. . . 
Ljmc... .......... 

Ly.on.  « 

M. 
Macao 


Mucclesfield.  (banc). . . 

M^crata 

Machicbaco.  (  pointe  ) . . . . 

iviMCon  .......  «^  •*...««,• 

Madèi«.(tle)à?niicbal.. 
Madona.  ^le)  pointe  O. . , 
Madras.  (rortot.-George)* 
Madrid,  (grande place).. 

Maestricbt • . 

Mafra. 

Masdeboarç 

Matieou  SeicbcUes.  (tie). . 
Mabon.  (cap delà  Mola).  • 

Mabouna.  (Ile)..« 

Mai.  (tle  )  pointe  Snd. . . 

Maisy.  (cap) 

Maiaca. .«..•• 

Malaga ••• 


INOMS 

DES  COMTaéES. 


..•*... 


ranee,  .....;... 

Angleterre,* 

France 

Italie,, 

Arabie 

France,  • 

Pays'Bas 

Angleterre 

Etats-Unis .• 

AfriguejcSteoec. 

Kamtschatka, .... 
Grand  Océan, . . . 

Italie 

France 

He  Royale, ...... 

IVouueNe  Guinée, 

Pars-Bas 

Aiîeniagne,  .... 
Russie  Europ, . . . 
Archipel  Inaien, , 


LATITUDE. 


lao  a' 34*  S. 

45.49*53.  N. 

10.38.43.  N. 

{7.58.  o.  N. 

5i.  3.44-  ^- 

48.18.54.  N. 

38.4a. 04.  M. 

60.  5.  o.  N* 

53.23.   o.  N. 

43.33.  5.  N. 


en 


LONGITUDE. 

degrcs.    |     en  teins. 


I.  4-59. O. 
at.3J.3a«  E. 

4.43.  o.  £. 
a.  %45.  E. 

It.5D.30.  E. 


49<  8«5o. 
$1.38.  7. 

i5.4a.  8. 
43.a8.30. 
51.13.45. 
5i.3o.A9. 
41.  4*^0. 
9^7'  o. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 


... ..... . 


>........t.. 


France 

Italie,,, 

Italie, 

IV^orwége 

Sueth,  •.••.....• 
Pays-Bas  ....... 

Angleterre 

France • •.......« 


jChine 

Mer  dt  Chine, , , 

Italie 

Espagne'*. 

France, 

Océan  Allant, , , , 

Archipel 

Ânœs  ...••.......• 

Espagne, 

Pays-Bas 

Portugal  > 


5i.  o. i5. 


45^.  53 .  40 . 
11.ao.4a. 
5o.53.â6. 
53.5i.ia. 
5o.  0.37. 
3.Î0.4S. 


N. 
S. 
N. 
N. 
N. 
S. 
N. 
N. 
N. 
S. 


^27.15. 
p'.So.io. 
{5.59.%. 
"  37.10. 
55.43.a6. 
.38. 
ro. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 


aa. 13.44-  N. 


Allemagne 

Aler  des  Indes,, , , 
Hé  Min  orque, , . . 
Grand  Océan, , , , 
Iles  du  cap  Vert , . 
\^uba  ...•••...4.. 

Indes 

Espagne,  ....•••• 


i5.5i.  o,  N. 

43.18.36.  N. 
43.38.  o.  N. 

16. 18.37.  N. 
33.37.40.  N. 
36.3i.3o.  N. 
r3.  4.  8.  N. 
40.34.57.  N. 
5o.5i.  7.  N. 
38.55.54.  N. 


iT. 38.45. O. 
167.41*30.0; 

5.17.  o. o. 

7.5d.3o.  E. 


a.  6.a8.0. 

a.ai.Ao. O. 

0.58.48.  £• 

7.10  37.  E. 
39.48.30.  E. 

i.35.5i.O. 

a. 58.40.  E. 

a.a6.  a.0< 

74.12.  5.0. 

'      0.0. 


i5.4o- 


154.33. 

ii.i4.i 
5.41* 

63.15. 

136.  0.1 

a.»i.; 

8.ao.i 

30.43.1 

io3.57.i 


3.3o. 
8.10. 
6.37. 
4*i5. 
10. 5a. 

I:1§: 

a. 39. 


OrO. 

35.  E. 
30.  E. 
5i.  E. 
3o.  E. 

36.  E. 
44.0. 

9.  E. 


5*i7'5i* 

o.    4*K9« 
I.33.34. 

O. i8.5a. 
0.10. 10. 

II.  10%  46* 
o.ai.  8. 
0.31.46. 


o.  8.36. 

Ou  3.55. 
0.38.49- 
a.3o.ir 
o.  5.< 
0.11.1 

0.  0,i 

1.  a.i 


10.17. 
to.a^.19. 

0.44.59. 

o.aa.45. 

U.  o. 
.  3. 
o,.  9*^ 

0.33.33. 

a.  3.54* 
6.55. 5o. 


111. i5.  o.  E.      7.a5.  o. 


53.  8.  4.  N. 

4.38.  o.  S* 

39.51. 10.  N. 

14.20.45.  S. 

i5.  6.  o.  N. 

30.16.40*  N. 

a. 10.  o.  N. 

36.43.30.  N. 


111^58.  o.  ET 
II.  6.  o.  E. 

5.  9. i5. O. 
3.30.53.  E. 

19. 10.  o. O. 
34*33. 10.  E. 
77.56. i5.  E. 

6.  3.  0.0. 
3.30.46.  E 

11.40.33. 0. 


o.i4*  o. 

o.3a.4i* 
o.a6.aQ. 

0.17.  3. 

Or43.3o. 

o.t5. 18. 

o.ai.  3. 

o.  9*57. 


7.aj.5a. 
0.44*24. 
0.30.37. 
o.  10.  o. 

1.38.  9. 

5.11.45* 
0.34.  8. 
o.ij.a3. 
0.46.43- 


00.15.    o.    Ci. 

I .  OO.    3 .  C* 

172.36.50.  O. 
35*3o.  o.  O. 
76.  a8.  8.  O. 

99*4^«  ^*  E* 
8.45.17  O» 


0.37.15. 
3.33.  o. 
o.  7.5a. 
ir. 30.37* 
1.4**  o. 
5»  5.56. 
6*39.  o. 
0,37-  1. 


Antiée  i83b. 


(  «90  ) 


Malamocco.  (  la  ▼ilie) . . . . 

Maldives.  Extrémité  N. . . 

I3em ,  extrémué  S . . . . 

Maldonado 

Maletpina.  (  cap } 

Malines, .« 

Maligue  ooMinnicoi.  (Ile). 
MallicoUo.  (t.)  pt.Saiidw. 

Malmoe. 

Malte.{11e)àIaviJle 


Mandai 

Mandrv.  (port de  la } 

MangaJore 

Mangea*  (Ile).. . ». 

Manheim.  (Obeenratoire). 

Manille 

Mantone. 

Marbnig.. 

Maretimo.  (î.  )  Sommet. . . 
Margaerite.(lle)  cap  Maca» 


Italie 

Océan  Indien, . . . 

Id^m 

Paraguay 

I/elesso, 

Pays-Bas 

Océan  Indien . .  • . 
Grand  Océan .  •  « . 

Suède 

3Ier  Méditerr. . . . 


Maria,  (cap) 

Mariembuiv 

Marikan.  (île) 

Mariqnita « 

Marken 

Markoe 

Marmara,  (tie) 

Marseille.  (Omenrac). . . . 
Marstrand.  (lelanal).... 
Martin- Vas.  (tlots) 


Norwége 

itrchiffcL . , 

Indes.. .......... 

Grand  Océan.,,, 

jéllema^e 

Iles  Philippines, , 

Italie , . . 

/Allemagne 

Méditerranée .... 
Golfe  du  Mex... 


450M' 

rr  '  'K 

y  .    %> , 

0.38. 
34.56. 
p.  4a. 
5t.  I. 

8.15. 
f6.95. 
§5.36. 
35.53. 


lo*  W. 

o.'  TV. 

o.  S. 
ig.  S. 
i5.  N. 
5a.  N. 
3o.  N. 
30.  S. 
37.  W. 
41.  N. 


Maaafnero 

Maskeline.  (tle )..».... . 

Maiance.  (  le  pic) 

Matapan.  ( cap) 

Mataro 

Matifon.  (  cap  ) 

Matsamar 

Manrna.  (lie) 

MaKzara 

Meaox. .» 


Nou%f,  Hollande. . 

*     tUMwCm ..       ....... 

Iles  Kuriles 

Terre^Ferme 

Pays-Bas 

Norwé^e 

Turquie  Asiat. . . 
France 

Océan  Allant,,, . 


Meiningen. 

Melille.... 

Melnik 

Memel «.. 

Mende 

Mendocin.  (  cap  )....... 

Messine 

Metz 

Mewstone 

Mcznrat.  (cap) 


Grand  Océan . . .  ^ 

Idem 

Ouoa, 

Tkirquie  Europ, , . 

Espagne. 

Barbarie 

Ile  lesso 

Grand  Océan .  . . . 

Sicile 

France 


58.  0.4a.  N. 

37.44*10.  IV. 

13.51.38.'  N. 

91.56.45.  S. 

40.3Q.14.  N. 

14. 3o.  o.  N. 

».  9.16.  N. 

[6.34.4a.  N. 

18.  o.io.  N« 

II.  3.30.  N. 


100  a'io'E. 

7o.4a.4'>>  E- 

71.  4-45*  G. 

57.11.ao*  O. 

X38.58.Î5.  E. 

a.  8.44*  G. 

70.49.15.  £ 
id5. ii.5i.  E. 

10.41.  4*  G 
ia.io.3o. E. 


5.  8.3o.  £. 
ai.a8.do.  E. 
73.  3.5a.  £. 

i6o.a3.  0.0. 

6.  7'4^*  G. 
118. 38.  o.  È. 

8.37.57.  E. 

13.a3.45.  Ë. 

60.47.po.o- 


i4'49*^o.  À. 

5|.   i.3i.  N. 

46. 5o.  o.  N. 

5. i3.  b.  N. 

53. 37. 40.  M. 

57.59.10.  N. 

40.37.  4*  N. 

43.17.49>  N. 

57.53.51.  N. 

30. 3o.  o.  S. 


133.33.  i5.E. 

16.41.41.Ë. 
x5o. 10.  o.  E. 

77.31.51.O. 

a. 48.13.  Ë. 

4.39.  O.K. 
35. 10.35.  E. 

3.  a.  o.  Ë. 

9. 15.45.  Ë. 
3t. 10. 10. O. 


Allemagne , 

Barbarie : 

Allemagne 

Prusse , . . 

France. 

Amer,  céte  iV'.-O. 

Sicile 

France 

Angleterre 

Barbarie 


33.45.30.  S. 

16. âa.  o.  S. 

33.   1.39.  N. 

36.33.30.  N. 

4r.33.a3.  N. 

o6.5f.io.  N. 

4' -33.  o.  N. 

16.35.40-  IV. 

3^.40.  o.  N. 

4o. 57.40»  N. 


Mexicalcingo 

Mexico. 

Miconî.  (Me)  le  pins  liant.  » 

Middelbnrg...: 

Milan.  (  ^l'Observatoire). . 

Milo.  (tIe)  au  porc 

Mtragoane.  (baie) 

Min;pQix..(à  rObserv^i.). 


iHexigue , 

Idem 

ArchipeL 

Pays-Bas 

Italie 

Archipel.,,, 

S*,-Domingu» . ... 
Jt^ .fin ce ,  ..*.....« 


5o.35.a67Tî; 
35.i8.i5.  N. 
5o.3i.  5.  N. 
55.43.15.  Tî. 
'Â,io.^.  N. 

10. 30.   o.  N. 

I8. 14.37. 

49»  7-10. 
oo.io.ao. 

33.35.35. 


83.57.30. O. 

165.38,  6.  E. 

84.  5. 17. O. 

30.  Q.  i5.  È. 

o.  6.33.  E. 

0.53.30.  E. 

137.43.45.  E. 

154.53.55.0. 

io.i4.3o. Ë. 

o.33.3o.  E. 


N. 

N. 

N. 

N, 

19.31.33.  isr 

19. 35.45.  N. 
37.39.15.  N. 
5t. 3o.  6.  N. 
45.38.  a.  JN. 
36.4a.3o.  N^ 
18.36.45;  N. 

43. 5, 7.  y.  I 


8.  3.58.  E. 

5.16.35.  O. 
33.  8.31.  E. 
18.47.48.  E. 

1 .  9. 19.  E. 

136.40.30.0. 

i3.14.a7.  E. 

•3. 50>  \S»  Je*. 
6.35.48.0. 

Ta.49'3o.  E. 


toi.3057o. 
loi.adioo. O. 

al.  i.  7.  E. 
1.17.15.  E. 

6.5ï.i6.  E. 

31.53.17.  E. 

75.55.30. 0.| 


<j.ao.. 
i.a$.5^ 
4.53.1! 
10.41.39. 
0.34.31. 
7.54.33. 
o.33.5i. 
o.53.3i. 

o. 38.49- 
4.37.10. 


8.54. 13. 

1,  o.^. 

10.  0.40. 

5.  9.37. 

O.II.13. 

O.I8.36. 

1.40.4^* 
0.1a.  8. 

0.37.  3. 

3.  4.40. 

5.3i.5o. 

II.    1.53. 

5.36.31. 
i.ao.ln. 

o.    0.30. 
o.    3.30. 

9.10.55. 

10.19.33. 

0.40.58. 

o.  3.10. 


0.33.16. 

0.3I.    6. 

a.  8.33. 
i.i5.  rr. 

o.  4'^7* 
8.37.18. 
0.53.57. 
o.i5.3r. 
0*35.43. 
o.5i . ir. 


\ 


(  ^9«  ) 


Aottée  xii; 


NOMS 

DBS    LIBCX. 


Mirik.  (c«p ).....  » 

MUpal«.(lles}||iphuO.. 

MÎHaw..  *.«,.* 

Modène 


NOMS 

>E8   COHTBiZS. 


^friif.  e^te  O.  • , . 
Ifouvelle  Guinée.. 
Htusi^  Europ .... 
Italie 


Mogane.  (tlo)  points  N«*E«  Iles  Lucares . . . . . 
Mooilew Russie 


Mapji 


Moka 

M6lc-Sl.-NicQlM 

MonchitfiM...^.. 

erwd...  >........>.>. 

OQgat.  (fort) 

Mongon.  (cap  )  k  ktovr.. 
MonopÎQ*  (  mont  ).. . ... .. 

Mottopoli .« 

M(MMapa(  lie  ) 

MootaigQ 

MontaJto « 

Montattbaa.  (Obarrac.). 

MoiildMo,(cap) 

MaotdiUjr  •  • .  .^ 


•■.«■•• 


Snrop, . . . 

Arabie 

SK'Domifigne. . . . 
Pertugal.^....,. 
Indes 

£êpaitne. 

Ile  3anea,,,.,^. 

Ilmlie, 

Amer,  côte  JV.tO  .  • 

Pays-Boe 

Italie <. 

trrtince*  .•».«••••. 

Portugal 

Indes 


LATITUDE. 


«Al 


|M<mte<-Cbrisco. « . . 

Monte-Figo.. 

Monterev.. 

Montenoao.  .^ 

MonC-Lanro 

MoocpelUer.  (Oba«nrat.). . 

Montrose 

Moiiuein.(le  pic  le  nlst  N.  )^ 
MoBUemL  (lepiciepl.h.). 
Moatscmc.  (t.)pf  N<-E. . 


MerMédiierrai^e 

Portugal 

Californie. 

Paraguay 

Espagne. 

"  ronce  »  •*....... 

Ilelt^étie»  •••••.«. 

)..  Espagne»  % 

mOfeam»,  ........... 

jnHtiiies»  ..••••«. 


Monsa. «.. 

Monlèt «•« 

Morant.  (poinio). 
Moretan • . . 


Morotay.  (tie) 

Mortonr.  (  tic) 

MorapvTange.  «^ 

Moidok ...., 

Modiow .« 

Mouchoir  car.  A«.  EwM^E. 


Moulina.  (  poioie  des  ) ... .  Espagne 

MooXkj.  « •.*...  Indes 

MonUonea........ "  ' 

Moirée,  (tie)  poinle  £. . . 

Marlgherij J^Indes 

Amer,  €iSteJV,''0» 


Mulgrave,  (poit). 
Mnlfianseo. 
MiiJhetm. . 
Munich. . . 
Mnnater. . . 

IVtnyden.. . 


Muyderh^g , 

Moto ^.•. 

Mnsnn.(  cap )....« 

N, 

NMnlen 

Na0nvDgatum.  «... 


Italie. 

Thrre-Eerme 

Jamaïque 

i\^tt*».  Hollande. . 
Grand  Océan. . . . 

Sardaigna 

^^ue(te ,  ......■■*. 

Hussie  Europ.. . . . 

Idem'.  ............ 

Iles  IfUQt^es,... . 


Pérou. ^, ........ 

iGrttttd  Océan. . . . 


190  3^48*  N. 
o.rg.  i5.  S. 
56.3g.  6..-Si, 
44.38.35.  N. 
3a.  18.  o.  N. 
53.5i^.o..N* 
i3>ip.  o,  N, 
19*  49*  30.  N. 
37.90.  o.  N. 
ia.a5.  4»  N. 


LONGITUDE. 


en  degrés.  en  tems. 


iSoSyao^O. 
199.42.  3.  E. 
ai.a3.i5.  E. 
0.34 «59. £• 
75.  o.  i5.  0< 
98.  4^30.  £. 
40. 5o.  ql.  £• 
75.fe^8»0. 
10.^.57. 0. 
73.a6.a4.  E 


4i.a2.5o.  N4 
4a.  6:34.  N. 
a.  3.  o..  S. 
4o,55,5o.  N. 
59.46,  o,  N, 
5p,58.56.  N* 
4^.59^44..  N, 
44,  0.55.  N. 
40.11,54.  N. 
la.  1.41.  N. 


I 


a.ao.a67N. 
^7..  Q.4a..N. 
36.35.S.  N. 
^•54.48.  o- 
'a.45..47<  N. 
.36.16.  N. 
..5.5.56,  N. 

i.a8.48.  N. 

I.38.&..  N. 
Î6.47.35..N. 


45ir.inr 

8...1S.90.  N. 
17.57.45.  N. 
a7.  a.  o*  Sk 
ai.ios  o«-N. 

4i.  4*4a*  N. 
56.55.57.  N. 
43.43.40.  N. 
55.45.45.  N. 
ai.  o.  a..  N. 


Allemagne, 

Idem 

Itiem*...... 

Idem,,...., 

arS'Ba^ 

Idem l 

Dsrre'Ferme j 

Amer,  ç4te  If.rO'  •  i 


Pays-Bas. 
Itidûs,..., 


36,37.15.  N. 
i3.  o.ia..N. 
a3.  5..  a.. -S. 
aQ.5o.3o.  N. 
i3.3q.  7.  N. 
.âl9..34.i7.  N. 
5iaa,59.  N. 
h.49^4o.  N. 

«.  8.aa.  N. 

1.^58^10^  N. 


o.  3.3q. O* 

o.5o..i4.  E. 

io3.  a.3Q.  E. 

14.37.50.  E. 

149.30. 1 5..  O. 

a.  38. 46.  E* 
Ii.i5.i4'  E- 

o.5q.3q»0. 
ii.i^.ai.O- 
7a. 5a. 551.  £. 


j»i4'  o" 
8.39.  0. 
t.aâ.33. 

0.34* IQ. 
5.  o.a5. 
i.5a.i8. 
3.43.  ao. 

0.43.44. 
4.5.3.45. 


7.57.55.  E. 

10.  a.45>  O. 

1a4.11.ai. O. 

58.34.45.0. 

11.17.37.0. 

i.3a^3o.  E. 

5.3a. 17-  E- 
0.  a.45>  O. 

Q..34.  ^.  O. 
64.33.40.0. 

6..56..56.  E. 
76.31. i5.0. 
78.35.a3sO. 

iSi.  6.a5,  E. 

159.37.  P.  E. 
7.io.tx.  Ev 
10.  i.3o.  E- 
4x..3k>.  Q.  E- 
35.ia.45.  E 
73.49.30.0. 


5a.  Hj^****  N. 

5a^^p^4^  N. 

5sa4.  5).  N. 

54.4aslo.  N. 


53.i7v49«  H« 
ias49-ii*  N. 


6^48.45. ff 
77.38.  a.  E. 

S. 45.30. 0. 
.33.45.  O. 
75.53.  4.  E. 

143.    3.3f.O. 

8.  8.3(>.  E. 
5.17.33.  E. 

.  i5.  E. 

.  6.  E. 


o.  o.  14. 

o.   5.31. 

6.6a. IQ. 
ou*58;.3i. 
9.58.  t. 
0.10.35. 
o«45.  I. 
o.  S.58. 
o.|4.57. 


.  A.31.53. 
ou4o.  TI.' 
8. 16.45. 
5.54. 19. 
a.  45. 10. 
o.  6.10. 

.  0.33.    9. 
o'.    o.  II. 

d.  a.-i6. 
4.18. 14. 


3.44*  o.  E. 

3.4'*. 4'*  E. 
26.43,  7.0. 

t34.5i.i5^0. 


3.40.35.  E. 
75.a6.i4.E. 


•.97. i5. 
5."  (9. 53. 
^,5i.  3. 
io.33.3i 
5.  3  39. 
9.38.  o. 
0.33.34. 

0.3t. 10. 

0.36.57.- 
0.31.  4. 


0.10.5G. 
o.ii.  6. 
5.  6.53. 
8.59.  i5. 


0.X1.18.  .* 
5.  i.i 


.45. 


Année  tSSo. 
NO  M  S 

DES     LIEUX. 


(  iga  ) 


NOMS 


DES  GOITTREES. 


Namur T 

Nancy.  '».'.,. ;^ 

Nancasaki 

Nankin.'. rCnine, 

Nantes -.  France 


Pays-Bas l . 

France , . 

Japon , 


Naples.(obs.) 

Narbonne 

Nanra ..« 

Naufragé,  ^banc  da  ). 
Navasc.  (île). 


Nccker.  (Ile  de^ . 
Needlea.  (fanal).. 
Negrais.  (cap)... 

Ncscbin 

Nevers. 

Neustadi 

Neawcrk 

Newnham.  (cap). 

NcW'Yorck 

Nice 


Nicolaief .' 

Nidingen 

Nicaport.' 

Nieves.  (  tie)  pointe  S. . . . 

Nimègue  .\ 

Ningpo  ou  Liampo 

Nismea 

Nizhnei-Novogorod.. . . . . 

Nizhnei-Oudinsk 

Nocera 


France 

Russie  Europ.. . . 
Grand  Océan, .. . 
S',-Domingue. . . . 


Grand  Océan,. .. 

.Angleterre 

Indes 

Russie  Europ, . . . 

France 

./Allemagne 

Idem 

Amer,  côte  N.-O, 

Etats-Unis 

Italie 


Noël.  (Ue  de) 

Idem  (port  de).. 

Noerdlingen «, 

Noirmoutier.  (tle). 

Noordwyk: 

Norbarff 

Norfolk.  (île) 

Norriton 

Norrkopiag 

Norr-Telfse 


Norton^>ound , . . 

Noto.  (cap) 

Novara*. • 

Novogorod. 

Noaika-Sound 

Nouvel-An.  (port  ^ 

Nouvelle-Madrid 

Nouvellc-Orléuns 

Nouv.  Zëclande.  fcapN.). 
Idem.  (  cap  S.)v ..... . 


Noyon. . . . 
Nugar .  .  .\ 
Nuremberg. 
Nurtingea. . 


Russie  Europ . . . . 

Suède 

Pays-Bas 

.Anttiies *  ...«••.. 

Pays-Bas 

Chine 

France 

Russie  Europ, , . . 

Idem 

Italie 


Grand  Océan,, , . 

Terre  de  Feu 

Allemagne ...... 

France, 

Pays-Bas 

Danemarck, 

Grand  Octan . . . . 

Etats-  Unis 

Suède 

Idem 


Amer,  côte  N.-O. 

Japon 

Italie 

Russie  Europ. . , , 
Amer.  cSte  JY.-O, 

Ile  des  Etats 

Etats-Unis 

Louisiane 

Grand  Océan. . . . 
Idem 


LATITUDE. 


O. 


France.  , . , 

Indes 

Allemagne 
Idem 


Espagne. 


Ocanna *,l  ,   ^ 

lOdemjra.  (la  barre) IPÔrtugal.  . 

■'  "Hl  II  !  l'i.       I  m  ^ 


...... 


SooaS'So"  N. 

48.41.55.  N. 

Sa. 45.50.  N. 

Sa.  4*4^*  •^* 

.i3.  6.  N. 

51.47.  N. 

i3. ii.aa.  N. 

j.aîi.53.  N. 

aâ.ia.  o.  S. 

18.aa.19.  ^' 


LONGITUDE. 


en  degrés. 


a3.34.  o.  N. 
5o.3g.53.  N. 
16.  a.  o.  N. 
5i.  a. 45.  N. 


a«»  3o'  Sa"  E- 

3.5o.  16.  E. 

ia7.3i.5a.  E. 

tiD.a;.  o.  £. 

3.5a.5o.  O. 

11.57.  4*  ^' 

0.40.  7.  E. 

a5.04.15.  E. 

i5a. 5^.45.  E. 

77. ao.  o.  O. 


58.41.30.  N. 

Î0.40.  o.  N. 
3.41.16.  N. 


46.58.55.  N. 

57.18.a1.  N. 

5i.-  7.54.  N. 

17.  o.^a.  N. 

5i.5i.ao.  N. 

ao.57.45.  N. 

43.50.  8.  N. 

06.19.43.  N. 

54.55.aa.  N. 

43.  6.40.  N. 


1.57.45.  N. 

55.  ai .54.  $• 

l8.5i.  o.  n. 

17.  o.  5.  N. 

>a.i4.  8.  N- 

55.  3.53.  N. 

!k9.   1.45.  S. 

40.  9.06.  N. 

58.35.  o.  N. 

59.45.45.  N. 


64.3o.3o.  N. 

37.39.  la.  N. 

45.a6.38.  N. 

58.3i.3a.  N. 

4o*35. i5.  N. 

54.48.54.  S. 

36.34. 3o.  N. 

a9.57.45.  N. 
34.30.  o. 

47- '9 


o. 


S. 
S. 


49- 34- 4a.  N. 
f 3. 40. 10.  N. 
4g.a6.55.  N. 
^.37.36.  N. 


166. 5a.  o.  O. 

3.54.10. O. 

91. 5a. 45.  E. 
^'^'io,  E. 

0.49*  '6.  E. 
T3.â.i7.  ^* 

6. II.  9.  E. 

164.30.30.0. 

76.18.5a.  O. 

4.56.aa.  E. 


ftk  tems. 


;a9.4o.aa.  E. 
9.^.45.  E. 
o.a5.  o.  E. 

64.53.36. 0. 

l3o.a6.  E. 

117.58.  6.  E. 

a.  i.3o.  E. 

4a.  8.i5.  E. 

96.41.30.  E. 

io.â6.  a.  £. 


159.55.  o.  O. 

8.  8.  i5.  E. 

4.3i.aa.O. 

a.  D.39.  E. 

7.a5.37.  E. 

165. 5o.  o.  £. 

72.53.45.0. 

10.50.45. E. 

16.18.45.  E. 


i65.  7.45*  O. 

135.14.4^*  E. 

6.17.31.  E. 

a8.56.  9>  E. 
ia8.57.  I.O.' 

66.ao.a9.  O. 

91.47.3Ô.O  i 

9a. ao.  0.0. 
170.41. i5.  E. 
164.48.  o.  E. 

0.40.35.  E. 

7a. 49.48. E. 

8.44*  o*  E.' 
6.5q.i5.  e. 


0*10'  3* 
o«i5.ai. 
8.3o.  7. 
7.45.4B. 
o.i5.oa. 

0.47.44* 

o.    3. AT* 

1.43.07. 

10.11.39. 

5.  9.5a. 


II.  7.a8. 

0.15.37. 

6.  7.31. 

1.52.58. 

o.  ô,in, 

0.55.33. 

0.34.45. 
10. 58.38. 

5.  5.i5. 

0.19.45. 


1.58.4a. 
0.38.19. 

o.  i*4<^- 
4.19.34. 
0.14.  3. 

7.5i.53. 
o.  8.  6, 
0,43.33. 
6.36.46* 

0.41 •44* 


10.. 
4", 

o.3a.33. 
0.18. 17. 

0.  8. ad. 
0.30.43. 

II.  3. 30. 
5.11.35. 
0.55.33. 

1.  5.i5. 


11.  o.3i. 
9.  0.59. 
0.35.10. 
1.55.45. 
8.35.48. 
4.35.30. 
o.  7.10. 

6.  9.44. 
1 1.33.45. 
10.59. la. 

o.  3.4a. 
4<5o.5i. 
0.34.56. 
0.37.57. 


3o.56.33.  N.       5.51.6.0.      0.33.04, 
38.39.  o-  N-  I  ii.>o>43.  O.'     0.44.43. 


I 


(  »93) 


Année  t83o. 


1HOMS 

DBS    LIEUX. 


Odcwa 

Oerebro • 

Oheteroa.  (  tle  ; 

Ohevahoa.  (Ile) 

Ohiuhon.  (Ile)  b«  de  la  Ré. 

Okhouk 

Okosir.  (îl6») 

Oland.  pie)  cap  TT. 

Idem*  cap  S.  ei fanal. . . 
Oldemboar^. 


Olderbum 

Oléron 

Olindc 

Olonne.  (  Sables  d' } 

Onunanej.  (cap) 

Onebeow.  (île ; •  • . 

Oparo.  ^tle) 

Oran.  (cliAt.  Ste-Groiz) . . . 

Orange 

Orchnia.  (tle) 


Oresroiid 

OrdV 

Orenboor^ 

Orford.  (  cap) 

Orizava*  (  pic) •. . . 

Orléans.  .  • 

Oropesa.  (cajp) 

Orrengruiid  (île  fea  )  . . . . 

Orsk 

OrtcRal.  (  cap  ) 


Osimo 

Osoabrack. . . .  • 

Ostaschoff 

Ostende 

Osterode 

Oster-Risoer. . . 
Ost-Hammar.  . 

Otchakof. 

Otrance 

Onessant.  (tle). 


Oanalaschka.  (  tle  ) 

Oanema 

Owers  Rocks 

Owîhc-e.  (tle)  pointe  N.. . . 
Oxford.  (  Observatoire). . . 

P. 
Paderborn 


Padoue.  f  Obserraioire). . 
Paimbeut. 


Paix,  (port  de) 

Palamos 

Païenne.  (Observatoire). . 

Palliser.(ties) 

Palme 

Palme,  (tle)  à  Taseacorte. . 

Palmenton.  (tle) 

iUem.  (cap) 

Palos.  (  cap; ^ 


NOMS 

DXS  GOMTRÉXS. 


Russie  Europ. . . . 

Suèdm 

Grand  Océan,. . . 

Idem 

Ma  ra.  de  Mendoz. 

Russie  jisiat 

Mer  de  Tartarie, . 

Suède 

sœ*n»  .•....••.... 
Allemagne 


•  %    •  •  •  •  • 


Pays-Bas 

France 

BrésU 

France 

Amer,  cSielV.-O, 
Grand  Océan,, . . 

Idem 

Barbarie 

France 

Golfe  du  Mexiq, . 


Suède 

Russie  Europ,  • . . 

Russie  Asiat 

Amer,  côte  .ZV.-O. 

Mexique 

France 

Espagne. 

Russie  Europ  .... 

Russie  Asiat 

Espagne 


Italie 

Allemagne 

Russie  Europ,... 

Pays-Bas 

Allemagne 

Norwége 

Suède 

Russie  Europ. . . . 

Italie 

France 


Amer,  côte  IfT.-O, 

Idem 

Angleterre 

Grand  Océan . . . . 
Angleterre 

Allemagne 

Miane.  •........*. 

France 


S'.'Doniingue, . . . 
Espagne 

Grand  Océan .... 
Ile  Majorque. . . . 

Iles  Canaries 

Grand  Océan. . . . 
If  oui/.  Hollande.* 
Espagne 


LATITUDE. 


46o3o'  M»  N. 

5g. 17.1a.  N. 

93.27.  o.  S. 

9.40  Ao.  S. 

^.ao.io.  TS. 

'3.  9.  o.  N. 

.aa.ao.  ^. 


53 


. la.io.  N. 
.  8.40.  N. 


53.18.48.  N. 
43.11.  I.  N. 
8.  i3.  o.  S. 
46.3().5a.  N. 
56.10.  o.  Ci. 
ai.i6.3o.  r). 
37.06.  o.  S. 

35.44*37*  N. 
44.  8.10.  îi. 
11.53.  o.  N< 


60.30.  o,  N. 
53.56.40.  N. 
51.46.  5.  N. 
43.53.  o.  N. 
19.  3.17.  N. 
47.54-13.  N. 
io.  5.33.  N. 
00. i5.  o.  N. 
5i.i3.3o.  TH. 
43.4g.40.  N. 


43.3o.3f).  N. 

53.16.35.  N. 

57.  9.40.  N. 

5i. 13.57.  N. 

5t.44*)5.  ^. 

58.43.33.  N. 

60. 14.30.  N. 

[6.37.39.  N. 

10.  9  30.  N. 

18.38.  8.  N. 


53.54.45.  N. 
54*3o.Jo.  N. 
50.39.57.  N. 
30. 17.  o.  N. 
51.45.40.  N. 

51.43.37.  N. 

J5.a4*  3<  ^• 
7.17.15.  N. 


19.55.  o.  N. 
4i.5i.io.  N. 
38.  6.44.  N. 
i5. 38.15.  S. 

39.34.  4*  ^< 

38.38.  o.  N. 

18.  ô.3o,  S. 

31.37.  o.  S. 

37.37.15.  N. 


LONGITUDE. 


en  degrés. 


38035'  fE. 

T3.53.  5.  E. 
i53.  7.  0.0. 
iii.3i.55.0. 

iM. 38.49-  Q- 
i^o.53.jo.  £. 

i3n.  9*4^*  E- 

1I.46. i5.  £. 

14.  4- i5.  E- 

i.S^.Qo.  E. 

4*58.43.  E. 
3.56.3o. O. 
37.35.3o.  O. 


i46.3i.3o.O- 

3.5q.39.  ^• 

3.38.  h.  E. 

68.36.   i.O. 


16.  6.  i5.  E. 
33.37.  o.  E. 
53.44-30.  £. 
136.A5. i5. O. 
99.j5.15. O. 

0.35.34.0. 

3.ii.5o.  O- 
34.  i4-5o.  E. 
56.10.45.  E. 
10. 14.15. O. 


II.  7. 

5.40. 
3o.53. 

0.34. 


2'.5cf! 
16.  à. 
30.  6. 

16.  o. 
7.33. 


8.  E. 
56.  E. 

6.  E. 
53.  E. 

39.  E. 

40.  E. 
i5.  E. 

o.  E. 
o.  E. 

31.0. 


168.47. 

i6q.5o. 

3.5o. 
i58.iq. 

3.35. 


0.0. 

0.0. 
14.0 

0.0. 
37.0. 


6.33.36r.  E. 
o.3i.i2.  E. 
4.31.40-  O. 


75.i3.45r3r 

o.44«4^*  E. 

II.  1.45.  E. 

148.49.15. O- 

o.  10.  o.  E* 

30. 10.  o.  O- 

165.33.  i5.0. 

i47'  7-4§E- 

3.  i.i5. O. 


en  tems. 


i*53'|o' 

0.5l.03. 

10.13.38. 
9.35.38. 
9.35.5^. 
9.33.34. 
9*  8.3q. 
o.5q.  5. 
0.50.17. 
0.33.37. 


!o.5o.i4- 
9.46.  6. 
o.ii.5q. 
o.  9*^3. 
4.^.44. 


0.33.44. 
3.  3.38. 


II. i5.  8. 
ii.iq.30. 

0.l5.3I. 

10.33.16. 
0.14*33. 

o.35.34« 
0.38.  5. 
o.  17.37. 


5.  0.55. 
o.  3.59. 

0.44*  7* 
9.55.17. 

o.  I.IO. 
1.31. II. 
II.  3.  9. 
9.49.31. 
0.13.    5. 


■*«% 


Année  t<^'* 


NOMS 


BSS    LIEU  Z. 


(•ï><) 


MH 


Pamien 

^taûsfèaiM 

Pamttui ».. 

PA^iMs.  (tiede).t 

Pan 

PaMBMttafOba.) 

Paria.  (Obaenrat.  Royal.)* 

AI.0ba.4aCoU.c(<Fr.. 

Id,  Obt.  du  Pal.  des  Ar.-. 

Af.Oba.dci'Ec.MiKL.. 


France. 

Eâpagne 

Tcm'FetvMm .  •  •  • 
Gfttna  ijoeûH  >  •  •  • 
BrcMU 

F  rWICfv  •    ■••••••■■ 

idem 

Idem 

Idem. 


Id.  CK»*  de  Delarabre.. . 

Parine. 

Paro.  01«)  Mu  SC'Élie. . . 

Paataro.  (an  fort) 

Paaio 

Patience,  (cap  ) 

Patrisfiord. ,, 

Parie 

Pedra  Blaoca 

Pedra  Braocn 


Pékin.  (Observât.  Imper.) . 
Pelew.  (Heè)  k  OnronJoDg. 

Pello 

Pembrocke.  (  cap}  ^ 

Penai.  (cap  de) 

Pendennis.  (châiean  J. .   . 
Péniche,  (cap  Carvoeiro). . 

Peniacola 

Peol^ 

Pensaeola " 


Péra.  {cap  de) 

Perekop. .; 

Përîgoenz 

Périnaldo 

Perm.  ...; ,... 

Perocte 

Péronae. 

Perpignan 

Petaro 

Pctatlan*  (  Morro  de  ) . . . . 


Pcterabonrg 

Petropanlowikoi  Of  trog. . 

PetroMiwods 

Pectan 

Pecwonh , . . . 

Pevensçy 

Philade^ie 

Philipperille 

Philippine 

PhSIipsbonrg 


Phillip.  (  port), 
Piaccnui 


Piaposa.  (tle) 

Pic.(1]edii}  au  Pic. 
Pickersgill.  (havr%) 
Piedade  l  pointe  de  ) 
Pilare*.  rcap)...».- 
Pilier,  file  du).... 


NOMS.  ,  ^ 

DBS  GOVTâBBa. 


Idem 

italie, 

jttchipei 

Sicile .....•• 

Terre^Ferme 

Ile  Sachalin, . . .-. 

Islande .-. 

Italie 

Mer  de  Chine .... 
Déi.  de  Malaga . . 


Chine 

Grand  Océan .... 

Lapnnie 

Baie  d*Hudson. , . 

Espagne 

j4ngieterre,  ..••■• 

Portugal 

Espagne 

Angleterre 

Etats-Unis 


Ile  Majorque 

Crimée 

France. 

Italie 

Russie  Eump,  . . . 

McTique 

Italie 

France 

ttatie»  •««.«.'■•••. 
Mexique 


Russie  Europ, . . . 
Kamtschatka. . . . . 
Russie  Europ, . . . 

Allemagne 

Angleterre 

Idem 

Etats-Unis 

Pays-Bas 

Idem 

Allemagne 


•■•.*• 


No  u  t^.  Hollande. . 

Italie 

Méditerranée . . . . 

lier  Açores 

Nout^.  Zéelande. . 

Portugal 

Terre  de  Feu,,», 
France 


LATITUDE. 


430  er  44»  n. 


97.  8 

1.98 

33.i8 

i8.5o 

i  8.-5o 
i8.5r 
^8.5i 


39.54 

7.i« 

66.48 

65.57 

t% 

39.31 
40.99 

5o.  lu 

30.9*4 


50.Ô6 
5j.  0 

46!  9^ 

So.fÎQ 

5o.4<) 

39.S) 

5Ô.I1 
5i.i6' 

49- »4 


5o.  N. 

OOa     9. 

o.  S. 

45.  s: 

à.  ^ 

1: 


38. 
I.  W. 
46.  N. 
t5.  W. 

6.  N. 
o.  N. 

.  N. 

7.  N. 
o.  N. 
o.  N. 


i3.  N. 

o.  N. 

16.  IN. 

o.  N 

90.  N. 

^9.  N. 
il,  N. 
l'y,  N. 
94.  N. 
o.  N. 


LONGITUDE. 


an 


degrés. 


«•43'39'Oi 
4.  9.  O.  O; 

-8i.47^3o;0. 

Tr9.ii.3o;0. 

5i.  o.  0.0. 

i48;4i*  o*  E- 
o.  o.  o.. 


8.  6. 
99. 5i 
19.49. 

79.41- 
t49;96. 

96.99. 

6.49. 

ir3.  9: 

109. ti. 


3o.E. 
10:  E 
J0.6. 
40;  O. 

o:  E. 
53.0. 
33.  E. 

9.  E. 

4.  E 


ï 


n.  N. 

'2- S- 

o.  ri, 

90.  'N. 

i3.  N. 

54.  N. 

46.  N; 

3.  N. 

i;  N; 

o.  N. 


4.  TS. 

91.  N. 

17.  N. 

II.  N. 

55.  N. 

10.  N. 

55.  N. 

I.  N. 


3o.  S. 

i!:  S: 

o.  N. 

97.  S. 

19.  N. 

o.  S. 

39.  N. 


139  3o. 

91.38. 

84.90. 

8.17. 

7.93. 
lr.45. 

1.50. 

6*.  3o; 

89.3t. 


3o;E; 

o.E. 
i5.  E. 

o:0. 
45.0 
59.0. 

o.  O. 
45.0. 
S.  O. 
45.0. 


i.ii. 
3t.  91-. 

1.36. 

5:93. 
54.  6. 

10.    T. 

0.33. 

10.33. 
io3.4^- 

97.5»." 
i5é.-98. 

39.  3-. 

i3.3o. 

9.  DO. 
t.  59. 
77.31. 
9.19. 
1.95. 

6.  6. 


95.  E. 
54.  E. 
41.0. 
45.  E. 
i5.E. 
39.0. 
58.  E. 
54.  E. 
91 .  E. 
54.0. 

aôTE 

45.  E. 

3o.E. 

II.  E. 

0.0. 

6.0. 

5. 0. 

ig.  E. 

19,  E. 

a4.  E. 


149. 13.45.  E. 

7.99.12.  E. 

7.45.93.  E. 

3o.^.3o.  O. 

i63.58.  9.  E. 

10.50.57.0. 

77rî4«90. 

|Hr.90.'0. 


en  tems. 


•*V56* 

•»i6.  o>, 

5.97.K» 
7.98.40 
3^94.  o 

•o.  O.  o 

Q,  O.  9 
O.  O.  O 
O.    O.    8 


•O.  o.  5 

Oi39.96 

ii3f.'95 

.5*18. 

1.40.  o 

•  0.97.78 

7*39.11 

'6.48.46 


i 


.'36.36 
;5o-.  o 
f.96.33 
5.37.90 
0.33. Ti 
0:99.35 
0.47.  I 
o,  7.93 
0.96.  3 
5.58.  7 


o.  4*4^ 
9.  5.97, 

o.  6.97 
o;9l.35 
3. '36.95 
6.38. li 
0.40.  8 

o.   9.l5 

0.49. i3 
6.54.43 


f.5t.54 
ro.-95.55 
9.  8.14 
.0.54.37 
o. 11.49 
o.  7.59 
5.10.  7 
o.  8.49 
o.  5.41 
0.94.96 


9.98.55 
d.99.99 
o.3i.  9 
9.  3.T4 
10.55.53 

0.44*  0 
5.1.58 

0.18.45 


(^95) 


AiiMB  'iroSa^ 


HOMS 


DSS     I.KBU 


iPiilaa 

ilmi 

hit.  (Me  des) 

Piombino 

PÎM.  (Otwerratoire), 
Pitcftirn.  (Ue),..*. 

Pimbnrg 

Plairîer.  (tlede)... 

Plate  (la) ..., 

Plyiaondi. 


OMS 


Poîuen.  * «... 

Pob....* 

Pollingen. • 

Poloiz 

Pondicfaéry 

Ponm 

Poole .» 

Popajan ^ 

PopocatcpetI • . . . . 

Porehe<ter; 

Porkala-Udd.  (cap) 

Pon|aeroliei.  (citadelle) .  • 

Port  Ae0  Français  » 

PorHit^PriDc.  (ft.  dePllet). 
Portiand.  ^fanal  super.).  » 

/cfein. (tle  de).. .  < 

Idem;  (Ile)  la  plàs  Est.. 

Idtm  •. .•••.. 

Porto,  (la barre) , . . 


Nouv,  Càiédùtde, 
Italie 

Grand  Oeeajs.... 

Etats*Unù 

France» 

Péreu 

jjngleîerfv, 


<  •••  •  • .  • 


>«.••.. 


rante 

Istrie. • 

Allemagne, 

Russie  Europ.,,. 

Indes 

Russie  Europ,,,, 
Angleterre. . . . . . . 

Terre^Ferme 

Mexique 

Angleterre 

Russie  Europ .... 

M^  9  Omette  m    •••«•••«V 

Amer  côte  N^-O,, 
S**'Domingue, . . . 

Angleterre,, 

Islande,  ...• 

Grand  Océan, . . . 
Terre  de  Diémen, 
Portugal 


LATITUDE. 


54»3y  39*  W. 

M.âB*  o.  5. 
Aa.  55.37.  N. 
43.43.x1.  N. 
a5.a«,  o.  Sb 
40.96.  i5.  Kt 
43.11.54.  K» 

3.33.     O.     Sa 

5o. 33.96.  ï(. 


LON4;JLTUD£. 


de^rtt. 


Porto 

Porto-Bello. 

Porto-Cabello 

Pofto-^errajo * 

Porto^Galete 

Porco-Rico.  (Ile)  la  ville . . . 
/<£.  (cap  S.-Jean  ou  pt*  E.)U^''* 


Idem,  (Coffre  à  morts) . . 

Idem,  (  pointe  Tî.-Oi). . . 

PortO'Santo.  (Ile  de) ... . 

Idem*  Roches  ftu  N  de. . 

Porto*  Vecchio... 

Port  Royal 

Portsmouth.  (Acadëmie). 

Idem 

Potinamallee 

Prague. 

Praslin.  (  port) 

PraterS'Bancs  J[ext.  N.-E.  ) 

laem,  ext.  S.*0. ...... 


Prêcheur.  (  |ioiilte  du  ). .. 

Presboors. 

Prince,  (ne  du  )  au  port. . 
Idem,  (Ue )........... 

Prince  Edouatd.  (îles du). 

Prion  (cap) 

ProTidence.  pa^ 

Providence,  (tle) Nassau.. 


Italie .J  4<-4^-44-  ^- 

Terrr'Ferme,,,Jm   9>^«  9-  N. 


i6.3v.  o.  N. 
i.53.i6.  N. 

17.48.17.  IN- 
;5.38.56    N. 

ii.55.4>*  1^* 
67.  4.3i.  M. 

5o. 43.50.  "Si* 

3.36.18.  N. 
i8.5g.47*  N. 
5o.5o.i8.  N. 

59.56.10.  K. 

Î3.5Q.48.  N. 

58. 3o.  o.  N. 

18.33.4a.  N. 

5o.3i.3a.  IS. 
63.33.   o. .M. 

••36.  o.  S. 

40. 44- 10.  S. 

41.  8.54.  N. 


Idem 

Ile  d*Elbe 

Espagne,  ••• 

Antilles, 


....... 


mfie'n,, ........... 

Océan  Atlant, . . . 


Idem 

K^ffTse, ........... 

Jamaiifue  • 

Angleterre 

Etats-Unis 

snaes ............ 

Allemagne 

A^oui^.  Irlande,  * . 
Mer  de  Cliine, . . . 

MMM^swm  ■•«•  •  ••  *•••  ■  • 


Martinique, 

Hongrie,  , ,, 

G*  de  Guinée 

Jaua 

Mer  des  Indes. , , . 

Espagne 

Etats-Unis 

Iles  Lucajres,, . 


ro.38.33.  N. 

49.  6.  N. 

30.10.  N. 
Î8.39. 10.  N. 
18.36.  o.  N. 


il- 


.5o.  o.  N. 


o. 

17. 5o. 
i8.3i.i8.  N. 
33.  5.  o.  K. 

-SjTsâToTwr 

41.35.39.  N. 
18.  o.  o.  N. 
50.48.  3.  N. 
43.  4'iS,  N. 
j3.  3.37.  N. 
5o.  5.IQ.  N. 

4*49*46*  S. 

3o..'>7.3o.  N. 
30.43.  o.  N. 


14.49*  o.  N. 
48.  8.  7.  N. 

1.3- 

6. 


.ÔH'   O.    N. 

.36.  i5.  S. 


■I 


16.46.  o.  $. 
[3.34.15,  N. 
if.5o.4o.  N. 

;.  4.33.  N. 


i7o3yi5''E. 

II.  3.  I.  E. 
165.17.45.  E. 

8. 10. 47.  E. 

o.  3.45. £. 

t35.4i*  o.  Oi 

83,i8»3o.  .0. 

a.53.46. £. 
78. II. 00. Oi 

6.39.36.0. 

1.59.^.  O, 

'«'Si?'  F 

O.^.ad.  Il* 

36.37.45.  E. 
77.3i.3o.  E. 

30.49.  ^*  £* 
4*19.10.  O. 

79.  o.  9.  O. 

100.53. i5. O. 

3.36.50.0. 

33.  G. 30.  Et 

3.53.  o.  E. 

5. 0. 

I7.36. 0. 

47.  5.0. 

3Î.14.  0.0. 


K  45.59. 

l35.  i5. 


o.  7«58. 

o.^5.i 

o. 

I. 45.51. 

5. 10*  6. 

9.55.16. 

o.w.ij. 

.5, 10.  o. 

6.43.33. 

o.i5.47* 


9.54>  10.  E. 
8i.$$.3o.O. 
70.37.  o.  O. 

7.59.30.  E. 

5.3D.35«  O. 
68.33.30.0. 
68.  3.3o.O. 
68.58.3o.  O. 

60.33.33. 0. 

ift.  37.30.0. 


1.38«^. 

o.  i5»a8. 
9.194  4. 
4.59.  ô. 

O.IQ.    8. 

1.94.56. 
9.49.15. 

.o.i3.5o. 


i8.4<>.  '<♦.  Q' 
6.56.a3L.E. 

79..  5.3a..O.. 
3.36.16.0. 

73.  3.i5. O. 

77.37,59.  E. 

13.  5.  o.  E. 
i5o.38.3n.  E. 
iil' 37.30.  E. 
n4>30.  o.  E. 


63.3c;.  i5.0. 
i4>5û.3o.  E. 
5.54.  7.E. 
103.55.  o. E. 
35.34.45.  E. 
10.43-15. O. 

73. ao.  o. O. 

79.43.AT.  O* 


0.3^.37. 
5.97.4^. 
4*49*98. 
0.JI.57. 

o»9r<4^* 
1.34.14. 
.33.14. 

.35.54. 
j.38. 10. 
i.i4*3o. 


1.14.40. 

0^37.45. 

.5..1P.39. 

o.  i3tf4^* 
4.53.  £3. 

D. 10.33. 

0.4^.90. 

10.  1.54* 

7.38. 3o. 
.7.37.90. 


4.14.37. 
o.5Q.a9. 

o.  93.36. 

6.5i.4o« 
3.a3. 19. 

0.49.49' 


Année  i83o. 


(  ^96    ) 


■ER| 


PuUicate....... 

PormereiMle . . . . 

PyliCaart.(tlc). 

Q- 
uëbee 

uedlinburs. . . . 

aelpamn.  (Ile), 

iieD«. . . , 

aeretaro» 


NOMS 

OZS    LIEUX. 


IttiJca.., 
la  imper, 
iatlo. .  ». 


R. 


Ragnte. 

Ramehead • . . 

Ramagate. 

Randen 

Raoul  (tlea)  pointe  N.-O. 
Ratisbonne 


Ratmanoff.  (  cap  ) 

Ravenne. 

Ra«-ttt.  (cap) 

Rase,  (cap) 

Real-Corona 

Recanati 

Recherche.  (  port  de  la  ). . . 

Refkianee.  (  cap  ) 

Reims 

HeincChariotte.(cap  de  la) . 


NOMS 

DES  GOHTaéEa. 


liules 

Grand  Océan,,,. 


Canada 

ylUemagne 

OOfc0«   •.*•••.••• 

^rpte 

aiextau 


me. 


Pérou. , 
France  t 
Pérou. , 


Remediot.  (  por  1  de  los  ). . . 

Rendsborg 

Rennea ,,. 

Revd 

Rhtf.  (tle de  )  aa  fanal. . . . 

Rhodes.  (  b  yille  ). 

Rhodes 

Richmond 

Rjetenknppe 

Rieux. 


Riez.  ..• 

Riga 

Riminî 

Riobamba-lVuero 

Rionlaneiro.  (le château).. 

Ripatransone 

Roc*  (cap  da) 

Roeca  Partida.  (  Ile  ) 

Rochefort 

Rochelle,  (la) 


Rodofto 

Rodrigue.  (  tle  ) 

Roeskilde.'. 

Roi  George.  (  port  du  ). .  • 

Romanzoff.  (cap) 

Romberg ' 

Romc^an  GoUëge  romain) 


Romni 


Dalmatie, 

.Angleterre 

Idem 

Danemarck 

Grand  Océan.,,. 
Allemagne 

Ile  Sachalin 

Italie 

Barbarie • . 

TerrC'IVeutv 

Terre-'Ferme 

Italie 

Terre  de  Diemén. . 
Islande . ,  .•••.... 

France 

Nnuv,  Calédonie. 


Amer.  c6te  N.'O» 

Jutland, 

France 

Russie  Europ.t,, 

France 

Méditerranée  . . . . 

France 

•Angleterre., ,,,., 

Allemagne 

France 


Idem,. 

Russie  Europ, . . . 

Italie,. 

Pérou, , , ,  ». 

Brésil 

Italie,, 

Portugal,  ....•.,... 
Grand  Océan, . . . 

France 

Idem 


Turquie  Europ., , 
Océan  Indien ,.,, 
Danemarck,,,, . . 
Nouv,  Hollande,, 

Ile  lesso,. 

C6tede  Tartarie, 
Âtane»  ...•••..•«. 
Angleterre 


LONGITUDE. 

en  degrda. 


LATITUDE. 


i3«a5'  9"  If. 

Sa.So.jii*  N* 
.33.3o.  S« 


92 


46.47.30.  N. 
$1.47.58.  N. 

33.  7*49*  ^' 
36.11.30.  N. 
30.36.39.  W. 


16.41*35.  S. 

47.58.39  a. 
0.13.17.  ^' 


43. 3q.  o.  N. 
5o.io.5a.  N. 

5i  •19.49-  ^* 
56.37.48.  N. 

39.i5.|5.  S, 

49-  0.53.  K. 


5i.  o.3o.  N. 
4Î.35.  5.  N. 
3o.  4*'o.  N. 
46.40.  o.  N. 
8.  0.36.  N. 

3.35.44*  N. 

3.3^.33.  S. 

.55.  o.  N. 

49*i4*4'-  ^* 
.i5. 


33 


o.  S. 


57.34.15.  N. 
5|. 18.40.  N. 
\o,  6. M).  N. 
1.36.35.  N. 

l:tk  S: 

44.31.  8.  N. 
51.38.  8.  N. 
50.43.18.  N. 
43.i5.33.  N. 


43.48.57.  N. 
56.57.  '•  N. 
44.  3.43.  N. 

1.41.46.  N. 
33  54*10.  S. 
43.  0.34.  N. 
38.46  3o  N. 
19.  4*  o.  N. 
id.5o.io.  N. 

S.  9.31.  W. 


I 


40.58.34.  IN. 
19.40.4^.  TS, 

55.38.35.  N. 
35.  5.3o.  S* 
45.35,5a.  N* 
53.36.3a.  N. 
41.53.54.  N. 
DO. 59.  7.  N. 


«00  0'  38"  E. 
3.36.36.  £. 

178.  9.45*  O. 

73. 30.      OrO. 

8.47.34. £. 

i33»58.43.  E. 

30.34.90.  E. 

ro3.3o.3o.  O. 


74.46  3|.0. 

6.36.  o. Q. 

81.  5.3o. O. 


15.46.  o. £• 
6.33.44*0* 
0.55. $5.0. 
7.43.37.  E. 
179*^5.40.  E* 
9.46.  o.  £. 

I  {1.33. 45.  E. 

9*5o.36.  E. 

10.17*  o.  E. 


19.17.  o.  ML. 
55.3J.3o.  O* 
67.  5.i5. O. 
II. II.  8.  E. 

144  •4^*  <'*  E. 

3$.  7*45.  O. 

1.43. 03.  E. 

164.53.45.  E. 


i38.i4.  5.0* 
7.19.38.  E. 
4.  1.3. O. 

33.14.54*  £. 

3.5J.40. 0. 

35.53.36.  E. 


o 

3 


.i4*i4*  E. 

.36.58.  o. 
13.1Q.45.  E. 
I.  8.  o.  o. 


3.45.  6.  £. 
31.47.30.  E. 
10. 13.36.  E. 
81.  9.  I.  O. 
45.  5.  o. O. 
11.34.30.  £. 
ii.5o.3q. O. 
113.36. 16.  O. 

3.i7.49*0. 

3. 39. $5.  O. 


35.  S.  16.  E. 

60. 5i.3o.  E 

<).45. 13.  E. 

115.54.  o.  E. 

t39.ia.i5.  E. 

139.34.30. E. 

10.  9*33.  E. 

1.33.53.0. 


en  teDba. 


5*30^    3* 

0.10.36. 
11.59.39. 

4*54*  o. 
0.35.10. 
8. i5.55. 
a.  1.38. 
6.5o.  3. 


4.5q.  6. 

0.35.44- 
5.34.33. 


1.  3.  4. 
0.36.11. 
o.  3.43. 
o.3o.d4« 

11.58.33. 

0.39.  4- 


9.35.31. 
0.39.33. 

1.17.  s. 

,3.41*34* 

4.38.31. 

0.44.45. 
9.39.  4. 

1.40.31. 

o,  6.5o. 

10.59.31. 

9.13.56. 

0.3Q.  18. 
O.ID.   4* 

i.38.5q. 
o. i5.35. 
i'.43.3o. 
o.  0,57. 
0.10.35. 
o..^3. 19. 
o.  4*33. 


o.i5.  o. 
1.97. 10. 
o.4o.5o. 
5.34  36. 
3.  0.30. 
0.45.38. 
0.47*3^3. 
7.00.45. 
o.i3.|i. 
0.14.  o. 


1.40.31. 
4.  3.36. 

0.39.  !•. 
7.43.36. 
9.16.57. 

9,J7.38. 
0.40.30. 
o.  5.35. 


C  ^97  ) 


Année  i83o. 


NOMS 

DXSS    LIEUX. 


Ronaldsha.  (cap) 

RoAcloé.  (  fea }. . .  « 

Roqan(ioê)  le  plus  N.-O. 

Rosette 

Rot 

Rothenburg 

Rotteoest.  (lie)  poialcN . . 

Rotterdam. 

Rotama.  (Ile) 

Rnum 


Rour.  (tle  da  ) 

Roveredo. 

Royan.  ..* 

Rnoe  ou  Rjpen. . .  .^. . . . 

Ruremonde. .  •  • 

Ryacotu *... 

Rje. 


S. 
Saba.  (tle)  milieu. 


Sabionetta 

Sable.  ( cap  de) 

Sacramento,. « 

Sadialin.  (!ie)potni6  PI. . . 

Sacratif.  (cap) . . •'. 

Sadras... 

Saeby 

Saeloe.  (  fanal  ) 

Sagan 

Sagewien  (tle) 


S.-Andre.  (cap) 

S.- Antoine,  (cap)... 

Idem 

Idem 

Idem  (porO 

S.-An<on^s-Uead.  .  < 
S.-Aagnstin.  (baie). 
S.-Barth^mj.  (ile). 

S.-Bcrto.  Oi«; 

S.-Bertrand , 


S.'Blas.  (port) .  é 

S.-Brienc. 

S.-Garlos 

S.-Christophe.  (t.)  bas.  ter. 

S.-<Ilaude 

S.-Diego 

S.-Diei 

S.-Elîe.  (  mont) 

S.-Esprit.(T'«clo)c.Qniroa 
S.'Eustache.  (Ile)  h  la  rade. 


S.'Felis  et  S.  Ambroise.. . 
Sn-Fiorcnzo  .••••••.•••. 

S.-Floar 

S.-Fraiiçoit.  (port) 

ideml  (  lie  )pointe  S.  • .  « 

S.'Gall ,  obsOT .  « 

1  S.^43eBest.  (  tour  de  )...«. 


NOMS 

DES  COHTftiES. 


lies  Orcades 

JVorwége 

Can,  de  Bahama, 

Exrpte 

Allemagne 

Idem 

Nouv,  Hollande. . 

Pays'Daê , . 

Grand  Océan,, . . 
France 


Grand  Océan, . . . 

Italie 

France 

Danemarek, . . . . . 

Allemagne 

Indee* • 

Angleterre 


Antilles  * ........ 


Italie, 

AcatUe,  .tf....... 

ParaaiM^ 

àterae  Tartane. . 

Espagne 

Indes 

Danemarck 

Suède..,, 

AllemàSne 

Nouu.  Guinée., . . 


Ile  de  Chypre.,,, 
Cuba..,., 

Paraguay 

Espagne, 

Terre  Magellan, . 
Angleterre,,,,,,, 

Madagascar 

Antilles 

Grand  Océan,., , 
France.  «... 


LATITUDE. 


Mexique 

France. 

Terre-Ferme, .... 

yéntilles 

France,  «....•».• 

Califo  mie > . .  i 

France, .........! 

Amer,  câte  JV*-0. . 
Grand  Océan, ..  ,\ 
Antilles, ..,,,,., 

Grand  Océan, . . . 

\^lflSe,    . ......  a.  .| 

Frcnse » 

/1mé',c6uN.''0* 
IVouv»  Hollande; 
Suisse  ..«•...... 

srranee»  •.«...«•• 
Iles,  Agarçs 


6a. 94.35.  IS. 
a4'  o.5a.  H. 
3i.95*  o.  N. 
,5g.^.  N. 
1.30.36.  N. 

i|. 50.47*  ^* 
51.55.19.  N. 

i3.3o.    o.    s. 

49. 36.37.  w. 


1.33.40.  s. 

45.55.36.  N. 

45.37.38.  N. 

55.19.57.  N. 

5i. 11.48.  N. 

i3.3i.i6.  N. 

50.57.  I.  N. 

17.39.30.  N. 

f4-59.47»  N. 

3.33.45.  N. 

ii. 35.30.  s. 

54.34.30.  N. 

30.41.  O.  N. 

13.31.34.  N. 

527.30.    3.  N. 

56.31.    O.  N. 

5l.4a.T3.  N. 

0.06.45.  S. 


>.Li.^o,  N. 
.54*  <>•  N. 


35 

31 

36.53.3o.  S. 

38.49.50.  N. 

45.  3.3o.  S. 

5o.  8.34.  N. 

33.35.39*  S. 

17.53.30.  N. 

10.17.  ^-  ^' 

43.  1.37.  N. 


31.33.48.  N. 
48.3i.  3  N. 
1.53.43.  N. 
17. 19.^0.  N. 
46.33.18.  N. 
03.39.30.  N. 
48.17.37.  N. 
60.17.35.  W. 
14.56.  8.  S. 
17.39.  o.  N. 


*«•»«•• 


36.16.  o.  S. 

l3.4i*  a*  ^* 

[5.  1.53.  N. 

37.48.30,  N. 

33.35.  o.  S. 

'.35.40.  Nt 

1.33. 10.  N. 

;.3o.45.  W. 


LONGITUDE. 

en  degrés. 


5«  5'3o'0. 

3.i5.35. E. 
83.46.35.0. 
38.  8.  5.  E. 

g.48.30.  E. 
.36.30.  E. 
ii3.  o.  4*  E. 
a.i8.5ô.  E. 
175.39.45.  E. 
1.14. 16. O. 


i4o.53.3o.  £. 

8.40.30.  £. 

3.31.33. O. 

6.37.  5.  E. 

3.38.59.  E. 
75.4^* ai.  E. 

i.j6.i5.0. 


65.41.  4.0 


8.  9. 

67.50. 

60.13. 

140.36. 

5.i7. 

8.13. 

8.55. 

i3.  3. 

138.13. 


5Ô7E 
0.0. 

40.0. 

i5.  E. 
i5.0. 
16.  E. 
54.  E. 
i5.  E 
i5.  E. 
o.  E. 


10.  E. 


107.35. 

5.  4. 
6Q.5â. 
w5.  9. 

3.3i. 

a. 00. 

143.11. 

i(>4.38. 

65.35. 


81. 36. 

6.57. 

0.45. 
134.38. 
i3o.55. 

7.  3. 

3.19. 
3o.ii. 


4870. 
10.  O. 
3o.O. 
3o.O. 
5o.  E. 
3.0. 
39.  E. 

31 .  O. 

5i.  E. 
0.0. 

38.  E. 

15,  O. 
i5.  Ë. 

o.  E. 

0.  E. 
ï5.0 


entems. 


o*  30^  33* 

O. i3.  I. 
5.3i.  5. 

1.53.33. 

0.3^.14. 
0.36.37. 
7.33.36. 
o.  9.16.' 
11.41.59. 
o,  4«57. 


9.33.30. 

0.34. 4i« 
o.i3.a6. 
0.35.48. 
0.14.36. 
5.  3.53. 
o.  6.35. 


4.33.44» 
0.33.39.. 

i.3l.30. 

4*  o.5i.. 
9.31.45. 
0.33.  9. 
5.11.35. 

p. 33. 53. 

0.35.41. 
0.53.  9. 
8.33.53. 


3.  9.  8. 
5.49- 10. 
3.56.3p. 
o 

4 

0.39.19. 
3.43.16. 

4.31.33. 
7.J9.30. 


».    8.49* 

i.  33.36. 


o. 


21 


4. 


5.36.35. 
o.32*5o. 

o.  o.  3. 
8,17.53. 

8.4^.4''* 

o.a8.  8. 
0,9.  i6. 
.1'.  0..4S. 


pii« 


Année  i83o. 
NOMS 

OE^    LIBUX. 


(iS») 


•  •  •  «  • 


S'-Georgcs  (cap)  . 
Idem.  (  cap.  Rena  ) . . . . 

|S.-In^.  (€«?)••••; 

S.*Isirate.  (Ifc)  pt«  S.-E. . . 

S.-lea&.  (île)  cap  E. 

Aiem  (  ion  ) 

iticm  fcap) 

S.-lesepn 

S.'#ùiieo^  (  port  ) 

$.-K.iycro 


S.'LeveB.  (poiirte) 

S.*Lizi«r 

S.-tx>aii.  (fort  ) -  . . 

S.'Locaa.  (  cap) 

S.-Lunaîre.  (baicdc).. . . 

S.-Malo 

S.'Marc.  (le  cap) .. 

S.-Marcon.  (tic). ....... 

6.-Martin  de  Rhe 

S.-Marrin,  (Ile)  pt<  W  .-Q. 


S.44athieu.  (fanal) 
S.-Micfhel.  (  le  mont) .... 

Idem,  (Ile) potatei O. . . 

idem,  (pointe  E.  ).. . . . 

S.-Omer ••;.. 

S.-Papou] 

S.-Paol 

S.-PAul-irois-Chftieaux.. . 
S.*4Paol-(le-Léon. ...;... 
S,^i^ne .^^ . 

Jdem,  (Ile)  le  somiAt^t. 

S.^ohen ..iv..,. 

S.-f^ons. .\ . . 

S.-QuentHi « . . 

Sn^^Uador.  (tic) 

S.-Sebafiiien .  ...<.,..<.. 
S.-1?hotua8.  (île)  a^i  nort . . 
'  S.-î%om.  diî  jNîieva-Gnaya. 
i  $.-tlioinë.  (Ile)  à  k  rade . . 
S.-Tropct 


S.-'ValeryTSur-Somwe , 


S.-Vkioent.  (cap). 
S.-^VagD.  ()le)  la  Praya.. . . 

S'^-Agnit.  ((anal) 

S'^BarlMra 

S'M:at]ierme.{ÎIe)F'At6m. 

i/ilem.  (lourde) 

îdism.  (île) 

S<«-Cai>ialma 

S'^'^laire.  (île) 

S'*-Croix.  (île)  capfiyron.. 


ix.  (île) 
S'*-Croîx.  (île) 
S"^Doniingo.... 
S'A-ÊlUabetb.... 
^/uulP4 

S*'-Hdlèiié.  (Ile) 
idétm 


00  port. 


W  O  M  S 

PES   COHTatES. 


IVouu.  Irlande. . . 

Archipel 

Terre  de  Feu, . . . 

Archipel, 

jifit^lest, , ,  •  .\  •  * . 

Terre- lYew^e 

\^s/i-tue  *••...•...• 

Californie 

Terre  Magellan, , 


Angleterre 


Idem 

France, 

Saint'Dr>mingue . 

Californie, 

Terre-Neuve 

France, 

S^,'Domingue. . . . 

France 

/d!em 

ty%mtnes  •  »  ..■*.... 


France 

Idem 

Iles  Aqoreê 

Idem,,, 

France-,  «■••••..• 

Idem 

Brésil 

Fronce 

Idem 

Martinique 


Sardaîgne 

Allemagne,. 

France. • . . 4  > . • . . 

Idem 

ILbs  iMcajres 

Espagne 

Antilles,,, ,,.,,.» 

Guyanne,  , 

Océan  atlantique, 
France.  ..." 


•KOCfn,  ...•■.••..•■ 

Portugal 

Iles  du  cap  Kert . . 
Iles  SorltngUes. , , 

Californie 

jorosu  •  *••.*••*.. 

Angleterre 

Méditer rante,  , , , 
Iles  Saiomon  . . . . 
Japon 


LATITUDE. 


4j>5i'  17"  S. 

3b. 43-  o.  N. 

54»  8.  o.  8< 

3q.3o.j5.  N. 

i8.ao.3o.  N. 

47.33,45.  JN. 

35.i5.35.  M. 

a3,  3.i3.  N. 

49.  3.  o.  8. 

50.  3.  6.  N. 


3 
o 


5o. 
43. 

l8.l4«37* 
aa«53.ao. 
5j-a8.5 
4a.  39. 

49.39. 5a. 
46. ia. 18. 
i8..  4-a6. 


■^. 


l 


N. 
N, 
N. 
N. 
IL 
TA. 
W. 
W. 
N. 
N. 


^7,54,1 

37.48<i5. 

50.44.53. 

43.xQ.43. 
03.33. 10. 

44.31-.  3. 
S.41.34. 

14  44'  ®» 


N. 
N. 
K. 
N. 
W. 
JN. 
S. 
N. 
N. 
.N. 


39.'ii..  o.  9i« 

4o. 13.39.  N* 

|3..3kB4>  on. 

|«dOv9I .  'SU. 

o.  O.  N. 
43.19.30.  N. 
.i8.3o.3o.  IS. 

•O.  .Ovll .    vi, 

.  .0.90.  o.  N. 
43  >  16*37.  w. 


.40. 
r37. 


5o. 11.31. 

•  37.  •3.54* 
i4<53.  ' 
.49.53. 
34.34.  o. 
37.31.58. 
5o. 35.33. 
35.53.  o. 
io.53.5o. 
3o  45.15. 


N. 

N. 
N. 
N. 
S. 
IN. 
N. 
S. 
N. 


Grand  Océan, . . . 
y%niuta$; ..«*•... 
S'.^Dorriingue.  •  • . 
Kussie  Europ, .  « . , 
^OKi^ffii  Meseiq. . 

Gcémijft/Mii. ... 
7^r/«  Magellan. , 


LONGITUDE. 

en  degrés. 


en  uma. 


i5ooa8'io''E. 

33.    7.55.  £. 

69. 17-.4I*  O. 
a3.3o.i5.  El. 

67. 7.34-  O. 

55.  o.-  a.  O. 

3i.io.i5.  E. 

113.  i,.  8.  O. 

70.    3.3Q.O. 

7.a4*a3.  O. 

8^-  i.iQ-  o. 

x*i4,5S'..0. 

75*59.3^.0. 

ii9kio.3o.  O. 

57.50.  o.  Ol 

4.3.1.36.  O. 
75-i5.  7.O- 

3.38.56.0. 

8.43.  7.0. 
6&.34.3a.O. 


t 


5.54. O. 

50.39.0. 
38* -1^.17,  O. 
3^.3i.3o.O. 

o..  5.-  3.0. 

o.-iÂ.io.  O. 
48.59.35.0 

3.^.39.  E. 

6..i«.37.0. 
63.33.45.0. 


5.55. 3o*  £ 
i3. i5.53.  £. 

0.33.37.  £. 

•0.57.35.  E. 
77 .5i.  0.0. 

4.18.45.  O. 
67.33.31.0. 
6u.i5.3o. O. 


5.13.  7. 

4-18.39. 


£. 
£4 


0.43  <  34 -O. 

11.19.51.0. 

35.5'i.3o.O. 

8.39.38.  O. 
Tai.37.i5. O. 

5o.34>  o.  O. 
3.3«.  6.0. 

35.35. i5.  £w 
i6q.  6.30i  E« 
137.34.  o«  E. 


'>7*'44'  '8* 
iS.38^i 


S. 
N. 
N, 
N. 


10*  i'55'' 
1.38.33. 
4*37.11. 
i.3o.  I. 
4.38.39. 
3.40.  o. 
1.34.41* 

7.30.  4< 

4.40.14- 
0.39.37. 


0.33.  5. 
o,  4.47. 
5.  3.57. 
2.38.43. 

3..5i.2o. 
0.17.30. 
$.  t.  o« 
o.  i3.56.' 
0.14.48* 

4>^3..|8. 

0*98. 33. 
o..i5,33. 
1.53.  Q. 
1..50.14. 

o.  .0,30« 

.0...  .1.1 3. 

3i..i5.57* 

Q.  Q*4^* 
0.35. i4« 

4.i4-ii* 


0.33.4^. 
ik«53.  3. 
Q. .  1 .  34. 
.0. ,  3.5o. 

5^11. ai- 
0.17.10. 

}.aQ.33. 
.35-  a. 
o.ao,48. 
0.17.14» 


o.  ja.So. 
.  0.45*30. 
L.ia.96. 
o.  j4<38. 
'8.  5.40. 

3^211.  io. 

m.  i4*3a. 
1.4.1  «4^. 

10.40. aC. 
8.3o.i6. 


163.44.30.  E. 

67-  8.44. 0. 

S  .19,53.0. 


10.5^.58.' 
4.30.35» 

o;Sft.36. 
4.  $1.1^ 


I 


(  ^99  ) 


.Atoée  )8dA. 


N  O  M  S 


DSS     LtEVX. 


NOMS 

DES  coutrées. 


|S'**IittrÉMy(ènQ*nitf/.  • . . . 

Idem.{)ie),. 

Idptn,  («ap) 

S"-ii»rdifc.  :.....> 

S'^-Bimsuu  (tour)....... 

$'^4UMrBU.  (•coor  ) 

|S«iBirs!7pieN.^4ldn.O) . 
Saintct. , 


Salomaoca..  ...%.»• 

SaUyer.  <M>inte  Notfd)., . 

Sale  oq  Bàbatb.  s 

SaLebhîeb.v 

Salioes*  (  ^inte  des). . . . 

Saliftbury .«.,... 

ISalisano  (cap).. 

ISaloinon.  ( cap  ). . .  i . . . . 

ISalonique. . .  .*. , . 

jSaltzboiirg ,-.  «  ^ . . .  • . 

ISalvagtt.  MIois) 


I^ôê  j4qortt*  »  * . . . 
lies  Sorlingfies,* . 

Portugal 

Terre^F^rme»  * . , . 

x^ftrsc*  ■•••••••.*( 

Sardoigné^ 

jrm/ftltt^S»»»  ••■■•«• 

Franee,  ......... 

MêxiouûtF*  •  • 


mana*  (}»)  poiirtoO.  « . . 

Idem»  ( cap/ i,,^,. 

Samara....  k  ...•.....<.. . 

SanHowD  Gasdie  :»*.....< 

San^aoe.  (tJe). ...... ...  .i£/7peme 

$aQdwrch.'(tr*.  àt)xi  M; .  |OcM^<fn  AtiaM, . . . 
~andwich.4 ♦,....» 

Idem*  Tliul^  ausciaie,. 

Idem.  (  cap  )►...>  i ... . 

ÇSÎy.fcap) 


. 


ISandjrHook.  (^fanal). . . 

[Sangaar.  (cap; « 

"'loia 

iDtander 

iDlûrin.(l.)  le  fihis  haut.. 

ipaie.  '(  lie  )  pomie  E. ,  • . 

ISaratav..  .1 

ISamUcheff.  (pic). 

Sarlat .,../, 


Saroa.  (ëcocil}.. 

Sattiagal 

SaYtonab.  (le fanal). . . . 
Savo.  (Ile)  pointe  N. . . . 
^  hicdani 

hleawig 

ISchlnkenan 

SchmalkaMen 

hnitiken. 

Schreckliotn.  (inontaitna). 


■MO  e  fit  >..■«........ 

Archipel  indien  : . 
Mmroe, 

^SfP*!^ •• 

Bfartwique ^ .  « . . . 

Angleterre 

Cnypre^m  «..■.... 

fJandie  .-•..•«.•  •. 

Turquie  Bumpr^, . 

Atienujg^e-* . . . . . 


LATITUDE. 


58oi4^  o"  N. 
36.56.I7.  N. 

iS.55.36.  N. 


45<44.4a.  N. 
i9«  0.  o.  N. 


OoèanAv^am*... 
Um  TMcayeSs  .. . 
S*  ."Dommgue^ , . . 
Rimsie  Europ,,., 
Af^lelerre*  ...... 


AnslèternBt  .*. . 
/rf<Ki 


tEt^t^Unis.,,,... 

Japon 

i^iToa 

Espagne*  ••«•«., 
Annnipe/'p ........ 

4/er  oe  Chine. . . . 

Ritesie  E'urop . . . . 

7?ef  Kuriles,*.^,, 
France 


iSchnlipar.... 
^  :hwatfl. . . . . 

:hweidnia . 

ihwezin^en. 


ïe&...«.. 

iidê..«.4 ..«.^.^  ^rie 


laarog^ 


Archipel:, ..;.... 

Indes, 

Etats-Unis,,».,,, 
Archipel  indien, , 

Pays^as 

DAnemnrck 

Allemagne 

Idem 

Prusse 


Laquédives 

Allemagne*:* . .. 

Idem, 

Idem 

Ir rAnee «  •«»•*..<* 


•20«^O.    o.    N. 

•  5«4^.  o«  s* 
34*  5.  o.  Ti. 
3».48.a8.  N. 
•i4*33.3o.  N. 
•5i.  3.46.  N. 
•35.  -6.30.  N. 
35.  'Q.i5.  N. 
io:^.  7.  N. 
47»4Q.ia.  N. 


LONGITUDE- 


en  degrés. 


liM 


154033^5^0, 

112138.45  o« 

OiS^.iS.Oé 

H>t  âi4'^%0. 

76.s8.45.  o. 
6.5|.56.  E. 

64. • ii4o*  O/ 
3.58.17.0 

io6.48v<S.O 


en  tenu. 


3o.  ^.3o.  N. 
a3.  Q.  19.  N. 

^16.36.  N. 

.30.35.  N. 
».i4.'»8.  N. 
68.â.i5v  N. 
58.33»  o.  S< 
5i  .•»(>.  3e.  N. 
5o«'34*  o«  S« 
10.1g.  o.  S* 


34^4^*  O.  s. 

Jo^35^  o<  -N. 
i.>6.3o.  Nv 
•8#5()tf  3/  S- 
43.<i^.3o.  N. 
36. »^.^.  N. 
10.  4-'^'  N« 
>  5i^3i  38.  N. 
48^  a.  o.  N. 
44. 53.  go.  N. 


18.  i5«  Qé  O. 

76. 14.4a.  O. 

71.33.4$. O. 
'j3.  o.  o.  E. 

0.56.16.0. 

4*39.45.  E. 

39.     o.     O.  Or 

I.  o.  o«  o. 
3o«  5.  -o.  O' 
t43.58«45. E 


40. 36.32.  N. 

fa^i4'3o.  N. 

33<  0.45^  N. 

I0.3|.30.  S- 

5i.5d.  9.  N. 

54*31.37.  N. 

5i.  o.3o.  N. 

53*48«  10.  N. 

46.J1.43.  N. 


Russie  Aiiot, 


9.59.  o.  N. 

47.33.50.  N. 

•So. 50.37.  N. 

•  i|o.33v  1-.  N. 

•  48\36.3j.  N. 
V  a3^34«  5.  N. 

66.53.55.  W. 

■  6î.  6.  6^  îf. 


»o3.i(>.  0.0. 
118. -5.  o^E. 

9.  3.  Qé  O. 
30.39430.  E 
63. i5«30.  O. 

4«  7<i5. O, 
39.56.1 5»  E. 
33.5a.ioi  E. 
30.35.45.  £< 
10. 4i*  -9*  E 


t6o.49*  o*  e. 

76.33.15.0. 
137.53.45.  E. 

Si.i3«  o. 0# 

^.  9.I5.0. 

33.  7*^^*  E. 
106.53.  o.  E. 

43.40.  -o*  E« 

100.39. ail  E# 

1.7. 11.  P.- 

34.3a.  9»E. 

^3.40.43.  •£. 

83. 16.  o*  O. 

119. 36. 40.  E. 

3.  3.45»  E. 

7.13.43. E. 
19.  6.  i5.  E. 

8.  6.  o.  E. 

ï.4o«ii*  E. 


70.14.33.  E. 
o.i9.f5.  K 
lî.  7.  o.B. 
6.14.  4.  E. 
'  9.  o.  lo.'O. 
33.  5.^<  E. 
8.60.10.  E. 
.'fv.'3o.'  E. 


io*iyiai* 

I.50.35. 
•.34.99. 

O«40.3Q« 

5.  5.55. 
•.97.40. 
0.37.13. 
4.16'.  6. 
0.11.53^ 

6.537?; 
7.59.30. 
0^36.1^ 

I  tf  do.  jOi 

4'i3.  I, 
0.16.39. 
1.59.45. 

I.33.3: 


i.i3.  o, 
5.  4.57. 
4'46.i5. 


I.56.3' 
o.  4*  o. 

9.    0.90. 

9^35.65. 


tt>.  3.r6. 
5.  6.  i3. 

f.if .35. 
.^.59. 

t.39.3t, 

7.   •Î.53. 


1.37.38'. 
4*56.i<). 
5.33.  A. 
7.5J.46. 
o.  o. i5. 
0.38.53, 
0.48.95. 

■o.a3.34< 
i.i6.3i. 
o.a3.i3, 


4.4^.58. 
0.J7. in. 
o.56;98. 
o.3|.56. 
o.  8.32. 

9.19.13. 
0.^.31 

f.li 


(  aoo  ) 


LONGITUDE. 


S«livm 

s«i)iii'.!!'.'.i!!! 

Sent 

SctDVRl 

ScY*>lopol 

Shipumfcoi  Non. . 


.  Turquie  Eump, 
.  AngUurre., . . , 
.  Franut 

■  Panifiât. 

.  Crimée 


Shirbun».  (chilrau).. 
Sh(>rd»m 


Sine*,  (locbaipaa).. 


Angleterre.., 


STr-vasB 

SiM  (Cutcllode).... 

SiiMron 

SkjtgcQ.  (cap)  le  fina]. 

SkDden'«H'(fen)V."!!! 


SiâSTlUe}. „\t 

Snie*.  (CMIello) 

Soder-Aim.  (fanBlj.... 

Soiler-Hamii 

SoiMOTU 

Solsdad.  (port) 

Solinun  (pari) ........ 

Sombrero 

Sondeibarg 

SondenhiauD 

Tfikdo).. 


.  Inde, 

.  Riuxie  Europ., . 

.Pnrlusal;. 

.  Chine. 

.  Tanjuie  jiiiai. 


•  A'  35"  N. 

45.19.  N. 

54.40.  N. 

ri. 38.  m. 

11.55.  H. 

i5.».  N. 

38.54.  H- 

41. 3o.  M. 

a".  3.  N. 

55._fl.  N. 

S.  o.  N. 

90-40.  H. 

aa.  o.  H. 

9.53.  M. 

5;.3o.  M. 

16.45.  Pi. 

43,16.  N. 


aS-So-iTE. 
-  3.  5.515.0. 
4.  4.  5.  E. 

O..Ï.58.  E. 
0.56.44.  E. 
74.11.3;.  E. 

55.ao.aé.  E. 
t.34.15.0. 

i5;.aa.45.  " 


46.  4.45.  E. 
M.ia.S.O. 

ip«.3e.45.  E. 


o.  3:47. 
4.57;a6! 

m. 

-  6.17, 

30-31. 

■:    tl-in. 
43. aA. 


.  iVnrweye 

',  Fmnce...  '..'.'.' 

,  Danemafek 

.Saidt 

.  iVtrtvttoe 

-  Pars-Bat 

.Aneleterre 

.  Russie  ^,ial... 


Idem.... 

France., 

llet  Malouintu. 
Barbarie. ..;.... 

AnliUet 

Danemarch, . . 
AUemagne. 


1.45.; 

■47  ■  : 


4871.^75: 
57.Î0.  H. 
46.  Q.  H. 
.7.47.  N. 
17.5a.  W. 


(Aiie-Tyr) 

xilli-Foreiànd.  (fanaî). 


<tagae.  ■ 
d  Océan 


Sonnl 


Souib-Hampion . 

"  u(h-Sca.  (cbAieno). 

„nw.row.()l«) 

SpiroptkaiB-Sjclu 

Spanel.  (opj 

Spewd.  (c»|>) 

Specia.  (la)  BU  Lazaret. . 
^icfael.  (cap) 

SpoleM..'.. ..!!.!..!.. 

^de 

Stànque  de  Varo. 

Starl.  (poinle) 

SMTartgèr 


AngUtern, . . . 

Itlem'.'.V.'.'.'.V. 

Grand  Oeéan. 

Biusie  Eurap. 

.Barbarie 

.  Terre-IVetii^. . 
Italie 

AUemague. . . 

,  Italie... 

Atlemague.  . . 

Sïî";„::;: 

Worw^c 


4e. i5.  N. 
38.  4.  M, 
54.59.  H. 


.a3.  S. 

..a6.  «. 

Si. 5c,.  N. 

46.4:1.  W. 

i3.;5.  s. 

.3[.3S.  N. 

i.iS.  M. 


ii.So.  N. 
,S6.3,.  il. 
4î.a5.  M. 
li.ae.  H. 


3.^4.  o.  t:. 

8.17.3s. E, 
io.3o.i5.E. 
9.59.  o.  E. 

VA:U. 

fS:3g.45.  E. 

17!  6.15;  E. 
.4.4s.  iS.E. 
o.Sq.m.  e, 
60.14. 3o.O. 


5.19.18. 

1.3.).  6. 
■...«.Sg. 


.;.S: 

.  3.53. 


0. 38.33. 

o..<.S. 


(«»>  ) 


3S.5S,  ».  S. 


■o.5>.3o.  .S. 


^?^'-'?*^ 


«o.  1,41.  E. 

3o.ii,  ,9.  t: 


61.  (-.30.0. 


riliiiii  [ï'  1  n^-V 


f«W 

T««i.  (Ue) 

r«rniRo« 

Tarrsad 

Tuco 

"—-(»«} 

iTMtcfanl 

TaTolua.  (lonrde).. 
Tft»ikn.koi-Wou.... 

Tedcla.  (capj 

Tcklcnbon. 

TdJidkcrrr 

Tcnedoa.  (lie)  pomicTi.-E. 
T^ocrifli:.  (Ile)  le  pic 

td.  an  niAle  Ste-Croii. 

TeasTicoiu 

TepT 

Terc^rc  (Ile}  extrim.  E». 
■^      i»y  (ImitJe) .^ 


TiliatDn.  (cip)... 
rioian.  (lie)".'!..' 


Grmmi  Oceait. . . 

Oliù- 

EsTPy,... ...... 

Frmnct 

^/«*"e 

Cuta 

Espagne 

«"îfc:::::: 

Archipel. 

RmsieEurop... 

Sardaigne 

Rutiie  Asiat... 

Barbarie 

AlUmagae.  . . . 

Indet 

Archipel 

IteiCancrUs... 


Italie 

S'.-DnmingUB. . 
Terre-ferme. . . 
Gra  nd  Ocian . . 


aSlIi^K  S. 


19.5a. 57.  N. 

II.  S.So.  T«. 


Sa.tî.aS.  N. 


S.aS.3n.  Pi. 
a.  M.  3.  H. 

8.4G.  o.  n. 

■  ii.iB.iirR: 
19.30.40.  N, 
.5.4Î.  0.  N, 
)..  o.  4.  N 
11. 44.4-  H 


...VIS.  a 

iCi.Si.ïS, 0. 
5i.So.i>.0. 

rs.,-.5a.a 

39.ï5.  o.  E. 
01. 11.. 5.0. 

166. 59.  se.  O. 

>9.5r.45.  E- 

71.45.  Ve 

»6.4».io._E 

r.Sï.ïo.  0. 
79.io.«.0. 


u.iS.Si.l 
M.  6..J.  L 
7.i3.i3.  E. 
75.51.  o.  E. 

S:b?:5?:1 


ÎJ:8;n;g: 


Anné«  t83o. 


(  a«*  ) 


«Ih 


AiMHh 


mààmm 


ssaeasa 


NOMS 

UES    LIEUX. 


Tinhoea.  (îk) 

Tino.  (tte}leplu«baiu... 

ïobobk 

Tolaca 

Tomepeods ^ . . .  < 

Tomsk • . . 

{Tondeni ...<«■ 

ïong«tafcntt.  (île)  Pabgli.. 

Tongres 

TonninfyiT 

Tooboaai  (  Uc)  ....;..<:. 

ioriuui.. i., 

Torechok; i.,;4, 

Tortosa< 

l^ortofte.  (  ia  cath«<lral«), . 
Tonne.  (Ile)  poihte8.-Ë. . 
Tortiiga.(tlc)  p'^  du  miJieu 

Totiliâ.  i  4 .  i 

Toul 

Touhm 


WOMS 

DES   CONTJtéi:». 


LATITUDE. 


Chine é . . . . 

archipel  •.•«.... 

Russie  Aêiat 

Mexique 

Pérou 

Russie  Asiau»  » . . 

Danemarck 

Grand  Océan, . . . 

AUemagnt 

Jutlan 


ap 
J., 


Grbnd  Océan . . . . 

^uède 

Russie  Earop, . . . 

Syrie, , . . 

hspagne,h», .. , .. 
S*  -JJomîngue. . . . 
G*  du  Mexique,,. 
Russie  Etsrop .... 
France,  ....«•... 
Idem 4 


Toalnitfc.  k  .......  « 

Tournât » 

Tour»... 

Trafalgar.  (cap).. . . 

Traremunde 

TrébiEondc 

,1'réfftiier.  s i 

TreUebore 

Tremui.  (Ue)...... 

Trente 


A  V 


ires-ForcM •  A . . 

Trôrcs.  .., ;.... 

Trovose-Head 

Triewe 

Triaitad.r 

Triiiilë.  (!lo)pond'Espag. 

^    Idem*  nie } 

TriDomiiiev 

TriiunuMbJiiay 

""ripoii 


TriùiU 
Tschirikoff.  ^cap  ) 

I     5 


Idem 

Tristan  d^Acagûa;  (tle). .  i . 
TriviUoDt » . . 

Troi0'Rois.(tle)lApliisE.. 
Troyci 

iko^. 

Idtnt.(Ue/ 
Tscbiuchagoff.  (cap). . . . 
Idàm  {i»ort) 

Tscfaukolskoi-ji^ofl Dét.  de  Behring^. 

Tso-Choui Corée 

Tsus^ÎBifl^  (lie)  pointe  ]N.|/apo/i 

Tobingen  « é  » \AUemagne 

""  "  Russie  £urop,,,, 

France 

Barbarie 

Terr§*FermB 


iSoifî'  o* 
37. J5.  I 
5 
I 


T.  M. 

O.  Il.i 


N. 
N. 
4a.  N. 
.16.  iû«  K. 
S.âi.ao.  S. 
56.20.38.  N. 
54*5o.3o.  !N. 
ai.  7.35.  S. 
50.47.  7.  N. 
54.19.a5.  !N. 


LOINGITUDE. 
en  dcgrér. 


9a. 5^.  I. E. 
S5.4o.  o.  E. 


Idem,, ....  « 

Pays-Bas 

France 

ËspagnCé 

Allemagne 

Turquie  Asiat,,, 
France, ......*,. 

Suède 

Golfe  de  f^eniêe., 
Allemagne, 


Barbarie 

Allemagne 

Angleterre 

Illrrie ».. 

Cuba 

Antilles,,  ..t..».. 
Oaéan  Atlant.,. , 

Indes 

\^ej^lan»  •••#•••.« 
Syrie 


Barbarie 

Océan  Allant , . . 

thdes 

Tfouf,  Zéelandè. 

France. 

Pérou 

Japon 

Amer,  cSte  IV*-0, 

Japon 

Ma  rq^deMendoza 


Tn)a 

Toiles 

Tnnia<  {wx  Fondouc) . . , . 
Tnil).^!^. 

BBHSBBBaEBai 


a3«a5«  o*  S« 
65.5o.5o.  ]H. 
5>  a^  g.  N. 
34»5o.a5.  If. 
40.48.^6.  N. 
ao.  3.33.  N. 
10. 5o.  o.  IN. 
60.  o.  o.  N. 
i8.4o.3a.  I^* 


43.35.46.  W. 

5o.36.ao.  N. 

47.a3.46.  W. 

o6.io.i5.  'N. 
53.57.46.  N. 
|i.  a. 41.  N. 

[8.46.54.  IL 

[a.  7.aa.  ]S« 
6.  6.a6.  N. 


lofi*»  8'  45"  E. 

m 

65 
101.41.45. O. 

80.56.37.0. 

8a.  JQ.36.  E. 

6.33.37.  E. 
177.33.14.0. 

6.38.30.  E. 


tD  tflnn. 


i5a.?3.3o.O. 
ai. 5a.  o.  £. 
3a.43.  o.  E. 
33.3i.35.  E. 

i.42-i^*  O* 
5.  3.10. O- 


^ 


35.27. 
49.46. 
5o.3a. 
45.38. 
ai.  48. 
10.38. 
ao.3i. 

ia.i4' 

8.3a. 

34.36. 


55.  N. 

37.  N. 

57.  N. 

é.  N. 

ao.  N. 

43.  N. 

o.  S. 

3o.  N, 

o.  N. 

35.  N. 


3a. 53. 40.  N. 
37.  5.10.  S. 
i3.  8.37.  N. 
34*ia.3o.  S. 
46.18.  5.  XÇ. 

8.  6.,<).  S. 
33.i4*ii>«  N. 
55.47>  o.  N. 
30.56. 45.  Sr. 

8.57.  o.  S. 


64,14.30.  ]H 

35. 3o.  o.  H. 

34.40.30.  N. 

48.3i.io.  N, 

45.16.  3.  9. 

36.47.50.  N. 

10.  td.  5.  N. 


■■H»M|llfW 


.54.38.0. 

4Ô.3I.   O.  E. 

0.30.     I  .  JC<. 

3.35.36.  E. 

0.53.45. 0. 

I.  3.  3.  E. 

1.38.37. O. 

8.30.  i5.  O. . 

8.31.35.  £. 
37.  7.45.  E. 

5.33.40.0. 
io.5o.  i5.  E. 
i3.  8.3o.  E. 

8.43.30.  E. 


5.16. 

4.18. 

7.31. 

11.36. 

83. 3T. 

63.58. 
3i.4'>. 

77.^4. 
28.5a. 

33. 3i. 


a5.0. 

5.  E. 

9.0. 
55.  E. 

7  O. 
i5.  O. 
10. 0. 
43.  E. 

o.  E. 
i3.  E. 


ïo.5i.i8.  E. 

i5.  o.ao.O. 

77.35.56.  E. 

169.49.45.  E. 

1.4J.34.  E. 

81.ai.37. O. 
lag.ai.iS.  E. 
IÔ7.  d.i5.  O. 
iskd.iâ.iS.  E. 
i4a.  a. 36.  Q; 


175.31. i5. Oé 
ia6.55.53.  E. 

137.   6.53.  B. 

0.43.30.  E. 
.34«4o.5i.  E. 

0.33.58.  E. 

7.5i.  o.  £.| 
77.41.53.0.1 


7*ia^35' 
i.3i.3C. 
4.33.  4. 

g.46.47. 

5. 30. 47* 
5.3i.i«» 

o.a6.i^ 

ii.5o.i34 

o.ia.3o« 

0.36.34. 

ïo.  9.3^7 
1.37.38* 
a.  io.5!l>< 
a.  14.  6« 

2-  7*  «►- 

5.  o.ia. 

4.31.37. 
3.4i.a4« 

O.ldtl^ 

O. ij.aa* 
o.  3.35. 
o.  441a* 
o.  6.34. 
o.  33.3^1. 
0.344  5% 
a.a8.^« 

o.aa.iS» 
o.43.Af« 
0.53. 34» 
o.34.Sfc 


o.ai.  6« 

6.t7.f9i4 


.afi. 


o.43*afî. 
I.  d.  li 
5. •o»a4i 

o.  6.58. 
5.a5.34k 
8.37.11$. 
io.3o.3Sti 
8.33.  5. 
9.381  io« 


iiT^sw  5. 
8.37.43. 

8.38.37. 

0.36.53. 
3.18.43. 
o.  a.  16. 
o.3i.a4« 
5.10.47* 


(  flo5  ) 


Année  i83o. 


NOMS 

DES    IIBVZ 


'tirin.  (  Piazza  Gastdlo).  • 

ITarmeqne • .  • . . 

KTaraoet.  (t|es;  Sandkej. . 

■^uiAo. . .  .• 

'wcr , . 

la 

lau 
zerkask 


feyp' 


fdderaUa. ... 

Udhie 

lUfa. 

Uietea.  (Ile). 
tUlm......... 

^mba 

lUmlieft 

[UnsL  (lie)... 


Inoefeo.  (cap  de). 

[Upaal 

[uSf. 

lUranibourg 

lUrbiiio 

lUst-Kamenorsk. .. 
Utklippar.  (F«u). 

Uto.  (tle)Fcn 

Uuedit 

Uxèfc 


Yabres 

[VaUôn 

Valdivia 

I  Valence 

Idem 

IVdladolid... 
Valona.  (la  ). 
Valparftiso.. . 


Van  Diemen.  (  cap  } 

I Vanderlin.  (  cap  )  ....... 

IVanîambaddj 

IVannes. , 

Varsovie '. 

I  Vanclaf  n  (  Fitoo  da  ) .  • . . 
iVanjuat.  (  pomte  de  }. . . 

Vavao.  (île; 

IVcere 


VcUore 

Veoce. 

Vendola.  (Me) 

Venise,  (  à  S.-Marc  } 

VenloQ 

Vera-Croz 

Vérdca 

Verdun 

Vérone.  (Obserratoire). . . 
Ve/saîlles.. . . 


NOMS 
Œs  GonraéEs. 


Italie, 

Terre  Fenne,... 
Ile*  Lucajres, . .  • 

Allemagne 

Russie  Europ» . . 

Chine 

Hongrie.  « 

Russie  Europ, . , 


Suéde 

Italie 

Russie  Asiat 

Grand  Océan, .  • . 

Allemaene 

Russie  jEurop. . . . 

Suède 

Shetland 


Ile  Sachalin, . . . . 

Suède 

Russie  Asiat 

Danemarck 

Italie 

Russie  Asiat 

Suède 

Russie  Europ  . . . . 

Pays-Bas 

Franoe 


France 

Idem 

Chili 

France 

Eipagne 

Mexique 

Turquie  Europ,, , 

Chili :... 


Non%f,  Unlla'nde. , 

Idem . .  « 

Indes 

France 

Russie  Europ.ê», 
Martinique, . . . . . 
Manche  de  Tart, . 
Grand  Océan, , . . 
Pays-Bas 


France.. 

Iles  de  t  Amirauté 

Italie 

Allemagne 

Mexique 

All^agne 

France 

ItaliM, 

France 


'  •  .  •  •  * 


LONGITUDE. 


LATITUDE. 


5.14.  o. 
ai. 11.10. 
5o. 11.33. 

56.5i.44* 
23.  0>ao. 

48. a3.  5. 

47» 13.34. 


N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 


58.31, t5. 
46.  3.14. 

10.45.35. 
48.a3.ao. 
06.44*30. 

CÔ,  k,  O. 
60.44*  O. 


N. 
N. 
N. 
S. 

N. 
N. 
N. 
N. 


53.3a.3o. 

59.5i.5o. 
5i.ii.  o. 
55.54.38. 

.43.36. 

1.56.45. 

).58.  o. 

59.47.18. 

as.  5.3i. 

44*  0.45. 


N. 
N. 
N. 

N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 
N. 


3.56.37.  ^* 
{.14.38.  N. 
1. 53.30*  S. 


L  55  5û 

I9.  28.45. 

19.43.  o. 
40.38.30. 
j3.   1.55. 


16.32. 10.  S. 

i5. 34*10.  S. 

13.40.19.  S. 

47. 39.26.  N. 

52.14.38.  N. 

14.33.48.  N. 

52.12.    O.  N. 

18.33.54*  s. 

5i.32.53.  N. 


i3.55.ao.  N. 

43.43. t3.  N. 

2.i4>  o.  S* 

45.2D.53.  N. 

51.22.17.  N. 

19. 11.52.  N. 

5^^.55.37.  N. 
"  I.  o.3i.»N. 

;.26.  7.  N. 

[8. 48. 21.  N. 


en  degrés. 


5«'ao'  o"E. 
76.12.  7.  0. 

73.35. 7.  O. 

3i. 59.30.  E. 
33.37.  8.  E. 
III. 23. 45.  £. 
i5.i5.  6.  E. 
37.  3.  o.  E. 


g.36.i5.  E. 

10.54.47.  £• 

.33.3o. 


53.33.3o. E. 
[53.57.  o.  O. 

7,38.5i.  E. 
31.52.45.  E. 
18.  a.iâ.  E. 

3.  6.  o.  O. 


140.54*15.  £. 
15.18.45.  £. 
49.i5.i5.  E. 

10.9a. 4î-  E. 

io«i6.53.  E. 

80.20.  o.  E. 

i3.2i.i5.  £. 

18.57.  4-  E. 
3.47*  I*  Ë* 
2.  S.  a.  E. 


o.3o. 

2.43. 
75.53. 

2.33. 

2.43. 

io3. 12. 

17.  5. 

74'  3. 


16.  E. 
54.  E. 
39.0 
10.  E. 
18.0. 
i5.0. 
3o.  E. 

47>0- 


137.29. 

134. 47 • 
70. 16. 

5.  5. 

18.42. 

63. i5. 

i3q.25. 

170.20. 

1.19. 


*E. 
.£. 

7.  E. 
19.0. 
3o.  E. 
10.  O. 

4*E. 

o.  p. 
5a.  £. 


T 


3.5o. 
98.39. 
6.52 
3.  a 
8.41 
o.ia 


o.  £. 
29.  E. 
52.  E. 

16.  E. 
o.  Q. 
.3a.  È.. 
.  a.  £. 
.  o.  È 
.53.0. 


en  tems. 


0*21' 20" 

5.  4*4^* 

4.54.30. 


9.33.37. 
I.  i.i5. 
3.17.  i. 
o.4i.3i. 
0.41*  7. 

5.31.30. 

o.53.a5. 
r.  15.48. 
o. Il-  8. 
o.  8.ao. 


o.  a.  1. 
o. ro.56. 

0.  3. 39. 

o.io. i3. 
0.10.53. 
6.53.49- 

1.  8.2*2. 

4.56. i5. 


g.^9.59. 

5.  0.  7. 


l.5o.  II. 

i.   5.    7* 


0.20.91. 

i.i4*5o. 
4.1S.  o. 
9.17.40. 
11.45*30. 
o.  5.19. 


5.  9*56. 
o. 10.  6. 
9.43.10. 
0.40.  3. 

0.l5.2l. 

6.33.56. 
0.37.30. 

o. 13.   8. 

0.34* 44' 

o.   0«-Ô9. 


Année    i83o. 


(  2Ô4  ) 


<« 


K  O  M  S 

DX8    L  IKO  X. 


Véfuvc  (mont  ) 

Vianna 

Vibora.  (Imoc  )lVcaciK  . . 

Viborç.  ..^...* 

Viccnza 

Vienne.. 

Vienne 

Vierges,  (cap de») ^ 

Vieux  cap  Français 

Vieux  £011  ^>.-Lônis 


KOMS 

DES   GDlfTRÉES. 


Vieerano 

Vipo 

Vifia  dû  Condc 

Villa  del  Pao 

VilJach 

Viilalpando. 

Ville-Franche 

Vilna 

Virgin-Gorda.  (  cap  E.  ). . 
Vi^cartlo  .(cap  ) 


Italie. .  ,k 

Pi>rtugnl 

G*  du  Mexique,. 

Danemarch 

Italie 

Allemagne 

France 

Terre  Magellan. . 
S'.'Domingue.» . . 
iuefit.. .   «••«■•■•. 


LATITUDE. 


LONGITUDE. 

eo  degrés. 


Italie 

Espagne 

\Portuga/ 

Terre-Ferme 
Allemagne. 
Espagne. . . 

Italie 

Russie  Europ, . . . 
j^ntiites.m  t  •••...* 
Ile  Cephalonie. . . 


Viviers,  (Observaioirej. . . 

Vo|^heni 

Volcan.  (Ile  du  ) 

Itl^m 

Idem,  (b.du)  port  End 
Idem.  (Ile) 

Voiogda 

Vona 

Voronesrhe 


40048' 40"  N. 
41.4a. 36.  TV. 
16. 5o.  ô.  N. 
56.37. 11.  W. 
i5.3i.4o.  N. 

[d.  la.io.  N- 
j5.3a.57.  N. 
la.ai.  o.  S. 
iQ.4o.3o.  N. 
ib. i4.a7'  N. 


••••■• 


Franct, 

Italie 

Notiif. -Bretagne,. 

\ Grand  Océan. . . . 

.\jesso  ............ 

Japon 

Russie  Eurov, . . . 
Turquie  Asiat, . . 
Russie  Europ.  . . . 


w. 


Waîgion.(île)àfioni... 

WakeGeld 

Waltlcck 

VValdè».  (porl) 

VVallis-  Mie } !  Grand  Océan. . . . 

Walsingliam.  (cnp) \Baie  (CUudson. . . 


1.18.54.  N. 
i2.i3.ao.  ]N. 

T. ai.  18.  N. 

8 .  38 .  I .  Pi  . 
16.35.  o.  N. 

i.5i.io.  N. 

p.Âo.ao.  N. 

\\.ii,  a.  N. 

lît.iî.  7.  N. 

38. 37. 10.  N. 


lao  7'  10* E. 
II.  3.i5.0. 

80. 43.49. O. 

7>  6.  5.  £. 

9. i3.  g.  E. 
]4*  a.3o.  E. 

a.33.a4.  E. 
70.37.40.0. 
7a.ai.ao.O. 

75.59.34»  O- 


(en  icms. 


Archipel  Indien . . 

Angleterre 

Allemagne 

Terre  Magellan. . 


.39.14.  M. 

.59. ai.  N. 

i.3a.ao.  S. 
io.a5.ia.  S. 
4a. 33.1 1.  ï(. 
^0.43*  o.  IN. 
59:13. 3o.  Tï. 
Âi.  7.  o.  N. 
Di.4o*3o.  N. 


6.3i.i6.  E. 
10.53.45.0. 
10. 5^5.  9*0. 
67.  8.15.0. 
II. 3a.  o.  E. 

7.44'3i  .0. 

4.59.15.  E. 

aa.5^.4i*  E- 
66.4S.39.O. 
18. i3.io.  £. 


Wangcroég.  (lep^jorc).. 
Wanstead 


1 


Warasdin 

Warberg.  (fori) 

Wardhuufl 

Wigrmeniràorf 

Washington 

Watclin.  (  Ue)  pointe  S.* E. 

Weîinar 

VVcnlervryk 

VVerkendam , 

Wernigerode.. 


Wcsel 

Wctsels.  (Ue)poinieS.-O. 

West-Cappel 

Wesi-Endc. 


Westcrwick. 

VX'^ilioarg 

WiMcshausen 

Wiiliamshnrg 

Wilson .  (Promon  t.  )• 


Allemagne. 
Angleterre. 


Hongrie 

Suède 

Laponie 

Allemagne 

Etats-Unis 

Iles  Kucayes 

Allemagne 

Pays-Bas 

Idem 

Idem,.., 


o.  a»3o.  S. 
53.41.  o.  N. 
51.1a.43.  rï. 
49. 3o.  o.  S. 
i3.i8.  o.  S. 
63.39.  o-  ^* 
53. 48.36.  N. 
51.34.10.  N. 


a.ao.45.  E. 

6. il. 10.  E. 

145.41.  o.  E. 

i03.a8.  6.  E. 

i38.33.3a.  E. 

137. 56. 35.  E. 

37.51.  o.  E. 

35.a6.3o.  E. 

37.  i.i5. E. 


I 


Idem '..... 

JYottu.  Hollande, 

Pajrs-Bay 

Java.  .  • 

Suède 

Russie  Europ, . .  . 

Allemagne 

EtatS'unis 

jyoutf.  Hollande. 


6.18.18.  I<i. 

7.  6.18.  N. 
70.33.36.  N. 
51.17.13.  N. 
38.. 55.  o.  N. 
a3.56.3i.  N. 
50.59.13.  N. 
51.58.45.  N. 
53.36.â5.  N. 

Si. 50.34*  W* 


138.41. 44.  E. 

3.ô5. 15.0. 

6.4i*i7*  E. 

66.  o.3o. O. 

1^9.43.  o.  O. 

80.  8.  0.0. 

5.33:30. E. 

a.  i6.3oO. 


51.39.17.  N. 

1 1.45.30.  S. 

5i.3i.49-  N- 

6.48.  o.  S. 

57.44<5o.  N. 

60.43.40.  9, 

53.54.36.  N. 

37.15.50.  N. 

39.11.35.  S. 


o*i8'38* 
0.44* i5. 
5.33.55. 
0.38.34. 
0.36.53. 
0.56. 10. 
o. to. i4* 

J3.3l. 

ht. 

0.36.  7. 
0.43.35. 

0.43.44* 
4.38.33. 

0.a6.    8. 

o.3o.58. 
0.19.57. 
i.3i.5i. 
4.37.  a. 

1.13.53. 


o.  9.33. 
o.3(i.45« 

.  DO. 


9.43. 
10.53.53. 

.i4«io* 
.31.46. 


% 


3.31.34. 
3.31.4^. 

a.aS.  5. 


14.  5.5i.  E. 
9.55.45.  E. 

aS.46.45.  E. 

1 0.35. 5a. «E. 

70.19.  0.0. 

76.37.17.  O." 
9>  0.40*  £• 
4. 31. 09.  E. 
3.38.50.  E* 
8.37.13.  E. 


4.16^3.  E. 

133.48.35. E. 

i.  6.40.  E. 

103.45.  o.  E. 

14.20.  o.  E. 

ao.a5^.5o.  E. 

6.  7.39.  E. 

70.r4.3o.O.| 

144*  0.45*  E.i 


0.56.33. 
0.30.43. 
1.55.  7. 
0:43.3!. 
5.17.10. 

0.36.  3. 
0.17.36. 

O.  9.55. 

•  0.33.49* 


0.17.  7. 
8.55.14* 
o.  4* 3^* 
6.5*.  o. 
o..'Î7.3o. 

T. 45. 43. 
o.a4*3i. 
5.16.58. 
9.35.  3. 


(  AoB  ) 


Année   iH3o* 


NOMS 

DBS     LIEUX. 


VVÎDchelsea^ • 

Windsor  (  château) 

Wincaac.  (pyramide). ., 

Wwby....... 

Witienbcrg 

Wlaardingen • 

WodolkaV 

Wocrden 

Wolfièmbuuel 

Worceater '...... 

Wormi 

Wonhahoa.  (tle)poiiiteN 

Wurtzbourg.^ 

Wurzen.  • .  .* 

Wusbnei-Wolocschok.. , 

X. 

Xam-haj. 

Xanten 

Y. 

Yen  (MedM 

Ylo.. 

York 

Idem 

Ypret...  ...>,. 

Ysted 

Z. 

Zacatecas • 

Zacbëe.  (Ile) 

Zalappa 

ZanaTOort 

Zanlc.  (lie)  ïa  TilJe.  • . , . . 

Zarizio *jl*  *  *  * 

Zea.  (Ile)  mont $t.-Élio. . 
Zerbî.  (!le)  Ja  Tille 

Znaim 

Zoétemer 

Zampango 

Zurich 

Zurîksce < 

Zntphcn 


Angleterre . 

idem,  • 

Suède 

Idem 

'Allemagne . 
Pars'Sas  . . 
Auemagne . 

Idem • . . 

Idem.,,,.,» . 
Angleterre, . 


NOMS 

DES  COHTaésS. 


Allemagne 
Grand  Océan 
Allemagne . 

Idem 

Russie  Europ 


LATITUDE. 


Chine,  ..... 
Allemagne. 


France 

Pérou 

Angleterre 

Nouu,  Hollande. 

Pars-Bas 

Suède 


Mexique 

S'-Domingue 

Mexique 

Pays-Bas 

Méditerranée .... 

Russie  Europ 

Archipel,  .....«•• 
Barbarie 


Allenpagne 

Pays-Bas 

Mexique 

Suisse 

PajfS'Bas  ....... 

Idem 


5oo  SS'aS"  N. 

51.30.  o.  N< 

57.38. la.  N. 

57.39.15.  N. 

51.5Û.39.  N. 

51.54.3*3.  N. 

50.14.  X.  N. 

53,  5.  i3.  N. 

53.  8.^4.  N. 

53.  q.Jq.  N; 

49.37.49.  N. 

ai. 40. 00.  S. 

49.46.  6.  N. 

01.31.    3.  N. 

57.35.13.  N. 


3i.i6.  o.  N. 
5i.4^*i3>  N. 


46.43.36.  N. 

17.36.15.  S. 

55.57.45.  N. 

10.45.  o.  S. 

5o.DT.10.  N. 

55.35.3i.  N. 


33.  o. 

18.33. 

19.30. 

53.33. 

48.43. 
37.37. 
33.54. 


O.  N. 

48.  N. 

8.  N. 

43.    N. 

17.  N- 
30.  N. 

18.  N. 
10.  N. 


48. 5i. 
53.  3. 
19.46. 
47.33. 

51.30. 

53.  8. 


i5.  N. 

37.  N. 

53.  N. 

33.  N. 

4.  N. 

16.  N. 


LONGITUDE. 

en  dcgic's. 


6.  O. 

160.31. 

7.35. 

fo.33. 

33.30. 


Ô7.  E. 
3o.O. 
i5.  E. 
39.  E. 
45.  E. 


119.X1.. 

4.  5.: 


15.  E. 
fs.  E, 


4.39.50. O. 

73.30.  0.0. 

3.36.33. O. 
140.  9.45.  E. 

0.33.49.  E. 
11.38.1^.  E. 


io3.55. 
69.54. 

99- »4- 
3.  II. 

18.34. 

43.  7. 

33.     I. 

8.33. 


0.0. 
16.0. 
.Si.  O. 
34.  E. 
37.  E. 
3o.  E. 
37.  E. 
10.  E. 


i3.4i' 
a.  g. 

toi. 34. 
6.11. 

1.34. 
3.5i. 


43.  E. 

36.  E. 

0.0. 

i5.  E. 

\\:  I 


en  tcms. 


o*  6' Si'' 
o. 11.43. 
0.37. II. 
I.  4.25. 

o.4i.4i* 

o.  8.  I. 
a.  8.19. 
o.  9.35. 
0.33.47- 
0.17.3a. 


0.34.  4. 

10. Al. 30. 

o.Do.ai. 
0.41.30. 
3.  9.33. 


".56.47. 
0.16.33. 


0.18.39. 
4.54.  o. 
o. 13.45. 

9.30.  :f9. 

o.  3.]r. 
0.45.53. 


6.55.40. 

o.3;>.5q. 

o.  8.40. 

1. i4-'7« 
3.4b.3o. 

1.38.  6. 

0.34.13. 


0.51.47. 
o  8.38. 
6.45.3G. 

o. 34.45 • 
o.  0.19. 

0.15.36. 


1 


Année  i83o. 


(  «06  ) 


EXPLICATION  ET  USAGE 


DES    PRINCIPAUX    ARTICLES 


BE  L'ANNUAIRE  ET  DES  TABLES. 


Obliquité  apparente  de  VÉcliptùjtés ,  page  5. 


C 


ÊTTB  obliquité  est  calculée  sur  lés  Tables  oubliées  par  le  Bu- 
reau des  longitudes.  Ou  suppose  23^  27'  57'  en  1800 ,  et  la  diminution 
annuelle  o'',48*,  on  n'aurait,  suivant  M.  Piaczi,  que  SG'^d,  et  Mas- 
kelyne  a  trouve  Sô^^ô  par  les  trois  solstices  d'été  de  1800,  1802  et 
i8o3.  La  quantité  que  nous  avons  adoptée  a  été  déterminée  par  douze 
solstices  tant  d'hiver  que  d'été,  observés  par  M.  Delambre>  <avec  le 
cercle  de  Borda;  il  n'a  guère  trouvé  que  4  ^  ^'  ^  difiércnice  entre 
l'hiver  et  l'été ,  en  se  semrant  Ais^  réfractions  de  Bradley ,  et  en  supposant 
48^  5o'  \i^  pour  la  hauteur  du  p^le  à  l'Observatoire  de  Paris.  Pour  faire 
évanouir  cette  légère  difiPérence ,  il  lui  a  suffi  d'augmenter  un  peu  la  ré- 
fraction de  Bradley  pour  45^*  Cette  augmentation  le  forçait  de  diminuer 
de  i"  la  hauteur  du  pôle,  qu'il  avait  aussi  déterminé^  par  1800  observa- 
tions faites  avec  le  cercle  de  Borda,  en  se  servant  des  réfractions  de 
Bradley  :  on  aurait  à  fort  peu  près  les  mêmes  résultats  avec  la  table  de 
réfractions  de  M.  La  place,  qu'on  verra  dans  l'ouvrage  cité;  du  moins 
la  différence  qui  resterait  entre  les  solstices  d'hiver  et  d'été  ne  passerait 
guère  1".  Cette  Table,  qu'on  trouvera  parmi  celles  du  Bureau  des  lon- 
gitudes, et  ci-dessus  jtx^tf  iSq,  avec  quelques  cbangemens  dans  la  forme, 
réduit  la  latitude  de  Parii,  à  48^  5o'  xS^ST,  ou  même  48*  5o'  i3"  suivant 
les  dernières  observations  de  Àfécbain  {^voy€%  Base  du  «y#tème  métrique, 
tome  11,  -page  641).  Les  dédinaisons  calculées  pour  tous  les  jours  du 
mois,  supposent  l'obliquité  moyenne  23^  27'S7*— 0*^4^^,  tétant  le  nombre 
d'années  écoulées  depuis  1800.  Pour  une  seconde  de  différence  dans  l'o- 
bliquité ,  la  déclinaison  changerait  de  p'',97  sin  0  *-  p',017  sin  3  Q,  ou 
de  1"  cot  «  tang  D  =:  vt  ^t  5  tang  p^  Voici  «ne  petite  table  de  correction 
calculée  sur  cette  dernière  formule. 
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PREMIÈRE  PA.GE  DE  CHAQUE  MOIS. 

Cette  page  renferme  les  articles  du  Calendrier  qui  sont  les  plus 
utiles  au  public.  On  a  marqué ,  dans  la  troisième  colonne ,  l'heure  du 
lever  apparent  du  centre  du  Soleil  à  Paris  ;  et  dans  la  quatrième  co- 
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lonne^  l'heure  de  son  ^uclier  apparent  pour  chaque  jour;  c^6st*à-<lire 
que  l'on  a  tenu  compte  de  l'effet  de  ta  refraction ,  qui  fait  paraître  tes 
astres  à  l'horizon ,  quoiqu'ils  soient  33  inimités  au-dessous  dans  an  cercle 
yertical. 

La  cinquième  et  la  sixième  colonne  contiennent  le  Icrer  et  ie  coucher 
de  la  Lune  k  Paris ,  calculés  en  tenant  compte  de  la  réfraction  et  de  la 

parallaxe» 

La  demikre  colonne  indique  le  jour  de  la  Lune  qui  répond  au  quan**^ 
tième  du  mois,  en  comptant  i  pour  le  jour  de  la  nouvelle  Lune  vraie  si 
elle  arrive  avant  midi;  quand  elle  arrive  après  midi,  c^est  le  lendemain 
qui  est  désigné  pour  le  premier  jour  de  la  Lune. 

Les  phases  de  ta  Lune  marquées  au  bas  de  la  page,  sont  exfNrîaauies  en 
temps  civil  au  méridien  de  Paris. 

Longitude  du  Soleil* 

Cet  «s  longitude  a  été  calculée  pour  le  midi  vrai  de  diaqnc  jour, 
sur  les  Tables  de  M.  Dehmfare ,  publiées  par  le  Bureau  des  loQffitudes  ; 
mais  les  calculs  ont  été  faits  d'une  manière  abrégée ,  qui ,  sans  rien  né- 
gliser,  porte  avec  elle  sa  vérification  et  permet  de  renfermer,  dans  un 
tableau  d'une  seule  page ,  tout  ce  qui  concerne  le  Soleil  pendant  un 
mois  tout  entier,  c'est-à-dire,  sa  longitude  vraie,  sa  déclinaison,  la 
distance  de  Péquinoxe ,  le  tems  moyen ,  le  lever ,  le  oouclier ,  le  demi- 
dianiètre ,  le  mouvement  horaire  ^  et  4snfin  le  logarithme  du  rayon 
vecteur. 

On  trouvera  la  longitude  du  Soleil  pour  une  autre  heure  du  jour  à 
Paris,  par  cette  règle:  a4  heures  sont  à  l'heure  donnée  (en  comptant  24 
heures  de  suite ^  depuis  un  midi  jusqu'à  l'autre)  comme  la  différence 
entre  la  longitude  du  Soleil  pour  le  midi  qui  précède  Tlieure  donnée,  et 
la  Ipngitude pour  le  midi  suivant,  esta  un  quatrième  terme,  qui  ,  étant 
ajouté  a  la  longitude  du  Soleil  pour  le  premier  midi ,  donnera  la  longi- 
tude pour  l'heure  proposée. 

Si  l'on  veut  avoir  la  longitude  du  Soleil  à  une  heure  quelconque  dans 
un  antre  pays,  on  commencera  par  chercher  l'heure  qu'il  est  alors  à 
Paris,  en  ajoutant  à  l'heure  proposée  la  différence  des  méridiens,  si  le 
lieu  est  k  l'occident  de  Paris ,  ou  en  l'en  retranchant  s'il  est  à  l'orient  y 
ayant  ainsi  trouvé  l'heure  d^  Paris,  on  suivra  la  rigle  ci-dessiis. 


T»- 


SECONDE  PAGE  DU   MOIS. 

Distance  de  tÉquinoxe  au  Soleil, 

Qb  qu'on  appelle  Ici  distance  de  Péquinoxe  au  Soleil  j  est  le  complé- 
ent  a  24^  de  l'ascension  droite  du  Soleil  en  tems  sidéral  ;  ainsi ,  en 
multipliant  par  i5  cette  distance,  et  prenant  ensuite  le  complément  à 
36o^ ,  on  aura  l'ascension  droite  du  Soleil  pour  midi  yrai  à  Paris. 


ment 


mmmm 


mm 


mm 


»«^p-f^ 


Année  i83o. 


(  ao8) 


^ 


Unecrreur  de  t"  dans  la  longitude  donnerait  ^  ponr  l'ascension  droite ^ 
une  erreur  de  +  o'^g^  —  o*,882  cos  2  0  +  o',oo37  cos  4  O  ;  et  pour 
les  distances  de  Péqumoxe  au  Çoleil ,  —  0^,066  -f-  0^,0054  cos  a  0. 

Le  principal  usage  de  la  distance  de  l'équinoxe  au  Soleil  consiste  à 
trouver  le  temps  du  passage  d'une  étoile  par  le  méridien.  En  voici  un 
exemple  : 

On  demande  l'heure  du  passage  d' Antarès  au  méridien  de  Paris ,  le  5 
août  i83o.  A  cette  époque  l'ascension  droite  de  l'étoile  (Catal.  iSSo),  cor-* 
rigée  de  l'aberration  et  de  la  nutation ,  est. .   16^^   19'     ^"^5 

La  distance  de  l'équinoxe  pour  midi  est..    i5.      o.   11^60 


Le  tems  approché  du  passage  sera  donc. .  3i.    19.   i3,95 

Ou  bien,  en  retranchant  24  heures 7.   19.   i3yq5  ^  7^321  • 

Pour  l'obtenir  plus  exactement ,  on  remarquera  que  la  distance  de  l'é- 
quinoxe diminue  de  3'  5o*,5  ou  23o'',5  dans  un  jour ,  et  par  consé- 
quent de  Q^jGo  par  heure»  Cette  quantité,  multipliée  par  7^,3ai  don- 
nera i'  10  ,3  pour  la  diminution  de  la  distance  de  l'équinoxe  depuis 
midi  jusqu'au  tems  du  passage.  Retranchant  donc  i'  io',3  de  l'heure 
approchée  7^  19'  i3''9 ,  on  aura  7b  i8'3'y6  pour  l'heure  vraie astrono* 
mique  du  passage  d'Antarës. 

Si  l'on  ne  voulait  savoir  qu'à  2'  près  le  moment  du  passage ,  pour 
se  préparer  k  l'observation ,  on  prendrait  dans  le  catalogue ,  page  170, 
la  position  moyenne  de  l'étoile  en  tems iBh     iq' 

On  y  ajouterait  la  distance  de  l'équinoxe  à  midi 1 5. 

Dé  la  somme  (  diminuée  de  ^i  heures  s'il  le  fallait) ...       7 . 
on  retrancherait  h  raison  de  l' pour  6^ 
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et  l'on  aurait  pour  l'heure  du  passage 7 . 

ce  qui  suffirait  pour  se  préparer  h  l'observation. 
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distance 

ridien  du  lieu,  à  raison  de  la  différence  des  long! 

La  distance  de  l'équinoxe  au  Soleil  sert  encore  à  trouver  le  passage  des 
planètes  au  méridien ,  quand  on  a  leur  ascension  droite.  Mais  si  l'on  veut 
une  grande  précision ,  il  faut ,  après  avoir  trouvé  l'heure  approchée  de 
ce  passage,  employer  pour  calculer  la  réduction,  non  plus  le  mouvement 
diurne  de  la  distance  de  l'équinoxe,  mais  ce  mouvement  diminué  du 
mouvement  diurne  de  la  planète  en  tems  si  la  planète  est  directe  ;  et 
augmenté  de  ce  même  mouvement  si  la  planète  est  rétrograde. 

La  distance  de  l'équinoxe  au  Soleil  sert  encore  à  trouver  le  tems  vrai 
par  la  hauteur  d'une  étoile  :  elle  est  nécessaire  pour  trouver  le  tems 
vrai  par  une  horloge  réglée  sur  les  étoiles  -,  enfin  elle  sert  journellement 
h  connaître  l'état  de  la  pendule  sidérale  par  l'observation  du  passage  du 
Soleil  au  méridien.  Au  tems  de  ce  passage  observé ,  si  l'on  ajoute  la 
distance  de  l'équinoxe  au  Soleil ,  la  somme  doit  être  o^  o'  o'  si  l'horloM2G 
marque  bieu  le  tems  sidéral.  Si  la  somme  est.  par  exemple,  o^  o^  ^7'»^' 
on  en  conclura  que  l'horloge  avance  de  37',6  sur  le  tems  sidéral.  Si  la 
somme  était  23h  59'  22*,4 ,  en  prenant  ce  qui  s'en  manque  pour  aller  à 
24*»  I  c'est-à-dire  37*,6,on  en  conclurait  que  la  pendule  retarde  de  37^,6. 
La  justesse  de  cette  conclusion  est  cependant  subordonnée  à  l'exactitude 
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des  tables  solaires;  4^^  obsenrations  deGFeenwich  et  de  Paris ^  compa- 
rées k  nos  tables  y  ont  prouvé  que  Terreur  des  tables  ne  passe  guère  ^kS^^ 
c'est  donc  un  tiers  de  seconde  en  tems,  dont  le  calcul  peut  nous  induire 
en  erreur  sur  le  tenis  sidéral  ;  et  quand  on  n'a  besoin  que  du  tems  ab* 
solu ,  cette  erreur  n'est  d'aucune  conséquence. 

DécUnaiêon  du  SohiL 

Nous  avons  dit  ci-dessus  {page  ao6)  comment  a  été  calculée  la  dé- 
clinaison pour  le  midi  vrai  à  Paris  »  et  comment  il  faudrait  la  corriger 
si  l'on  supposait  une  obliquité  différente.  On  trouvera  la  déclinaison  k 
une  autre  beure  sous  le  méridien  de  Paris ,  ou  a  une  heure  quelconque 
sous  un  autre  méridien ,  en  opérant  comme  il  a  été  expliqué  pour  la 
longitude  du  Soikil.  Si  l'on  demande ,  par  exemple ,  la  déclinaison  pour  . 
Paris  le  i5  octobre  1829  à  3**  25'  du  soir,  tems  vrai  :  on  dira  %^^  sont  à 
3h  nS  comme  la  variation  diurne  22'  11'  est  k  un  quatrième  terme  que 
l'on  trouvera  de  3'  9", 5.  En  ajoutant  à  la  déclinaison  8®  3i'  10'  Â^u  i5à 
midi  ces  3'  9'',5,  ou  le  changement  de  déclinaison  en  3^  7.5>\  il  viendra 
8®  34'  10', 5A  pour  la  dédinarison  demandée.  Cette  déclinaison  sert  pour 
trouver  ïa  hauteur  du  pôle  et  pour  avoir  l'heure  en  mer  par  la  hauteur  du 
Soleil.  Lalande  a  publié ,  pour  cet  effet ,  des  tables  horaires  dans  son 
Abrégé  de  Navigation ,  en  1793,  pour  toutes  les  hauteurs,  les  déclinaisons 
et  les  hauteurs  du  pâle. 

T*ma  moyen  au  Midi  vraû 

Ls  Umè  vrai  ou  apparent  est  celui  qui  est  réglé  par  le  mouvement 
vrai  du  Soleil^  ainsi  le  midi  vrai  est  l'instant  où  le  centre  du  Soleil  est 
dans  le  méridien.  Un  jour  vrai  est  Fintervalle  de  deux  retours  du  Soleil 
au  même  méridien  :  pendant  cet  intervalle,  il  passe  au  méridien  36o 
degrés  de  l'équatenr  céleste,  plus  un' arc  de  ce  cercle  égal  au  mouve- 
ment diurne  du  Soleil  en  ascension  droite.  Aiosi ,  ce  mouvement  étant 
inégal ,  les  jours  vrais  ne  peuvent  être  égaux.  Une  horloge  bien  ré- 
glée ne  s'^accordera  avec  le  temps  vrai  que  quatre  fois  dans  l'année;  tous 
les  autres  jours  elle  avancera  on  retardera ,  selon  que  la  longitude 
moyenne  du  Soleil  sera  plus  petite  ou  plus  grande  que  son  ascension 
droite  vraie. 

'La  connaissance  du  rapport  du  tems  mojen  au  tems  vrai  est  donc  né- 
cessaire pour  régler  les  pendules  et  les  montres  marines  sur  le  mouve- 
ment mo^en  du  Soleil;  elle  est  indispensable  pour  l'usage  des  tables 
astronomiques,  parce  ^ue  ces  tables  ne  pouvant  être  disposées  que  pour 
des  temps  égaux  et  uniformes ,  c'est  toujours  le  tems  moyen  qu'il  faut 
employer  pour  calculer  le  lieu,  d'une  planète.  Enfin  l'équation  du  tems 
deviendrait  d'une  nécessité  absolue  si  l'on  adoptait  l'idée  de  se  passer  du 
tems  vrai ,  et  de  n'employer ,  même  dans  la  société ,  que  le  tems  moyen  : 
c'est  en  effet  ce  que  plusieurs  sa  vans  et  des  horlogers  habiles  ont  déjà  pro- 
posé différentes  fois. 
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TROISIÈME  PAGE  DU  MOIS. 

Les  longitudes  et  les  latitudes  de  la  Lune  ont  été  calculées  pour  midi 
et  minuit  par  les  taliles  de  M.  Burckhardt  de  même  que  celles  des  années 
précédentes,  depuis  1817. 

Au  moyen  des  longitudes  et  des  latitudes  de  la  Lune  à  midi  et  à 
minuit  on  peut  les  conclure  -pour  tout  autre  moment ,  en  employant  la 
correction  des  secondes  différences ,  dont  on  trouve  la  table  page  164  et 
l'explication  page  !ii6.  Les  positions  qu'on  troirrera  ainsi  «eront  d'une 
exactitude  presque  égale  à  celle  qu'on  obtiendrait  en  caicnfamt  dircdt- 
ment  par  les  tables. 

Passage  dé  la  Luns  au  Méridien, 

Lb  passage  du  centre  de  la  Lune  au  méridien  de  Paris  est  calculé  en 
tems  Trai  astronomique ,  c'est-à-dire  en  comptant  24  heures  de  suite  d'un 
midi  à  l'autre  :  il  est  nécessaire  aux  astronomes  qui  leulent  observer  la 
Lune  au  méridien ,  et  il  sert  encore  à  trouver  l'heure  des  jnarées. 

On  déterminera  le  tems  du  passage  de  la  Lune  au  méridien ,  pour  un 
antre  lieu  que  Paris ,  en  faisant  la  proportion  suivante  :  24  heures  ou  36o^ 
sont  à  la  différence  des  méridiens ,,  en  tems  ou  en  degrés,  entre  Paris  et 
le  lieu  proposé ,  comme  la  différence  des  passages  d'un  jour  à  T.autre  est 
à  un  nombre  de  minutes  et  secondes  qu'on  ajoutera  à  Tneure  du  passage 
par  le  méridien  de  Paris,  si  le  lieu  proposé  est  occidental,  ou  qu'on  en 
retranchera  si  le  lieu  est  oriental;  et  l'on  aura  le  temps  du  passage  au 
méridien  de  ce  lieu. 


QUATRIÈME  PAGE  DU  MOIS. 

L'ascknsioh  droite  et  la  déclinaison  de  la  Lune  serviront  à  calculer 
sa  hauteur  avec  assez  de  précision  pour  réduire  les  distances  à  raison  de 
la  réfraction  et  de  la  parallaxe,  si  l'on  ne  peut  pas  observer  cette  hau- 
teur en  mesurant  des  distances  à  la  mer. 

La  déclinaison  de  la  Lune  est  utile  pour  avoir  la  latitude  géogra- 
phique en  mer ,  quand  on  observe  la  hauteur  méridienne  de  cet  astre  ; 
les  ascensions  droites  ont  été  données  exactes  k  la  seconde ,  afin  de  pou- 
vmr  déterminer  rigoureusement  la  différence  des  méridiens  par  les  pas- 
sèfp$  de  la  Lune  observés  en  deux  endroits  de  la  terre. 


CINQUIÈME  PAGE  DU  MOIS. 

Parallaxe  honsorUale  de  la  Lune. 

La  parallaxe  horizontale  que  l'on  trouve  ici  pour  le  midi  et  le  minuit 
de  chaque  jour,  est  calculée  d'après  les  Tables  oie  M.  Burckhardt 
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On  aura  la  paraOale  pcrar  une  antre  heure  sous  le  méridien  de  Paris  ^  en 
suhrant  la  règle  donnée  ci-dessus  (pag.  207)  pour  le  calcul  de  la  longitude 
dv  Soleil.  Mai^^  comme  la  £gure  aplatie  du  globe  est  cause  que  la  paral- 
laxe horizontale  n'est  pas  la  même  aux  mêmes  instans  dans  les  lieux  si- 
tués à  différentes  latitudes, il  faudra,  dans  les  calculs  qui  eiîgent  quelque 
précision ,  appliquer  encore  une  petite  correction  k  la  parallaxe  horizon- 
tale^ afin  de  la  réduire  à  la  latitude  du  lieu.  En  Toici  la  table  pour  Paris, 
dans  différentes  hypothèses  d'aplatissement,  et  pour  différentes  valeurs  % 
de  la  parallaxe  horizontale. 

Paraliaxé  équatoriale. 
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APLATISSEMENT. 


390 


300 


«30 


53' 


5*5 


6*o 


7'8 


55' 


5'7 


S'a 


8'a 


5/         59' 


5'9 


6*5 


8*4 


6'i 


6*7 


8"8 


61' 


6*3 


&i 


90 


La  formule  générale  de  cette  correction  est  -*-  a/>  sîn*  Zr,  en  nom- 
mant a  Faplatbsement,  p  la  parallaxe  horizontale,  et  L  ia  latitude* 

Demi-diamètre  horizontal  de  la  Lune, 

Lxs  Tables  de  M.  Barckhardt  supposent  que  le  diamètre  de  la  Lune  est 
à  la  parallaxe  horizontale  équatoriale ,  dans  le  rapport  de  32^  4^'  ^  ^'9 
c'est-à'dire  qu  il  a  diminué  de  4"  environ  le  diamètre  déterminé  par 
Lalande ,  et  adopté  par  Majer. 

Ce  diamètre  est  le  même  pour  toutes  les  latitudes,  et  il  n'j  a 
d'antre  correction  a  7  faire  que  celle  qui  dépend  de  sa  variation  en 
24  heures. 

Mais,  dans  le  calcul  des  distances  observées  de  la  Lune  au  Soleil  et 
aux  étoiles ,  et  dans  celui  des  éclipses  de  Soleil ,  d'étoiles  et  de  pla- 
nètes ,  il  faut  augmenter  le  demi-diamètre  horizontal  de  la  Lune  a  raison 
de  sa  hauteur.  On  trouve  dans  le  volume  de  la  Connaissance  des  Teras 
de  l'an  IX,  une  table  de  cette  augmentation;  elle  est  beaucoup  plus 
étendue  dans  la  3*  édition  de  l'Astronomie  de  Lalande.  On  en  trouve 
encore  une  dans  les  Tables  de  M.  Bûrg ,  publiées  par  le  Bureau  des  Lon- 
gitudes.* 

Si  dans  les  éclipses,  on  veut  avoir  égard  à  l'irradiation  qui  semble 
ampliGer  les  diamètres  réels  des  astres ,  on  pourra  ôter  ^^  du  demi- 
diamètre  de  la  Lune,  et  3"  d<e  celui  du  Soleil. 

XéOngitudea  et  latitudes  héliocentriquesj  et  ascensions  droites  des  Planètes* 

Les  lonritudes  et  les  latitudes  héliocentriques  des  Planètes  sont  données 
pour  midi  vrai  de  chaque  jour  indiqué. 
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Ije9  ascensions  droîlesi  en  tems,  des  Planètes,  sont  aussi  pour  m^dî 
Trai.  Elles  seront  très  commodes  pour  les  astronomes  qui  ont  leurs  peu; 
dules  r^lées  sur  le  tems  sidéral,  et<jui  renient  connaître  les  passajp 
des  Planètes  au  méridien.  Les  ascensions  droites  les  dispensent  du  c^-* 
cul  qu'ils  seraient  obligés  de  faire  pour  les  conclure  des  passages  en 
tems  Yrai  qu'on  trouve  sur  la  sixième  page. 


I 


SIXIÈME  PAGE  DU  MOIS. 

Lb  lever  et  le  ooacber  des  planètes,  qni  sont  marqués  dans  cette  page, 
ne  conviennent  qu'à  la  latitude  de  Paris  ;  on  les  a  donnés  en  tems  civil 
pour  l'usage  du  public  Us  serviront  à  reconnaître  si  une  planète  sera  sur 
l'horiEon  à  l'beure  où  quelques  circonstances  engagent  k  l'observer. 

Les  lonffitudes  et  les  latitudes  géooentriques  des  planètes  sont  calculées 
pour  le  midi  vrai  au  méridien  de  Paris. 

La  déclinaison  est  aussi  pour  le  midi  vrai  k  Paris  de  chaque  jour  indi- 
qué; on  la  réduira  au  tems  du  passage  par  le  méridien,  ou  a  toute  autre 
heure ,  par  le  moyen  du  changement  d  un  jour  k  l'autre. 

Les  passages  au  méridien  de  Paria  sont  en  tems  vrai  astronomique 
comptés  de  midi. 

On  peut  aussi  déterminer  la  latitude  k  la  mer  par  l'observation  de  la 
hauteur  méridienne  de  Saturne,  de  Jupiter  ou  de  Mars,  lorsque  ces 
planètes  passent  au  méridien  pendant  la  nuit;  et  mieux  encore  quand 
elles  y  passent  dans  le  crépuscule  du  matin  ou  du  soir,  qui  permet  de 
bien  distinguer  l'horison  de  la  mer. 


SEPTIÈME  PAGE  DU  MOIS. 

Lb  diamètre  du  Soleil  a  été  calculé  de  6  en  6  jours,  sur  les  Tables  de 
M.  Delambre,  publiées  par  le  Bureau  des  longitudes  ;  le  diamètre  est  de 


diminuer  de  6'  les  diamètres  du  Soleil  qu'on  trouve  dans  oe  livre,  lors- 
qu'on calcule  ces  sortes  d'observations;  mais  cette  dimiuutioi^  n'a  pas 
lieu  pour  les  observations  de  hauteur  méridienne,  de  distance,  etc. 

IjC  tems  que  le  détni-diamètre  du  Soleil  met  à  passer  par  le  méridien 
est  nécessaire  aux  astronomes,  lorsqu'ils  observent  au  nûéridien  le  bord 
de  cet  astre,  et  qu'ik  veulent  en  conclure  le  midi;  mais  il  est  donné  en 
tems  vrai  :  pour  l'avoir  ^en  tems  sidéral,  on  l'augmente  de  o'^d. 

Le  mouvement  horaire  du  Soleil  et  le  logarithme  de^  sa  distance  à 
la  Terre  sont  nécessaires  dans  plusieurs  calculs  astronomiques,  pour  les 
éclipses,  pour  les  planètes,  pour  les  oppositions  des  planètes. 
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Le'Hea  da  nocnd  de  la  Lune  sert  à  calculer  la  nutation  des  étoiles 
fixes  et  des  planètes.  * 

Eclipses  des  Satellites  de  Jupiter. 

Lbs  éclipses  des  satellites  de  Jupiter  sont  calculées  par  les  der- 
nières Tables  que  M.Delambre  a  faites  d'après  la  nouvelle  théorie  de 
M.  De  Laplace. 

Les  observations  'de  ces  éclipses  offrent  aux  voyageurs  des  moyens  fré- 
quens  de  déterminer  les  longitudes  ;  elles  sont  très  faciles  à  faire,  surtout 
à  terre.  Une  pendule  ou  un  garde  tems ,  une  lunette  achromatique  d'en- 
viron un  mètre ,  ou  un  télescope  de  6  ou  7  décimètres  de  foyer,  et  un 
quart-de-oercle  oa  tout  autre  instrument  propre  à  prendre  des  hauteurs 
correspondantes  on  des  hauteurs  absolues  pour  trouver  le  tems  vrai, 
suffisent  pour  faire  sur  les  satellites  des  observations  utiles. 

Afin  de  reconnaître  aisément  la  place,  du  satellite  dont  on  se  pro- 
pose d'observer  l'immersion  ou  rémersion,  il  suffît  de  faire  les  remarques 
suivantes': 

i*>.  Avant  l'opposition I  c'est-à-dire  pendant  tout  le  tems  que  Jupiter 
passe  au  méridien  le  matin,  l'ombre  est  située  à  l'occident  de  cette  pla- 
nète, et  les  immersions  ou  les  émersions  se  font  de  ce  côté. 

2®.  Après  l'opposition  de  Jupiter,  lorsqu'il  passe  au  méridien  avant 
minuit,  c'est  toujours  à  l'orient  de  la  planète  que  sont  les  satellites  qui 
doivent  entrer  dans  l'ombre,  ou  qui  doivent  en  sortir. 

Si  l'on  se  sert  d'une  lunette  qui  renverse  les  objets ,  les  apparences 
seront  contraires. 

3°.  Avant  l'opposition,  on  ne  peut  voir  que  les  immersions  du  premier 
satellite;  et  après  l'opposition,  il  n'y  a  que  les  émersions  qui  puissent 
être  observées  :  c'est  en  général  la  ménie  chose  pour  le  second  satellite. 
Il  arrive  cependant  qu  on  peut  observer  l'immersion  et  l'émersion , 
lorsque  Jupiter  est  en  quadrature.  M.  Delambre  a  donné,  dans  le  vo- 
lume de  1 798 ,  des  tables  pour  déterminer  ces  circonstances. 

Toutes  les  éclipses  des  satellites  sont  indiquées  en  tems  moyen  astro- 
nomique compté  de  midi;  on  a  marqué  d'un  astérisque  celles  qui  sont 
visibles  h  Paris.  Lorsque  l'on  sera  sous  un  autre  méridien ,  on  ajoutera 
aux  tems  marqués  des  éclipses  la  différence  des  longitudes,  réduite  en 
tems,  si  l'on  est  k  l'orient  de  Paris,  ou  on  l'en  retranchera  si  Ton  est 
à  l'occident ,  et  l'on  aura  le  tems  pour  le  lieu  oii  l'éclipsé  doit  s'ob- 
server; ensuite,  si  ce  tems  tombe  dans  la  nuit,  on  verra  si  Jupiter 
doit  être  sur  l'horizon ,  au  moyen  de  son  lever  et  de  son  coucher. 


HUITIÈME    PAGE    DU    MOIS. 

Configuration  des  Satellites  de  JupiUr, 

Les  configurations  des  satellites  sont  indiquées  pour  chaque  jour,  à 
l'heure  qui  est  marquée  au  haut  de  la  page  ;  •  ces  configurations  ^nt 
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renversées,  «omme  on  les  Toit  par  des  lunettes  à  deux  verres  convexes. 
On  a  désigné  Jupiter  par  un  ffetit  rond  au  milieu  de  la  ligne ,  et  les 
satellites  par  des  points  accompagnés  de  chiffres.  Ijcs  satellites  s'ap- 
prochent de  Jupiter  lorsoue  les  obâfres  sont  entre  Japiter  et  les  points; 
ils  s'en  éloignent  lorsque  les  points  sont  entre  Jupiter  et  les  chiffres.  Les 


satellites  sont  dans  la  partie  supérieure  de  leurs  cercles,  ou  la  plus  éloi- 
gnée de  la  Terre  y  lorsqu'ils  sont  à  gauche  ou  à  Poccident^  et  qu'ib 


' 


Pour  déterminer  ces  configurations,  on  ^est  servi  des  tables  calculées 
par  M.  Delambre,  et  qui  donnent  facilement  les  positions  des  satellites, 
soit  dans  le  sens  de  Péquateur  de  Jupiter,  soit  dans  le  sens  de  la  lati- 
tude :  ces  tables  serviraient  paiement  à  calculer  les  passages  des  satel* 
lites  sur  le  disque  de  Jupiter.  Nous  avons  publié  ces  tables  dans  le  volume 
de  1808. 

DISTANCES  DE  LA  LUNE  AU  SOLEIL  ET  AUX  ÉTOILES. 

Pages  9,  le,  11  et  iz  de  chaque  Mois» 

Les  distances  que  l'on  observe  sont  affectées  des  effets  de  la  parallaxe 
et  de  la  réfraction  ;  il  faut  les  en  dégager  pour  les  comparer  aux  distances 
vraies  qu'on  trouve  dans  ce  livre  :  on  peut  employer  la  méthode  de  Borda, 
dont  le  calcul  est  simple  et  rigoureux*,  on  trouvera,  pag.  162  et  i63 ,  des 
Tables  qui  en  faciliteront  l'usage. 


PHÉNOMÈNES  ET   OBSERVATIONS. 
Pageé  i5a,  iS3,  i54,  i55,  i56  et  167. 

Ok  a  indiqué  pour  chaque  mois  les  observations  les  plus  intéres- 
santes. Les  occultations  des  planètes  par  la  Lune,  et  celles  des  étoiles 
qui  ne  sont  pas  au-dessous  de  la  quatrième  grandeur ,  ont  été  cal- 
culées pour  raris  :  on  a  eu  soin  de  donner  la  différence  de  latitude 
apparente  entre  le  centre  de  la  Lune  et  l'étoile  au  moment  de  i'émer- 
sion-,  car,  qnand  on  ne  sait  pas  à  très  peu  près  à  quel  point  l'étoile 
doit  sortir,  on  manque  très  souvent  l'instant  de  l'émersion.  Mais,  si 
l'on  a  une  machine  parallactique,  et  qu'avant  l'immersion,  on  ait  mis 
l'étoile  près  du  ill  parallèle  à  l'équateuri  on  est  sûr,  à  l'émersion, 
de  la  retrouver  auprès  du  même  fil,  puisqu'elle  ne  change  pas  de  dé- 
clinaison. 

Nous  avons  aussi  inditfué  les  tems  vrais  comptés  de  midi  à  Paris,  de 
la  conjonction  des  étoiles  qui  peuvent  être  éclipsées  par  la  Lune  dans 
quelque  lieu  que  ce  soit  du  globe.    Les  occultations  d'étoiles  par  la 
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Lune  étant  let  phénomènes  «les  plus  ntile»  pour  déterminer  avec  pvé- 
cîsion  les  longitudes  géographiques,  les  Yojageura  ne  doivent  pas  né- 
gliger de  les  obsenrer ,  les  conjonctions  qa'on  indique  ici  seryiront  à 
les  guider  pour  prévoir  les  occultations  qui  pourront  avoir  lieu  dans 
les  pays  oii  ils  se  trouveroat. 

Les  éclipses  de  Soleil  fournissent  aussi  un  des  moyens  les  plus  esiacts 
pour  déterminer  les  longitudes. 


On  ne  doit  cependant  pas  négliger  ces  observations  lorsqu'elles  se  pré- 
senteront; mais  on  obtiendra  plus  f  exactitude  dans  les  résultats  ^  si  l'on 
observe  les  immersions  et  les  émersions  des  principales  taches  qui  sont 
sur  le  disque  de  la  Luue,  et  si  on  les  compare  aux  observations  des 
mêmes  taches  qui  auront  été  faites  sous  un  méridien  connu. 

Mous  avons  placé,  page  i58,  le  tableau  des  pins  grandes  marées  de 
l'année,  et,  pages  iSq,  i6o  et  i6i,  des  Tables  de  réfraction. 

La  TABLB  des  différences  logarithmiques  (pages  162  et  i63)  a  été 
construite  par  M.  Burckhardt ,  non-seulemeut  pour  épargner  quelques 
peines ,  mais  principalement  pour  procurer  plus  d'exactitude ,  dans  le 
calcul  des  longitudes  par  les  distances  lunaires,  car  le  coefficient  que 
la  tahle  donne  ne  se  trouve  qu'avec  peu  d'exactitude,  en  employant  les 
Tables  tri&onométriques  ordinaires  et  les  Tables  de  réfractiop. 

Nous  allons  en  montrer  l'usage  dans  la  méthode  de  Borda ,  en  choi- 
sissant l'exemple  calculé  par  M.  de  Rossel ,  dans  son  Traité  d'Astronomie 
nautique,  qui  termine  le  Traité  d'Astronomie  physique  de  M.  Biot. 

Avec  la  hauteur  apparente  du  Soleil  Ifif*  27',  la  Table  première  donne 
1089;  il  faut  ajouter  trois  parties  pour  le  baromètre  qui  était  à  0^,762, 
et  ôter  81  parties  pour  le  thermomètre  qui  était  -|"  26*^,3  centig.  La 
correction  totale  sera  donc  78  parties  à  retrancher,  et  on  aura  101 1 
pour  le  noDAbre  de  la  Table. 

-+•3" 
Dût. appar.O  C  •     83o57' So" 

Haul.appar.  Q..     4^.37.30   Table  i'* o.oooioii 

Haut. appar.  ([  .  •     37.34.  oCompl.arith.cos.    o.o5a3345 

Somme iSg.Sg.  o 

\  Somme. ....     7Q.5q.3o  cosinus 9. 3400383 

■;  Somme-dist. . . .      3.S>o.  o  cosinus 9.9980584 

Haut.  vr.  C  •  ••    38.ao.43  cosinus 9. 944^333 

Haut.  vr.  0 . . .    4^- ^«47  somme 9.a359555 

Somme  haut.  vr.    76.47.30  moitié 0'6»7<)778i        ^oo.^-     •  t 

i  Somme 38.33.45  cosinus /Q.89ii7i3/  9-7^38<^^  «m  angl.  anxil. 

ngle auxiliaire. .     3i.58.  o  cosinus 1.5.9355783  ai   5<r   o 

Sinus  T  distance 9.833749G 

4  distance Ayo  ^o    36* 

Double ... ....  ; 83.  30.  53 

Secondes  négligeea 4.    3 


Angle 


Distance  Traie $3.  30.  55. 


IL 
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Année  i83o< 
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M.  Matliiea  a  construit  une  Table  de  c^rection  des  secondes  diffi^ 
rences,  page  i64-    On   en    comprendra    facilement  l'usage  pour    les 

trouver  la 
Parb 


interpolations ,  par  l'exemple  suivant  où  l'on  se  propose  de  t 
latitude  de  la  Lune  le  aa  janyier  i83o,  à  t^  du  mal  m  à  Paru 


inDiff.  a«DiE 


Lfttit.(le  ai  à  mi(U...  5«  7' ^7*—   l'So* 

ai  à  minait.  5.  5.^7 g  Ti — 4'i4" 

aa  à  midi...  f  Sg  43_,o!a7  ~4ï7 

aa  à  minait.  4*  49*^^ 


Lat.  C  leai  à  minait. ...  5*  5' 47* 
mouTem.  pour  4* -'   a.   1 ,3 

Cor.  secondes diff.  pour (  iitT^      'Z 
^  somme  seconde*  diScrenccs ...  —  ^,iS  Lat.  C  le  aa  3i  ^^àn  matin ..  5.4*i4  »o 

La  correction  est  positive  ^    parce  que   les  différences   secondes  sont 
négatives. 

viennent  ensuite  différentes  Tables  de  réduction;  le  Catalogue  pour 
iSSo^  d'environ  160  étoiles  principales ,  et  enfin  la  Table  alphabétique 
des  positions  géographiques. 
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NAISSANCE  DES  TEMS  .  ANNÉE  l83o,  page  ai6 


'  %SÉtlVATOmE  ROYAL  DE  PARIS, 

a  température  de  la  glacé  fondante. 


.VRIi;. 


oyennes. 

m,  75&^So. 
Baroffll      758,  i5. 

»     757»%  • 
-— — ,     768,32. 


in 


Theon 


10^18. 

i5,4i. 

i3,a6. 

9,64. 


MAI. 


mojrennes. 

9*  matin ,  755"'q8  . 
midi,  755,69. 
3*  soir,  754,90. 
9*  soir > 755,19. 


Jours  <,i6.a3.a6. 


f«5f  6.7>8*9  * 

Jours  c?'-*3\i4.i*5. 

8.19.S0.31. 

14.35.36.37. 

— — ^'o. 


9*  matin,  i3°39. 

midi,  i5,8i. 

3*  soir,  iG,35. 
9*  àoir, 


JUIN. 


13,18. 


3.5.7.94i8«so,33. 
35.36.28.3o.3i. 


i.a  3. 4*5. 6. 7. 8. Q. 
10  .11  aa.i3.i4*id. 
iG'.iT.iS.ig.ao.ai. 
33. 33.34. 3D. 36. 37: 
ci8.39.3o'.3i. 


moyenne*. 

9*  matin,  761  "39. 
midi,  761,11. 
3*  soir,  760,59. 
9*  soir,      76i,o5. 

9*  matin,  30° 44. 
midi,  a3,oo. 

3*  soir,  33,10. 
9*  soir,     »  18, aa. 


1.8.9.10. 


Jonrad5.6.7.8.9. 

M. 33. 36.37. 


Jours  < 


t . 


Jours'  d 


Jours 


?8'^9' 


1.2.3.8.10.17.19. 
30.33.d4.38.3o.3i. 


1.3.3.4.5.6.7.8.0. 
10.11.13. i3.i4.io. 
16.17. 18.  itt.uo'.ai*. 

33\33'.34'.35.36.37 

38 . 39 . 3o . 


•  <« 


Jours  4" 


Jours  ( 


T'hennjr  130  ^^^ 


tombée* 


'°'°,90 

m 


70 


3o. 


Le  1*'  13°,  1B9. 
Le. 16    13  ,181 . 


44»»,7o 


1.3.4.10.11.15.37 


8.11. 


Le  !•'  13^,175. 
Le  ]6  13  ,3oo. 


40™», .40 


33™", 85. 


3û"",l5. 


*i 
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M.  Matliiea  a  construit  une  Table  de  c^rection  des  secondea  diffi^ 
rencesj  page  i64-  On  en  comprendra  facilement  l'usage  pour  les 
interpolations ,  par  l'exemple  suivant  où  l'on  se  propose  de  trouver  la 
latitude  de  la  Lune  le  aa  janvier  i83o ,  à  4^  du  matin  à  Paris 


irtDîff.  a«Diff. 
Laiit. 


Lit.  (  le  31  à  midi. . .  5<»  7'  ^7*^   ,/  e^ir               Lai.  C  Icai  à  minuit. ...  5*  5'  47* 
21  à  minait.  5,  5»4'7_^  g  .r — A' x4'' mouTem. pour  4* —   a.   i,3 

'à  ï  Sl^uU:  i|.S-'°:''~^'^    Cor.  .ecoud«diff.  poar{J^ 
1  lomme  seconde*  diScrenoet ...  —  4 '  '^   Lat.  C  l^^a  3i  ^^àa  matin . .  5 . 4 •  ( 4  yO 

La  correction  est  positive ,    parce  que   les  différences   secondes  sont 
négatives. 

V  iennent  ensuite  différentes  Tables  de  réduction;  le  Catalogue  pour 
i83o^  d'environ  160  étoiles  principales ,  et  enfin  la  Table  alphabétique 
des  positions  géographiques. 


INAISSASCE  DES   lEMS  ,  ANMÉB  l83o,  page  aiS. 


'  '')BSEllVATOmE' ROYAL  DE  PARIS, 

a  température  de  la  glacé  fondante. 


iVRIt;. 


hjrennes, 

in,  758''So. 
Baroml      768,  i5. 

-*,     758,32. 


m 


Theon 


10^18, 
13,36. 


MAI. 


moyennes. 


9*  matin ,  755'"q8  . 
midi,         755,69. 
3*  soir,      754 
9*  soir,      755,19. 


is?' 


Jours  ^,i6.s»3.fl6. 

;a8.30. 

L  5, 6, 7.8. 9*- 

joura  c2'-i3'.i4.i'5. 

8.i9;so.ai. 

;4-35. 36.37. 

^o. 


9*  matin, 
midi , 
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MÉMOIRE 

Sur  le  Flux  et  Reflux  lunaire  atmosphérique* 

Par  M.  le  Marquis  de  LAPLACE. 


J'ai  donné  à  la  fin  du  Iiyre  XIII  de  mon  Traité  cU  Mécanique 
céleste ,  la  théorie  du  flux  et  reflux  lunaire  atmosphérique.  J'ai  conclu 
les  élémens  de  ce  phénomène ,  d'une  longue  suite  d'observations  du  baro* 
mètre  ;  faites  à  l'Observatoire  royal  pendant  sept  années  consécutives , 
chaque  jour  à  neuf  heures  du  matin ,  à  midi;  et  le  soir,  à  trois  heures  et 
à  neuf  heures.  L'ensemble  de  ces  observations  réduites  par  M.  Bouvard 
à  zéro  de  température  ^  a  donné  cinquante-cinq 'millièmes  de  millimètre 
pour  l'étendue  entière  du  flux  lunaire,  depuis  son  maximum  jusqu'à  son 
m^inimum^et  trois  heures  dix-neuf  minutes  sexagésimales ,  po«r  l'heure 
de  son  maximum  du  soir,  le  jour  de  la  sjzygie.*  Mais  j'ai  reconnu^  par  le 
calcul  des  probabilités ,  que  cette  heure,  et  l'existence  même  du  phéno- 
mène sensible  à  Paris,  n'ont  qu'un  faible  degré  de  probabilité.  Le  système 
d'observations,  suivi  à  l'Observatoire  royal,  déjà  adopté  dans  quelques 
autres  Observatoires,  et  que  l'on  doit  désirer  de  voir  répandu  générale- 
ment ,  est  dû  à  M.  Ramond ,  qui  Fa  employé  4an5  les  nombreuses  observa- 
tions qu'il  a  faites  à  Glermont,  chef-lieu  du  département  du  Puy-de-Dôme* 
Il  l'a  exposé,  ainsi  que  les  résultats  qu'il  en  a  déduits  sur  la  variation 
diurne  du  baromètre,  dans  plusieurs  mémoires  lus  à  l'Institut,  et  qui 
peuvent  être  regardés  comme  une  des  choses  les  plus  intéressantes  que  l'on 
ait  faites  en  Météorologie.  M.  Bouvard  a  confirmé  ces  résultats ,  dans  ses 
recherches  qu'il  vient  de  perfectionner  en  ajoutant  quatre  années  d'obser- 
vations  à  celles  des  sept  années  qu'il  avait  considérées,  et  en  discutant  avec 
une  attention  scrupuleuse  les  observations  de  ces  onze  années  ^^ dans  la 
réduction  desquelles  il    a  eu  ^ard  à   la  dilatation  de  l'échelle   du 
baromètre* 

Ce  travail  immense  m'a  fait  reprendre  ma  théorie  du  flux  lunaire 
atmosphérique.  J'ai  déterminé  avec  un  soin  spécial  les  facteurs  par  les- 
quels on  doit  multiplier  les  diverses  équations  de  condition ,  pour  obtenir 
les  résultats  les  plus  avantageux,  dans  lesquels  l'erreur  moyenne  à  craindre 
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"^^  ^t  Reflux  lunaire  atmosphérique* 


Par  M.  le  Marquis  de  LAPLACE. 


fin    du    Iiyre  XIII  de  mon  Traité  de  Mécanique 
a  flu:x.  et  reflux  luoaire  atmosphérique.  J'ai  conclu 
oomëne ,  d'une  longue  suite  d'observations  du  baro- 
ez-ratoire  royal  pendant  sept  années  consécutiTes , 
'ures  du  matin,  à  midi;  et  le  soir^  k  trois  heures  et 
DoJble  de  ces  ohserrations  réduites  par  M.  Bouvard 
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ix',  le  jour  de  la  sjzygie.  Mais  j'ai  reconnu'  par  le 
oue  cette  heure,  et  l'existence  même  du  phéno- 
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en  plus  ou  en -moins  ^  est  un  minmum.  Ces  facteurs  ne  sont  point  ceux 
que  donne  le  procédé  connu  sons  le  nom  Méthode  des  moindres  carrés  j 
procédé  qui  n'est  qu'un  cas  particulier  de  la  méthode  la  plus  ayanta- 
geuse»  et  dont  il  difi&re  dans  la  plupart  des  questions  où  il  a  été  employé. 
£n  effets  lorsqu'il  s'agît,  par  exemple,  de  corriger  lea  élémens  elliptiques 
du  mouyement  des  planètes,  on  forme  des  équations  de  condition,  en  éga- 
lant chaque  lopgîtude  observée,  k  la  longitude  calculée  par  ces  élémens 
augmentés,  chacun,  de  sa  correction.  On  forme  ainsi  un  grand  nombre 
d'équations  de  condition.  Ensuite  on  multiplie  chacune  d'elles^  par  le 
coefficient  de  la  première  correction,  et  l'on  ajoute  toutes  ces  équations 
ainsi  multipliées;  ce' qui  donne  une  première  équation  finale.  En  opé- 
rant de  la  même*  manière,  relatÎTement  à  la  seconde  correction,  i  'la 
troisième,, etc.,  on  forme  autant  d'équations  finales,  qu'il  y  a  de  correc- 
tions que  l'on  détermine  en  résolvant  ces  équations.  Mais  la  longitude 
n'est  point  le  résultat  d'une  observation  directe;  elle  est  déduite  de  deux 

observations  faites  avec  des  instruroens  différens  j  dont  l'un  donne  l'ascch- 

• 

sion  droite  de  l'astre,  et  dont  l'autre  donna  sa  déclinaison.  La  loi  de  pro' 
habilité  ^es  erreurs  de  chacun  de  ces  instrumens  peut  n^étre  pas  la  même  : 
de  plus,  ces  erreurs  ont,  suivant  la  position  de  l'astre,  une  influence  di£Pé- 
rente  sur  la  longitude.  La  méthode  des  moindres  carrés,  dont  plusieurs 
géomètres  ont  donné  des  preuves  très  peu  satisfaisantes ,  ne  donne  point  ici 
les  facteurs  les  plus  avantageux  y  elle  n'a  plus  que  l'avantage  d'o£Frir  un 
moyen  régulier  de  former  les  équations  finales.  J'ai  présenté  dans  le 
troisième  Supplément  à  nrn  Théorie  analytique  des  Probabilités,  l'ex- 
pression générale  des  facteurs  les  plus  avantageux. 

M.  Bouvard  ayant  appliqué  mes  formules  à  toutes  les  observations 
qu'il  a. considérées,  en  a  conclu  que  Pétendoe  entière  du  flux.  lunaire 
est  de  dix- huit  millièmes  de  millimètre,  et  que  l'heure  du  plein  flux 
lunaire,  le  soir  du  jour  de  la  syzygie,  est  deux  heures  huit  minutes. 
Ces  nouveaux  résultats  sont  différens  des  premiers;  mais  quoiqu'ils  soient 
fondés  sur  298  syzygies  et  autant  de  quadratures,  dans  chacune  des- 
quelles on  a  considéré  le  second  et  le  premier  jour  avant  la  phase ,  le 
jour  même  de  la  phase  et  les  deux  jours  suivans ,  ils  n'ont  cef^endant  qu'un 
faible  degré  de  prohabilité;  en  sorte  que  l'on  doit,  jusqu'ici,  regarder 
comme  incertaine  l'existence  sensible  à  Paris  du  flux  lunaire  atmosphé- 
rique. Le  même  nombre  d'observations  faites  avec  le  même  soin  à  l'équa- 
teur,  et  discuté  de  la  même  manière,  indiquerait  ce  phénomène  avec 
une  grande  probabilité.  Il  est  vraisemblable  que  de  pareilles  observations 
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iiaites  dans  on  port  oii  les  marées  sont  très  grandes^  tel  que  celui  de 
Saint-Malo ,  manifesteraient  ie  flax  atmospLérique  produit  par  l'âéTation 
e^par  la  dépression  de  Fatmospbère',  due*À  l'élévation  et  à  la  dépression 
altematiTes  de  la  surface  de  la  mer. 

M.  Ramond  a  remarqué  le  premier,  que  la  variation  diurne  du  baro- 
mètre, de  neuf  beurés  du  matin  à  trois  benres  du  soir,  n'était  pas  la  même 
dans  toutes  les  saisons  ;  M.  Bouvard  a  confirmé  ce  résultat.  Il  a  trouvé 
i^  la  variation  moyenne  des  trois  mois  de  novembre,  décembre  et 
janvier,  égale  à  o"*'',557;  a^  celle  des  trois  mois  snivans  égale  k  o'"''^o  ; 
3^  celle  des  trois  mois  de  mai,  juin  et  juillet,  ^ale  k  o'"",752;  4^.  celle 
dès  trois 'autres  mois,  égale  à  o^^'jSoa^  ce  qui  donne  o"*'',762  pour  la 
Yapiation  de  l'année  entière.  Ces  différences  dépendent-elles  des  anomalies 
du  basard,  ou  indiquent-elles  des  causes  régulières.?  c'est  ce  que  le  calcul 
des  probabilités  peut  seul  faire  connaître.  Il  était  donc  intéressant  de 
rappliquer  k  cet  objet.  J'ai  trouvé  qu'il  y  a  une  très,  grande  probabilité 
que  des  causes  régulières  ont  produit  le  minimum  o"*',557  de  la  variation, 
et  son  maximum  o"''^,94o  \  mais  que  les  différences  entre  les  variations 
o'"",75a,  o"*''ji8o2  et  la  moyenne  o'"'',76a  de  l'année,  peuvent  sans  invrai- 
semblance être  attribuées  aux  anomalies  du  basard. 

Les  i32  mois  d'observations  que  M.  Bouvard  a  discutées  pour  avoir  la 
variation  diurne  du  baromètre,  présentent  ce  pbénomène  remarquable, 
savoir,  que  la  variation  moyenne  de  neuf  heures  du  matin  à  trois  benres 
du  soir  a  été  positive  pour  chacun  de  ces  mois.  Je  trouve  par  le  calcul 
des  probabilités,  que  ce  phénomène,  loin  d'être  extraordinaire,  est  à 
priori  vraisemblable. 

I.  Je  nomme  a  ,  l'heure  sexagésimale  du  flux  et  reflux  lunaire  atmosphé- 
rique du  soir,  le  jour  de  la  syzygie  supposée  arriver  à  midi  )  cette  heure 
étant  convertie  en  arc,  k  raison  de  la  circonférence  pour  un  jour.  Je 
nomme  R  la  bauteur  du  baromètre,  an-dessus  de  sa  hauteur  moyenne, 
au  moment  du  flux ,  produite  par  Faction  de  la  Lune  sur  l'atmospbère. 
Je  fais 

4B..sinA  r=:  jp^    lfii.co$xj=:2  y. 

Soient  Ai,  A^ ,  A'i  les  hauteurs  observées  du  baromètre,  à  neuf  heures 
sexagésimales  du  matin ,  à  midi  et  à  trois  heures  du  soir,  le  jour  i'"*',  à 
partis  de  la  syasygie,  i  étant  nul  pour  le  jour  de  la  sysygie,  positif  pour 
les  jours  quille  suivent,  et  négatif  pour  les  jours  qui.le  précèdent.  Soient 
pareillement  Bf,  B^,  B'i  les  hauteurs  observées  du  baromètre,  à  neuf 
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heures  du  t&atîn ,  mîdi  et  trois  heures  du  soîr ,  le  jour  *'■**  à  partir  de 
ta  quadrature.  Je  suis  parvenu  dans  le  chapitre  VII  du  livre  aIII  de 
ta  Mécûnique  céleste j  aux  deux  équations  suivantes  * 

É 

y.cos:iio  —  x.sinWf  =  F|  j  * 


dans  lesquelles-"^  est  le  moyen  mouvement  sjnodique  de  la  Lune  dans 
un  jour;  et  l'on  a 

Ei  =   A  i    —  A'i  '^  Bi   —  B  I J 

F.  =  (aA',  —  A,  —  A'i  —  aB'i  +  Bj  +  B'0.(i  -f  ~); 

« 

les  équations  (O)  donnent 

X  =  Ei.cos2z^  —  Fi.sinaif;      (u) 

on  peut  former  autant  d'équations  semblahles  qu'il  y  a  de  syzygies^  et 
que  i  a  de  valeurs.  En  nommant  donc  n  le  nombre  de  syzygies,  n  étant 
un  grand  nombre;  en  nommant  s^  le  nombre  des  valeurs  de  i,  on  aura 
ns  valeurs  de  or;  d'où  II  faut  conclure  la  valeui^  la  plus  avantageuse  ; 
c'est-à-dire  celle  dans  laquelle  f  erreur  n^oyenne  à  craindre  en  plus  ou  en 
moins  >  est  la  plus  petite. 

On  doit  pour  cela^  multiplier  chacune  des  ns  équations  que  représente 
l'équation  (u)  par  un  facteur  convenable.  J'ai  fait  voir  (page  32  du 
troisième  Supplément  à  ma  Théorie  analytique  des  Probabilités) ,  que  si 
l'on  a  entre  les  élémens  x^  y^%^  etc.>  un  grand  nombre  d'équations  de 
condition  représentées  par  la  suivante^ 

/CO.  X  4:J5^'5.  J'  +»grCO.  z  +  etc. 
=  aCO  -f  TuO).  yCO  4.  »C0.  «CO  +  r^O.i^iO  +  etc. ;     (i) 

le  facteur  le  plua  avantageux  par  lequel  cette  équation  doit  être  multi- 
pliée, est 


k'  k"  k" 

^.m^O^  +  ^.nO>  -f  i-.KO^  +  etc. 


kfh'^'^kf  Â*;  etc.\  dépendans   des   lois   de   prohabilité*  des   erreurs 
v^'^,  aCO^  etc.;  de  la  manière  suivante*' Si  f{y^'^)  est  la  loi  de  probii- 
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bilité  de  rerrellr  y^%  cette  loi  étant  supposée  la  oîème  pour  les  erreurs 
positiyes  et  pour  les  erreurs  négatiyesy  on  a  .      ^ 

les  intégrales  étant  prises  depuis  zéro  jusqu'à  Finfini;  pareilleinent 
si  ^(a^'^)  est  la  loi  de  probabilité  des  erreurs  aCO^  on  a 

et  ainsi  du  reste.  Dans  la  question  pi^êsente^  y^O,  aCO,  etc.,  sont  les  erreurs 
des  obserrations  désignées  par  les  lettres  Ai^'\  Mty^,  A^CO^  'Ri^^y  etc., 
obaerVàtions  qui  ^se  rapportent  au  i*^  jour  depuis  la  s^^  sysygie.  La  loi 
des  erreurs  des  obsenratîons  étant  supposée  *Ia  même  pour  toutes  ces 
obserrations,  on  aura 

k  ^^  k  =2  ft,  etc.;       fc*  =  P,*etc-j 

le  fréteur  précédent  deviendra  donc 

1 
^.(mCO*  4.  »0)»  -f.  7<0  +  etc.) 

en  désignant  par  yS'^^  AjCO^  /fCO^  yi^'^  AjCO^  ÎS'^j  les  erreurs  des  obser^ 
yations  A/CO,  A'iW,  A^CO,  B,CO,  FiCO,  B'jCO  j  et  par  mCO,  "S^CO,  ^to^ 
rdatirement  aux  trois  dernières  de  ces  obserrations,  ce  que  représentent 
mCOy  n^O^  i<0,  rdatiTement  aux  trois  premières  \  on  aura 

niCO  =  —  oos2«^  4*  ('+ — j.sinaiy, 
nCO  =3  — .  3^1  +  — Ysin aijr* 

7<0  =  oos2ijr  4-  f  I  -f--f-j.sin2i^; 
le  facteur  précédent  devient  ainsi , 


4* 


t-.{i  <(- 2,334.  sm*.  ai;} 


« 
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£n  réunissant  tontes  les  Valeurs  de  x^  nlultipliées  par  oe  facteur,  on  aura 


.    S.E|CO         .      .    S.FiCO 


n 


n 


I  +  2)324*8in'*^      '  I  -4-  2,324.sin^.2i^  ' 

« 

Ei^'^  et  FjCO  étant  les  valeurs  de  Ei  et  de  Fi  relatives  à  la  «'^  sysjgie 

et  à  la  «'^'  quadrature  à  laquelle  on  la  compare.  Le  signe  S  indiquant 

la  somme  des  quantités  qu'il  précède  ;  pour  toutes  les  syxjgies  dçnt  le 

,  ^        S.E,CO      ^    S.F,CO-        ■      ,       .,  , 

nombre  est  i»j  — -^ —  et    seront  donc  les  moyennes  des  ya- 

n  n 

»  * 

leurs  de  Ei^O  et  Fj^O^  moyennes  que  Pon  obtiendra  en  substituant  datas 
les  expressions  de  Ei  et  de  F|,  au  lieu  de  Ai,  A'i,  A'if  B^,  etc.,  leurs 
valeurs  moyennes.  L'équation  précédente  deviendra  ainsi, 

^ X    ■ Ei.cos2gy  —  Fj^sinai^ 

I  +  2,324.  sin*.  2i^  I  •+•  2,324.sin*.2ijf   ' 

cette  équation  produit  autant  d'équations  que  i  a  dé  yaleurs,  SI  l'on 
réunit  ces  équations ,  on  aura  * 

^      .  '  1  ^  ^  /E|.cos2Îy  —  Fi.8in2i^\ 

'i  +  2,324.sin*.  21V7  \   1  +  2,324. sin*.2ï5jr  /' 


•  • 


le  signe  S  exprimant  la  somme  des  valeurs  du  terme  qu'il  préoëde ,  on 
aura  ainsi  pour  la  valeur  de  x  la  plus  avantageuse , 


(Ei.cos2iy  "^  Fj.sinaiyN 
ï  +  2^324«sin*.2iy  / 


'  I  -f"  2,324  •  sin*.  2iq    . 
Les  équations  (O)  donnent . 

y  =  Fi.C0S2Sjr  -f.  E|.sin2f^; 

on  aura  donc  là  valeur  de  y  la  plus  avantageuse,  en  changeant  dans* 
l'expression  précédente  de  x,  cos2i^^dans  8in2»jf,  et  sin2ijr  dans 
—  cos2Î^;  ce  qui  donne 


(Ei»8În2fy  +  F|.oo8  2ty\ 
I    +  2,324.COS*.  2Îjr   / 


X. 


I    -f*  2,324«C08*.  2«^ 


SSE 


X9) 
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M«  Bouvard  a  oondu  de  ces  formules 

X  =  Oyo3i758j    y  =s  OyOi534y 

et  l'étendue  entière  aR  du  flux  lunaire  atmosphériquej  égale  à  0,01763. 

• 

n.  Je  vais  présentement  déterminer  la  loi  de  probabilité  des  erreurs 
de  ces  deux  yalenrs  de  *  et  de  y.  11  résulte  des  formules  que  f  ai  données 
dans  ma  Théorie  analytique  des  Probabilités^  que  si  y^  A,  i'j  etc.  y  sont 
des  erreurs  indépendantes  y  mais  assujetties  a  la  même  loi  de  probabilité  y 
la  probabilité  que  Ferveur  de  la  fonction 

my  +  «A  +  r/  -|-  etc. 

« 

sera  égale  k  une  quantité  quelconque  ly  et  proportionnelle  k  Fexpo- 
nentielle 

» 

H  étant  la  somme  des  carrés  àemyihy  r,  etc.  y  et  c  étant  le  nombre  dont  le 
logarithme  hyperbolique  est  l'unité.  Si  dans  la  valeur  précédente  de  s  y 
on  désigne  par  y  y  ly  a,  les  erreurs  des  obsenratîons  AjCO^  A'|W,  A'iCO,  il 
est  facile  de  voir  que  les  coefficiens  de  ces  erreurs  sont 

(I  +  — Ksinaigr— cosa^y). — ; ^  t  ^  %      •" 

■„  2  L ' 

I  -f-  3,324 •8m*.2i^ 
—  a(  I  + — Vsinaiy.— 


+  a,3a4>sin'.  2iq 


i».2. 


1  -j"  a9324.sin*.aM2r 

(I  H Rsin  nia  +  cosasûr). — ; 5—; — r-r — : 
~_iqI                                I +a,324  .8in*-a* 


a*^ 


7». 2. 


i  +  a,324 .  sin*aî^ 
La  somme  des  carrés  de  ces  coefficiens  y  est 


*  i-^a^3a4.sin*.af^. 


■^—  * 


♦V   '  I  +  2,324 -sin*.ajy/ 


—Y* 
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('p) 


La  somme  des  carrés  des  ooefficiens  déserreius  des  «dMerratîonsB^'),  B^^O, 
'B'fO  est  égale  à  bi  précédente.  En  ajoutant  donc  ces  denx  sommes,  on  aura 


<• 


I  -^  ^ y32/^ .  sîn*  •  ziq  '     ^ 


•  4 


Chaque  syzygie  fournit  une  quantité  semblable  ;  la  somme  de,  toutes  ces 
quantités  sera  àonc,  pour  les  n  syzygies,  la  quantité  précédente  multi- 
pliée par  le  nombre  n  de  sjzygies.  Cette  somme  sera  donc  relativement 
à  toutes  les  syzygîes,  et  rdatiyement  à  toutes  les  valeui^s  de  £ ,  c'est-à- 
dire  relativement  à  toutes  les  obsertations  ^ 


7»  .  2 


Ainsi  la  probabilité  que  /  sera  l'erreur  de  x,  peut  être  supposée  égale  à 


— /•.» 


.2. 


H  étant  une  constante  qu'il  faut  déterminer.  Pour  cela ,  j'observe  que  si 
l'on  intègre  cette  différlntielle  depuis  /  ==  — -  00 ,  jusqu'à  /=  00 ,  l'in- 
tégrale doit  être  l'unité,  puisqu'il  est  certain  que  la  valeur  de  /  est 
comprise  dans  ces  limites  -,  en  faisant  donc 


on  doit  avoir 


.  _    »^      j,    ; 

^       16  .  t"  '       *  1  +  2,824. sin*.  2*^  ' 


.    I         al,c    °      =  I. 


Mais  on  a^  par  un  théorème  connu. 


7f  étant  la  demi-circonférence  dont  le  rayon  est  Puoité',  on  a  donc 


(.1  ) 


ij336. 


i^ 


AÎBsi  la  proliabiUtéqne  l'errônr  de  k  yàsar  de  x  tera  'cûiti)pi4«e  daxisdlto 
limites  données  >  est 

rintégrale  étant  prise  dans  ces  limites. 

On  trouvera  de  la  même  manière  que  Ta  probabilité  que  Terreur  de  la 
valeur  de  j'  sera  comprise  dans  les  limites  données^  est 

-^rfi^'-'"-' 

* 

l'intégrale  étant  prise  dans  ces  linrftes,  et  g^  étant  ^al  à 


i 


\ 


i6:f 


.2. 


•      • 


1  +  2,3a4  .  cos*.  aiq' 

m 

Il  faut  maintenant  déterminer  par  lék  observations,  la  valeur,  numé- 

t 
riqne  de  77/ Pour  cela,  j'observe  que  par  ma  théorie  analytique  des  pro- 
babilités, si  l'on  nomme  e  la  somme  des  carrés  des  différences  des  varia- 
tions journalières  de  neuf  heures  du  matin  à  trois*  heures  du  soir ,  d'un 
grand  nombre  s  de  jours  à  leur  variation  moyenne ,  on  a ,  avec  une  très 

grande  vraisemblance, 

2k" 


ce  qui  donne 


k 


•  s 


25 

e   ' 


Le  calcul  de  p  devient  pénible,  lorsque  s  est  très  considérable;  mais  on 

peut  le  simplifier  de  la  manière  suivante  : 

Je  conçois  le  nombre  s  de  jours»partagé  en  groupes  de  jours,  par 
exemple ,  dans  un  nombre  i  de  mois  moyens  ;  et  je  suppose  s  assez  grand , 

pour  que  i  soit  lui-même  un  grand  nombte.  Je  désigne  par  k  et  k" ,  relati- 
Yemekit  a  ees  mois ,  ce  que  j'ai  novimé  k  et  k"  relativement  aux  jours.  Soit 
encore  E  la  somme  des  carrés  des  différences  des  erreurs  des  vairiations 
iboyennes  de  chacuii  de  ces  mois,  à  la  variation  moyenne  de  tous  ées  moiii. 
On  aura  par  ce  qui  précède 

k   ai 


V 
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Mais  la  probabilité  de  Perrear  u  de  la  yariation  moyeniie  de  tons  ces  jours,' 
ou  de  tous  œs  mois,  est  par  la  théorie  citée  proportionnelle  à  Pexponen* 
tielle 


4t 


Elle  est  encore  proportionnelle  à  l'exponentielle 


— .III» 


en  comparant  ces  exponentielles  ,^on  aura 


Le  calcul  de  E  est  beaucoup  plus  simple  que  celui  de  « ,  et  c'est  ainsi  que 

la  valeur  numérique  de. -p  a  été  déterminée.  U  7  avait  pour  cela  quelques 

précautions  à  prendre.  La  variation  diurne  du  baroi&ëtre  n'est  pas  la 
même  à  Paris ,  dans  tous  les  mois  ;  elle  est  la  plus  petite  dans  ceux  de  no- 
vembre I  décembre  et  janvier  y  et  la  plus  grande  dans  les  trois  mois  suivans. 
Dans  les  six  autres  mois ,  elle  diffère  peu  de  la  variation  moyenne  de 
l'année.^Il  7  a  donc  des  causes  régulières  de  ces  phénomènes»  et  que  l'on 
ne  doit  pas  confondre  avec  les  causes  irr^ulières  de  la  variation  diurne.  ' 
Lescauses  régulières  agissant  de  la  même  manière  sur  la  variation  diurne 
des  sysygies  et  sur  celle  des  quadratures,  elles 'n'influent  point  sur  les 
valeurs  de  ^  et  de  j^,  qui  ne  dépendent  que  des  différences  de  ces  varia- 
tions^ les  valeurs  d^Ei  et  de  Fj  ne  dépendant  que  de  ces  différences.  Il 
faut  donc  pour  avoir  la  loi  de  probabilité  des  çrreurs  dont  ces  valeurs 
sont  susceptibles ,  ne  considérer  que  Ifes  variations  diurnes  dépendantes 
des  seules  causes  irrégulières,  et  qui  paraissent  être  celles  des  mois  de  . 
mai,  juin ,  juillet,  août,  septembre  et  octobre;  ce  sont  celles  dont  on  a  fait 

usage  pour  avoir  la  valeur  de  p.  On  a  trouvé  ainsi,  en  prenant  le  milli- 
mètre carré  pour  unité,  E  =  a,S65i  18;  d'o&  l'on  tire 


(  «3) 
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On  a  ensuite 


ry  =  4*0|4^684* 


I  -|-2,324.8in*.ai^ 


=  3,49667, 


1  +2,32^.cos*.aiq      .  ^*979^** 

Pour  déterminer  le  flux  lunaire,  j'observe  que  l'on  a  n=z2i^,  d'où 
Von  tire  » 

^   =3, 29667. 298.0, 4a884.i, 

et,  en  supposant  que  la  valeur  de  a?  soit  le  résultat  des  causes  aoeidén- 
telles,  la  probabilité  qu'elle  sera  comprise  dans  les  limites  dbo,o3i758^ 
sera 

I 

l'intégrale  étant  prise  relativement  k  l,  dans  ces  mêmes  limites.  On  trouve, 
au  moyen  des  données  précédentes,  0,3617  po^r  cette  probabilité.  Si 
cette  probabilité  était  fort  approcbante  de  l'unité,  elle  indiquerait  avec 
une  grande  vraisemblance,  que  la  valeur  de  x  n'est  pas  due  aux  seules 
anomalies  du  basai^ ,  et  qu'elle  ejt  en  partie  l'effet  d'une  cause  constante 
qui  ne  peut  être  que  l'action  de  la  lune  sur  l'atmosphëve.  Mais  la  diffé- 
rence coosidérable  entre  cette  probabilité  et  la  certitude  représentée  piar 
l'unité  montre  que^  malgré  le  très  grand  nombre  d'observations  employées, 
cette  action  n'est  indiquée  qu'avec  une  faible  vraisemblance;  en  sorte 
que  l'on  peut  regarder  son  existence  sensible  à  Paris ,  comme  incertaine. 
La  valeur  de  y  y  considérée  de  la  même  manière,  donna  encore  plus 
d'incertitude  sur  cette  existence.  *    .  ' 

•  *  ■ 

III.  Je  vais  soumettre  au  calcul  des  probabilités,  quelques  singularités 
que  la  variation  diurne  du  baromètre  a  présentées  à  M.  Bouvard.  Ce  savant 
astronome  a  trouvé  par  onze  années  d'observations  barométriques  faites 
tous  le^  jours  à  neuf  heures  du  matin  et  à  trois  heures  du  spir,  que  la 
variation  moyenne  diurne  du  baromètre  dans  cet  intervalle  a  été  o"'',557 
pour  les  trois  mois  de  novembre,  décembre  et  janvier  -,  o^^'^o  pour  les 


^ 
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•  . 


trois  mois  de  féTrier,  mars  et  aj^ril;  o^'',75a  -pour  les  trois  mois  de  mai, 
juin  et  juillet î  enfin,  o'^'^^Sg  pour  Jes  trois- mois  d'aoûts  septembre  et 
octobre.  Il  a  trouyé  o^'^^Sos  pour  la  variation  moyeane  de  l'année.  Déter- 
minons la  probabilité  des  différences  de  ces  Tariations  en  les  supposant 
dues  anx  anomalies  du  hasard. 

Si  l'on  nomme  u  l'errçnr  de  la  yariation  conclue  par  une  moyenne  de 
once  années  ou  de  cent  trente- deux  mois;  la  probabilité  de  cette  erreur 
sera  proportionnelle  à 


4** 


.  u* 


comme  il  est  facile  de  s'en  assurer  par  1^  n^  20  du  siecond  liyre  de  ma 
Théorie  analytique  des  Probabilités.  Pareillement  si  l'on  nomme  u'  l'er- 
reur de  la  yariation  conclue  par  une  moyenne  des  mois  de  février,  mars 
et  ayril,  pendant  onze  années;  la  probabilité  de  u  sera  proportionnelle  à 


c 


-^33* 


.i/* 


la  probabilité  de  l'existence  simultanée  de  u  et  de  u  sera  donc  propor- 
tionneUe  à 


—  35.it 


.(4u«4-«'0 


Soit  uz=:u  +  s\hL  probabilité  de  l'existence  simultanée  de  u  et  de  z  sera 
ainsi  proportionnelle  à 


-  33 


ik 


^'K"*^^^•]■ 


m 

En  multipliant  cette  exponentielle  par  du  et  intégrant  le  produit  .depuis 
ii;=-r-  00,  jusqu'à  u  =  00,  on  aura  une  quantité  proportionnelle  k  la 
probabilité  de  la  yateur  de  s  oorrespondante  à  l'ensemble  de  toutes  lés 
yaleurs  de  u}  et  cette  .e^pofnentieUe  sera  proportionnelle  h 

—  33.Ï  4 


*.  .«• 


4**     ^ 


t  .u 


(i6) 
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En  ûûsant  donc 


4*»     5 


la  probdi>3ité  que  la  Taleur  de  s  sera  comprise  dans  des  Kmitesdonnées^ 
est. 


rintégrale  étant  prise  dans  ces  limitas.  Par  les  obserrations  précédentes, 
%  est  égale  à  o"", 940—  o"", 763  on  à  o"",i77;  ainsi  la  probabilité  que 
2  est  aa^dessooB  de.  o"^' 9 1 77  >  est 


On  a  par  le  n*  44  <I<B  ma  Théorie  analytique  des  probabilités. 


f. 


duc 


.— !• 


.-T» 


et  la  séfîe  a  Pàvantage  dû  donner  nne  yalear  alternativement  plus  grande 
et  plus  petite  j  suivant  que  Fon  s^arrète  k  un  nombre  pair  on  impair  de 
ses  termes.  •  ' 

$i  l'on  fidt  -w^  :=i:'y  ;  la  série  x  —  -=r;  +  "1^—  ^^y  P®***  ^^'^  "^^'^ 
sous  la  forme  8u\vante,  de  fraction  continue 


'+Î. 


i  +  ay 


i+3ç 


1  +4g 


1  -<f-6tC. 


lâ  Fon  a 


T=o,i77.Aj  ft»  =  33.  ^-^J  • 
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et  l'on  a  par  len*  précédent. 


e-  =  33.7|y  =  33.o,42884==ia,8652j 

4^ 


Jlk" 


on  a  donc 


T*  =  (0,177)*.  24''2*>8652j 


c'est  le  logarîtliime  hyperbolique  de  c-^* ,  et  pour  avoir  le  logarithme  ta- 
bulaire de  cette  exponentielle,  il  faut  le  multiplier  par  0,434294*  On 
Irpaveraiûnsi  à  fort  peu.  près         •• 


éU.d^ 


t% 


T 


=  OjOOoooi58i5^ 


en  retranchant  ce  nombre  de  l'unité,  on  aura  la  probabilité  que  Fexeës 
de  la  variation  diurne  oftervée  pendant  les  trois  mois  de  février,  mars  et 
avril,  et  pendant  onze  années,  sur  la  variation  moyenne  des  onze  animes, 
serait  moindre  que  o"**',!  77 ,  s'il  était  dû  aux  simples  anomalies  du  hasard . 
L'excès  observé  indique  donc  avec  une  extrême  vraisemblance,  une  cau^ 
constante,  qui  augmente  à  Paris  Ja  variation  diurne  du  baromètre/ 
pendant  les  trois  mois  cités. 

On  trouve  *de  la  même  manière  que*rexcè8  o"*'',2o5,  de  la  variation 
moyenne  de  l'année ,  sur  la  variation  moyebne  des  trois  mois  de  novembre» 
décembre  et  janvier,  indique  avec  une  vraisemblance  encore  plus  grande^ 
une  cause  constante,  qui  diminue  la  varâation  diurne  pendant  ces  moisi  - 

Enfin  on  trouve  que  les  différenoes.observées  entre  la  variation  moyenne 
de  l'année ,  et  les  variations  moyennes,  soit  des  trois  mois  de  niai,  juin  et 
juillet,  soit  des  trois  n^is  d'août,  de  septembre  et  octobre,  peuvent  sans 
invraisemblance  être  attribuées  aux  seules  anomalies  du  hasai^. 

Les  observations  de  la  variation  diurne  du  baromètre,  de  neuf  heures 

!du  matin  à  trois  heures  du  soir,  discutées  par  M.  Bouvard ,  présentent 
ce  phénomène  remarquable,  savoir,  que. la  variation  moyenne  de  chacuA 
de^  cent  trente-deux  mois  qu'il  ^  considérés  a  été  positive.  Pour  apprécier 
la  probabilité  de  ce  phénoiiiène,  je  supposerai  que  la  variation  moyenne 
des  trois  mois  de  novembre,  décembre  et  janvier,  serait,  indépendamment 
des  anomalies  du  hasard,  et  par  l'effist  des  (seules  causes  régulières,  oel)e 
que  H.  Bouvard  a*conclne  de  once  années  d'oliservations,  savoir  o'^^JSS'j. 


(  «7) 
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Je  ferai  une  supposition  semblaUe  relativement  à  la  Tariaiion  des  trois 
mois  saivans,  février,  mars  et  avril,  et  qui  a  été  trouvée  de  o"^'',94o. 
Enfin  )e  supposerai  que  la  variation  moyenne  des  six  autres  mois,  qui  ne 
parait  être  soumise  qu'à  Faction  des  causes  accidentelles,  est  celle  que  Von 
a  trouvée  pour  l'année  entière,  savoir  o"''',762.  Cela  posé,  si  l'on  nomme  u 
l'erreur  de  la  variation  d'un  mois,  due  aux  seules  causes  accidentelles;  la 
probabilité  de  cette  erreur  sera ,  par  ce  qui  précède  ;  prQportionnelle  à 
^— ia,5ï5.M*^  D'où  il  est  facile  de  conclure  que  la  probabilité  que  u  ne 
sera  pas  au-dessous  de  —  o'"'',557  sera 


en  supposant 


et  l'intégrale  étant  prise  depuis  ^5=09557.  V^ia,8652  jusquà  isssoo. 

La  probabilité  qu'aucun  des  trois  mois  de  novembre    décembre  et  ;i 
janvier,  n'aura  de  variation  négative,  on  que  l'erreur  négative  de  u  n'at- 
teindra jamais  —  o*",557,  sera 


et  celle  que  le  même  résultat  aura  lieu  pendant  onse  années  sera 


On  trouTera  de  la  n^ème  manière  que  la  probabilité  «embidble  relatire 
anx  trois  mois  cle  férrier,  mars  et  avril  est 


/  fdt.c-'K» 


l'int^ale  étant  prise  depuis  t  ss:  0^940*  V^i2,865a  jusqu'à  #  s=  00. 

Enfin  on  trouvera  que  la  probabilité  semblable  relative  aux  six  autres 
mois  est 
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Pint^ale  étant  prise  depuis  t=s  o*'',762.  V^i2,865l  jusqu'à  /=s.oo. 

Le -produit  de  oes  trois  probabilités  est  la  probabilité  du  phénomiDe 
obserré,  que  Fou  trouyera  ainsi  à  peu  près  égale  k  0^9)  en  sorte  qnoi 
loin  de  présenter  une  cbose  Intr&isemblablei  il  est  lui-même  yrsâsem^ 
Uable» 

J'ai  supposé  dans  tons  ces  résultats  tous  les  mois  égaux  et  de  3o  jours. 
On  leur  donnerait  plus  d'exactitude  en  y  introduisant  l'inégalité  des  mois^ 
ce  qui  n'a  d'autre  difficulté  que  la  longueur  du  calcuL  Mais  comme  il 
suffit  que  ces  résultats  soient  approchés  pour  que  nos  couclusions  soient 
justes  y  soit  relatiyement  à  l'existence  des  causes  régulières  qui  produisent 
le  maximum  et  le  minimum  de  la  Tariation,  soit  relatiyement  k  la  yrai» 
semblanœ  du  phénomène  sniyani  lequel  tous  les  182  mois  ont  donné 
une  yariation  diurne  positiye;  on  peut  se  dispenser  de  ce  calcul. 


(  «Ô) 
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DISCOURS 

V 

Prononcé  aux  obsèques  de  Af.  k  marquis  de  Laplace; 

PAR  M.  POISSON, 

Président  du  JSureau  des  Longitudes. 


Messiburs, 

FalIftH'^11  donc  que  là  centenaire  de  la  mort  de  Newton  fût  marquée 
i|iar  la  fin  d'en  de  ses  pitts  illustres  succésseucs,  de  celui  que  l'Angleterre 
et  la  France  otît  sî  souvent  nommé  le  Newton  français,  comme  pour 
exprimer  a  la  fois  là  gloire  dés  deux  nations!  Sans  doute,  ce  n'est  pas  le 
tnooient  de  cherchel?  à  dlminner  nôtre  profonde  douleur  ;  mais  si  nous 
éotûtèmplons  le  siècle  entier  qui  sépare  ces  deux  grands  évènemens ,  quel 
spectacle  addiirable  nous  présentent,  le  progrès  des  sciences,  leur  tendance 
ters  l'esprit  mathématique  qui  en  est  la  vraie  philosophie ,  et  surtout  la 
hutitéur  àh  s'est  élevée  PAstronotnie  physique ,  par  le  concours  de  la  plus 
sublime  analyse  et  des  observations  les  plus  exactes!  Quand  une  main 
habite  aura  tracé  cet  immense  tableati,  où  ne  verra  pas  sans  étonnement 
que  {6tite^  les  parties  en  soient  éclairées  par  le  génie  d'un  même  hobime., 
tiélasf  âoht'  nàva  pleurons  la  perte.  Ami  de  Lavoisier,  il  a  fait  avec  lui 
dés'expéi^iénces  qui  suffiraient  à  la  réputation  d^un  physicien  du  premier 
6rdré;  lié'  intimement  aVec  Berthollet,  il  existait  entre  eux  une  commu-^ 
tiatité  d'idées  qui  a  porté  ses  fruits,  et  dans  la  Statique  chimique^  et  dans 
V Exposition  du  Système  du  monde.  Il  a  servi  toutes  les  sciences ,  et  toutes 
kl  ont  rexïdfù'  hommage  i  pârihl  leurs  plus  célèbres  interprètes  eu  tous 
genri^,Haiiy ,  Berthollet^  Gaviei*,  Bio^,  Bumboldt^  ont  tenu  à  honneur  de 
\i£t  ééâîét  leurs  ouvrages. 

'  Ne^toit  a  renfermé  dans*  une  seule*  pensée  les  lois  constantes  qui  ré- 
gissent la  matière;  et,  ce  qui  n'est  pas  moins  digne  d'admiration,  Il  a 
indfqtké  la  plupart  des  conséquences  de  son  principe,  que  te  tems  et  une 
'ôbsétyatTOh  assidue  devaient  nous  dévoiler.  Ms^is  qu'il  y  avait  encore  loin 
de  cette  vue' anticipée  d'un  génie  qui  a  paru  s'élever  au-dessus  de  l'huma^ 
Wité,  à  rappréclatlon  eiitière  des  phénomènes,  &  leur  comparaison  parfaite 
iH^c  Pexpértencé,  qni  constituent  l'Astronomie  de  notre  époque!  H  a  fallu, 
'pbuf^  atteindre  ce'  but,  les  ti'âvaut  d'EùIee,  de'  Élairàut ,  de  d'Àlembèrt ,  dé 
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Ijagrange  et  de  Laplace;  et  aujourd'hui,  la  Mécanique  céleste  est  le  dére- 
loppement  complet  du  liyre  de  la  Philosophie  jiaturelle  ;  outrages  qui  ne 
portent  le  nom  que  d'un  seul  auteur,  mais  qui  sont  le  fruit  des  méditations 
profondes  de  plusieurs  générations. 

Je  n'ai  pas  pu  nommer  Lagrange  sans  que  vous  tous  soyez  rappel^ , 
Messieurs ,  combien  ce  nom  et  celui  de  Laplace  ont  été  souyent  prononcés 
ensemble  y  et  comment  ils  étaient  unis  dans  l'opinion  du  monde ,  pour  qui 
ils  désignaient  les  sommités  de  l'intelligence.  Pendant  long-tems,  l'Europe 
savante  a  yu^  sur  un  même  sujet ,  un  Mémoire  de  l'un  succéder  à  un 
ouvrage  de  l'autre  ;  et  le  Bureau  des  Longitudes ,  au  nom  duquel  je  parle 
en  ce  moment,  conservera  toujours  le  souvenir  .de  cette  séance ,  en  effet 
mémorable,  où  ils  vinrent  l'un  et  l'autre  lui  communiquer  un  travail  sur 
la  même  théorie,  l'une  des  plus  importantes  de  TAstronomie  ph^^sique. 
Mais  telle  était  la  vaste  étendue  4^s  questions  qui  oc;()upaient  ces  hommes 
supérieurs,  qu'elles  pouvaient  être  envisagées  par  eux  sous  des  points  de 
Yue  entièrement  différens,  quelquefois  même  sans  épuiser  la  matière.  II  y 
avait  d'ailleurs  entre  leurs  génies  une  différence  qui  aura  été  remarquée 
par  tous  ceux  qui  ont  étudié  leurs  ouvrages  :  que  ce  fût  la  libration  de  la 
Lune  y  ou  un  problème  sur  les  nombres,  Lagrange  semblait  le  plus  souvent 
ne  voir,  dans  les  questions  qu'il  traitait,  que  les  Mathématiques  dont  elles 
étaient  l'occasion  *,  et  de  là  vient  le  haut  prix  qu'il  mettait  à  l'élégance  des 
formules  et  à  la  généralité  des  méthodes  :  pour  Laplace,  au  contraire^ 
l'analyse  mathématique  était  un  instrument  qu'il  pliait  aux  applications 
les  plus  variées,  mais  toujours  en  subordonnant  la  méthode  spéciale  au 
fond  même  de  chaque  question.  Peut-être  la  postérité  JHgera-t-elle  que 
l'un  fut  un  grand  géomètre,  et  l'autre  un  grand  philosophe,  qui  cherchait 
à  connaître  la  nature  en  y  faisant  servir  la  plus  haute  Géométrie.  Cest 
ainsi  que  Laplace  nous  a  donné  la  théorie  de  l'action  capillaire  ;  qu'il  a 
déterîniné  l'es  degrés  de  probabilité  des  diffcrens  procédés  de  calcul  applir- 
qués  à  de  grands  nombres  d'observations  ;  que  les  lois  du  flux  et  du  reflux  > 
malgré  le  nombre  considérable  d'élémens  arbitraires  dont  elles  dépendent, 
ont  été  exprimées  par  ses  formules,  qui  représentent  avec  une  exactitude 
singulière  des  observations  séparées  par  un  intervalle  de  plus  de  cent 
années  ;  qu'il  a  découvert  la  cause  et  la  mesure  de  l'équation  séculaife  de 
la  liune,  et  des  in^alités  à  longue  période  de  Saturne  et  de  Jupiter,  deux 
des  problèmes  dont  les  géomètres  s*étaient  le  plus  occupés  jusque  là ,  que 
l'ancienne  Académie  des  Sciences  leur  proposa  plusieurs  fois,  et  qui 
avaient  toujours  résisté  k  leurs  efforts  \  que  parmi  les  nondireuses  inégalités 
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périodiques  de  la  Lune,  il  a  dlstitigué  celle  qui  «dépend  d&  la  parallaxe 
solaire^  et  quMl  a  fait  connaître  les  inégalités  dont  la  cause  est  l'aplatisse* 
ment  de  la  Terre^  de  (elle  sorte  que,  sans  sortir  de  son  obseryatoire,  un 
astronome  peiit  actuellement  déterminer^  par  l'obsenration  du  mouve- 
ment de  la  Lune  y  la  forme  de  notre  planète  et  sa  distance  au  Soleil;  et 
enfin  ^  pour,  abréger  cette  énumération  de  résultats  admirables  oii  fai 
compris  ceux  qui  plaisaient  le  plus  à  son  imagination,  c'est  encore  la 
direction  particulière  de  son  esprit  qui  lui  a  fait  démêler  les  lois  si  com- 
pliquées des  satellites  de  Jupiter,  question  dont  la  difficulté  proyenait 
d'une  circonstance  unique  dans  le  système  du  monde,  que  présentent  les 
mouyemens  des  trois  premiers  satellites,  et  qu'il  a  saisie  avec  une  heu- 
reuse perspicacité- 
Ces  traranx  ont  rempli  sans  interruption  près  de  soixante  années  de  sa 
▼ie.  On  aurait  lieu  cependant  d'être  surpris  de  leur  nombre  et  de  leur 
yariété,  si  l'on  ne  sayait  qu'en  toutes  choses  la  fécondité  fst  un  attribut 
essentiel  du  génie.  Il  faut  aussi  dire  que  les  calculs  numériques ,  qui  au- 
raient absorbé  une  partie  considérable  d'un  tems  si  précieux ,  ont  été  faits 
par  son  ami  Bouyard.  Ses  formules  sont  la  base  des  Tables  astronomiques 
<Ie  Delambre»  qui  fut  également  son  ami,  et  dont  le  nom  devait,  à  ce 
donble  titre,  être  prononcé  sur  sa  tombe.  Ce  fut  d'Alembert  qui  dirigea 
ses  premiers  pas  dans  la  carrière  des  sciences ,  et  qui  ne  tarda  pas  a  recon- 
naître éa  lui  un  géomètre  qu'il  aurait  bientôt  pour  émule.  Quoiqu'il  soit 
entré  à  l'Académie  a  vingt-quatre  ans,  il  avait  fait  auparavant  une  dé- 
couverte capitale,  celle  de  l'invariabilité  des  distances  moyennes  des 
planètes  au  Soleil,  et  publié  en  outre  plusieurs  Mémoires  importans.  Le 
Bureau  des  Longitudes  a  entendu  la  lecture  de  son  dernier  travail ,  et , 
pour  ainsi  dire,  ses  derniers  accens  :  encore  cette  année»  quinze  jours  à 
peine  avant  sa  maladie,  il  nous  a  communiqué  un  Mémoire  sur  les  oscil- 
lations de  l'atmosphère,  dont  l'impression  dans  la  Connaissante  des  Tems 
est  achevée.  Celle  d'une  nouvelle  édition  de  la  partie  historique  du  Systitme 
du  mondé  était  commencée  ;  il  préparait  un  premier  supplément  au  cin- 
quième volume  de  la  Mécanique  céleste,  ouvrage  de  ses  dernières  années; 
et  le  tome  VP  des  Mémoires  de  l'Acadéniie  des  Sciences,  qui  paraîtra 
incessamment,  renferme  encore  un  Mémoire  de  lui,  digne  de  terminer  la 
longue  série  d'ouvrages  dont  il  a  enrichi  toutes  nos  collections,  et  dont 
Forigine  remonte  à  1772. 

Cet  ardent  amour  qu'il  avait  pour  les  sciences,  c'était  sa  vie,  et  il  ne 
s'est  éteint  qu'avec  elle.  Qui  leur  donnera  maintenant  l'impulsion  qu'elles 
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reeevaieqt  de  ra0iivité*de  son  esprit  et  de  la  chaleur  de  son  àm?  O^ 
doDO  ceu^  qui  lec  cultivent  trouyerontr-ilt  un  sufirage  aussi  flatteur  et 
d'aussi  nobles  eafiouragemens?  £n' songeant  à  îaceueîl  qu'il  £t  à  ma 
jeunesse  y  aux  marques  d'une  yire  amitié  qu'il  m'a  si  souvent  prodiguée»^ 
aux  communications  de  sa  pensée  qui  ëclaiisaient  ma  raison  sur  tant 
d'objets  divers  9  je  sens  trop  l'impuissance  où  je  suis  d'exprimer,  dans 
ces  derniers  adieux^  tout  l'amour  que  je  lui  portai^  et  toute  la  vçooa^ 
naissance  que  je  lui  dois.  •  •      * 


lAfiace  est  mort  à  Paris,  le  5  mars  1627,  à  neuf  heures  du  matin.  Il 
était  né  le  23  mars  i749>  à  Beaumont-en*Auge,  près  de  Caen  où  li  fit  ses 
premières  études.  Le  lundis  jour  de  son  déoè^,  V Académie  des  Seienees 
s'étant  assemblée  à  l'ordinaire,  décida  qu'il  n'y  aurait  pas  de  séance  ce 
jour-là.  C'est  l'exemple  qu'avait  d^è  donné  P  Académie  de  S^.^Pétepsbourg9 
à  l'époque  de  la  mort  d'Euler.  £n  i^SS,  il  suocéda  à  Besout  dans  la  place 
d'examinateur  au  Gir^s  royal  de  Partillerie.  Il  s'est  marié  en  1768,  et 
laisse  un  fils,  héritier  de  son  titre  de  pair  de  France,  et  colonel  dhr- 
tillerio,  qui  s^est  occupé  du  calcul  des  chances,  comme  on  peut  le  voir 
dans  le  quatrième  Supplément  à  la  Théorie  analytique  des  BrobàbiliUt, 
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EXTRAIT  D'UN  MÉMOIRE  DE  M.  POISSON, 

Sur  le  Mouvement  de  la  Terre  autour  de  son  centre  de 

gravité  (*). 

•  ♦  ■  ■ 

(  Lu  à  VAçadèmie  des  Sciences  leZo  auril  1827,  ) 


L'uMB  des  plus  féoondes  méthodes  d'analyse  que  les  géomètres  aient 
imaginées,  est  sans  contredît  celle  qui  consiste  k  faire  Tarier  les  constantes 
arbitraires  comprises  dans  les  intégrales  des  équations  difiërentielles  y  soit 
pour  en  déduire  les  solutions  particulières^  soit  pour  étendre  ces  inté^ 
grales  à  d'autres  équations.  Dans  la  théorie  des  perturbs^tions  planétaires  9 . 
cette  méthode  se  trouve  indiquée  par  l'observation  même ,  au  moins  en  ce 
qui  concerne  les  inégalités  séculaires;  car  les  constantes  arbitraires  sont 
alors  les  élimens  du  mouvement  elliptique,  et,  d'après  l'observation,  ces 
élémens  changent  de  siècle  en  siècle,  excepté  le  grand  axe  qui  reste  inva- 
riable quand  on  fait  abstraction  des  inégalités  dépendantes  de  la  configu- 
ration des  planètes.  Ces  élémens  sont  au  nombre  de  six.  Euler  a  donné  le 
premier  des  expressions  différentielles  de  cinq  d'être  eux,  dans  la  pièce 
qui  remporta  le  prix  de  notre  ancienne  Académie,  ponr  l'année  1766  ; 
mais  ce  n'est  que  vingtnsinq  ans  plus  tard  que  la  qtiestion  a  été  traitée 
d'une  manière  directe  et  sous  son  véritable  point  de  vue,  par  Lagrange 
qui  a  déduit  les  difiërentielles  des  six  élémens  elliptiques,  du  même. pr in- 
«tpe  auquel  il  ayait  ramené  peu  de  tems  auparavant  les  solutions  particu- 
lières des  équations  difiërentielles,  et  l'intégration  des  équations  linéaires 
qui  contiennent  un  dernier  terme  indépendant  de  la  variable  principale. 
La  matière  semblait  épuisée ,  lorsque  cette  importante  théorie  reçut  dans 
ces  derniers  tems  une  extension  et  un  ^rfectionnement  auxquels  on 
était  loin  de  s'attendre.  Lagrange  et  Laplace  ont  donné>  en  1808,  les 
différentielles  des  élémens  elliptiques,  au  moyen  des  différences  par- 
tielles de  \9i  fonction  perturbatrice  ^  prises  par  rapport  aux  élémens  dont 
il  s'agit,  et  multipliées  par  des  fonctions  de  ces  élémens  qui  ne  ren- 
ferment pas  le  tems  explicitement.  Je  n'ai  pas  besoin  de  rappeler  davantage 


(^  Ce.  Mémoire  fera  paitie  du  toone  VI£«  de  l'Académie  det  Sciences',  aceaelltmeot 
•ona  preèac. 
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de  cette  heureuse  transformatioo  >  surtout  pour  le.  calcul  des  inégalités 
linéaires  y  des  équations  à  longues  périodes,  et  de  celles  qui  dépendent 
d'une  cause  spéciale,  comme  les  inégalités  du  mouTement  de  la  Lune, 
dues  à  la  forme  de  la  Terre.  En  sutrant  la  direction  de  son  génie,  qui 
lui  faitoit  saisir  dans  les  résultats  particuliers  ce  qu'il  était  utile  de 
généraliser,  Lagrange  étendit  ses  recherches  au  mouvement  d'un  système 
quelconque  de  corps,  sollicité  fuir  des  forces  que  l'on  n'aurait  pas  consi- 
dérées dans  une  première  approximation  ;  et  il  parvint  k  des  formules 
qui  "expriment  les  diffSârences  partielles  d'une  fonction  de  ces  forces, 
qu'on  peut  encore  appeler  la  fonction  perturbatrice ,  au  moyen  des  diflPé- 
rentielles  des  eonstantes  primitives,  multipliées  par  des  fonctions  de  ces 
constantes.  J'ai  ensuite  obtenu  des  formules  inverses  de  celles-ci,  qui 
donnent  immédiatement  les  différentielles  des  constantes  arbitraires,  au 
moyen  des  différences  partielles  de  la  fonction  perturbatrice,  et  dont  les 
coefficiens  sont  aussi  des  fonctions  qui  ne  contiennent  pas  le  tems  d'une 
manière  explicite.  L'application  que  j'en  ai  flàite  successivement  aux  per** 
turbations  du  mouvement  d'un  point  attiré  vers  un  centre  fixe,  suivant 
une  loi  quelconque ,  et  à  celles  du  mouvement  de  rotation  d'un  corps 
solide,  m'a  conduit  à  des  formules  identiques  pour  ces  deux  problèmes, 
si  différens  l'un  de  l'autre  ;  de  sorte  que  les  constantes  analogues  dans  ces 
deux  questions  ont  la  même  expression  différentielle  ;  résultat  singulier 
que  l'on  peut  considérer  comme  un  théorème  de  Mécaniqua.  Ces  deux 
questions  comprenifent  toute  l'Astronomie  :  k  la  première  se  rapporte  le 
mouvement  des  planètes,  de  leurs  satellites  et  des  comètes  ;  à  la  seconde^ 
le  mouvement  de  la  Terre  sur  elle-même ,  troublé  par  l'action  du  Soleil  et 
de  la  Lune,  et  la  libration  de  notre  satellite.  Mais  quoique  ces  deux  pro- 
blèmes de  U  translation  et  de  la  rotation  des  corps  célestes  puissent  ainsi 
dépendre  d'équations  semblables,  les  solutions  qu'on  en  a  données  jusqu'à 
présent  \ie  sont  pas  les  mêmes ,  et  c'est  k  faire  disparaître  cette  différeaee 
'  que  je  me  suis  attaclié  dans*  ce  nouveau  Mémoire.  Si  l'on  excepte  une 
•inégalité  à  longue  période,  qui  parait  affecter  la  longitude  moyenne  de  la 
Lune,  mais  dont  l'existence  n'est  pas  encore  bien  constatée,  toutes  les 
circonstances  du  mouvement  des  astres  et  de  la  Terre  que  l'observation 
a  fait  connaitre,  les  géomètres,  et  particulièrement  l'auteur  de  la  Mécor 
nique  céleaiej  en  ont  déterminé  les  lois  et  la  cause  d'après  le  principe  de  la 
gravitation  universelle.  Il  ne  reste  gutre  maintenant  qu'à  simplifier  les  mé- 
thodes qu'ils  ont  employées  ;  et  c'est  en  effet  les  rendre  plus  simples  et  les 
perfectionner,  que  de  les  ramener,  autant  qu'il  est  possible^  à  l'uniformité. 
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Dans  le  caâ  au  mouYement  des  planètes  autour  du  Soleil ,  la  petitesse 
des  excentricités  et  des  inclinaisons  de  leurs  orbites  permet  de  développer 
la  fonction  perturbatrice  en  une  série  de  sinus  des  multiples  de  leurs 
iiioyens  mouyemens.  Or,  on  peut  donner  une  forme  semblable  à  cette 
fonction  y  relative  au  mouvement  de  rotation  de  la  Terre,  en  obsenrant 
que  la  Terre  tourne,  à  très  peu  près,  autour  d'un  de  ses  axes  principaux , 
et  considérant  l'amplitude  des  oscillations  des  pôles  de  rotation  2i  sa 
surface,  comme  une  très  petite  constante  arbitraire  dont  il  s'agira  de 
déterminer  les  yariations  dues  aux  forces  perturbatrices.  Gela  étant,  si 
l'on  compare  les  six  élémens  arbitraires  du  mouyement  de  la  Terre 
autpur  de  son  centre  de  grayité,  aux  six  élémens  du  mouyement  ellip- 
tique, on  aura  d'une  part  cette  amplitude  et  la  longitude  géographique 
de  l'axe  de  rotation  à  i\ne  époque  déterminée,  qui  répondront  à  l'ex- 
centi*icité'de  l'orbite  et  à  la  longitude  du  périhélie;  ensuite  l'inclinaison 
de  l'éqaateur  et  la  longitude  de  son  nœud  sur  l'écliptique,  quantités  ana- 
logues à  l'inclinaison  et  à  kt  longitude  du  nœud  de  l'orbite;  enfin,  la 
yitesse  angulaire  de  rotation  et  la  longitude  géographique,  à  l'origine 
du  tems ,  d'une  droite  tracée  dans  le  plan  de  l'équateur,  qui  remplaceront 
le  moyen  mouyement  ou  le  grand  axe  dont  il  se  déduit,  et  ce  qu'on 
appelle ,  dans  la  théorie  des  planètes ,  la  longitude  moyervlie  de  l'époque. 
C'est  sous  ce  point  de  vue  que  f  ai  en^'isagé  la  question  qui  fait  l'objet  de  ce 
Mémoire,  divisé  en  trois  paragraphes >  dont  voici  une  analyse  succincte. 

Dans  le  premier  paragraphe,  fai  formé  les  di£PérentieIles  des  six  él^ 
mens  arbitraires  au  moyen' des  différences  partielles  de  la  fonction  per- 
turbatrice, mise  sons  la  forme  que  je  yiens  d'indiquer.  Ces  formules 
conviendraient  aussi  au  mouvement  de  rotation  de  la  Lune ,  troublé  par 
l'action  de  la  Terre  ;  mais  on  n'en  déduirait  pas  les  mêmes  conséquences 
que  pour  le  sphéroïde  terrestre,  parce  que,  dans  le  cat  de  la  Lune,  il 
existe  un  rapport  commensarable,  le  plus  simple  de  tous,  celui  de  l'éga- 
lité, entre  le  moyen  mouvement  de  rotation  et  le  moyen  mouvement  du 
centre  de  la  force  perturbatrice;  circonstance  qui,  jointe  an  pen  d'incli- 
naison de  Péquateur  lunaire  sur  l'écliptique,  donne  lieu  au  phénomène 
de  la  libration  en  longitude  et  en  latitude. 

J'ai  considéré,  dans  le  second  paragraphe,  les  yariations  de  la  yitesse 

angulaire  et  des  p6Ies  de  rotation  à  la  surface  9e  la  Terre ,  et  je  suis  par- 

"yenu  au  résultat  déjà  connu,  sur  leur  petitesse,  qui  rendra  toujours  ces 

«yariations  idsensibl^  et  dispensera  les  astronomes  d'y  avoir  ^ard.  Lors 

même  que  l'on  tient  cojnpte  du  carré  des  forces  perturbatrices,  la  diffé- 
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nevtidle  4^  la  yî^esse  moyenne  ne  oontient  aMcnne  inégalité  séculaire  ; 
par  conséquent  œ^e  yites^  est  constante ,  et  son  intégrale  est  proportioo-r 
nelle  an  tem^,  abstraction  faite  des  termes  qui  restent  de  l'ordre  de  ces 
forces  après  <^  intégrations.  J'avais  démontré  cette  proposition  d'nne 
futve  manière,  dai^  un  précédent  Mémoire,  en  considérant  seulement 
l'ordre  de  grandeur  des  quantités;  mais,  dans  celui-ci,  j'ai  cherché,  de 
plus,  si  quelque  rapport  de  nombres  ne  pourrait  pas  rendre  sensibles  des 
inégalités  de  Tordre  de  celles  que  l'on  néglige,  ainsi  que  cela  arrive  dans 
d^autres  questions ,  et  je  me  suis  assuré  que  ce  cas  n'a  pas  lieu  relativement 
à  la  ?otatioi\  de.  la  Terre.  Li'intervaUe  de  tems  pendant  lequel  l'int^ale 
de  la  vitesse  angulaire  augmente  de  quatrç  angles  droits,  est  le  ioiir 
sidéral,  sa  durée  est  donc  constante,  et  les  jours  sidéraux  successifs 
peuvent  servir  de  mesure  au  tems.  Ce  sont  les  jours  moyens  solaires 
qu'on  y  ^m ploie;  mais  l'année  sidérale  étant  invariable,  aussi  bien  que 
le  jour  sidéral,  il  n'y  a  plus  que  les  inégalités  séculaires  de  la  précession 
des  éqûinoxes  et  de  l'obliquité  de  l'écliptiqon  qui  puissent  faire  varier  le 
jour  solaire;  et  le  calcul  montre  que  cette  variation  est  presque  insen«- 
^ble.  Cependant,  puisque  la  cause  en  est  certaine,  et  la  quantité  asse? 
bien  connue,  il  sera  bon  d'y  avoir  égard  dans  le  mouvement  de  notre 
satellite,  à  raison  de  sa  rapidité  :  il  en  résultera  dans  l'équation  sécu- 
laire de  la  Lune,  une  diminution  d'environ  un  3oo*  de  sa  grandeur;  ce 
qui  produira,  par  exemple,  une  augmentation  de  ^o"  dans  la  longitude  de 
cet  astre  relative  à  l'an  720  avant  l'ère  chrétienne,  c'est-à-dire  à  l'époque 
ilas  plus  anciennes  éclipses  chaldéennes  dont  l'observation  nous  ait  été 
transmise.  On  conçoit  qu'il  est  important  de  s'assurer  par  la  théorie  que 
la  mesure  du  tems  n'est  pas  sujette  à  des  variations  un  peu  considérables; 
car,  si  elle  devait  en  éprouver,  elles  produiraient  dans  la  vitesse  des  astres 
des  inégalités  qui  ne  seraient  qu'apparentes  :  ce  serait  une  illusion  d'une 
antre  espèce  qui  viendrait  s'ajouter  à  celles  qui  trompent  nos  sens 
sur  la  vraie  position  des  corps  célestes,  ce  qui  compliquerait  eueore 
l'Astronomie» 

Quant  aux  p61es  de  rotation  de  la  Terre,  l'amplitude  de  leurs  oscilla- 
tions à  sa  surface,  telles  qu'elles  auraient  lieu  sans  l'action  du  Soleil  et 
de  la  Lune,  est,  comme  je  l'ai  dit  plus  haut,  un  des  éiémens  arbitraires 
4le  la  question  qui  nous  occupe,  dont  la  grandeur  doit  être  donnée  par 
l'observation.  Mais,  jusqu'à  présent,  on  n'a  reconnu  aucune  variation 
sensible  dans  la  hauteur  du  pôle  au-de6su%  de  l'horiijfn  d'un  même  lieu, 
les  petits  écarts  entre  les  hauteurs  observées,  ^  des  époques  différentes 
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pgny^fit  éitfç  p^trîbué»  aà).  ^pri^wêd^  olmtwaiiùïm.  La  périodk  de  oetté 
yi^rifi^Qn  4^pfi;i^f^it  de  I9  différence  qui  Axinle  entre  les  momens  ^'i«* 
DPirtie  di^  sphéroïde  terre^re  ;  eUe  serait  la  même  fioor  tens  les  pointe 
de  la  Terre^  et  d'uQ  peu  nioin»  d'une  année.  Or»  on  peut  admettre  que, 
dans  vn  i^^rvallç  de  tems  aiulsi  %oarty  la  précision  des  obsenration$  mo- 
dernes l'aurait  rendue  sensible,  si  elle  s'éleTaii  à  deux  seoondesy  pap 
Kju^mple,  et  il  y  PL  lien  de  penser  qu'elle  est  beaucoup  au-dessous  d^  oette 
limite-  D'un  autre  côt/i>  la  théorie  montre  aTeo  éWdcoce  que  Faction  du 
$pleîi  ^  de  la  Lune  sur  le  sphéroïde  terrestre  ne  produit  aucun  dépla-<j 
pemeqt  appréciable  de  Taxe  de  rotation  dans  riatérieur  de  la  Terre; 
PU  a  dont  rai9on*  de  considérer  les  pôles  oomme  permanens  à  sa  sur- 
£)(3e,  el>  par  suite,  les  longitudes  et  lea  latitudes  géc^raphiques  comme 
ji^Tariable^t 

Le  troisième  et  dernier  paragraphe  est  velatif  au  mouTement  de 
Féquateup  dans  Petpace,  ou  par  j-apport  aux  étoiles  supposées  fixes.  Je 
parviens  de  nouveau  aux  devx  équations  d'où  dépendent  à  chaque  instant 
l'inclinaison  de  l'équatcur  et  la  longitude  de  l'équinoxe  mobile ,  qui  se 
prouvaient  déjà  dans  le  .Mémoire  précédemmetit  eité,  et  dont  on  déduit 
fans  dlfliculté  les  équations  de  hi. Mécanique  céksu.  Mais,  pour  convertir 
en  nombres  les  formules  qui  en  résultent,  j'ai  fait  usage  des  données 
numériques  les  plus  récemment  déterminées,  et  qui  différent  un  peu  de 
oelleft  que  Laplace  avait  employées ,  ce  qui  apporte  aussi  de  petites  diffé^ 
^eaces  entre  les  résultats^ 

Dans  le  fameux  problème  de  la  précession  dos  équinoxes,  que  d^Alembert 
a  résolu  le  premier,  à  une  époque  ou  il  était  incontestablement  le  plus 
difficile  de  l'Astronomie  que  les  géomètres  pussent  se  proposer  ^  dan$  ce 
problème,  disons-nous,  la  théorie  ne  iait  eonnaitre  que  le  sens  rétrograde 
du  mouvement  des  éqninoxes,  et  les  lois  de  l'inégalité  périodique  dans 
laqueUe  consiste  la  nutation.  La  grandeur  de  ce  mouvement  dépend  des 
momena  d'inertie  de  la  Terre,  et  ne  peut  être  détermluée  complètement 
que  par  l'observation.  J'ai  adopté  la  précession  annuelle  que  M.  Besael  a 
donnée  dernièrement  dana  le  Journal  de  M.  Sohumaker,  et  qui  loi  a  paru 
s'accorder  le  mieux  avec  les  variations  apparentes  des  étoiles  en  ascension 
droite.  Le  coefficient  de  la  nutation  dépend  ensuite  de  cette  première  donnée 
et  dn  rapport  qui  existe  entre  les  forces  perturbatrices  du  Soleil  et  de  la 
Lune.  V9X  employé,  pour  ce  rapport,  celui  qui  suppose  la  masse  delà  Lune 
un  76*  de  celle  de  la  Terre,  et  que  Laplace  a  conclu  dans  Ib  dernier  volume 
de  la  Mécanique  oéhêU,  d'un  très  grand  nombre  d'observations  des  marées 
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k  Bresty  calculées  par  M.  Bouvaird.  La  nntatîon  en  latitude  est  alors  de  g'A^  \ 
d'après  TobserTation  directe,  elle  serait  de  g" ^5  saiyant  M.  Brinklei,  et 
seulement  de  8^977  selon  M.  De  Lindeneaa.  Pour  accorder  la  théorie 
ayec  ce  dernier  nombre,  il  faudrait  réduire  la  masse  de  la  Lune  k 
un  87*,  ce  qui  s'accorderait  diflBdileméht'aTec  d'autres  phénomènes  qui 
dépendent  «ussi  de  la  grandeur  de  cette  masse. 

La  Tariation  séculaire  de  l'obliquité  moyenne  de  l'écliptique  est  due  k 
deux  causes  :  au  mouvement  de  l'équateur  produit  par  l'action  du  Soleil 
et  de  la  Lune  1  et  à  ce  que  l'écliptique  se  déplace  comme  les  orbites  de 
toutes  les  planètes ,  en  vertu  de  leur  action  mutuelle.  Cest  Laplace  qui 
a  remarqué  la  première  cause,  en  faisant  voir  en  méme'tems  que  son  effet 
ne  deviendra  considérable  qu'après  une  longue  suite  de  siècles.  La  dimi- 
nution de  Tobliquité,  telle  que  nous  l'observons  actuellement,  est  due 
presque  en  entier  au  mouvement  de  l'écliptique,  qi:^£ul^  a  conclu  de  la 
théorie,  dans  un  tems  ou  l'observation  commençait  k  peine  à  en  faire 
soupçonner  l'existence.  Pour  la  calculer,  il  iint  connaître  les  masses  deà 
planètes,  et  particulièrement  celles  de  Jupiter,  Mars  et  Vénus,  dont  elle 
dépend  principalement  Les  deux  dernières  n'ayant  pas  de  satellites,' 
on  sait  que  leurs  masses  n'ont  d'abord  été  calculées  qu'empiriquement; 
Delambre  les  a  «nsuite  conclues  des  petites  inégalités  périodiques  pro- 
duites dans  le  mouvement  de  la  Terre  autour  du  Soleil,  par  l'action  de 
e^  planètes  i  et  Burckârdt  ayant  fait  concourir  k  cette  détermination  un 
plus  grand  nombre  d'observations  du  Soleil,  a  trouvé  qu'il  fallait  dimi- 
nuer la  masse  de  Vénus  k  peu  près  d'un  huitième,  et  changer  très  peu 
de  cho^  k  celle  de  Mars.  Ce  sont  les  résultats  de  Burckârdt  que  î'ai  em- 
plâtres. D'après  la  formule  qui  en  résulte,  et  l'obliquité  de  1760,  adoptée 
par  M.  Bcssel ,  dans  les  Fundamenta  AstronomicBj  j'ai  calculé  l'obliquité 
de,  181 3,  afin  de  la  comparer  au  résultat  moyen  des  solstices  d'été 
observés  k  Paris  en  1812,  i8i3  et  i8i4-  La  différence  n'est  que  de  o',25; 
elle  serait  de  i''^^  si  Ton  faisait  usage  des  solstices  d'hiver  des  mêmes 
années  ;  ce  qui  parait  tenir  a  l'influence  des  réfractions.  Mais,  pour  véri* 
fier  convenablement  la  formule  dont  il  est  question;  et  les  données  d'où 
elle  dérive ,  il  faudra  1a  comparer  à  un  plus  grand  nombre  d'observations. 
Si  l'on  remonte,  au  moyen  de  cette  formule,  à  1 100  ans  avant  notr^  ère, 
on  trouve  «ne  obliquité  moindre  de  4^20'^  que  celle  qui  se  déduit  d'une 
observation  du  gnomon  faite  à  la  Chine  vers  cette  époque.  La  différence 
est  k  peu  près  le  cinquième  de  la  diminution  totale  de  l'obliquité  depuis 
lors  jusqu'à  nos  jours  ^  elle  semblerait  indiquer  ui|e  diminution  séculaire 
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pins  rapide  que.noas  ne  la  supposons  ;  mais  il  yaut  mieux  croire  que  cette  * 
différence  liait  à  Tinexactitude  de  l'observation  cbinoise. 

La  grandeur  observée  de  la  précesèion  annuelle ,  et  l'aplatis^meht  dé 
la  Terre  résultant  des  observations  du  pendule  à  différentes  latitudes ,  font 
connaître  le  rapport  du  plus  grand  moment  d'inertie  de  la  Terre  à  sa 
masse  ;  et  Ton  trouye  qu'il  est  moindre  d'à  peu  près  un  buitiëme  que  celui 
qui  aurait  lieu  dans  le  cas  de  l'homogénéité  ;  résultat  qui  s'accorde  ayec  la 
loi  de  la  pesanteur  à  la  sur£aice  de  la  Terre  >  jpur  montrer  qu'elle  n'est 
pas  homogène,  et  que  sa  densité  ya  en  croissant  de  la  surface  au  centre; 
ce  qui  diminue  en  effet  le  momept  d'inertie ,  la  masse  restant  la  même. 
On  sait  aussi  par  l'expérience  de  Cavendisb  et  les. attractions  des  mon- 
tagnes, que  sa  densUé  moyenne  est  cinq  fois  celle  de  l'eau ,  et  enyîron 
deux  fois  et  demie  celle  des  matières  solides  qui  se  rencontrent  le  plus 
communément  près  de  sa  surface.  On  conelut  de  là  et  de  la  grandeur 
du  mpment  d'inertici  que  la  variation  de  densité  des.  couches  terrestres 
ne  s'arrête  pas  à  une  profondeur  peu  cqnsidérable;  car,  en  Aipposant  ht 
Terre  formée  d'un  noyau  sensiblement  liomogièBe>  recouvert  d'une  couche 
dont  la  densité  varierait  du  simple  au  double ,  et  calculant  son  moment 
d'inertie  dans  cette  hypotbèse,  on  trouve  qu'il  faudrait  que  l'épaisseur 
de  cette  couche  surpassât  le  quart  du  rayon  total  p^ur  satisfaire  à  Ift 
précession  observée. 


Il  ne  sera  pas  inutile  de  joindre  à  l'Extrait  qui  précède  les  formules  du 
troisième  paragraphe ,  converties  en  nombres.  Ce  sont  : 

e  *a  23«  28'  18"  +  ^.  o%ooooo8ooi  +  e, 
^=i.So'y3']S']2,  —  <*.  o^oooiogoS  +  *, 
6'  =ss  28^28'  18*  —  t.  o'45692  —  /*.  O9O00002242  +  0 , 
4'  =  *.5o'',223oo  +  <*.  oVooi  1687  +  *, 


e  = 


*  = 


9'4oo4i  .  cos/—  o'yogi67  .  cos2/ 

+  0*,5l9  •  OOS  2V  +  o',092  •  COS2f/^ 

—  l7^56677  .  sin  l  +  o*,84445  •  ****  ^^ 

—  i%ig6  .  8in2v  —  0*^,211  .  sin2i/'. 


Les  angles  t,  ^^  V,  4^  ^^^  ^  même  signification  que  dans  la 
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*  céleste  )  l  «x^pvime  la<  loogitiide  du  i^ad  anenodaùt  de  k  Loup ,  ¥  fdlé  dt| 
Soleil ,  et  ^'  celle  de  là  Liiiie.  Le  tems  t  oét  éonpté  dte  i"*"  jâiàyi«r  f  7$^^ 
e(  Vimité  M  l'annfe  )idîe9M  de  366>>5; 

La  loDgaeUr  de  rannée  é({iniioxiale^  aprè«  un  noïkilire  i  de  diëclèé 

■ 

écouUa  dfepâia  cette  épdqtiey  est 

365^^4^^  19  —  ^.  o/^ooooo66â5. 

Gela  4ti][)rpMl  raiMéé  fiUéràle  ^  36Si,â565<}4,  cbiitmé*it  té^vMé  du 
laajvn  moureifteiit  de  la  Terre  ësA^ojé  daii^  le  tothë  Itt  de  là  Mécà*- 
nif^êi  oélêêêêi  >        •  • 

£tt  désignaiât  J>àr  r  le  ïioailyre  de  j6ùr$  ioiojetis  tol&îfëd  <56nténus  daiis 
letens  ly  o«a 

r*.  OyOOOOOlSoS 

Lô  term»  de  Pé^ciâtion  iéeitiaiirë  dé  la  Lucte,  réiûHant  dé  ce  que  /  n'eèt 
fpin  vîgovMMiéettietit  i»rô]^tidtfdèl  à  r,  est 

;.  -  iV  o',û6348; 

'i  ètatkt  le  ménie  que  précédemment. 
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TABLES 

Pour  cakûUr  le^  dif^nces  de  itii^eau  dés  points  trigùno^ 

métrique^  du  premier  ordre  ^^ 

Par  m.  puissant. 


ITn  des  nîyellemeixs  trigonométri'ques  les  plus  inlportans  dont  s'occtipe 
le  Corps  royal  des  ingénieurs-géographes >  est  celui  qui  doit  faire  ôonnaitre 
sî  les  eaux  de  IX)céan  et  celles  de  la  Méditerranée ,  considérées  dans  un 
état  de  repos  absolu,  format  une  seule  et  même  surfaoe  de  nitcaii^ 
ainsi  qu'on  est  déjà  porté  à  le  croire ,  d'après  des  calculs  provisoires  de 
Delambre.  Un  réseau  de  triangles  très  bien  conditionnés  lie  ces  defttl 
mers  Tune  à  l'autre;  il  fait  partie  des  chaii^es  primordiales  du  caneras 
trigonométrique  de  la  nouvelle  carte  de  France.  La  mesure,  eofti-eprise 
par  MM.  le  lieutenant- colonel  Corabœuf  et  le  lieutenant  Pejtier,  en  sera 
terminée  cette  année  (iSa^).  I^  tâlens  61  le  ièle  d^ces  dete  ^cieMëont 
un  sûr  garant  que  cette  opération  réunira  tout  le  degré  d'erAdlitude  qu'il 
est  possible  de  désirer.  De  nombreuses  observations  de  distances  zénitales 
prises^  la.  plupart,  sur  de  hautes  sommités,  des:  Pjré^ées,  et  dans  des 
circonstances  atmosphériques  qui  ne  nuisent  pas  sensiblement  à  leur 
, accord,  peuvent  être  regardées  comme *ajant  été  prises  simultanément 
de  deux  stations  voisines,  et  sont  par  conséquent  de  nature  à. procurer 
de  très  bonnes  différences  de  niveau. 

Pour  envisagir  cette  question  som  \è  plaint  dé  Yae  le^  phis  géttéi%l  et  le 
plus  conforme  à  l'état  des  choses,  il  convient  de  considérer  la  terre  comme 
un  ellipsoïde  de  révolution,  et  d'avoif  surtout  ^«rd^  dans  le  calcul  des 
différences  de  niveau,  aux  hauteurs  des  stations  an-dessus  de  la  surface 
i  laquelle  se  rapportent  toutes  le9  distances  géodésiqùes ,  puisque,  rela- 
tivement aux  Pyrénées ,  ces  hauteurs  surpassêot  souvent-  aSoo  mètres. 
Mais  nous  avons  démontré,  dans  nn  Mémoire  qui  a  été  honoré  de  l'ap- 
probation deFAeadémie  des  Sciences,  le  a3  mai  18149  que  les  différences 
.de  niveau  peuvent  «  en  pareil  cas,  être  6aicdlées  comme  sur  une  sphjt)re 
dont  le  rayon  serait  ^âl  à  la  normale  iComptise  entré'  Fùtié  des  stations  et 


Année  i83o.  (-3*  ) 

M 

la  lîgDe  des  pôles.  Noos  choisirons  do^,]a  formale  qui  se  rapporte  à  cette 
LypothësCy  et  qui  est  au  reste  la  même  que  celle  que  Delambre  a 
donnée  à  la  p.  74^  ^"  tome  II  de  la  B<z8e  du  Système  métrique  décimal^ 
dégagée  toutefois  de  la  petite  erreur  de  calcul  qui  £t  tirer  k  ce  célibre 
astronome  une  conséquence,  parjadoxale  (Vojez  Géod,  tome  I^  p*  371.) 
On  parvient  élégamment  à  cette  formule  ainsi  qu*il  suit: 
Appelons  triangle  hypaométrique  celui  qui  est  formé  par  la  corde  K 
de  l'arc  terrestre  compris  entre  les  Terticales  des  deux  stations  corres- 
pondantes ,  où  ont  été  observées  les  distances  sénitales  réciproques  /^  y^ 
par  la  droite  qui  joint  les  deux  points  de  mire,  et  par  la  différence  de 
niveau  cherchée  cŒ  ==  é,  c'est-à-dire  par  la  portion  de  verticale  du  point 
le  plus  élevé ,  interceptée  entre  ce  point  et  Parc  de  grand  cercle  terrestre 
passant  par  4' autre  point.  Dans  ce  triangle  rectiligne,  les  angles  respec- 
tivement opposés  aux  côtés  K  et  S  sont ,  en  désignant  par  u  Pangle  des 

u        /^'— ./\         y ^ 

verticales  des  deux  stations ,  looc—  -  —  u j  et   —  ± 

a       \      a      /  a 

C*est  ce  qu'il  est  facile  de  voir;  ainsi  l'on  a  cette  relation: 


^9 


«,  :  .  K...=.^.+=> 


<Vr  0  OU  âTE  étant  nécessairement  fonction  de  «^,.le  théorkme  de 
BXaclaurin  donne 


«=(ij> 


série  dans  laquelle  les  valeors  dès  coefficiens  différentiels  doivent  répondre 
à  «>  =  o,  •  ' 

Effiectnant  Its  difféc^ciationa  snceesniret,  il  vient       « 

/d6\_     K         /<^'9V_     aK     ^       , 
\di>  J  ""  coê  i  u'    W/""ô<»rS'**°*  =  "' 

/dU\  aK      ,      6K     ^      ,, 

\di^  /       cosiu   '    oosiu       o»'        ' 

partant 

•  008  ^  U  COS  s  U     '  COS  'n  tt  •  • 


MH^HSHSasai^a5SS5555M55S5ai 


f  AdditUBUÊS  1S0. 
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les*  deux  termes  du  second  membre  sont,  comme  précédemment ,  de 
même  signe ,  tontes  les  fois  que  K  répond  à  la  station  la  pins  basse  des 
deux  que  l'on  compare. 

Lorsque  les  observations  ne  font  pas  connaître  le  coefficient  n  de  la 
réfraction  pour  le  moment  où.  elles  ont  été  faites,  on  suppose  i»=Oyo8y 
et  alors 


a/» 


—  _  o,4x 


On  pourra  toujours ,  dans  la  pratique',  s^en  tenir  anx  premiers  termes  des 
formules  (3)  et  (40  ;  c'est  ce  qui  sera  bientôt  confirmé  par  des  exemples. 
On  pourra  même  employer  au  lieu  de  (40  cette  formule  amnué 


(40 


dE 


-MT    JL    i         c  js/*i  ^K*séCï  u 
=  Kséci«cot^  +  2-^rjs:jf--, 


dans  laquelle  log^  =  2.8i793o4i  et  le  second  terme  est  toujaurt  po«. 
sitif  I  et  o&  l'on  peut  même  supposer  séc  î  u  =  i ,  sin  /'  =  x  ;  car  plus 
la  longueur  K  augmente,  moins  la  distance  sénitale  ^  diffère  d'un  angle 
droit. 

Nous  ayons  déjii  dit  que. les  triangles  géodésiques  sont  tous  projetés  sur 
une  même  surface  de  niyeau ,  considérée  comme  le  prolongemeot  de  celle 
de  la  mer,  et  que  leurs  côtés  sont  des  arcs  de  plus  courte  distance  sur 
cette  même  surface.  Dans  la  recherche  des  hauteurs  relatives  des  stations 
par  les  dislances  séni taies,  on  prend  communément  pour  Ijase  du  triangle 
hypsométrique  l'arc  terrestre  au  niveau  de  la  mer  compris  entre  les  verti- 
cafcs  des  deux  stations  misQS  en  comparaisou>  au  lieu  de  la  corde  de  l'arc 
semblable  à  la  station  la  plus  basse;  et,  en  .effet,  il  est  très  rarement 
nécessaire  que  la  ligne  géodésique  dopnée  par  la  résolution  des  triangles 
très  peu  courbes  soit  augmentée  d'une  quantité  dépendante  de  la  hauteur 
[absolue  de  cette  dernière  station ,  et  diminuée  de  Son  excès  sur  la  corde 
correspondante;  mais  pour  le  cas  dont  il  s'agit  dans  cet  article,  la  pre- 
mière correction  est  indispensable,  à  cause  de  la  grande  élévation  des 
signaux  an-dessus  de  l'Océan. 

Cela  posé,  |i  k  désigne,  au  niveau  de  la  mer,  la  plus  courte  distance 
cunriligne  des  deux  stations  dont  on  cherche  la  différence  de  niveau,  et 
que  h  soit  la  plus  petite  hauteur  absolue,  connue  à  peu  près  par  un 
calcul  provisoire,  le  logarithme  de  la  base  K  du  triangle  hypsométrique 


J 


"ÀxffàémiBSh. 


qui  fisra  connaître  cette  ditCéreâiMr  dte  niyeâli  par  Fane  des  formules- (3}\ 
(40,(40,  sera 

logK=^loé*  +  — -^^.,    • 

M  =  0,434^9  étant  le  module  des  tables^  et  p  la  normale  prise  pour 

rayon  moyen  de  la  terre.  Dans'dîtté  etpressioû ,  log  — 7-7'===  4«6498>  » 
donc  l'on  ayaU  lo^t^sn./^iSSSSyén  ttouTerait'^^ 


MP 


—  0^00000058; 


.quantité  qvfon  pourrait  mégliget  isans  aucun  i»convénkiit. 

D'tm HHtre  côté,  si  A=  1000  mètres,  on  isurait;  à  cause  dé 

■       ■  M     ' 

Jog  -;    =  3*83396, 


MU' 


P 


0^0000682, 


quantité  utile  ii  conserver.  On  Toit  que  les  tables  II  et  I  dc^nnéni .  ces 
deux  petits  termes*,  ainsi  en  supposant  i:  =  36000*",  on  a  rigoureusement 

log  il  =±  4^5563025 
i . .  +  o . 0000682 '  ( table  I) 

t .      .  .  -—  ô .  ooobooB  (  table  II  ) 

*  loglî  =  4'^^37oi. 

.    Appliquons  maintenant  la  formule  (3),  et,  daui  oe  but,  «tlp^oMfps 
jgue  les  distances  sénitsles  obseryées  aux  deux  esctrémités  de  K  soiefitt   ' 

^  =^    99*^56'    * 
•^=100,86 


on  aura  ' 


On  aura  en  outre 


1,36 
i(^r  ^,f)=      0,68. 


I*  =  =-: — i  =  Fit  =  3588\8,     et     -  =  if  94"  centésimales-, 
Nsmi'  '  a  '  ^  ;     * 

le  logarithme  du  facteur  F  étant  donné  par  la  table  qui  termine  nos 
Principes  du  figuré  du  Terrain  et  du  ^Bà^ls,  etc5  D'ailleurs,  la  table  III 
qui  a  pour  argument  k^  donne  slitf^lè^ctiaihp  logséc  i  u. 
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Delà 


4.5563701 

0.0000017  (table III) 
8.0286453 


Enfin 


loglL  = 

LUiig4(/'-/)s 

log  i^  terme  = 
I.  tang  g  u  = 

i.uiigU''-^)=  

log  2*  terme  =5  8.o6a6a  ss  o**^oi. 


a.585ox7i  ss.384*,6i 

7  44897 
8.oa864    • 


dE 


384",6i  +  o»oi. 


On  voit  donc  que  le  premier  terme  est  très  suffisant ,  iet  que  la  diffirencè 
de  niveau ,  cherchée  k  la  station  h ,  est  représentée  par  dE = 384"'>6* 

Ce  calcul  suppose  que  la  réfraction  est  la  même  aux  deux  stations,  et 
c'est  ce  qui  £ait  que  son  influence  est  nulle  sur  la  différence  2  (^  —  ^)  ; 
mais  l'erreur  qui  peut  exister  à  cet  égard  n'est  d'aucune  importance  dans 
les  hantes  régions  de  l'atmosphère,  o&  les  yariations  de  densité  de  Pair 
sont  généralement  moins  fréquentes  que  dans  les  parties  basses. 

Si  la  chaîne  de  triangles  joint  deux  points  de  l'Océan,  et  qu'on  fasse 
une  somme  algébrique  de  tons  les  et £,  il  faudra  que  l'équation  2el£  =  o 
soit  satisfaite ,  ou  au  moins  que  l'erreur  dont  elle  se  trouTcra  affisclée  soit 
assea  petite  pour  être  considérée  comme  la  plus  forte  que  puisse  pro- 
duire un  nivellement  trigonométrique  qui  réunirait  toutes  les  conditions 
nécessaires.  Il  en  sera  de  même  en  allant  de  l'Océan  k  la  Méditerranée , 
s'il  est  vrai  que  les  eaux  de  ces  deux  mers,  abstraction  faite  de  l'action 
que  le  Soleil  et  la  Lune  exercent  sur  elles,  /orment  une  surface  unique. 
On  conçoit  que  pour  arriyer  k  un  résultat  tout-a-fait  ooiicluant,  il  est 
indispensable  de  se  procurer  deux  équations  de  condition,  en* calculant 
les  ^E  au  moyen  des  stations  de  droite  et  des  stationstie  gauche. 

Faisons  également  une  application  de  la  formule  (40  >  «n  supposant  le 
coefficient  moyen  de  la  réfraction  n  =  o  ,08;  on  aura 


an 


=  —  0,4a, 


et  si  l'on  suppose  en  outre  K  =  Soooo"*,  S*  =:  g8o,5o',  on  trouvera 


««4984' 


(^1) 


Année  i83o. 


Éniuite 


ai»  ^  I 


/^  =s    g8«5ooo' 
tf  =s  «—   2093^3 


'V  =  98^2906,7 

pnif  opérant  par  les  logarithmes ,  il  viendra 

kgK  ss  4.6989700 
Lsiei^i^aes  o.ooooo33  (taUeUI) 
Loot/y  as  8.4^9o5o2 

logi*' terme  s=  3.i28o2i35  ss  tZ^orfi/^ 

Ltang^uss  7.5923 

l.oot^^  =  8.4390 
■^■■•■^■^^"•» 
logA^terme  ss  9.14921  ^^s  o"yi4;     . 
ainsi  * 

rfE  =  i34a"',84  +  o^ii, 

ou  simplement  en  négligeant  le  second  terme  > 

dZ  sas  l342«,8j 

car  on  ne  doit  jamais  espérer  d'aioir  cette  dtfércnee  de  niyean  à  l'ezao- 
titode  ^Pm  mktre  pour  une  aussi  grande  distance  que  celle  K  qui  rient 
d'être  employée  dans  ce  calcul. 
Cherchons  ce  même  résultat  par  la  formule  (4*)  f  on  aura 

logK  =  4-6989700 
1.  séciii  =s  o.ooooo33  (tabla  III) 
1.  çot/^  =  8.3722915 

1. 1*' terme  sa  3.0712648  =  ii78'"932    ^ 

l.oonst  :=:  11.8179304 

logK*  =  9.3979400 

C.l.sin^  =  9*9998794 

C  L  sin  /^  =  9.9998794 

L  séc  5  M  s=  o.ooooo33 


log  2*  terme  ss  2 .2156325  ==  164";  3o 

dE  s=  1342,62; 


^ 
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mab  il  est  absolument  inutile  de  calculer  le  second  terme ,  puisqu'il  est 
donné  par  la  table  lY.  On  obtient  donc  de  la  sorte  la  valeur  de  dE  très 
rapidement  et  ayec  une  précision  suffisante. 

Si  le  coefficient  n  était  connu ^  fii  qu'il  différât  de  o^  08,  on  multiplie- 
rait les  nombres  de  la  5*  colonne  de  cette  tablé  par  -  —  n  pour  aTOÎr  le 

second  terme  de  la  formule  (4*^).  Celle-ci  ou  la  formule  (4')  senrira  paur 

déterminer  les  bauteurs  des  soi^mets  de  montagnes  observés  à  droite  et  à' 

gauche  d'une  chaîne  de  triangles,  oopoime  eeilé'dont  il  est  ici  question. 

II  est  encore  un  moyen  d'obtenir  rigourefusement  dE,  c'est  de  calculer 

d'abord,  ainsi  que  l'indique  Delambre»  cette  âîS6rence  de  niveau  avec  la 

corde  k  donnée  iinmédiatement  par  la  r<^Iution  des  triangles,  et  d'ap- 

A 
pliquer  ensuite  à  cette  valeur  de  très  approdiée  ^.correction  -  de ,  parcç 

qu'en  effet 

dE  =  de  +  -  .ûfe. 

f      • 

Dans  cette  expression ,  —  =  o ,  000 1 57 1  lorsque  A  .=  1 000"  *  ainsi ,  pour 
h  =s  21600",  on  a 

h 

--  =;s  0,0001571   X  ^yB  =  0,0043988  : 

f 

m 

si  donc  de  était  de  i  Soo"*,  on  aurait 


et    dE  =  i3oo*,57. 


L'autre  manière  de  prcfeéder  est  plus  simple. 

Les  présentes  tables  nous  paraissant  susceptibles  d'abréger  beaucoup 
les  calculs  dHm  grand  nivellement  trigohométrique,  tel  que  celui  qui 
s'effectue  en  ce  moment  le  long  des  Pyrénées,  noua  n'hésitons  pas  à  leur 
donner  de  la  publicité* 


TABLE  I. 


i5oo 
1600 
1700 
1800 
1900 


3000 
a  100 
aaoo 
*  a3oo 
afoo 


aSoo 
a6oo 
a.7<»o 
a8oo 
9900 


Sooo 
Sioo 
3aoo 
33oo 
3400 


35oo 

3ooo 
3900 


MA 


Q.  0000683 
0.0000750 

o.ooooorg 
0.0000687 
0.00Q0955 


o.oooioa3 
0.0001091 
0.0001100 
o.oooiaaS 
o.oooiag6 


o.oooi36{ 
0.0001433 

0.00010)1 

o.ooo'i5^ 
0.0001637 


0.0001705 

0.0001774 
o.oooi^a 
0.0001910 
0.0001978 


o.ooo«)46 
0.00021 i5 
o.oooaid3 

0.0p0235f 

o.oôo'i3i9 


o.oooa388 
o .  oooai/>6 

o.Qoo:i5a4 
o.oooaSga 
o.oooa66i 


/>£/. 


68 


68 

68 

68 


68 
68 


68 
68 

68 


68 
68 
68 

68 

6H 
6S 
68 

69 

68  • 
68 

68 

69 


1 
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TABLE  IL 


BASE 
k 


i5ooo» 
aoodb 
a5ooo 
3oooo 


35ooo 


55ooo 
6'oooo 
65ooo 
70000 


logA 


MA* 

5Ï? 


i  .1761 
i  .3oio 
i  .3979 
4.4771 


1.5441 

t.6uai 

t.653a 

.6970 


•7404 
.778a 

i.oiag 
1.8451 


O.OOOOOOI 

0.000000a 
o.oooooo3 
0.0000004 


o.ooooooS 
o . 0000007 
0.0000009 

O.OOOOOII 


1  = 


O.OOOOOlS 

O.OOOOOI6 
0.0000019 
o.oooooaa 


TABLE  IIL 


BASE 
A 


i5ooo* 
aoooo 
aSnoo 
3oooo 


55ooo 
60000 
65ooo 
70000 


log  lëc  -  u 
a 


o.oooooo3 
o.ooooooS 
0.0000008 
0.000001  a 


0.0000016 
o. 00000a I 

0.000003^ 

o.ooooo3j 


o.oooooio 
0.0000048 
0.0000056 
o.ooooo65 


diff. 


a 
3 

4 


5 

6 
6 

.7 
8 

9 


(40) 


t 

logA 

poor 

diff. 

..ISpL 

Mf. 

k 

...» 

...   f'- 

-^•h*'- 

n=o,o8 

n 

in. 

,. 

». 

m. 

.. 

lOOOO 

iSr«o 

iSSoo 

l-iguiS 

6,58 

■M 

8,3 

i6,e6 

35,»3 
3;,6. 

1:^ 

3tooo 

33(100 

I^li 

87  ■3S  ri 

Il 

9.» 

43,63 

:a^p:;ï 

.65oo 

i.a:74ii 

'7.9° 

34000 

!.S3,4» 

ko.  j*'*" 

16000 

i85«. 
1900a 

If 

Si 

33, 5o 
33.74 

56, 5j 

3,94 

35ooo 
36o™ 
Î7000 
3aooo 
39000 

.5;!);8 
4-59-06 

100,01  p™ 

'9'. 79 

316,07 
338,1 5 

iil 

.3,3, 

i3,S8 
i3,6d 

rgSoo 

S:.KS 

35,0. 
36,30 

r,3« 
1,33 

'S 

gf 

3,ofl 

.60106 

.61378 

,.,:3o  »•'• 

35a,5o 

363, tB 

aiSoo 

.33.^4 

37,63 

li 

3:;s 

3,.33 

i  ,6a3a5 

>3,9S 

1     ,35 

I  ,58 

1   ,88 
1   ,.B 

33O00 

aaSoo 
ï35oo 

ÎJOOO 

4.3CJ73 

3i,83 
33, «1 

3j.»7 

.,56 

il 

8>i,46 
go.. 8 

iSooo 

.6533. 
.66376 

.69030 

1M..5   5,M 

3,5,90 

— 6,5. 

;2?;^  î;S3 

■91,74 

i5,5o 

i5,B3 

ilii 

17.0e 

18, 3i 
i8,64 

îSSoo 
a6>oo 
ïCSpo 

î9,4; 
II 

r,63 
i,66| 

■S 

II 

iuS|83 
'"9.94 

3,8f 

Soooo 

S300( 

53ooo 

54000 

m] 

39..4" 

as 

S;?! 

»7ooo 

i 

II 

S3,4t 
95,  i» 

57,33 

1,8a 

t,83 

i,8(i 

ii4,>3 

•k 

'37,16 
l3r,67 
i36,3S 

il 

4,58 
4,65 

550OO 

56000 

58000 

|:?;ÎÎ5 

7.3° 

;:3 

«3,53 

536,67 

Anbée  tdSo. 


MÉMOIRE 

Sur  la  Longitude  de  Manille; 


PAR  M.  DAUSSY. 


Ls  perfectionnement  de  la  Géographie  exige  qae  l'on  discnte  de  non- 
Teatt  les  observations  qui  peuvent  conduire  k  obtenir  des  déterminations 
exactes  des  diflérens  points  du  globe ^  prindpalement  de  ceux  qui»  par 
leur  position  4  peuvent  servir  de  point  de  départ  pour  de  nouvelles  déter- 
minations de  longitudes^  au  moyen  des  montres  marines.  Cest  ce  qui 
nous  a  engagé  à  calculer  deux  occultations  observées  dans  les  Philippines, 
pendant  l'expédition  de  Malaspina^  et  qui  peuvi^t  servir  à  obtenir  la 
longitude  de  Manille  avec  plus  d'exactitude  qu'on  ne  pouvait  encore  l'avoir 
eue.  L'une  d'elles  n'avait  pas  été  calculée,  l'autre  l'avait  été  ;  et  l'on  trouve 
dans  l'ouvrage  d'Espinosa,  Memoria»  sobre  laa  obserpacioneg  astronomicaa 
'hêchaspor  los  naviganUê  espanoles  en  diêtinctos  lugares  delghbo;  orde- 
nadaspor  D*  /.  Espinosay  Tello.  Madrid ^  1809,  la  longitude  qu'il  en 
avait  déduite;  mais  le  résultat  seulement  est  donné,  et  il  ne  dit  ni  avec 
quelles  tables  il  a  fait  ces  calculs,  ni  si  des  observations  méridiennes  ont 
servi  à  les  corriger.  Dans  l'état  actuel  de  la  science,  toutes  ces  données 
sont  nécessaires  pour  .garantir  l'authenticité  de  la  détermination  et  sa 
valeur  relative  :  il  m'a  donc  paru  utile  de  la  recalculer  et  de  donner  tous 
les  élémens  du  calcul. 

La  première  de  ces  occultations  a  été  observée  le  19  octobre  179a,  à 
Cavité  (6' 40'  au  sud,  et  3' 40''  à  l'ouest  de  la  cathédrale  de  Manille). 
L'étoile  occultée  est  la  703*  de  Mayer  ;  elle  est  marquée  de  6^7*  grandeur 
dans  Mayer,  et  de  7.8  dans  Piazzi.  L'immersion  est  donnée  comme  méri- 
tant beaucoup  de  confiance;  pour  l'émersjon,  le  résultat  qu'elle  a  fourni 
a  été  rejeté  comme  s'éloignant  trop  de  celui  donné  par  les  autres  obser- 
vations. Il  n'est  pas  surprenant  en  eflet  qu'on  ait  mal  observé  l'émersion 
d'une  étoile  aussi  faible,  le  phénomène  ayant  eu  lieu  sur  le  bord  éclairé 
de  la  Lune  qui  était  presque  pleine.  Il  eût  été  à  désirer  que  des  observa- 
tions de  la  Lune  au  méridien  suppléassent  au  défaut  d'observations  cor- 
respcHidantes;  mais  je  n'en  ai  pas  trouvé  dans  le  recueil  de  Maskelyne  de 
plus  proche  que  celle  du  23;  or,  les  erreurs  des  tables  actuelles  sont  trop 


.▲miëe  t€Sâ. 


Tariables  pour  pouvoir  les  svpfioser  constanles  dans  un  intertalle  de  4  ou 
5  jours;  j'ai  donc  dû  me  contenter  des  Taleurs  données  par  les  tables  ; 
mais  y  pour  rendre  r.incertUucle  moins  grande,  j'ai  calculé  la  position  de  la 
Lune  par  les  Tables  de  M.  Burckbardt  et  par  celles  de  M.  Damoiseau.  Je 
n'ai  trouvé,  par  ces  deux  moyens,  que  2*4  de  différence  sur  la  longitude, 
et  i',6  sur  la  latitude. 

Ia  position^  moyenne  de  l'étoile  a  été  prise  dans  le  dernier  Catalogne  de 
Pîaxzi  ;  le  nombre  d'observations  qn*il  a  eues  pour  la  déterminer  est  de  1 8 
pour  Fastension  droite ,  et  Je  1 4  pour  la  déoUnaison  ;  la  oompftiraîson  avec 
Mayep  lui  a  donné  le  moirremeot  jsrofte,Oik  féal  donc  regpHrder  se  posi- 
tion (Coiiime  exacte  ;  et  l'enrenr  qui  reste  a  oraiadjre  ne  petit  dépendrarque 
des  tables  delà  Lune;  i^ussi,  ai-je  en  aoin  de  donner  le  diangoment-qoie 
produirait  sur  la  lon^tude  terrestre  concloe  une  erreur  de  i#'  sur  la 
latitude  et  sur  la  longitude  de  la  Lune,  ce  qui  procurerait  la  facilité  de  la 
eotviger,  si*  l'on  venait  à  trouver  dans  les  autres  ebs^vatoircs  des  ebser** 
vations  méridîenties. 

La  seconde  occultation  est  celle  de  la  4 '4*  de  Mayer,  §  du  Lioiii  mar* 

quée  dans  Mayer  de  4  »  5*  grandeur,  et  dans  Piaxzi  de  4*  ;  «Ue  a  élé  disenrée 

le  6  mars  179^^  dans  le  pert  de  Palapag  (Ile  de  Samar).  Pour  cdle^if 

•nous  avons  pu  corriger  les  tables  de  la  Lune  au  moyen  des  observations 

fartes  k  Greenwich  :  noas  en  avons  k  cet  effet  cboisi  4>  «avoir,  celle» 

des  4>  S?  7  ^t  8  mars;  elles  nous  ont  donné  pour  les  erreurs  des  tables 

de  M.  Dnrekhardt, 

CorrecUons  den  Tables 


en  loDgitade. 

+  1,8 
+  5,0 
+  3,5 

moyenne  -f*  4*9' 


«n  htitndc 
-'•9 

—  3,5 

—  0,0 

+  4,6 


c'a. 


Ou  peut  donc  espérer  que  les  erreurs  des  tables  n'influerant  point  sur 
la  longitude.  La  position  de  Uétoile  a  été  prise  dans  le  Catalogue  de  Piawi, 
qui  a  eu  23  observations  pour  l'ascension  droite kM  8  pour  la  déclinaison, 
et  qui,  par  la  oompavaison  ^ec  les  Catalogues  de  Wajier  et  de  Bradley,  a 
oondu  le  mouvement  propre  de  o'^^a  en  ascension  droite,  et  de  oV4  ®>^ 


{ 


(4^) 


A«ifp  i83f>. 


\ 


Cette  0âMi)rf«iti(ki>Jonii€»%4ofie  atec^è&tetHiide'Iàlonjgîtii^de'Patapag, 
et  l'îficertîiuée  ae  'poaiTa  provenir  que  de  la  riduetion  de  ce  point  à 
Manille.  Malaspina  l'a  obtenue  par  qa^tire  cbrûnometre;»*  i/his  :0n  ne 
troaye  pas  dans  l'ouyrage  ci-^essns  cité ,  et  d'où  sont  extraites  ces  obser- 
vations ,  la  différence  de  longitude  que  cbacun  d'eux  a  donnée  entre  ces 
deiv  poiqts  :  il  ne  nous  cèstê  donc ,  pour  estimer  la  valeur  ùb  cette  diffé* 
reneçi*qtt'a  examiner  les  ci^coQstanoe&qui  peuvent  nous  donner  quelques 
nofeiqiis«i|FTexactîtu4edecé&elzron^mètres 

no|»f.i^ais|rquerens  d'abord^fûe  Pexpédiiion -arriva  an  port  dé  Pàlapog 
le  4  TfUirs ,  qi:i^clle  quitta  «e  port  le  lo,  et  .que  le  a6  mars  on  débarqua 
lesdiisilruinensa  Sfanilley.et  Fon  commença,  les  .observations:  f  intervalle 
estud^ncçla  i6  jo^rs^  ;Riais^  dans  cet  inlervaile,  en  s^^rrèta  encore  depuis 
le  s^i-maFs  jusqu'au  fti^dana  le  port  deSovsogon  (ile  de  Luçon);  on  y  iSt 
dea^çbservatiqns  de  latijtude,  et  l'on  en  détermina  la  .longitude  au  moyen 
de»  quatre  chronomètres.  Ici  on  a  nippovté  la  diSerenoe  donnée  par  cha* 
ctti|>  iFeux  avec  Palapag,  en  voici  le  taUeau  : 


Horloge  pi^riAC  n*'    71 ... . 

i*^u'i4''l 

icf.           n**     7a.... 

I.I0.38;- 

chronomètre  n**  io5. . . . 

1.10.37  i 

id.            n®  35i .  • . . 

1.10.87 

mojenne...# 

i<»io'47''. 

,  Raccord  qui^rçgue  entre  cqs^  quatre  résultats  doit  inspirer  d'autant 
plfis  de  confiance  dan^  les  difiPérences  de  longitude  données  p^r  ce  moyen , 
qVils  ont  été  ol^tenus  dans  Tint^Ti^le  àes  16  jofrs^Hsndant  lesquels  dous 
devons  nous  ^r  à  ces  chroponiètrç^i^  et  que  Ifi  longitude  de  Sor^ogon  e 
dû  entier  pour  plus  du  (|uart  dans  l'estimation  de  I9  différence  entr^ 
Palapag  et  Manille >  que  i^ous  cherchons  à  vérifier.  Je  pense  donc  qu'on 
peut,  ^S'0ratn4''e  d'erreur  notable,  se  servir  de  cçtte  diiFérence  pour 
dédujrç  la  longitude  fie  M;^.niUe  de  celle  de  Palapag. 

Voici  le  tableau  des  données  du  calcul  de  ces  deux  occultations  : 

OccpltA^ipp.de  )a  70}^  de  ]tfayery observée  à  Cavité  le  19  octobre  179a, 
6'4p'  ^u-  TjLerd i.  et  i'^*'  k  ÏQ^est  ^e  la  cathédrale  de  Manille. 

La  latitude  de  Manille ,  détçirminée  par  les  bauteiirs  méridiennes  de 
6  étoiles  (3  au  N.  et  3  au  S.),  observée  avec  un  quart  de  cercle,  a  été 
trouvée 1   .    . =  14036'   o*N. 

Longitude  dénuée  par  £spinoaa \      118^37' s3'E. 


Knnie  iSio, 


(44) 


^  IVa&htitodedeCaTite,  i4*a9'do'N.  long.  uS» 33^43' =:  7»54ri5' 


Angle  de  la  verticale  fiô»        5'a3' 
Latitude  corrigée    se     i4^a3'57'. 


Tems  Tfaî 

Tens  moyen. 

Tems  sidéral. 

Longitude  du  noniigérime.  • . 

Hauteur  du  nonagésime 

Parallaxe  horiz.  Âfuat 

Id.  réduite  pour  la  latitude. 

Demi-diamètre. .., 

Augmentation; 

Inflexion. < 

Longitude  vraie  de  la  Lune.  • . 

Parallaxe  de  longitude 

Latitude  vraie  de  la  Lune  •  • .  < 
Parallaxe  de  latitnde. ..'..... 


ou 16*  5^45^  O. 


Immenion. 

7.34*215,91 

3i.3a«5o,4 
33o*49'fl6'    . 

fia. 4^ «'9 
59.16,5 

69.15,8 

16.  9,1 

+  7»« 
—  a,o 

266.40.58,1 

—  47*53,3 

5.ii.i4>6B 

«-  25.l4|0 


Ém 


iCCtUMH* 


8^44' 3a'o 

8.39.17,3 

aa. 97.61, 6 

334«a4'49' 
67,43«37 

59.16,5 

59.15,8 

i6.  9,1 

+  3,9 
—  a,o 

267.13.33,4 

—  53.53, X 
5. XI»  4f7 

—  ax.a3,6. 


Pour  VÈioiU. 


S      266^  a' 2a' 5 
,    .^  précess.  52.84- 


ascension  droite 

Position  moj.  le  20  oct.  1792 

Position  apparente 

Longitude  ....'. • . • 

Conjonction  vraie  à  Paris. . . 

Conjonction  vraie  à  Cavité. .  • 


IDéd.  i8*45'  7*  3  A 
Précession  +  1^39 
m.  p.-— o,o5 
18^44' 57^0  A 
18.44.46,3  A 
latit  4.39.48,58 
22»44'42^jS  t.  moy.    i6'84JL 
6.39.  -^      6^3&S3^fyf 

—  7  V8  rf^  j         +  ^^"91  ^ 


m.  p.  —  o .  I  o 
265.56.  2,8 

265.55.49,7' 
266.  8.  1,9 


Nota,  dh  désigne  une  correction  de  -f*  10'  à  la  longitude  de  la  Lune 
donnée  par  les  tables,  et  dX  une  semblable  correction  pour  la  latitude. 
*On  déduira  de  li  |  pour  la  longitude  de  Catite, 

pwr  l'immersion,  16*   5' 39*4+     7*08  dA  —  i6*84dL, 
parl'émersion,      16^  7'43'i  —  i2'g^  dx  —  i6'84dfL^ 


(<5> 


Aùée  l83«. 


en  âisant  les  mêmes  calculs  arec  les  Tables  de  M.  Damoiseaa  ^  on  aurait  en 
par  l'immersion.  i6*  5' 36*4  +    7*08  dX  —  i6'84<fL, 

* 

par  Pémerston,    iS*  7'34*a  -^  12^97  c?a  —  i6*84<'L; 

et  en  rejetant  les  résultats  donnés  par  Fémersion^  nous  aurons ,  par  une 
moyenne  entre  les  deux  tables, 

longitude  de  Cayîte=  i6*5'37'9  +  l'^dx  --  i6'84tfL. 

La  différence  de  lon^tude  entre  CaTite  et  la  cathédrale  de  Manille  est  de 
3'  4o'  8=  14*  7  y  on  aura  donc,  pour  la  longitude  de  Manille, 

\&Sii3r%0.    ou    7^54'36'8E.    ou  enfin    1 18^39' 12' E. 

Oceultaiion  ds  fêioile  «Q,  (4i4  Maygr),  obsetvéê  à  Palapagj  hSman 

•179SI  {le  é  à  Fariê). 

Latitude  de  Palapag,    12*37'   7'N.    longît  i5*49'3i'0. 
angle  de  la  Terticale  ^  (j^^)  4^53' 

latitude  corrigée ,         1 2**  32'  1 4'« 


Tems  Trai • '. . . 

Tems  moyen 

Tems  sidéral 

Longitude  du  nonagésime 

Hauteur  du  nonagésim'e. 

Parallaxe  horix^  équat 

Parallaxe  boric.  réduite  pour  la  lat. 

Demi-diamètre..  •  • • .  •  •  • 

Augmentation.  ••••••••«.•••• .  t  • 

Inflexion 

Longitude  de  la  Lune  par  les  tables. 

Longitude  corrigée 

Parallaxe  de  longitude. « > 

Latitude  de  la  Lune  par  les  tables  • . 

Latitude  corrigée 

ParaUaxe  de  latitude 


Immenloii. 

ii*35'52'o 
ii.4?«ii,9 

io»47*2i)4 
i58»29'28'' 

85.28.20 

55.42,4 
55.41,9 

i5.io,8 

+  t4,2 

—    2, a 

141.24. i9,x 

i4i*a4«^4io 

.  —16  35  »9 
3.31.39,2  A 
3.31.39,0  A 


iiDcnioiia 


i3*  ï'ai'o 
i3.ia.4o>o. 
ia.i3.  3,5 

177*^55'     2* 

77si3.   I 
55.44,3 
55.43,8 
i5.li, 3 
+  "i6 
—    ?>o 
142.  9.13,5 
142.  9.18,4 
—  32.i3,8 
3.28.35,0  A 
3.28.34,8A 

+  >5-  9j» 


Aiilife  i6Sb* 


<*f) 


ÉwUêi 


•  Q^  y     tSoO ufi. 

Position  moy.  le  5  mars  1792,  JS. 

ï^bsition  apparente JR. 

Longitude ,  • . . 


1.42» 36' 63^7;  .|décl.io»47'43^4B 
précéss.  48"  36  >   précess.  15*94 
m:  p,  -^  a'ai    '  m.  p.  -^6^04 


142030' 37*2 

142.30. 54; 3 

i4i-2i.33jo 


10-49' 4^4  . 

10.2^9.36,4 

iat.    3. 45. 59 ,S  A 


Ontiredelii, 

conjonction  Traie  à  Pafîs^      B^âi^i^'i  -*-  l^'érftJ/. 

conjonétionivaidttPalapligy  ...     ; 

par  l'immersion,      ,    .   1 1*4?^'.  .**»•+  ji*  ï  rfx ,  - 
par  Fémersion ,  11..  1^%,  :24 ^ 6»  -^  A)^<A  ; 

noas  aurons  donC|  pour  la  longitude  de  Palapag^ 

par  l'immersion,  i5*49'  16*', 2, 

par  l'émersion,  1 5. 48. 52,6. 

.  J'ai  calculé  le  changetnent  que  donnerait,  sur  ces  conjonctions,  une 
erreur  de  10"  sur  la  longitude  et  st^r  la  latitude  de  la  Lune,  pour  faire 
Toil^  'sèHÏAnènt  qiiel  degré  ide  éonfiance  on  doit  accorder  à  ces  résultat^; 
car^^eii ,  ne  ^peÏA  pas  ftip|k>9éî^  ibbintenant  -  une  erreur  de  -pluà'tfe  2'  sdr 
ces  quantités  telles  que  ^oàd  lèâ  atons  corrigées. 

Espinosa  avait  trouvé,  par  cette  inémè  occultutionT^  la  longitude  de 
Palapag  ==  i5*'  i5'   o"  O.  de  Cadix, 

ou..  .        'i5.49«3i    (X  de^Paris. 

&r  Maintenant  ndus^déJûisons  de*  cette  observation  'la  lotigitû'd^  dé 
\  MatkîHe,'au  moyen  de:  la  différence  donnée  par' les  chrèffa6hi(!tifëâ^^  de 
4®a'5i'',  Od  o*i6'if''4>  '*®'**  aurons 

pai»  l^merMOa,        I6^5'  ft7f6«ou  7*54'  32'.4*  •   • 
pai^Témersiott-,    ,       i6(r5v*490        7.54.-56,0., 

Iy'iinmersipn.de  la  7Q3*.de^yer,  calculée  précédemment, noïKa^doiiBés 
poi^r  œtte  Içmgitttd^,  i.6*5'23;a  ou  7**54'36''8.. 
On  serait  sans  doute  porté  à  prendre  une  moyenne  entre  ces  trois  dé-* 


(47i 


àmaàeJaàok 


lefttiilatlon»)  maiàtMâ  cem  yrt  ofltiSiit  de  ^eitiMâWes  obseWatioiM^.et- 
qui  sâTent  covbiéii  il  eft  difflûitdd^obteaii^y  à  ^udfueè  seoôtidet  prêt,- 
Pémersioii  d^tine  ^tbtte  du  4*  grandeur,  de  detem»  le>borckécIaini  de.  h' 
Lune,  deux  joùri  senleiiaeM  avant  Koppôditieii>  n'hérileroiit  pwà  rega^ider' 
le  résaltat  obtenu  par  cette  obsenraiîon  comme  n'étaDt  pbittt'jeomparaUé 
â  ceux  obtenus  par  les  iinraersiens,  la  dispa^itkh»  in»talillàilée  deUéfoile 
dans  ces  dërhifcres  obtenrations ,  ne- laissant' fanuÀs  rinoeriitodis  d'une 
demi-seconde.  II  est  donc,  je  croîs,  nécessaiire  dece  prendre  là  moyeii|i9 
que  des  longitudes  doànées  par  les  deux  immersîoiisi  eT^t-À-^dire*  entre* 

et  7;54.32,4  =  ii8.38.  6, 


moyenne. . .  7*54'  34^6  =  ii8*38'  Sg^ 

•  •       ... 

T^le  est  donc  la  longitude  que  l'on  obtient  par  les  deux  occultations 
observées  par  Malaspina)  jious  croyons  que  cette  détermination  mérite 
quelque  confiance.  Nous  allons  examiner  maintenant  les.auti^es  observa- 

•  * 

tiens  qui  peuvent  conduire- au  même  résultat. 

Espinosa,  dans  son  jouvrage,  rapporte  plusieurs  observations  d'cclipses 
des  satellites  de  Jupiter,  par  le  moyen  desquelles  il  obtient  la.'iongîtudft 
de  Manille.  Ces  observations  sont  au  nombre  de  1 7,  savoir  ;  5  immersions 
du  I*'  satellite,  dont  a  ontélé  observées  par.  lui^  t7^i'et  3  par  D.  Juan 
Yernacci,  en  i8o4;  9  émersions  dii.iV.et  3  .du  seoqnd,  qu'il  a  aussi 
observées  en  1792.  Pap'lesffi  immersions. comparées  aux  tables,  il  trouve 
pour  la  longitude  de  ManiUe,  I5*3l^3I^O,de.CadiAf«> 
les  1 2  émersions  lui  donnent      1 5*  3 1  '   o''. 


moyenne...  i5*3i' r5"5.- 

•  •       • 

De  cette,  longitude  ^,il  relraocbe  22''  pour  la  correction  des  tables,  correc- 
tion qu'il  a  obtenue,  dît-il,  par  la  comparaison  de  beaucoup  d'obser- 
vations. Il  en  résulte,  pour  la  longitude  de  Manille,  i5^3o'53'0.  de 
Cadix ,  correspondant  à  16*  S'  24''  O.  de  Paris ,  ou  7*  54'  36'  E. 

Dans  la  Correspondanee  astronomique  de  M.  de  Zacif ,  on*  trouve 
(▼ol.  XY,  p.  4^)»  une  lettre  de  M.  Sancbes  Cerquero,  directeur  de  l'ob- 
servatoire de  la  IsIa-de-Léon ,  dans  laquelle  il  rapporte  les  différons  calculs 
que  Ferrer  avait  faits  pour  obtenir  k  longitude  de  Manille.  Ilj  estidit  que 
Fivrer'avatt  vaeakulé  ^saédlii^tfe'ssidlliies^  et  qu'il  smft  obtani  i'ér^> 
nm»  ddB'taUes«a  in^en^det  dtferfatienB,laites'ji  Yiiâera^'iLàvait  hnmwé 

aSwtv  péiw jBT^io^filudedeMiiifilk^^^S^H''»'  ^  cdni^noe  aeè&rdfaiJu 
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si  juste  titre  «ux  caleak  de  Ferrer  m'aurait  eo^é  k  adiqpter  ^ns 
cjcamen  cette  détermination  ;  mais  Terreur  des  TaUes  n'ayant  été  déter- 
minée que  par  les  obser?ations  de  Viriers,  f  ai  pensé  qu'il  serait  utile  de 
comparer  aussi  les  observations  faites  à  Greenwich  en  1792  et  i8o4«  ^^^ 
différences  que  j'ai  trouvées  avec  les  observations  de  Viviers  m'ont  engagé 
k  refaire  tons  ces  calculs  :  en  conséquence,  j'ai  calculé  avec  les  nouvelles 
Tables  de  M.  Delambre  toutes  les  immersions  et  émersions  du  1*' satellite, 
rapportées  par  Espinosa.  Je  n'ai  pas  cru  devoir  employer  les  trois  émer- 
sions dn  second,  k  cause  de  la  difficulté  de  les  dbserver  avec  exactitude* 
Yoiciles  résultats  que  j'ai  obtenus  par  les  immersions  : 

Loo|ptad«. 

a8 mars  179a 16*  5' 18'  - 

3o mars •••••'••  i6.  j5.  5 

29  février  1804 v6.  5.55  •       ^ 

7  mars; r6,  5.29 

30  mars* .  • .  • i6.  6.  3 


moyenne '• . . .     16*  5'  46' . 


Par  les  émersions  : 


29  avril  179a.  • 
1'^  mai 

6  mai.. ...... 

8  mai 

92  mai 

7  juin ....... 

16  juin 

23  juin 

9  juillet. 

• 

.  moyenne, 


Loagiinde. 

[6*  4'  y 

[6.  4.54 
[6.  5.  4 
[6.  5.i5 
t6.  4*37 
[6.  4*36 
16.  4.18 
[6.  5.  8 
[6.  4*32 


6*  4'43"- 


Milieu  entre  les  immersions  et  les  émersiokis ,     16^  5'  1 4';5 

ou      7*54' 45^^. 

La  différence  entre  les  inmiersions  et  les  émersions  est  de  l'i";  elle 
doit  être  attribuée  en  grande  partie  k  Pinitrument,  les  immersions  [^ob- 
servant généralement  trop  tôt  et  les  émersions  trop  tard  y  avec  une  lunette 
&ible.  Hais  on  peut  espérer  qu?en  prenant  le  milieu  entre  ce  que  donnent 


(4^) 
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les  immersîotis'et  les  émersious,  on  appiochera.  beaucoup  de  la  rérîté; 
Cependant^  pour  que  cette  compensation  pût  être  considérée  comme 
certaine,  il  serait  néoessaii'e  de  ne  comparer  entre  elles  que  les  .obserra- 
tions  faites  par  la  même  personne,  et  par  conséquent  d'exclure  les  trois  im- 
mersions obserrées  en  i8o4  par  D.  J.  Y^nacci;  mais,  comme  la  moyenne 
entre  les  premières  ne  dîfi%re  de  la  moyenne  totale:  que  de  /^'tSy  )'ai  cru 
pouvoir  les  réunir,  afin  d'augmenter  le  nombre  des  immersions. 

Le  résultat  précédent  a  été  obtenu  en  comparant  aux  Tables  seulement; 
il  nous  reste  à  apprécier  l'erreur  dont  elles  sont  susceptibles.  Pour  cet 
effet ,  j'ai  calculé  deux  immersions  et  une  émersion  obsenrées  k  Greenwich 
en  1792  ;  voici  ce  qu'elles  m'ont  donné  : 

Corr.  des  Tablei . 

r  179^1  19  février,  immersion...  — *  6* 
1792,  II  avril,  immersion. .•• .  -*  8* 
1792,     i3  mai,  émersion -f-  7*^ 

Dé  Ces  trois  observations,  on  peut  déduire  l'erreur  des  Tables  de  deux 
manières  :  en  les  combinant  toutes  les  trois,  ce  qui  donnerait  une  cor- 
rection de -—a''  qui  s'appliquerait  au  temps  de  la  conjonction  et  k  la 
longitude  moyenne  obtenue  par  les  immersions  et  les  ém^vions;  ouf  en 
considérant  séparément  les  immelrsions  et  les  émersipns,  la  correction 
serait  de  — r  7'  pour  les  premières,  et  de  +7.^  pour  les  antres,  et  la  cor- 
rection de  la  longitude  moyenne  serait  o.  Le  petit  nombre  d'observations 
ne  permet  pas  de  choisir  quelle  est  la  méthode  préférable,  et,  dans  le 
cas  qui  nous  occupe,  l'incertitude. de  2'  est  bien  peu  de  chose;  nous 
adopterons  donc  la  seconde  manière,  ce  qui  rapprochera  les  résultats 
donnés  par  les  immersions  et  par  les.  émersions. 

Pour  i8o4,  nous  n'avons  que  des  immersions.  J'ai  cependant  voulu 
voir  si  les  erreurs  étaient  de  signes  contraires  pour  les  émersions,  et  j'ai 
comparé  aux  Tables  quatre  immersions  et  trois,  émersions;  voici  les 
résultats  que  j'ai  trouvés  : 

*         Immersions.  Émersions. 

1804,     16  février. . .  corr.  •+•6*'        6  mai. . . .  çorr.  +     1" 
IcUm.     aS  février...  —  2*       i3  mai....  -f-  i3" 

Idem.     26  mars.....  *— 15'       22  mai....  - —  '-* 


—  11 


moy. 


I". 


Idem.    28  mars.....  —  9' 

•  '1 

moy<.«  .••'..  •••  5  • .  . 
Ici,  la  différence  est  un  pen  pins  sensible,  et  il  parait  plus  avantageux 


AdditUms  18S0. 
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(«•) 


de  prendre,  pour  le  oerrection  d^  trois  immertioiie de  i8o4>  le  moyenae 
•wïS*  donnée  per  les  quatre  observations  sembleUesi  les  lonsilndes  ob* 
tennes  deriendfont  dome^  par  les  eerreetions ainsi  déterminées, 


mey 


Immerfions. 

16*  Su' 
16.  3.58 
16.  6.5o 
i€.  9.24 
i6.  9.88 


j^meniont. 

i«»  4'io' 

16.  s.  I 

16.  9. II 

16.  9.aa 

16.  4-44 

16.  4-49 

i6.  4-^' 

iÇ,  5,  i5 


\ 


ipilîçu..,.   1^  4'^'* 

Mpjr^ne  eçitrç  lei  immenîoiM  el  les  émçrsîojfts,    i&  S"  i5*  Q. 

pa      )«54*i5    & 

iiS.4i-i5   1&1 

Nms  s'afons  point  parlé  iet  des  obeervations  de  Viviers,  an  muyen 
dee^ieUes  Feriee  a  ealonlé  Terrenr  des  Tables;  iteas  les  aTons  oepeodaat 
tentes  calculées,  el  Toioi  Iet  résultais  que  nens  avons  obtf ni|s  :     . 

EnicrtMBS* 
Corr.  des  Tables. 

97  avril 4"  ftft^ 

6  inai 

10  mai • 

5  jnin 

ft8  juin 

14  fiiîHet.  • . .  • 


1804, 
Idem* 
Idêm. 
Jdêtn» 
Idem, 


3  févrlef , . 
10  féTriefr«. 

4  mars* .  •  • 
i3  mars.»  •• 
la  avriL  • . . 


mey 


•  •  • 


moy 

IiDinrnioiM 

—  aa* 
-<-  ai 

+    8 

—  o 

~4« 


a2   Ql^î,  .  ,  .    -r»  4* 

ao  ipai,..,  -Ir  7 
14  jnîù... .  ■4*  I 
moy. ..  +'  »' 


( 
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Les  différences  assez  régulf^rf^  ql)tc;nues  en  1 792 ,  et  cependant  beau- 
coup plus  fortes  que  celles  données  par  les  observations  de  Greenwicb, 
indiquent  asses  qi|e  les  obserfa^OQ^  ont  été  (altips  arec  vpe  lunette  très 
faible }  et,  en  effet,  on  roit  qu'elle  n'avait  que  o"*,o39  (17  lignes)  d'où- 
rerture,  et  o"*,737  (a^  3v)  de  distanoe  focale.  Elles  indiquent  donc  bien 
plutôt  l'erreur  de  l'instrument  que  celle  des  Tables,  et  en  les  employant 
pour  corriger  les  obserrations  de  Manille,  on  risquerait  d'y  introduire 
une  nouTelle  erreur.  Quaqt  aux  obseryatioqs  de  i8o4^  ^^^^  ^°^  ^^P  P^^ 
régulières  pour  pouvoir  donner  une  correction  ^  j'ai  donc  préféré  ne  me 
seryir  ope  des  observations  de  Greenwicb. 

Maintenant,  U  longitude  qui  résulte  de  ce^  éclipses  peqt-elle  être 
comparée  ayec  celle  obtenue  par  les  deux  occultations  calculées  précé- 
demment, et  dont  elle  diffère  de  lo'^  =b ^'  4^'  ^  degré?  Je  qe  le  crois 
pasj  car  il  faut  supposa  que  les  erreurs  occasionées  par  la  faiblesse 
de  la  lunette  sont  égales  ppur  les  immersions  et  pour  les  émersions  ;  et  si^ 
comme  il  est  probable,  elles  sont  moindres  pour  lei  premières  que  pour 
les  dernières,  il  suffira  d'iioe  différence  de  lo*'  sur  25*  pour  faire  accorder 
les  résultats.  Nous  croyons  donc  devoir  nous  arrêter  k  la  longitude  donnée 
par  les  deux  occultations:  i  iÇ®  38'  3^'. 

Pendant  la  campagne  de  la  frégate  de  S.  M. ,  la  Thétis,  et  de  la  coryetfe 
l'Espérance ,  sous  les  ordres  de  M.  de  Bougainyille ,  MM.  Fabri  et  Ijapierre , 
qui  étaient  spécia^len^eot  cbargés  4^^  trayaux  hydrographiques,  et  les 
autres  officiers  de  l'expédition ,  observèrent  à  Cavité  un  nombre  considé- 
rable de  distances  de  la  Lyti^  4U  Soleil.  Ces  observations,  faites  avec  un 
grand  soin,  et  calculées  avec  toute  la  rigueur  que  réclame  aujourd'hui 
l'état  de  la  science,  donnent  une  longitude  qui  s'accorde  avec  celle  que 
nous  avons  obtenue  ;  ce  qui  montre  à  quel  degré  de  précision  on  parvient 
par  la  méthode  des  disUnces,  lorsqu'on  peut  multiplier  les  oI»ervations 
et  combiner  les  distances  orientales  et  occidentales. 


Annie  i83oi  (Sx"). 


MÉMOIRE 

Sur  la  Comète  pérùxlique  de  G^»7/ 
PAR  M.  DAMOISEAU. 
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L 


Ij$  27  féTTier  i8a6  an  soir,  k  Tosepbstadt  en  Bohême^  M.  Biela  aperçut 
dans  le  Bélier  une  petite  nébulosité  ronde  dont  il  estima  la  position.  Le 
lendemain  28,  il  resta  conTaincu  qu'il  aTait  découvert  une  comëte  dont 
le  noyau  s'était  avancé  depuis  la  veille  d'un  degré  y  ers  l'est,  et  paraissait 
avoir  augmenté  en  éclat  et  en  grandeur.  Il  compara  la  comète  avec  Tétoile 
n°  28  du  Catalogue  de  Bode>  pour  en  avoir  la  position.  II  l'obsecva  encore 
le  3  et  le  12  mars.  M.  Gambart^  de  son  côté,  découvrit  cette  comète  à 
Marseille  >  le  9  mars ,  et  continua  à  l'observer  les  jours  suivans.  La  nou- 
velle de  cette  découverte  s'étant  répandue ,  elle  fut  observée  dès  le  10  mars 
à  Gottingue,  par  M.  Harding;  à  Altona>  par  M.  Clausen-,  et  successive* 
ment  dans  presque  tous  les  observatoires  de  l'Europe^  et  disparut  vers 
le  commencement  de  mai.  On  fut  bientôt  en  état>  avec  les  premières 
observations,  d'entrevoir,  par  le  calcul  des  orbites  paraboliques,  que  les 
élémens  de  la  nouvelle  comète  avaient  une  grande  ressemblance  avec  oeiix 
des  comètes  de  1772  et  de  1806.  Cette  bjpothèse,  tout  en  indiquant  une 
même  comète  dans  ces  trois  apparitions,  s'écartait  beaucoup  des  observa- 
tions, comme  cela  devait  arriver*,  mais,  MM.  Clausen  et  Gambart,  après 
quelques  essais ,  ont  .trouvé  cbacun  séparément  une  ellipse  qui  représente 
les  observations  assez  exactement  pour  ne  laisser  aucun  doute  sur  Tidentité 
de  ces  trois  comètes. 

Voici  Tellipse  de  M.  Clausen ,  calculée  d'après  les  observations  du  28  fé^ 
vrier,  de  M.  Bielaî  du  i4  mars,  de  M.  Harding,  et  du  28  qu'il  a  faite 
lui-même. 

Passage  au  péribélie,  1826,  mars,  18,49237 ,  t.  m.  d'AItona; 

Longitude  du  péribélie 109°  53'  29'  7  )  équin.  moj. 

Longitude  du  nœud  ascendant. ..  251.27.19,9  J  janv.  1826; 

Inclinaison i3. 32. 52,0 

Excentricité 0,745569 

Demi  grand  axe 3,54494 

Révolution 2438/*«''. 
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M.  Gâmbart  a  calculé  deux  dlipaes.  Fane  poor  i8a&  et  Taulrc 
pour  1806. 

Passage  an  périhélie  : 
1 826  mars  1 8 ,9688,  t.  m.  de  Paris,  compté  de  minf.   »8o6 ,  jan?.  a48o7. 

Longitude  do  périhélie. .  •  log^Si.' 3a'  log^Sa'ad^ 

Longitude  du  nœud  ascend.  aSi.aô.  9  dSi.iS.iS 

laciînaison •     i3'.33.i5'  i3.38.4^ 

Excentricité, o,  747^093  o  9  74^9842 

Demi  grand  axe. 3*^56705 

Révolution  6*",737. 

La  révolution  moyenne  2460^  qui  établit  l'identité  de  la  comkte  de  i8o6| 
devrait  s^élerer  it  21469^,  pour  établir  celle  de  la  comète  de  i773*  Cette 
anomalie  de  révolution  ne  pent  être  expliquée  que  par  l'altération  qu'a 
d6  causer,  dans  le  mouvement  de  la  comète,  l'action  de  Jupiter  qui  en 
a  passé  asses  près  en  178a  et  en  ^794*  L'identité  une  fois  admise»  pour 
annoncer  le  tems  du  prochain  retour  de  la  comète,  il  faut  nécessairement 
avoir  égard  aux  perturbations  dues  è  Faction  des  planètes,  dans  l'interyalle 
des  passages  aux  périhélies  de  180&  et  de  i8a6,  et  dans  l'intervalle  de  ce 
dernier  passage  k  celui  de  i83a,  année  qui  sera  remarquable  par  les 
réapparitions  des  deux  comètes  à  courte  période,  de  1819  et  de  1826. 

De  1806  à  i8a6,  la  plus  grande  proximité  de  Jupiter  à  la  comète 
n'a  été  en  février  1807,  que  de  trois  fois  la  distance  moyenne  de  la  Terre 
au  Soleil;  mais  la  Terre,  an  périhélie  de  180&,  n'en  était  éloignée  que 
de  0,18  de  cette  distance;  aussi,  son  action  ayant  commencé  avec  la 
période,  a  été  assea  puissante  pour  produire  presque  la  moitié  de  l'effet 
de  Jupiter  sur  l'anomalie  moyenne  de  la  comète.  Voici  ce  que  donne  la 
théorie,  pour  les  perturbations  de  cette  anomalie  et  du  moyen  mouve- 
ment diurne  pendant  celte  période. 

Moy.  moat.  diurne.  Anomalie  moy. 

1»?  +  «•4497  +  0045'  39'94 

J     +0,1811  +    0.22.10,7;! 

"B  —  o,o3i7  —  o.  2.45,95 

+  1^5991.  +  !•  5'   4''7^. 

'  Si  P«a  désigM  par  »  «t  n'  In  moTeos  moaTemans  diames-  aux  pér  iliéliea 
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de  1806  et  de  i8a6,  rioterralle  entre  les  deux  piiMges  éteiit de  7380/4881 , 
on  ai||*a 


o%529i  =8'46%a653- 


Il  est  facile  de  conclure  de  ces  résidtatSy  que  l'effet  des  perturbations 
pendant  cette  période  a  été  tel,  que  la  révolution  moyenne  ^^60^,16^1 
était  trop  petite  de  2/|473o,  et  ti<»p  grande  de  4^986^  pour  oonyenir 
respectiyement  aux  périhélies  de  1806  et  de  1826.  Ainsi ,  dans  le  calcul 
des  observations,  on  doit  employer  pour  1806  une  ellipse  de  24^^^^^^» 
et  pour  1826  une  ellipse  de  ^^SS.ffi^Bn. 

Dans  la  période  actuelle,  Jupiter  s'approchera  de  là  oomëte  eh  Inai  i83f  ^ 
à  1,17  distance  moyenne  de  la  Terre  au  Soleil  i  et  fcon  înflueÉce  qui 
durera  un  tems  assez  considérable  1  sera  surtout  remarqhable  par  rapp^t 
aux  noeuds  de  ForbitCi  Le  minimum  de  distanée  de  la  Terre  k  la  comète 
ayant  lien  vers  le  périhélie  de  i83a,  son  action  ne  sera  que  tris  peu 
sensible  :  il  en  est  de  même  à  Pégard  de  Saturne  ^  qbi  restera  colistainiÉeiit 
à  me  grande  dbtance  de  la  oomètéi  Le  bideid  dcè  perturbatîoRs  dli 
moyen  mouvement  diurne  et  de  l^nomaliè  moyénlie  a  donné  pour  eetfe 
période, 

Moy.  mouT.  diarae.  Anomalie  moy. 

TP  +  5''5745  4.  i«28'«o''o4 

J  +  Oyo3^  —  o.  0.34,69 

T>  *-  o,o3ii  —  o.  3.14983 


-+.  5'57e8. 


+  t*»ï5'    l*4â. 


Au  moyen  de  ces  résultats,  on  trouve  ensuite^  en  nommant  T  Pinter- 
valle  du  passage  au  périhélie  de  i8a6  au  passage  futur,  et  n"  le  mcjren 
mouvement  diurne  au  périhélie  de  i832, 

T  =  ^Êîlf^^  =  a455/,i762  -.  9^664^  «  2445^,5i2o; 
n'^ff  47^8643  +  5^,5766  =  8'  53*4409  ; 

On  voit  que  Faction  des  planètes  sera  de  diminuer  de  9^,6642  la  révo- 
lution propre  au  périhélie  de  1826,  et  de  1 4^6607  la  révolution  moyenne 
de  1806  q  1826.  Si  donc  Ton  suppose  que  la  càmètc  ait  passé  au  pétibtlie 


(45) 
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en  i8a6^  le  18,9688  mars,  ton  retoar  an  pérîbélie  prochain  aurait  lien 
en  j83a|  le  ^y^^QùS  deyembirew 

Les  altérations  que  doivent  éprouTer  les  élémens  de  lorbite  pendant 
cette  dernière  période,  ont  été  déterminées  comme  il  suit: 

Variation  de  la  longitude  des  noeuds  sur  récliptique.  —  ^^  li'  4^" 
Variation  de  la  longitude  du  J  sur  l'orbite  de  1826. . .   +       10.24 

péribélie l  sur  Porbite  mobile. •  • .  +         5 .  i3 

Variation  de  Pindinaison  de  Forbite —      ao.   a 

Variation  de  l'excentricité -{-  o,eo4f  388. 

En  Itau^anl  dé*  éléMenl  dé  1826  d«  M.  Gnrabart,  on  à  formé  âteo  céd 
Vàk'iâtioliA  lé»  élétnetiâ  suivans  poillr  i83à  ; 

Pàsiâge  att  péribélie,  norembre  i83a,   a7/,48o8. . {^°*Jf  j^  ^*^*J^ 

Longitude  du  péribélie ^.  •  •  •  109*^ 56*  ^5" 

Longitude  di|  noeud  ascendant a48.  ta. a4 

tnclinaîson • • . .  i3»  i3«  i3 

Excentricité. ^ 0,7517481 

Demi-grand  axe.  «••••% •  • . .  3|53683« 

Voici  une  épbéméride  pour  faciliter  la  rècKercbe  de  cette  comète  lors 
de  A  rédj^paritiôn. 


Teais  mogren  à  PArîi , 
compte  de  mioaiL 


i832y  aoàt».  . . 
septembre, 
oetobre. .  • 


noyembre. 


4.648 

ai, 260 

5,3o8 
i6,9à4 

12,542 
22,858 
i,4i6 
io,4o3 
19,006 
a7,4i5 


Atceiiiioo 
droite. 


35»  46' 

46. 5o 

6o.  o 

76.  a 

95.  0 

109.1a 

iio.5o 

lia.  I 

114*26 

118.29 

124*  a 


Dcctinaifoii 
boréale. 


a8»44' 
3a.  a8 
35.  aS 
36.49 
35.  aé 
80.54 
a5.5i 
ao.37 
i5.58 
la.  4 
8.44 


Dituncc  d« 
laaàU  S* 


1^533 
1,235 

0,990 

o>798 
0,659 

0,573 

0,537 

0,546 

o,586 

0,645 

0,715 


Distaooede 
Uoc  aàO. 


1,828 
1,65; 
t,5oo 
1,359 
1,234 
1,127 
i,o38 
0,969 
0,918 
0,888 
0,878 
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Sur  la  Détermination  des  orbites  que -décrivent  autour  de 
leur  centre  de  gras>ité  deux  étoiles  très  rapprochées  Tune 
de  Vautre; 

PAU  M.  SAVART. 


Si  les  dimensions  d'un  système  d'étoiles  «lultiples  sont  très  petites  par 
rapport  à  la  distance  qui  les  sépare  des  étoiles  appartenant  à  d'autres 
systèmes  y  leurs  mouvémens  autour  de  leur  centre  commun  de  gravité 
seront  dus  seulement  à  leur  action  mutuelle.  Dans  le  cas  le  plus  simple, 
celui  des  étoiles  doubles,  les  deux  astres  décriront  autour.de  ce  centre , 
comme  foyer/ des  ellipses  semblables,  ayant  leurs  grands  axes  dirigés 
suivant  une  même  droite.  Car  les  rayons  -recteurs  menés  à  un  instant 
quelconque,  dans  des  directions  opposées,  du  foyer  commun  à  chaque 
étoile^  devant  être  constamment  en  raison  inverse  des  deux  masses,  ce 
rapport  invariable  sera  pour  les  deux  courbes  celui  de -toutes  les  dimen* 
I  sions  linéaires  bomologues,  des  grands  axes,  des  distances  focales;  elbs 
auront  une  même  excentricité. 

Les  mouvémens  que  l'observation  fait  connaître  sont  la  projection  des 
mouvémens  réels  sur  un  plan  perpendiculaire  au  rayon  visuel.  Les  orbites 
apparentes  seront  donc  encore  des  ellipses  semblables ,  mais  n'ayant  plus 
de  foyer  commun.  Leurs  grands  axes  ne  seront  plus  situés  dans  le  |>ro- 
longement  l'un  de  l'autre  ;  ils  seront  seulement  parallèles  entre  eux. 

Par  la  condition  que  dans  le  plan»  des  6rbites  réelles  la  direction  des 
grands  axes  et  l'un  des  foyers  de  chaque  ellipse  doivent  coïncider,  ce 
point  et  cette  direction ,  l'hiclinaisou  et  la  trace  de  ce  plan  sur  celui 
des  orbites  apparentes,  en  un  mot,  toutes  les  circonstances  du  mouvement 
se  trouvent  déterminées.  Le  rapport  des  axes,' rapport  inverse  de  celui 
des  masses,  est  immédiatement  donné  par  celui  des  dimensions  linéaires 
des  ellipses  apparentes.  Enfin,  si  Ton  peut  jamais  évaluer  le  rapport  de 
ces  dimensions  à  celles  de  Torbite  que  décrit  la  Terre,  on  en  conclura, 
au  moyen  de  la  durée  des  révolutions,  le  rapport  des  masses  inconnues 
à  la  masse  du  Soleil. 

Si  y  au  lieu  d'observer  les  déplacemens  absolus  des  deux  étoiles  i  on  se 
borne  à  déterminer  les  mouvémens  relatifs  de  l'une  des  deux  autour  de 
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Panlre  supposée  fixe,  le  rapport  des  masses  reste  incDnntt  ;  mais  on  peut 
déterminer  encore  les  élémens  de  l'orbite  relatiTei  et  son  indinaiion  sur 
le  plan  perpendiculaire  au  rayon  visuel» 

On  s'est  proposé  de  réunir  dans  cette  note  les  différentes  formules 
applicables  k  la  détermination  des  élémens  elliptiques  du  mouvement  des 
étoiles  doubles ,  quelles  que  soient  les  inclinaisons  et  les  excentricités. 
.  J  I**.  Les  notions  qui  précèdent  se  déduisent  immédiatement  des  prin- 
cipes généraux  de  la  Mécanique.  En  effet,  le  centre  de  gravité  d'un 
système  de  corps  se  meut  dans  l'eqMce,  comme  si  toutes  les  forces  qui 
agissent  sur  ces  corps  étaient  immédiatement  appliquées  à  ce  point,  et 
que  toutes  les  maMes  y  fussent  réunies.  Quant  aux  actions  mutuelles  des 
différentes  parties  du  système ,  la  somme  de  ces  forces  appliquées  en  un 
même  point  étant  nulle,  elles  ne  pourront  jamais  changer  l'état  de  repos 
pu  le  mouvement  du  centre  de  gravité. 

Si  Ton  suppose  qu'à  un  instant  donné,  deux  masses  m  et  mf  aient 
des  vitesses  finies,  l'une  et,  C,  y,  l'autre  «^  C,  y\  parallèlement  à  trois 
axes  rectangulaires,  leur  centre  de  gravité  se  mouvra  avec  une  viteste 
dont  les  composantes  seront  .  ^ 

*  *  , 

m%  +  ^^       mS  +  mlC      /»>  4-  m'y' 
m'^wl     '        7»  •+•  w»'    *       m-^  m'    ' 

En  retranclugftt  ces.  vitesses  des  vitesses  absolues  de  cbacune  des  deux 
masses,  on  aura  pour  leurs  vitesses,  relativement  au  centre  de  gravité,  ce 
centre  étant  supposé  immobile, 


m+m'  f 


et 


ii*(#— #0  i»(C— C) 


m+m 


7->     — 


i»+  11» 


/  > 


m' (y— y') 
m  +  m'    ' 

i»*t"ii* 


les  deux  vitesses  résultantes  sont  donc  parallèles,  dirigées  en  senstson- 
traire,  réciproquement  proportionnelles  aux  masses.  Le  plan  qui  passe 
par  leur  direction  commune  est  celui  dans  lequel  ont  lieu  les  mouvemens 
relatifs  autour  du  centre  de  gravité.  En  regardant  comme  infinie  la 
distance  qui  sépare  les  deux  masses  des  autres  étoiles,  on  peut,  pendant 
un  tèms  asiez  long ,  supposer  que  ce  plan  reste  parallèle  à  lui-même  ; 
que,  de  plus,  le  centre  de  gravité  se  meut  d'un  mouvement  uniforme  et 
rectiligne.  Ses  co6rdbnnée8,  au  bout  du  tems  /,  seront  donc  de  la  forme 
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données  des  dei»  maises  rapjporléeé  à  tta  point  fixe ^  «1  ^1  «««d^i»*!» 
lears  coordonnées  relatiTes  au  centre  de  graTÎtéî  ^iftgl» coordonnée^ 
de  Tune  reIntiTement  à  Tautrei  on  aura 


mais    « 


^-='.=(=ï=^''/-*-'-=(=^'- 


on  a  donc  aussi 


m^m  i»-^m  wi^-iii 

Sdtent  X,  X',  X',  t«rfs  videors  de  X;  #X tat  X' — X,  #X' ±s:X*'--  X',  ète. } 


on  aura 


m 


wi  +  n»' 


Si  Ton  néglige  les  carrés  de  /X,  /X',  /<?,  //^  etc. ,  on  pourra  prendre  pour 
1X9  /TIes  déplacemens  angulaires  de  Vaut  Aéi  étoiles  par  rapport  à  nne 
de  eés  politionly  déplacemens  m^sutés  dans  déut  dii^ectidns  pët'Jpebdiett^ 
laires  entre  elles;  pour  /#,  ^les  Tariations  de  distance  del  àèût  étoiiès, 
projetées  sur  ces  mêmes  directions^   La  formule  précédente  fera  donc 

oonnattre  le  rapport  -*-t — -, ,  àè  l'une  des  masses  à  k  Somme  des  deux* 

a\  V  et  c'  sont  les  Titesses  du  centfn  de  gravité  du  système  des  deux 
étoiles  relativement  à  nôtre  système  solaire. 

Cette  détermination  suppose  que  les  déplacemens  absolus  JX,  /T|  qui 
peuvent  croître  indéfiniment,  sont  du  même  ordre  de  grandeur  que  ^>  if. 
Lorftqtt*âprès  un  tettis  àSses  long ,  ils  S6font  devenus  très  grands  par  rap- 
port \i  tts  dernières  Variations,  on  aura  è  peu  près  ^X=aV#,  /T=  b^H^ 
t2,:^ù^ii\  maisti  l'on  appelle  r  et  r  les  déplacemens  angulaires  donnés 
|»àr  f  ôKsbrvatioa  et  correspondans  è  ^  et  Ht,  et  que  Pon  prenne  pour 
nnitéla  distance  de  l^étoile  à  la  Terre  |  6n  aurA  à  peu  près 

aae:(t4-M>»    #Tdn(r+JZ)s^ 
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et 


^t^ 


t^^^r      Vh^^ 


^t 


^/ 


511.  Je  fëVièhl  à  lii  aétèrràinatton  dfes  otblte»  relàlites  dé6rite»  par 
nue  étoile  autour  de  l'autre,  on  par  toutes  les  deux  kutotir  du  oeutrc  dé 
grafité.  Ces  oourbeé  sotit  des  ellipseè.  Ett  dFet,  lès  distances  des  deut 
66i*pft  ati  centre  de  graTité  étant  entre  elles  dans  uii  i^pport  tonstânt, 
iûtersé  de  celui  des  masses,  la  sotnme  de  ce^  distancée  ou  la  distante  to- 
taie  qui  sépare  nit  côfps  de  r&utre,  est  à  éhaMine  d'elles  dkiis  tih  rapport 
également  éotistant  Mais  la  fbrce  aécélé^triée  pour  chaque  mobile  est 
eu  raisott  inyérèe  du  carré  de  lèUr  distance  éômMiune;  elle  est  done  ëfi 
ratsôii  interse  dîi  ëarré  de  la  distàtiee  de  tbbcUn  d^éut  âU  eèttttié  de  griei- 
tité.  O,  ota  sait  qu'un  corps  assujetti  à  se  moutotr  antOUV  d'iln  poiùl  qu^ 
l'attiré  éb  raison  ihtérse  du  carré  dé  là  diâtfttice ,  décrit  y  autour  de  éé 
point ,  une  éourbe  du  second  degré  qtei ,  éMfeS  lé  eus  oà  les  ét&iléé  né 
s'éloignent  pas  indéfiniment,  né  pent  être  qu'Vkfte  ellipse; 

Les  elltpèeé  ainsi  décrites  pak"  les  deul  étéileft ,  Itmqn'bn  rapporte  lètt^ 
moutemens  an  centre  de  gravité  >  Mnt  des  courbei  settiblables.  En  éffisl^ 
pour  nn  même  înterralle  de  temps  infiniment  oburt,  les  rayons  Veetèurà 
con^espottdans  ^i  terminent  les  petites  àlres  pàteènrueS)  cbmpt^ennent 
des  angles  ^ux  et  sont  entre  eux  dans  un  mpport  èonstànt.  Leï  êléffiené 
des  deux  orbites  sont  donc  entre  eux  danS  le  même  rapport ,  et  deux 
élémenS  GOBSéoutifo  font  entre  eux  des  angles  %àùX. 

On  Terrait  de  même  que  l'orbite  décrite  par  une  èboilè  à^itou^  de  l'autre 
Sttppbséé  immobile,  est  éemblable  âux  orbites  que  les  déni  étoiteé  dé- 
critent  antout  dé  leur  centre  de  gravité. 

Il  ne  sera  plus  question  dans  ce  qui  Suit  que  des  mouTemehs  relatifs 
d'une  étbile  autour  de  l'autre  étoile  supposée  immobile. 

S  IIL  Leè  équàtSonà  dn  mouvement  elliptique  dan»  é6n  plbn  S6ttt 

ra:«(i— «  oof  tf),  n^ssii— 1  sin  u ,  tangf — r 
d^ôîi  l'on  déduit 

I  +  •  coà  (i^  —  •) 

k  teuM  ékt  eemplé  de  l'éxWémité  du  gf (Mri  ax*  >  ainsi  iftlk  Panorimlit 
exeentriqne  u*  •  eti  la  longitude  de  l'eslirémeité  du  frand  exe. 

Satire  leé  rayons  véetiMirs  r,  lés  aégles  v él  lears  pltvjeetiiHis  f\^Pi  eur 
hpllm  del'orbite apparenté,  cm  a  lei  rektiéns  Yx  eos  (vt^t,)c2roos(i''««4)) 


')=\/r^: 
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V^  (yt  —  it)=coêi  tang  fy  —  S)  ;  »  étant  rinclinaiaon ,  0,  et  0  les  longi- 
todes  de  Pintersection  des  plans  comptées  dans  cliaque  plan  à  partir 
d'une  lîgne  arbitraire.  On  peut  faire  l=ro ,  en  comptant  les  angles  v  à 
partir  de  rintersoction  des  plans.  Il  reste  alors  7  constantes  » ,  6, ,  j»  ,  1 ,  a ,  1» 
çt  l'origine  des  tems  t.  Chaque  observation  fournissant  par  rélimination 
de  r,  p,  u^  entre  les  équations  précédentes,  deux  équations  entre  les 
données  r,  y  f;^,  ^  et  les  constantes  inconnues  j  trois  observations  com- 
plètes sont  insuffisantes,  quatre  observations  déterminent  tous  les  élé- 
mens  -et  donnent  en  outre  une  équation  de  condition.  Lorsque  Fbrbite 
apparente  se  réduit  h  une  ligne  droite,  chaque  obsenration  ne  fournit  plus 
quSine  équation  entre  r.  et  t\  mais  elle  ne  contient  plus  les  constantes  ieti^. 
hà  première  devient  un  angle  droit  \  la  seconde  reste  arbitraire.  Cinq 
.observations  seront  alors  nécessaires  pour  déterminer  les  cinq  autres  cons-; 
tantes  «^  1,  a,  7»  et  Forigine  du  tems.  Si  l'on  voulait  déduire  les  élé- 
mens  de  l'orbite  de  la  seule  observation  des  angles  et  des  rajons  vec- 
teurs, indépendamment  du  tems ,  chaque  observation  fournissant  une 
seule  équation,  cinq  positions  observées  seront  nécessaires  pour  déter-. 
miner  lea  constantes  a ,  1 ,  ^,  0  et  «•  Mais  cette  solution  ne  s'applique 
point  au  cas  o&  l'orbite  apparente  se  réduit  à  une  ligne  drojte,  puis- 
qu'alors  l'observation  ne  donne  que  les  tems  et  les  distances. 

Enfin,  si  l'on  n'emploie  que  les  angles  de  position  et  le  tems,  il  faudra 
six  observations  :  la  seule  constante  a  resterait  inconnue  »  un  rayoi^ 
vecteur  la  fera  connaitre. 

$  IV.  Au  lieu  de  chercher  d'une  manière  directe  les  élémens  de  l'orbite 
réelle,  je  suppose  que  l'on  détermine  d'abord  ceux  de  l'orbite  apparente. 
Les  élémens  de  l'orbite  réelle  s'en  déduiront  facilement  par  la  condition 
que  l'étoile,  considérée  comme  le  centre  des  mouvemens,  ^'est  pas  Ici 
fojer  de  l'orbite  apparente^  et  qu'elle  est  la  projection  du  fojer  de 
l'orbite  réelle. 

Dans  l'orbite  apparente  ,  les  aires  décrites  par  le  rayon  vecteur 
qui  joint  les  deux  étoiles,  autour  de  celle  que  Ton  suppose  immobile, 
sont  proportionnelles  au  tems*  Soient  donc  à  deux  époques  très  éloi* 
gnées  r,  /  les  distances  apparentes  des  deux  étoiles,  (r/)  l'angle  com- 
pria  entre  les  deux  rajons  vecteurs,  T  la  différeuce  de  tems,  ae  la 
corde  qui  joint  les  deux  positions,  u  et  u'  les  valeurs  de  l'anomalie 
excentrique  qui  leur  sont  relatives,  e  le  rectangle  des  deux  demi«axes. 
Il  une  constante  telle  que  nT  soit  le  double  de  l'aire  décrite  dans  le 
tems  T;  [»T— r/sin  (n03  ^^  ^^  double  de  Faire  oopnprise  entre  P«rc 
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d'eDipse  et  la  corde ,  et  l'on  aura ,  en  faisant =sç^rr  8iii(r/}  =s S. 

»T  — S  =  c(a^— 8În2^)        (i)j 

deux  antres  positic^s  olMerrées  donneront  de  même 

nr  —  /r'  sin  (//  )  =  c(a^'  —  sin  2^')  =  nT  —  S', 
nT  —  //'  sin  (r'O  =c(af'— sina«»0  =  »T'— S*. 

Soient  C,  C'  les  perpendiculaires  abaissées  des  deux  dernières  positions 
de  Pétoile  mobile  sur  la  corde  se;  #,  «'  les  distances  du  pied  de  ces  per- 
pendiculaires au  milieu  de  cette  corde  j  £  le  diamètre  qui  lui  est  paral- 
lèle ^  G  son  diamètre  conjugué ,  -  la  tangente  de  Pangle  qu'ils  forment  ; 

a#%  2/  deux  cordes  parallèles  à  £  ;  9;^ ,  ^\  ^^  des  cordes  parallèles  à  Q, 
telles  que  le^  points  de  rencontre  de  «  et  ^,  /  et  g  ^  0"  et  g"  soient  trois 
des  positions  observées  :  si  l'on  désigne  par  4  et  4'  ce  que  devient  relati* 
Tcment  aux  cordes  ae'  et  ae'  l'angle  ç  1  on  aura 


ip) 


mais 


Îsinfssg,    sin4^=sgs 
cos^:=£,    eos4:=&., 


-.& 


m  — b  i 


ces  4'=^; 


On  tir«  de  ces' relations 


Ce 


f\  y 


sin^(cosf  —  cos^')       sin  f  (oos  f -— cos  4') 


et  en  faisant 


Cm'  — Cm         / 


'■  v/?^. 


s — C  =  co«^ssCaM4'— Ccos^-,    (C— r)»»inf  =a!ffoM4''— ^cm^'; 
d'oii 

'4'  -  ^N  _ 


(>) 


.   /4'  —  n 


\      a      /  i+v*t«] 


00s 


( 


4,'  -  ^' 


CO8 
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mate  i  cause  dn  paralMlism»  des  cordes  e^  e\  $',  .  , 

on  a  a^'  =  >l  —  f ,     a^'  =  4'  —  ♦• 

Je  substitue  lés  Talenrs  de  c ,  p\  ^'  dans  les  équations  (i).  Éliminant  n , 
feiisanty  pour  abréger, 

œ  qui  donne  QT'  —  PT*  =  RT, 

et  désignant  par  fi^p),  /{-^  —  ^)  »  les  fonctions  a^-^shia^,  etc., 
on  obtient  les  deux  équations 

(3) . . . .  R/(a^)  =  0/(4  -  rt  -  P/(+'  -  9) . 

TjT',  T%r,  /,  /  (rr'),cto,,  sont  donnés  par  FobserTation ;  y^  •*;  V,  CyC^t^, 
s'en  déduisent  facilement  :  au  moyen  des  formules  (a}^  on  connaît  ^  et  'Y, 

en  fonction  de  ^.  On  fera  donc  sur  la  yalieur  de  £  ou  celle  de  sin  ^  =s  ar 

une  première  hypothèse.  Si  Pexoaptrîcitâ  est  petite,  5  diflbrerpi  peu  de 
la  moyenne  des  vayons  Tecteurs.  On  déduira  de  la  Taleur  de  f  ^  celles 
de  4^  et  de  ^)'^  L'équation  (3)  deyra  être  satisfaite  par  les  valeurs  ainsi 
obtenues*  Si  elle  ne  l'est  pas^  on  fera  varier  ^,  on  obtiendra  de  nouvelles 
Taleurs,  et  Ton  arrÎTera  après  quelques  estais  a  la  valeur  exacte  de  £  :  la 
dernière  formule  .fournit  alors  ui^e  4qi|ation  de  condition  eutre  les  données 
elles*méme8.  S'il  arrive  que  les  deux  positions  dont  #,  C,  m  et  C  soi^t  le| 
coordonnées^se  trouvent  sur  une  droite  parallèle  à  la  corde  a«,  sin  (4'~f~  4^) 
et  (? —  C  )  sont  nuls  à  la  fois.  Iftfais  le  rapport  de  ces  quantités  est  donné 

par  l'expression  même  de  sin  [^ \  On  peut  d'ailleuf^  subptiliiei 

à  la  dernière  femiul^i  l'une t|fielcanque  4es  àevu^  nelatiouf  suivantes 

^ri„,3i„(ilzif)  ,i„  (!!l±J)«t/(4'-^)  ^r/(««). 

5  V.  Gennaissapt  E,  9,  4»  ^^  ^^'* 

#  =:£8mf^,4=: — y—,  «= 


/ 


(6>) 
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n  Von  iippçlle  «f  el  ^  }ef  deux  deniHULe»,   a&si^c,  ^  d'âpre  Mf 
jir^priété  conpiie  de  l'ellipse  rt'  +  £* ^ 6*  +  G%  donc 

a+&BBl/£*+G*+ac,     a— é=  V^E'  +  G*— ac; 
ai  l'on  désigne  par  /  et  ^  les  angles  de  E  et  G  arec  a,  on  a 

•    >      * .  /g'— g*        .   V       *  .  /«•—G* 

la  distance  du  centre  de  l'ellipse,  au  milieu  de  la  corde  3«y  est  ^ :s G  oos  f  • 

Soit  enfin  x  la  distance  du  même  centre  à  l'étoile  considérée  comme 

le  centre  des  monveinen^  app^r^S^t  C  et  |«  1^  ^n^es  qae  )a  direction  de  a 

fait  aTec  le  diamètre  £  et  le  grand  axe,  p  la  perpendiculaire  abaissée  du 

«^tre  de  «lo^TfllDe«l  aqr  la  cçrde  3««  f  h  dirtaM?  4«  i^kd  de  ootia 
purpendiqHlaire  m  iftilifu  de  oette  qord»» 


ACOS 


Z  =  q-—^=XBini:=::p  —  —I=::,       et      ^=Ç-/. 


n  sera  donnée  par  l'une  quelconque  des  équations  (i)  et  le  tems  de  la 


rérolution  eçtièiw  ç= 


n 


%  VI.  n  est  k  peine  néceaiaive  d'indiquer  la  détermination  des  coeffi- 
oiens  que  l'on  a  supposés  cennns.  S,  S',  S'  désignent  les  treia  quantités 
79^  sis  (r/))  //'sin(//),  r'/^mirr^).  Soient  Si,  &•  5s»  les  trois 
autrsa  quantités  ?T'sii|(rr*),  tr^sinifr"),  rVaitt(rV).  Ces  différ 
rentes  valeurs,  dans  lesquellea  les  angles  (r/)  etc.,  doivent  tous  èlft 
comptés  dans  le  même  sens ,  sont  les  données  de  i'dMerrationf  P,  Q,  ]t 
ne  dépendent  que  de  S,  S',  S',  et  leurs  rapports  sont  indépendans 
dii  /•  On  a  de  plua 

^Cf^S-f-S'-rS,;     2C#  =  S  +  S*  — 5,5 

(•^.l)(f— ff^)#c»-^(Ss-hS.~S.)5 

CeÉ  coefliciens  sont  les  seuls  qui  entrent  dans  la  détermination  de  f . 
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(64) 


On  a  besoin,  dans  la  saite  da  calcul ,  de  connaître  «#  «^  />»  ^  »  «•  Désignant 

•par  «,  «',  jf^,  »•  les  angles  des  distances  r,  /,  r',  t^  aTec  la  corde  a*, 

et  faisant 

/  — r 
tangos  =  y—-  tang  i  (r/), 

on  aura 

*r=:«  +  (,^),  ^T=,»^{pf),  ,'=(//)-,','  ^«(r'r")—*', 
a«=:r'cos«^  —  roos«,    pasrsiox,    ay=;  — (/c08*'  +  rooi«), 

C =p  +  r'  sin  »',     C  =  jB  +  r'  sin  x", 

• 

On  peot  donner  ma.  expressions  de  «,  V,  y',  ane  fortne  très  sim^e. 
Soient  h,  h'  Us  perpendiculaires  abaissées  des  deux  premiërtii  positions 
sur  la  corde  qui  joint  les  deux  autres,  et  que  j'appellerai  a*,. 


d'o& 


C  — r«=s«.(A+A'),    («-€')•  =  «,(*— A'): 


J'ai  supposé  les  rayons  vecteurs  donnés  par  l'observation.  S'ils  ne 
Pétaient  pas  tous»  mais  que  l'on  connût  autour  de  chaque  position  la 
valeur  du  déplacement  angulaire  dans  un  espace  de  tems  asses  court, 
on  déduirait  les  distances  de  cette  relation,  que  leurs  carrés  sont  en 
raison  inverse  des  déplacemens  observés  pour  de  petits  intervalles  de 
lems  ^aux  entre  eux. 

5  VIL  Si  Pon  avait  cinq  observations  et  que  l'on  vourùt,  au  moyen 
des  cinq  rayons  vecteurs  et  des  angles  qu'ils  comprennent ,  déterminer  les 
élémens  de  l'ellipse,  sans  employer  les  tems  observés  (ce  qui  pourrait 
éviter  quelques  substitutions  nécessaires  lorsque  l'on  résout  par  tâtonne- 
ment les  équations  oii  le  tems  entre),  on  obtiendrait  d'abord  la  valeur  de  -; 

i-  est  la  tangente  de  l'angle  que  forment  entre  eux  les  diamètres  conjugués 
E  et  G.  En  effet ,  en  conservant  tontes  les  notations  du  $  IV ,  n^ar- 


(65) 
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X 


quant  d'un  aocen^  de  plus  les  quantités  relatives  à  la  cinquième  observa* 
tion,  et  faisant  pour  abréger 


t  = 


à\ok 


4-1 -  h' —  '    y 


JfiZl^i—iy  *  — (C'— occ'-ff") 


Z7 


on  aura  entre  les  quatre  demi«cordes  parallèles  e ,  /,  e'^  tf",  la  relation 
et.  en  substituant  leurs  Tolenrs 

_  *(**  -  «') + y  («"  -  *') + i^'  y  -  *•) 

S  étant  connue  y  on  aura  de  suite 

Connaissant  £,  G,  s,  on  achèyèra  le  calcul  des  demi*axes  a  et  & 

Je  remarque  en  passant  que  la  relation  donnée  entre  quatre  cordes 
d'ellipse  parallèles ,  peut  s'écrire  d'une  manière  symétrique.  Si  l'ordre 
dans  lequel  ces  cordes  se  suivent  est  celui-ci  :  * ,  e\  e\  e",  que  l'on  dé- 
signe par  (o,i),  la  distance  qui  sépare  e  de  e\  par  (1,2)  celle  qui 
sépare  0'  de  e*,  et  ainsi  de  suite,  on  aura 

(ï>a)(i,3)(a,3)e*+(o,i)(o,3)(i,3)e^» 
s=(o,a)(o,3)(a,3)ér'»+(u,i)(o,2)(i,3)a**, 

c'est  -  à  -  dire  que  si  l'on  forme  pour  chaque  corde  le  produit,  du  carré 
de  sa  longueur  par  les  distances  mutuelles  des  trois  autres,  la  somme  des 
produits  relatifs  à  la  première  et  à  la  troisième,  est  égale  h  la  somme 
des  produits  semblables  pour  la  quatrième  et  la  seconde. 

S  VIII.  Après  avoir  déterminé,  ainsi  qu'on  l'a  fait  précédemment,  les 
élémensde  l'ellipse  apparente,  il  reste  &  chercher  les  élémens  de  l'orbite 
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(«)) 


réelle,  son  îaelmaisooy  bi  ligne  de  set  nceadb,  sêi  dbniMSÉB  el'leiar  di- 
rect îon. 

Ponr  cela ,  soit  /  le  demi-diamètre  de  l'ellipse  apparente  sur  lequel  se 
trouve  l'étoile  q«e  I'od  a  supposée  imiuobile  et  dont  la  dislM^  mi  poutre  de 
l'ellipse  est  a;  soît  t  le  diamètre  conjugué  de  l)  on  a  déterminé  Pangle^ 
que  fait  /  avec  le  demi-axe  a  :  on  déterminera  l'angle  lê  du  diamitipe^ 

atee  a,  par' k  relation  connue  tangf«  taag^'  sk  —  ^,  et  For  avira  ea- 

aoHe 

I  sîn*/«       cos*^       2.       «in*^'  ^  cas*  f*' 

mais  il  est  évident  que  les  diamètres  l  el  f  sont  les  projections  des  demi» 
axes  Ay  B  de  l'orbite  indiuée;  a  la  projection  de  la  distance  du  fojer  an 
centre  de  cette  orbite. 

Soient  donc  0,  6  les  angles  de  a  et  de  A  avec  la  ligne  des  nœuds ,  i  l'in- 
clinaison; on  aura 

^^/^(9-A»)^    P_rco»fl-A*0^   ^ls?^^inO_A*  — fc* 


COS0 


sine 


cos'e 


tang(6<i^|fc)=s€(iS»taQgey     tang  (6  —  y)aB3-^ooeio»t  O; 

d'où  l'on  lire 

tangil  =  ^-^j_^.^^, 

Ung-e  =  -^2^2^,    cos'»  =  ~tang(6-^).UnR(9^|i% 

Connaissant  6  et  e,  on  aura  de  aoke  A^  B,  et  Vexceninctté.«  i 


l/A*— B' 


Il  faut  encore  caleulev  le  tewps  ^  écoule»  eatns  nue  dbtervation  donnée 
et  le  passage  de  l'étpile  mofaile  h  l'cxtréerité  dsi  giiaod  ose  A  de  l'ellipse 
inclinée  y  ou  du  diamètre  /  dans  l'orbite  apparente*  Pour  cela ,  «étant 
Tangfo  que  ikit  avec  la  corde  e  la  distance  observée  r,  Ç  +«  sera  l'angle 
de  ravee  l,  et  l'on  aura  Pangle  V  que  fiA  avec  A  dans  lè  phn  de  Vd"- 
Kpse  inclinée  le  rajon  vecteur  qui  se  projette  suivant  r,  par  la  relation 

tangCV  — e)cos  i  =  tang  [({  +  «)  — (ô  — A*)]. 


Oq^  cherchera  ensuite 


lie  ex£eottii|iie  U*  oohms] 
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V.  On  sait  que  taing  —  sa  i/  — ; — •  tang  — ,  et  T 


on  aura  enfin 


/-aî(U~,rinU). 


n 


On  suivrait  un  ordre  InTene  pour  déterminer  en  fonction  du  tenu  les 
eoordonnées  apparentes  de  l'étoile  nobile,  et  vérifier  ainsi  par  des  posi- 
tions intermédiaires  les  élémens  obtenus. 

.  §  IX  Je  vais  maintenant  transformer  Péquatton  (i)  du  §  IV,  de  ma- 
nière à  la  rendre  applicable  au  cas  où  le  plan  de  l'orbite  passant  par  le 
lieu  de  Pobservateur ,  TeHipse  apparente  se  réduit  à  une  ligne  droite. 

Cette  équation ,  si  Ton  représente  par  nf  le  moyen  mouvement  - ,  de- 

c 

vient 

(0  rt'T  «  a«  +  t"^*i°("^)-^»»l. 

e,  êy  Ey  A|  {,  fêj  /  ayant  la  même  signification  que  précédemment, 

cssab^  pss ,  tfssEsinf,  C  =  A*  +  ^1  et  la  seule  inspection 

des  triangles  dont  les  surfaces  sont  ^  r/  sin  (r/  }>  {c  stn  of ,  doxQie 
rr  sin  (r/)  —  c  sin  2^  =  aA  «  sin  {  =  2A  E  siu  Ç  siô  f  ; 

mais  tt  et  u'  étant  les  v^enrs  de  l'anomalie  eicentrique  relatives  aux 
deux  extrémités  d'Anne  oopde  pari^lèle  «u  demi-diamètre  E , 

Soit  de  plus  •  la  valeur  de  l'anomalie  excentrique  relative  k  Pextré- 
mité  du  demi-diamètre  l,  suivant  lequel  se  projette  le  d^mi  grand  axe 
A  de  l'ellipse  inclinée  ;  on  a  pour  déterminer  « 

0 

Imrkfê^bBmm,    /cos^=r  a  cos«; 
substituant  ces  expressions  de  E,  i'jfê,  m  dans  l'équation  (0>  ^  remar- 
quant qa0  j  est  évidemment  Pexoentricité  1  de  l'orbite  inclinée^  puisque 

/  et  A  sont  les  projections  de^son  demi-grand  axe,  et  de  sa  distance  fo* 
cale,  on  obtient  cette  formule 

(0  »T=u-i/-a.ça.(24^  +  *)3b(îi=i^), 
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lÉMM 


qui  ne  dépendant  plus  du  petit  axe  deF^ellipse  apparente ,  subsiste  en- 
core lors  même  que  ce  petit  axe  est  nul.  Mais  alors  2a  est  la  projection 
de  Pellipse  réellement  décrite  sur  la  ligne  droite  des  mouTemens  appa* 
rens ,  0  Pangle  que  fait  a^ec  cette  ligne  te  demi-grand  axe  A  de  cette 
ellipse;  on  a  donc 


C08« 


Acos^ 


iaM#=s 


Ai  COS0 


A 

a 


et.de   plus    r^  r    étant  les    distances^   apparentes  des  deux    étoiles 

cos  u  =         ■'  ,  cos  u  =i= ,  je  fais  pour  abréger 


a 


et 


t  C05«;=r  ~sif',  .   fSÎna>s=i\     r— rs=^;. 
a 


u  — »'  — /(sina—  sin  u')  =:;.^.F«; 


l'équation  {ï)  détient  alors 

Cinq  observatîottS)  dans  le>caa  donst  il  s'agit,  sont  nécessaires  pour 
déterminer  tous  les  élémens  du  mouvement  elliptique;  elles  fourniront 
quatre  équations  semblables  à  la  précédente ,  et  qui  ne  difiéreront  entre 
elles  que  par  l'accentuation  des  lettres  T,  ti,  r.  Éliminant  entre  ces 
quatre  équations  les  constantes  n'  et  t'j  faisant  de  plus 

T#r'  — TiTy-rsCT,  T'),    Tlr''-^'£^hf^(T,  T^,  etc., 
on  aura 

(T',  T')^FM  +  (T%T)^Fzi'  +  (T,r)J^.Ftt'=:oî 


mais 


1'=-,    w=arcfco$  = J,    M'rsarcfcosss J,  etc.    , 

r,  /,..•  (ï',  T*)...  etc.,  sont  donnés  par  les  observations.  Les  deux 
équations  (m)  ne  contiennent  donc  que  A  et  a  d'inconnues.  Chacanei 
d'elles,  considérée  comme  Téquation  d'une  courbe  dont  a  et  A,  seraient) 
les  coordonnées,  donnera  donc  pour  une  yaleuc  arbitraire.de  a  une  Ta^, 
leur  correspondante  de  a,  et  le  couple  de  Taleurs  que  l'on  cherche  sera 
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BSBB 


le  couple  oommuQ  aux  deux  courbes  ainsi  obtenues.  Apres  quelques  es^ 
said  on  le  déterminera  par  les  méthodes  d'interpolation. 

Connaissant  a  et  A  ou  i,  on  tirera  des  équations  {i")  les  valeurs  des 
constantes  précédemment  éliminées ,  t"  et  le  moyen  mouvement  n.a-^x^ 
et  a  — A  y  sont  les  plus  grandes  digressions  apparentes  des  deux  étoiles. 

Il  reste  h  exprimer  en  fonctiqn  de  a^  /  et  i^,  les  demi-axes  A,  B'de 
l'ellipse  réellement  décrite  par  Tétoile  mobile  et  Tangle  0  que  le  demi< 
grand  axe  fait  avec  la  ligne  perpendiculaire  au  rayon  visuel  y  sur  laquelle 
se  mesurent  les  mouvemens  apparens. 

.    ^                                      A  cos  0  , 

Or,  on  a  vu  que  oos  •  = ;  on  a  donc 


tvxkm 


Va"  —  A'  cos'  0  _  B  sîn  e 
a  a      ' 

car  L  étant  le  demî-diamëtre  perpendiculaire  à  a ,. 


_       AB    ^    I        8in*e   ,  cos'e 
on  a  donc  enfin 


S 


ou 


-a»  =  A'  co8»0  +  B*sin*  0  ; 


A         j  |/A»— B*.COS0         ..         B       v-r- s;    .     ^      ^     .         ,/  ,1\    k» 

a  a  '  aA 

On  serait  arrivé  de  suite  k  ces  résultats  en  partant  directement  de  Té- 
quatibn  qni  exprime  le  tems  en  'fonction  des  valeurs  de  l'anomalie  ex- 
centrfque  U^  U^^  dans  Pellipse  réellement  décrite  ;  cette  équation  est 

ii'T  =  U  —  U' — atcosf — • )®*^( ) 

Comparée  à  la  formule  {t), 

»T  =  M  — M  —  aicosf  — -^ +#jsin(  ■     l, 

elle  montre  y  ce  qu'il  est  d'ailleurs  très  facile  de  prouver  directement , 
que  '  U  =;  zf)- ^ }  c'est-à-dire  que  dans  deux  ellipses  dont  l'une  est  la 
projcctfon  de  l'autre ,  les  valeurs  correspdDBittes  de  l'anomalie  exeen* 
trique  différent  d^une  quantité  constante.  Celie  diffcreoce  est  la  valeur 
de  l'anomalie  excentrique  relative  dans  l'ellipse  projetée  à  l'extrémité 
du  diamètre  suivant  lequel  se  projette  le  grand  axe  de  l'ellipse  in-^ 
dinée.      * 
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MÉMOIRE 

Sur  la  mesure  des  Azimuts  dans  les  opérations  géodésiques, 
et  en  particulier  sur  V azimut  oriental  de  la  chaîne  de 
triangles  qui  s'étend  de  Bordeaux  à  Fiuméf  en  Istrie; 

Par  MM.  J.-*B.  BIOT  (pkm)  et  £.  BIOT  (fib). 


La  détermination  rigourenae  et  complète  de  la  figore  de  la  Terre  est  nn 
des  objets  auxquels  les  astronomes  ont  consacré  le  plus  de  traTaox  depuis 
trente  ans,  et  des  opérations  du  premier  ordre  sont  encore  entreprises 
au)onrdliui  dans  tontes  les  parties  de  FEurope  pour  acbeVélr  de  ûier 
tons  les  élémens  de  cette  grande  question.  Les  recherches  ^iqni  dit  pour 
but  de  donnef  à  giielques  parties  de  ces  travaux  plus  de  £ictlilé  ou  d'exac- 
titude >  ne  peuTcnt  être  indifférentes  k  ceux  qui  s'y  liyrent  aTOC  tant 
d'ardeur*  Ce  motif  justifiera  les  détails  dans  lesquels  je  vais  enjtrer. 

La  figure  de  la  Terre  peut  se  déterminer  directement ,  par  Jkê  mesures 
géodésiques  effectuées  dans  le  sens  des  méridiens  et  des  parallèles  f  et  in* 
directement  par  des  obserrations  du  pendule  âiites  sur  ces  deux  dîreetions*^ 
La  première  de  ces  méthodes  fait  connaître  en  chaque  point  les  grandeurs 
des  rayons  osculateurs  de  la  surface ,  ainsi  que  lei  inclinaisons  des  méri*. 
diens  successifs,  soit  entre  eux,  soit  sur  les  directions  asimutales  des 
chaînes  de  triangles  par  lesquelles  on  lie  des  points  éloignés.  Avec  ces 
élémens  on  peut  construire  ou  calculer  la  courbure  réelle  ^e  la  surface 
dans  les  deux  sens  que  les  obserrations  embnfssent,  ce  qui  lait  Toir  si 
die  est  rigoureusement  eliiptiquie  ou  non  elliptique ,  rérolutive  ou  non 
réfoIutiTC,  régulière  ou  irrégulière.  Les  mesures  du  pendule  condui- 
sent an  même  but,  mais  indirectement,  par  lé  rappott  que  la  théorie 
de  l'attraction  indique  entre  l'intensité  locale  de  la  pesanteur  à  la  sur- 
Ace  ,  et  la  configuration  que  cette  surface  a  dû  prendre  dans  Pétat  de 
Auidité  primitiyement  attlmié  au  sphéroïde.  A  la  vérité^  ces  rapports 
peutent  aroir  été  accidevWnement  altérés  en  quelques  points  par  des 
reTolutions  intérieures  opérées  dans  les  couches  voisines  de  la  surfikce» 
soit  postérieurement  à  la  solidification  complète,  soit  même  avant  cette 
époque,  si  la  fluidité  devenue  imparfaite  ne  permettait  plus  è  l'équilibre 


(  Jt  ) 
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<ie  f'éUUir  lil^Ameat;  «uns  alors  la  «qmparanaii  det  pesa^teurt  ac- 
toattea  av^  les  ocMirbnres  obaerTées  e»  ces  mêmes  parties  du  spliéroïd^i 
deviendrait  un  meyeo  de  reamaaitre  a^vec  beaucoup  de  Traisemblaiioe 
l'existence^  peut-être  souvent  bien  antérieurei  de  pareilles  révolution^. 
▲iMsi«  dans  Ipntw  te  opéraliona  géodésiqtoei  actoeUcsi  w  a  «oîn  de  leur 
aaMKàar  les  meavea  do  pendule,  el  l'on  peot  taAne  dire  que  eell^«ei 
en  sont  un  aeeeiifgaeaeot  indî^teosable  ;  car  les  e&trémitée  des  cbattiee 
de  trienullee  élddies  daaa  le  sens  dbs  méridiens  et  des  parallèles  i  devant 
ton|enre4tffe  fiiéés  en  pétition  abaolee  et  en  direction  aaimntalej  par  des 
dbservatiaos  céleites  qui  exigent  Teinploi  dn  fii^à- plomb  ou  du  oite^tti 
les  dévktàeoi  letérelet  aecùlQotelleeaent  epérées  dans  ces  instrumefis  par 
les  irrégularités  loeales  de  la  pesanteur  i  .modifient  nécesseirameot  les 
résnUat»  ^e  IVm  pu  déduit  >  et  ie  soupçon  de  pareilli»  Irv^gularités 
doit  naturellement  se  porter  sur  les  lieux  ou  les  longuenrs  du  pendule 
déetlent  de»  annwaKrt  ans  lob  généralet  de  l-inlcBsité  de  la  peeenteur. 
Les  opicntiona  0fodésîques  eont  maintenant  asasa  précises  pMur  que  de 
peretlki  Inilneneee  lie  s'y  Cronveut  plu*  généralement  eenfendiiei  eiec 
les  emnri  des  ebsenations^ 

Ssrmi  eeaiopétaiiimei  une  des-  plue  impertatotei  est  la  mesure  dti  gtend 
e«c  de  paraUUe  qui,  pertast  de  Bordeatix».  et  suivant  le  4^*  degréde 
latitude,  tcaterse  la  Franeei  pmse  aar  le  Piémont,  laLembardie^ksjéïtets 
Yéniftiene»  ni  ^  ae  terminer  «d  Istrte  pris  de  la  ville  de  Fiutne.  Cet  arc 
auquel  «Mit  eeaeonrn  Im  eaUrenemee  Arançaia,  autricbiena  èl  aardea, 
.pourim  J>iantdt,è  ee  q^W  ctpkre,  A*«ttfmdiie  )u«qu*aMtt  lïrentiërBi  de  la 
Turquie,  eimteepiMqâi'à  la  unar  Noi#e*  Vers  la  fin  de  i<8i4>  ^  goûter- 
naeuMM  firaufeis,.  -d'aprèa  1»  demende  du  Bureau  des  Longitude»,  me 
charge»  ^aUer  pester  sur  la  pertie  de  cet  ans,  ^ti^ée  bor»  de  la  France, 
les  ulème»eppareiie  du  penddle  «bêolu  déjà  eniployés  «ur  le  gread  arc  de 
méridienne»  sUtasd  depoM  le»  Uee  Baléares  îneq^t'auj.  Hes  Sohetjand.  Je 
defui» «ensuite  iteremir  k  la  stalîen  de  Fore»eutera,  qui,  étant  la  première 
Ji»  l'jM  méridiesi  ùh  ces  expérience»  lent  dté  faites  «  pouvait  laisser  k 
déeieer  qu^un  Jes  j  répélitdfi  mo^Mmkp  Enfin,  |e  devais  aussi  ks  effectuer 
A  fiaueeteiMm  peur  obtenir  de»  résiditats  intermédiaire»  entre  ceux,  de 
•FesmeuAem  et  dn  eanire  de  la  France*  Je  fu»  assisté  dan»  ce  vojrage 
..par  mon  fib  ,.qni  «xmoaurut  à  touAes  les  observatiou»  pbyaiques  et  astr^- 
-Dumique»  avec  Fardeur  que  doima  la  jeunesse  soutenue  par  l'affection. 
t-Je  madnû  paoehain«ment  oonapia  à  TAcadémie  des  résultat»  de  no» 
•«spérieftees,  penn;»  lesquelle»  on  pencca.  remarquer  aiec  .quelque  intérêt 
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les  mesures  du  pendule  abaoln  que  nous  airoas  faites  k  Lîpari,  au  centre 
même  des  feux  actuellement  acti&  de  TEtna,  de  VulcanOy  du  Stroml)eli 
et  du  Vésuve;  mais  aujourd'hui  je  me  bornerai  à  sollicttei^  l'attention  de 
l'Académie  pour  un  autre  genre  d'opération. 

Le  jour  même  où  nous  devions  quitter  Paris ,  j'appris  par  niessîears 
les  Ingénieurs-Gcograplies  du  dépôt  de  la  guerre,  que  les  évënemeas 
politiques  avaient  seulement  permis  d'achever  la  triangulation  du  paral- 
lèle ;  mais  non  pas  de  mesurer  l'asimut  de  son  extrémité  orientale. 
L'extrémité  occidentale,  située  en  France,  restait  toujours  accessible  à 
nos  observateurs  ;  mais  il  pouvait  n'en  pas  être  ainsi  de  l'autre.  Je  crus 
donc  bien  faire  de  profiter  du  libre  accès  qui  m'était  offert  pour  tenter 
l'achèvement  de  cette  opération  en  même  tems  que  nous  mesurerions 
le  pendule  à  Fiume;  et  tel  est  l'objet  dont  je  me  propose  aujourd'hui 
d'entretenir  l'Académie. 

La  mesure  exacte  d'un  azimut,  pour  servir  k  l'orientation  d'une  chaîne 
de  triangles,  est  une  des  opérations  les  plus  délicates  et.Ies  plus  difficiles 
de  l'Astronomie.  Lors  de  la  triangulation  de  la  niéridienne ,  MM.  Mécbain 
et  Belambre  employèrent  à  cet  usage  des  distances  du  Soleil  k  un-  signal 
terrestre  ^  prises  lors  du  lever  et  du  coucher  de.  cet  astre  avec  lo  cercle 
répétiteur.  Malgré  l'extrême  habileté  de  nos  deux  astronomes,  les  dé» 
terminations  partiel  les  ainsi  obtenues  offrent  entre  elles  des  écarts  qui  vont 
jusqu'à  34",  et  35"  en  arc.  Avec  des  cercles  plus  parfaits  et  tous  les  soins 
imaginables,  on  n'évite  pas  encore,  dans  l'application  de  ce  procédé,  des 
amplitudes. d'erreurs  de, 24"  ou  26".  L'expérience  prouve,  il  est  vrai, 
qu'en  multipliant  beaucoup  ces  observations  déjà  ti'ès  pénibles  par  elles- 
mêmes,  on  parvient  a  compenser  si  b'en  leurs  erreurs,  que  les  résultats 
moyens  du  matin  et  ceux  du  soir  présentent  un  parfait  accord.  C'est  ce 
qu'a  fait,  par  exemple,  M.  le  colonel  Brous8and,'dan8  la  mesure  de  l'a* 
zîmnt  de  Glermont*Ferrand ,  auquel  il  a  £sit  concourir  près  de  seise 
cents  observations.  Mais  outre  qu'il  faut  pour  cela  employer  un  tems 
éncimie,  et  jusqu'à  des  mois  entiers,  la  moyenne  prise  entre  des  observa- 
ticms  aussi  discordantes  inspire  difficilement  à  l'esprit  une  confiance 
entière,  parce  que  l'on  ne  peut  jamais  savoir  si  la  chance  de  si  grandes 
compensations  est  parfaitement  libre,  ou  si  que-qne  cause  constante 
d'erreur  ne  ..s'y  .trouve  point  enveloppée.  On  a  substitué  aux  amplitudes 
orientales  et  occidentales  du  Soleil,  celles  delà  polaire  observées  au  théo- 
dolite; et  ce  moyen  a  été  particulièrement  pratiqué  dans  les  opérations 
géodésiqnes  d'Angleterre  et  d'Ecosse,  à  l'aide  du  grand  théodolite^  de 
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RanudeOé  Mais  oomment  sert  en  réalité  le  théodolite  dans  la  partie  astro- 
miqne  de  cette  opération  ^  si  ce  n'est  comme  une  lunette  méridienne  dont 
l'axe  est  très  court  9  par  conséquent  très  difficile  à  fixer  dans  une  situation 
parfaitement  horizontale,  et  à  Térifier  dans  les  portions  diverses  de  son 
contour  circulaire.  Ne  semble-t-il  pas  bien  préférable  de  lui  substituer 
pour  l'observation  de  l'astre,  et  pour  sa  réduction  sur  la  mire 9  une 
lunette  méridienne  véritable  ,   d'un  pouvoir  optique  énergique  ,   et 
susceptible  d'être  soumise  à  toutes  les  vérifications  généralement  prescrites 
pour  cet  instrument.  C'est  ce  qu'a  fait  M. .  Bonne,  colonel  des  Ingénieurs- 
Géographes,  en  s'aidant  pour  cela  de  deux  mirea  placées  dans  des  verti«> 
eaux  voisins  des  deux  élongalions  extrêmes  de  la  polaire,  et. dans  chacun 
desquels  il  observait  successivement  les  deux  passages  supérienrs^t  infé- 
rieurs; combinaison  qui  le  rendait  indépendant  des  petites    incerti- 
tudes de  l'ascension  droite  et  du  tems.  Les  résultats  qu'il  a  obtenus  ainsi , 
et  qu'il  a  bien  voulu  me  commimiquer,  ne  présentent  plus  que  des  am« 
plitudes  totales  d'écart  de  {^"JS  en  arc^  en  j  comprenant  les  petites  varia- 
tions inévitablement  produites  par  de  fréquentes  vérifications  de  l'axe 
optique.  Ici,  l'avantage  de  la  précision  se  trouve  naturellement  accom- 
pagné d'une  grande  économie  de  tems,  puisque  chaque  jour  pouvant 
fournir  un  double  passage  sur  les  deux  mires,  une  semaine  de  beau  ciel 
est  suffisante  pour  obtenir  un  azimut  très  précis. 

Nous  avions  pensé  a  ce  moyen  sans  savoir  qu'il  eût  été  si  heureusement 
employé;  mais  il  eût  fallu,  pour  le  mettre  en  usage,  avoir  une  lunette 
méridienne  susceptible  d'un  mouvement  azimutal  plus  étendu  que  ne 
l'ont  ordinairement  ces  instrumens.  Celle  que  nous  avions  pu  nous  pro- 
curer un  peu  à  la  hâte ,  en  partant  de  Paris,  n'avait  point  cet  avantage. 
Elle  avait  seulement  été  préparée  par  M.  Fortin^  pour  servir  aux  opéra- 
tions ordinaires  de  la  détermination  du  tems  dans  les  points  du  paral- 
lèle où  l'on  devait  mesurer  les  différences  de  longitude  par  des  signaux 
de  feu  \  mais  on  ne  l'y  avait  point  employée.  Arrivés  &  Fiume ,  nous  la 
fîmes  d'abord  servir  &  régler  notre  horloge  pour  les  expériences  du  pen- 
dule» et  ayant  ain^i  reconnu  sa  parfaite  stabilité,  de  même  que  la  bonté 
-de  son  objectif»  n6os  pensâmes  qu'il  ne  serait  pas  impossible,  avec  beau- 
coup de  soins,  d'en  tirer  une  mesure  d'azimut  aussi  exacte  que  l'exige 
l'état  actuel  de  l'Astronomie.  Ceux  qui  connaissent  l'admirable  esprit  de 
précision  qui  dirige  aujourd'hui  les  observateurs  du  nord  de  l'Allemagne, 
ainsi  que  la  sévérité  des  vérifications  physiques  qu'ils  font  subir  à  des 
instrumens  déjà  très  parfaits,  sentiront  que  l'engagement  que  je  .viens 
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Baire »  dam  nue  sUihiUm  ufAétf  oà  noiuiie  ponTions  altaidr»dl6  aeoonni 
9ue  de  nom  aeuli^ 

:  >Notts  oomnençimet  par  éladier  la  configaratioB  des  toarHlmia  da 
Qi^lre  lonette  »  avec  un  axcfellent  nhreaa  de  Gambay  dent  nous  airiont 
ipeiara  lai  parties  au  cercle  répétiteur.  Cliaque  dmsiaii  de  k  lengaeut 
d'tt^  «lilliBMbtire  Talent  o*,g  en  arq,  nous  fiiLàmef  oa  nWeaa  sans  en?e« 
loppe  sar  rappareilde  sospension ,  en  l'y  «MÔntenaat  par  de  irimples  f^ 
tîlei  bandes  de  papier  ooUé  qai  lai  laissaient  tente  sa  liberté;  et  oomne 
les  aectîens  intérieures  d*nn  tnbe  éb  nireau,  même  le  inieax  traTaillé, 
n'ont  famais  tontes  eiactement  la  même  tofathnre,  nons  y  ajontAmes 
transMraalement  no  antre  petit  viTeande  Gamfaej,  dNme  sensibilité  si 
eaoessrrei  que  Ton  ponrait  faire  passer  sa  bulle  presque  dPnne  de  ses  ex- 
tréarités  k  Pantre,  sans  que  le  nitean  longilnidinal  épronttt  aucun  cban- 
gement  appréciable;  d'oii  Pon  Toit  qu'en  ramenant  toujours  le  petit  ni- 
iFeandans  ses  limites  moyennes ,  les  indications  du  niveau  longitudinal 
trestaient  toujours  rigoni^usement  comparables  entre  elles.  En  suspen- 
dant cet  appareil  à  Vase  de  rotation  de  notre  lunette  et  amenant  celleHÂ 
sucoessiTement  k  diverses  directions  tant  au  nord  qu'au  sud  du  zénit, 
nous  pûmes  reconnaître  dans  la  configuration  des  tourillons  de  tris  pe- 
tites irrégularités  qui  n'excédaient  pas  2'  en  arc.  Nous  en  dressâmes  une 
table  pour  les  appliquer  aux  passages  d'étoiles  observés  sous  ces  incli- 
naisons diverses;  et  comme  la  grosseur  du  tube  de  la  lunette  ne  permet- 
tait plus  d*j  suspendre  le  niveau  lorsqu'elle  se  trouvait  à  moins  de  3o^ 
du  zénit ,  nous  décidAmes  de  ne  point  employer  au  calcul  de  Fazimut 
les  passages  observés  dans  cette  sone  dii  ciel,  ce  qui  n'empècbait  pas  d'en 
£aire  usage  pour  déterminer  la  marcbe  diurne  de  rborloge,  la  seule  im- 
mutabilité reconnue  de  la  lunette  étant  essentielle  li  cette  demiëre  dé- 
termination. 

Un  réverbère  fixédans Pboriaon  à  ao  ou  So^ooo  mètres  de  distance  noos 
servait  de  mire  la  nuit  Pendant  le  jour^  les  retours  de  la  polaire  constana- 
.ment  observés  nous  offraient  une  épreuve  d'immobilité  encore  phissév&re. 
Mous  profitAmes  de  la  premi^  apparition  de  la  mire  de  nuit  ponr 
amener  le  fil  centrai  du  réticule ,  aussi  rigoureasenient  que  possible»  anr 
Ja  directian  du  layon  visuel  perpendiculaire  k  Vêxe  de  roCatsan  de  la 
Innette*  Cette  rectification  ne  saurait  se  laire  svr  une  mire  de  jour  avec  le 
'degré  d'exacUlnde  qu'un  aaimut  exige.  On  v«nra  pb»  loiii 
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fODunai  ptrTMin^^  k  mmner  U  petite  erreur  ^pm  oiUe-oi  pdQTaît  kiator 
enoore,  et  à  m  corriger  Peflfet  mx  VtimaU 

Ces  prépar«tioa$  noua  metteîent  en  état  de  procéder  aux  obserratiaos 
des  patsagei  ;  nais  k  quel  choix  de  paasagsB  faut-il  •'attacher  po«r  obtenir 
daoa  le  maint  de  terni  le»  résultats  les  plus  précis?  c^est  oe  que  la  dis* 
CQssioii  des  formules  de  réduction  permet  de  déeider  de  la  mauikre  la 
moins  douteuse.  Les  combinaisons  le  plus  généralement  usitées  pour  cet 
objet  dans  les  observatoires ,  par  exemple^  B  du  ilentaure  et  Arcturus ,  la 
Chfcvre  et  Rigd ,  sont  loîsi  d'être  les  plus  (aforabiès.  Iodépead*mmaat  des 
U^l^brea  incertitudes  qui  peutent  rester  enoore  sur  les  différences  absolues 
d*ascçnsious  droites^  les  erreurs  inévitables  de  tems  oosnmises  sur  Pinter*^ 
▼aile  des  passages  dans  les  obseryations  partieQea  deviennent ,  pour  ces 
étoiles,  (dix-huit  ou  vingt  fois  plus  grand<S|  lorsqu'dles  se  transforment  en 
arcdansFespression  del'asinwt }  et»  comme  lesobsertateuvs  ks  plus  habiles 
laissent  accidentellement  échapper  des  erreurs  de  a  ou  même  3  dixièesm 
de  secondes  dans  Pobesrvation  d'un  seul  fil»  par  exemple,  du  fil  central^ 
le  seul  que  nous  ayons  cru  devoir  emplo jer  pour  les  déterminatioBS 
d'aaimuty  ou  voit  que,  si  une  erreur  de  -cet  ordre  se  rencontre  en  sene 
contraire  pourlm  deux  étoiles  combiuées«  il  en  résultera  dans  la  ▼aleur 
partielle  de  raûmut  un  écart  de  i  o'  ou  t  a'  eu  arc*  Telle  est  »  en  eiiet ,  Tam- 
plitude  d'oicullations  que  l'on  trouve  dans  les  résultats  partiels  obtenus 
de  cette  mani^  par  les  observateurs  les  plus  habiles;  et  tel  est  par  coo» 
séquent  aussi  le  d^ré  d'incertitude  qui  reste  sur  la  positiou  îouraalière 
dm  luBettes  méridiennus  dans  les  observatoires,  ci,  à  défaut  d'une  mire 
actuellement  tiaiblcp  on  m  sert  de  ce  procédé.  A  la  TérJté,  dans  la  déter- 
mination dm  aximuts ,  on  peut  atténuer  l'eftit  définitif  de  cm  erreurs  et 
le  rendre  complètement  insensible,  en  multipliant  sufiisamment  Im  eb* 
servations;  m^is  cela  exige  une  prolongation  de  toms  tt  de  travail  qui 
n'est  pas  toujours  possible. 

Les  observations  des  étoiles  circompdaires  oflreut  inomnparabkment 
plus  d'avantages,  surtout  lorscfue  l'on  combine  Im  passages  supérieurs  et 
infiêrieurs  de  deux  de  ces  étoilm,  dont  la  différence  d'ascension  droite  afH 
proche  beaucoup  d'être  ^ale  k  1 8o^  JUors  ou  devient  tout4*lait  indépendant 
de  l'erreur  dmasoensionsdroitps  et  du  tems»  Si  Vtm  prend  ainsi,  par  exemple, 
b  de  la  polaire  et  /8  de  la  petite  Ourse ,  obmrvées  au-dessus  et  au^essoos  da 
pôle ,  une  erreur  d'une  seconde  de  tems  sur  l'ieitervalle  dm  passagw  ne  pi«* 
duit  sur  Taiimut,  à  Finme,  qn^un  peu  plus  d*ou  quart  de  seconde  «en  are. 
Ueuestàpeu  près  de  même  pour  la  pdaire  combinée  a(vec  >  de  la  petite 
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Oursel  Pour  la^polaîre  senle ,  le  fauteur  est  ô ,  3.  Mais,  outre  l'indépendance 
du  tems  qu'offre  la  combinaison  des  doubles  passages,  onj  trotite  encore 
cet  auti^  avantage  que,  se  succédant  à  peu  d'intervalle,  ils  s'observent 
^néralement  dans  un  même  état  de  Patmosphère ,  ce  qui  doit  tendre  à  y 
compenser  l'effet  acciclentel.de  la  déformation  des  couches  de  densité  égale  , 
kis  deux  passages  consécutifs  s'en  trouvant  semblabiement  modifiés.  Je 
ûe  saurais  attribuer  à  une  autre  cause  l'extrême  accord  que  uouâ  ont 
présenté  des  observations  de  ce  genre  faites  dans  les  états  de  l'atmos- 
phère les  plus  dissemblables  de  calme  ou  d'agitation. 

Mais/,  pour  employer  ces  observations  d'une  manière  exacte*,  il  faut 
les  dégager  de  la  petite  erreur  qui  reste  inévitablement  dans  la  direction 
de  J'axe  optique,  ou,  du  moins,  que  l'on  doit  toujours  j  supposer.  Cela 
exige  que  l'on  examine,  d'après  le  calcul,  comment  l'erreur  de  l'axe  op- 
tique entre  dans  l'expression  de  l'azimut  de  la  mire  sur  laquelle  le  fil 
central  du  réticule  est  constamment  dirigé  :  c^est  en  effet  la  mire  que 
l!6n  relève  par  rapport  aux  signaux  de  la  triangulation ,  et  c'est  par 
conséquent  son  azimut  même  qu'il  faut  obtenir  ;  or  ce  n'est  pas  lui  que 
donnent  les  formules  de  réduction  de  Delambre  généralement  em- 
ployées par  les  astronomes ,  puisqu'elles  supposent  les  passages  observés 
dans  l'axe  optique  rigoureux;  et  elles  ne  .donnent  pas  non  plus  l'azimut 
de  cet  axe,  puisque  les  passages  que  l'on  combine  sont  observés  hors  du 
grand  cercle  qu'il  décrit.  Nous  avons  formé  l'expression  exacte  de  l'azi- 
mut delà  mire,  et  nous  avons  trouvé  que,  pour  les  étoiles  circoropo-* 
lai'res»  l'erreur  de  l'axe  optique  n'y  entre  qu'affaiblie  par- un  ooeffident 
peu  différent  de  0,4*  D'après  cela,  comme  nous  avions  dû  rendre  <;ette 
erreur,  sinon  tout-à-fait  nulle,  du  moins  excessivement  petite >  par  le 
soin  que  nous  avions  mis  &  la  détruire,'  nous  aurions  pu  la  négliger  dans 
les  résultats;  mais,  pour  ne  laisser  subsister  aucun  doute,-  nousavons  cru  1 
devoir  chercher  des  combinaisons  d'étoiles  propres  k  la  faire  apprécier 
si  elle  n'était  pas  absolument  insensible. 

.  Cest  encore  à  quoi  nous  sert  notre  expression  exacte  de  l'azimut  de  la 
mire  :  elle  nous  montre  qu'en  combfnant  des  passages  supérieurs  d'étoiles 
circompolaires  avec  des  étoiles  australes,  ou  des  passages  inférieurs  avec 
des  étoiles  situées  &  peu  de  distance  au  nord  de  Féquateur,  on  peut  former 
des  expressions  de  l'azimut,  oii  les  erreurs  du  tems  ont  encore  peu  d'in- 
fluence, et  dans  lesquelles  l'écart  de  l'axe  optique  entre  avec  des  coefli- 
ciens  qui  difl^rent  dans  le  rapport  de  i  à  a.  Cet  écart  peut  donc  être 
parfaitement  déterminé  pav  de  semblables  combinaisons  :  ceci  nous  coq» 
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doit  i  rc^pvetter  que  les  astronomes  se  soient  jusqu'à  présent  si  peu  ôcr 
çupés  des  étoiles  .australes,  et  qu'ils  aient,  pour  ainsi  dire,  conœntri 
tons  leurs  efforts  sur  quarante  étoiles  appelées  principales,  dont  un  très 
petit  nombre  seulement  p^ut  servir  à  cet  usage.  Heureusement  les  deux 
ca^talogues  fondamentanx  de  Pia»i,.|»otir  iSoo.et  t8o5,  fournissent,  pouç 
ceit  objet  quelques  positions  Eâvorables  auiqnelles  les  Fimdamentà  de 
'iHf  Besse!,  les  déterminations  si  précises  de  IVf.  .Struve  pour  les  cîr- 
cqmpolairep,  et  enfin  les  observations  récentes  de  M.  Fallow  au  cap  dé 
Bonne^pérance ,  achèvent  de  donner  une  su£Ssante  certitude.  Nous  les 
avons-  employées  en  att^^idaïKt  que  le  zèle, des  astronomes  nous  «n  pvo^ 
cure  de  nouvelles ,  sollicitées  par  répression  de  ces  besoins.  Tons  les 
calculs  qœ  cça  réductions  exigeaient  ont  été  faits  arec  autant  de  soins 
que.  d'obligeance  par  le  jeune  et  habile  professeur  Knorre ,  direoteuf  de 
l'observatoire  de  Nicolajew* 

A  l'aide  dés  combinaisons  diverses  que  nous  Vienons  de  décrire ,  nous 
avons  obtenu  les  résultats  snivans ,  anxqaels ,  pour  plus  de  sécnrijté ,  nous 
n'avons  fait  oon^Ucir  que  les  seules  observations  faites  au  fil  central  dn 
réticule.  Les  autrea  fils  n'étaient  employés  que  pour  la  détermination  de 
la. marche  diurne  de  f horloge,. par  les  retours  des  mêmes  étoiles  aq 
même  vertical. 

D'abord  les  passages  tant  supérieurs  qu'inférieurs  de  la  polaire,  com«* 
bines  soit  entre  eux,  soit  avec  les  passages  opposés  de  j8,  2^,  et  6  de  h 
petite  Ourse,  nous  ont  fourni  du  7. an  i a  février  i8aS,  dix-huit  exprès-; 
sions.de  l'asimutde  la  mire',  indépendantes  les  unes  des  autres,  et  dans 
lesquelles  l'erreur  de  Taxe  optique  n'entre  que  pour  environ  0,4  de  sa 
vialeur  absolue. 

Ensuite  la  combinaison  de  ^ ,  ^,  6,  supérieures  on  inférieures ,  arec  y 
de  l'Eridan ,  A  du  Centaure  ,  Aldébaran  et  Arcturus ,  nous  ont  fourni  six 
autres  combinaisons  particulièrement  propres  à  déterminer  l'erreur  de 

Taxe  optique  \  elles  nous  ont  donné  pour  sa  valeur  un  peu  moins  de  - — 

de  seconde  en  arc. 

Cette  valeur  substituée  dans  les  dix-huit  combinaisons  de  la  polaire  arec 
/S  et  7  de  la  petite  Ourse,  nous  a  donné  autant  d'évaluations  différentes 
de  l'azimut  de  la' mire.  Les  oscillations  de  ces  résultats  autour  de  In 
moyenne  ne  s^élèvent  pas  k  i^J^  en  arc.  iS,  y  et  0  seuls,  observés  au- 
dessus  et  an-des6ons  du  pèle ,  donnent  un  aaimut  moindre  de  o',9o  ayec 
des  écarts  de. i',4 
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Eofi»  la  même  erreur  de  Taxe  oplîq«ie  iutrodiiile  dans  Im  eoeabifiiiisoiis 
des.étoilet  circompolaire*  nvec  les  ètoilet  éloignées  du  \iiÀty  donne  un 
awmntpltts  'grand  de  o'|3ft  ai«e  dee  «Mtllàtieaé  de  i^3^efl  are.  Le  peu 
d'éUndue  de  ees  oieillatioiM  se  ooiKSefrà  en  rcuiarquanl  qti'ict^  comme 
pour  iS ,  >^  et  â  de  la  petite  Otni0e  y  ohaeiiM  de«  oiMiAînateonA  est  la  mojrennè 
de  pluneors  paâiages.  Il  mt  d'aillearf  évident  qœ  U  téedtat  xxmèitt  de 
eet  éteiles  ne  ianraît  être  'mb  en  balitiee  avec  «dur  dee  cireoapolaîre»» 
En  le  rénnistant  atec  celui  qui  ie dédnit  èefi^y  été  âeilis>  ta  moyeioie 
eit,  à  «^^01  près,  la  même  que  Foti  «bileot  par  la  «emblneîlfM  de  44ia^ 
eone  de  ees  dernière»  étoiles  avec  la  polfiîM.  La  parMte  eeïneidencé  de 
ees  Insultais  qui  embrassent  tout  le  ciei  ti^Ue  j  prouve  que  les  Indice-' 
tioins  délicates  de  notre  atveaa  40nt  sctffi  p<Nir  corriger  complëtcmeiit  les 
petitee  irrogalarkés  que  neas  ariona  Mconnaes  dttisp  i'tx«  de  MM'atimi  ûb 
notre  instrument. 

Cinq  jours  d'obserrationa  de  pesseges,  Csites  ateo  uttehmetle^aciérî* 
dîeane  qui  n'ayait  ri^n  de  remarq^Ue,  ff:ee^  n'est  d^élre  ermée  d^iui 
esoellent  niveau,  ont  denc  wSi  pour  détermioeit  Fesittivt  dénotM  mii« 
atee  ime  piéctsion  qne  pe  sfRrpasse  «ocem  ttistrumest  angoielre  fnsqtf  à 
présent  connu.  Geai  noue  -pœte  i  sof^hditer  qa^on  procédé  à  la  Ma  et 
sur  et  si  simple  dans  son  application  scientifique,  soit  employé  pour 
menver  dea  asânéts,  non  pas  seulement  aux  estrémilés ,  mak  sur  plu* 
sieurs  points  des  deta  grpinds  ases  de  parallèle  que  née  Ingénienrs-Géo^ 
graphes  ont  déjà  triMés  sar  la  eapf$^  de  la  France,  et  qui  paraissent 
dcfoir  se  proknger  sur  une  grande  purtîe  de  l%urope  t  alora  la  Taieur 
des  asiinuts,  jusqu'à  présent  si  peu  certaine,  defSendra  medesdosDSiées 
les  plus  précieoses  pour  déterminer  la  figure  exacte  des  paraltUes;  eer  le 
riipprocbement  des  pointa  d^ofaserratioti  préviendra  l'aeoumidatien  des 
evrettraquel'on  doit  craindre  lorsque  Fon  compare  ensemUe deux  asimnts 
dédvfts  Fun  de  l'autre  par  «^kngtfediatne  composés  de  triangles  nom-*» 
breux.  Mais  on  bannira  encore  plus  sûrement  cette  crainte,  en  ne  faisant 
sertir  une  telle  chaîne  qu'au  simple  calcul  des  distances ,  qu'elle  donnera 
toujours  avec  une  suffisante  exactitude;  et  choisissant,  pour  observer  les 
aiîmnts,  les  seulea  stations  qui  pourraient  se  Toîr  les  nnes  des  alutres 
amt  plus  grandes  distances  possibles,  de  sorte  que  la  position  de  la  mire 
aoérxdienne  établie  dans  chacune  déciles  pût  être  directement  «ekfsée  sur 
les  deux  stationa  antécédente  et  sniTante,  oh  des  aaimuta  seraient  pareil'^ 
Iemenl!*obeertés.  Un  très  petit  nombre  de  sOBimet8ainsîdîsistbnés,^8ttam 
pour  passer  d'une  extrémité  k  l'autre  de  l'arc  total,  et  pcfur  j 
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^es  asimuta  rigoimusenieiit  comptrables  »  tant  par  kor  prédsioii  propre 
que  par  le  petit  nombre  d'angles  intermédiaires  qui  les  rattacheront  les 
uns  aux  autres.  Le  choix  de  ces  ttatîena  et  PétaUissement  de  piliers  en 
pierre  pour  reoeroir  les  lunettes  méridiennes,  serait  l'objet  d'un  premier 
trataii  qui  s'acbëTerait  aisément  dans  un  été  ;  un  autre  été  sufBrait  à 
quelques  obsenateurs  pour  déterminer  tous  les  azimuts ,  et  les  rattacher 
les  uns  aux  autres  avec  la  précision  qui  seule  peut  permettre  d'en  tirer 
des  conséquences  certaines  pour  la  figure  du  globe.  Le  désir  de  rendre 
ce  Toa  publie  est  k  prîtunpal  al^  de  k  communiçatioa  que  je  ^iens  ée 
Cure  i  l'Acadénue. 


Positionê  moyennet  pour  h 
js/éprier  i8a5* 


de  i8fl^,  at^ee  UêTédmcUons  aux  poêitions 
éê  la  CÊtimèmation  k  Ut  station  Scarpa,  Us  ^  et 


vÉatG9ànpim 

des 


y  Éridan 

Aldebaran.  • .  • 
0  Ctntann . . . 

Arctnmt 

fi  pelite  OuTse. 
2y  pet.  OuzM. 
6  petit0  Ourse. 


a« 


daiSaS. 


3^49*^53*130 

4.35.53,3  6 


RÉDUCTION 


akvmiiaùti 


■3.56.35,36) +3,  it4 


14.  7«4^>^73 
14. 5i. 18,(03 

i5.>i.  i,G6^ 


^oSg-f- 


►,3Ô9 


t5.36.47,370i—i,778— i,i35  4-77 


powU 


a«i8^. 


63oH-i>8oQ  + 


34"f*7^< 


I. 


OÉSIGNATIOir 

»S«    CATALOAVIt 

d'ob  Foa  a  tiré 
rueearioa  draite. 


Fundani.  et  Piasii  i8oo.| 

'Fund.    Matkel.  Bcswl. 
i    Brinkl.  Piazzi. 

—  3  t>|WaE2Î,  1800,  i8o5. 
^'HFaUow,  1834. 

—31  olP*****^'    Maakel.  Bessel. 

""'•"l    Brinkl.  Pond.  Pia«xi. 

— 37,pf^^d-  Brinkley.  Pond.. 

Fwtti ,  1800.  Strate. 
Piazsi,  iSoo.  Strate. 


TahUau  des  constantes  emplojrées  dans  les  réductions  aux  lieux  apparens. 

Abemtion 3u' 44861 

Natation. *        8,97707 

Diauace  da  p61»  an  zënît  ...      44»  ii'  o*  i  ■PP'^*^*  «»  ^^û*»*  aenlemwii  de  qnel- 

l     qnes  sëriea  de  la  polaire. 
Abemtion  dinrne ,  éqnatorialel  f  Ponr  TabreViation,  cette  constante  est  de'- 

poar  r  instant  de  la  cnlminationl-h  0*333704 1  «gnëe  par  «dans  les  expressions  de  razî- 
snpërienw  à  la  station  Scaipt. . . .  J  J  mut  de  Paze  optique  rapportécad-après. 
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Signification  des  lettres  employées  dans  les  tableaux  ci^après. 


Â^  azimut^ de  Taxe  optique  rigoureux,,  compté  positÎTemeat  du 
nord  vers  l'ouest ,  l'objectif  étant  tourné  au  nord.  L'axe  optique 
se  trouve  dans  cet  azimut  lorsque  le  £1  central  est  dirigé  sur  la 
mire,  Taxe  de  rotation  étant  exactement  horizon taL 

,     '    •  ;  .  . 

1 

A , .  l'axe  visuel ,  ao.  l'ave  de  grand  cercle  sboteiidu  entre  l'axe  optique 
et  le  fil  central  du  réticule.  Cet  angle  est  considéré  comme 
positif  lorsque  le  fil  central  dévie  à  l'ouest  vrai  de  l'axe  optique 
rigoureux. 

etf  aberration  diurne  équatoriale^  qui  entre  dans  rexpression  de 
l'azimut  sous  la  même  forme  que  A,  et  avec  les  mêmes  coefficiens. 

A-f-A,  azimut  de  la  mii^e,  sur.  laquelle  le  fil. central  est  supposé  cons- 
tamment coïncident*  Cet  azimut  est  compté  dans  le  méaie  sens 
que  A. 


J 
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TabUau  des  expressions  dwenes  de  Paaimut  A ,  données  par  les  diverses  combinaisons 

des  passages  obtenus  auJU  central  seul. 


DÉSIGflATION 


it. 


rotatnmi.ie  7  m.  snper.  le  ^  d. 

Polaire  snp^r.j  S.  infër.      tM. 

P9I.  inf.i  7  M.  /pol.  nip^  .  « 

grapér./  arec  USinfér: /^  =>• 

Pol.  inf.i  7  M.  rpol.  aop.i      ^ 

2>iap.  /  arec  lay  inf.  |  '  2». 

Pol.tap.\  7  S.  ipol.  inf.l  «^^ 

A  Mér.J  arec  l JS «ip.    I  '"' 

PoL  sap.i  7  S.  r  pol.  inf .  I  o  in 

av  infér.  1  avec  ia>  snp    §  ^^' 

Polaire  inf.  8  M.  aap^.  8  S. 

Pol.  inf.l  8  M.  fpol.aiip.i  q  ^ 

iS  sai^.  f  avec  [fii/dér.  i  ^  ^' 

Pol.  inf.')  8  M.  /pol. anp.!  a  « 

j>  tup.  i  arec  \a^  infer  J      **' 

Foliaire  sup.  g  S.    infiér.    10  M. 

PoL  inf  110  M.  rpol.snp.i,^  c 
iani>ër./ âTec  ifi'mUr.r^  ^' 


Fol.  infAio  M.  rpol.  *a.p.l      c 

«y  flop.  /  arec  làv  infn- J      ^* 

Polaire  infér.  10  M.  snpér.  10  S. 

Pol.  aap.li  t  S.  i  pol.  inf.V^  m 
ayinfër./ayeclS>«ip.r*^- 
Polainrapër.  11  S.  infér.  19  M. 


TERME 
dèpcadaat  d« 

nnterTall* 
olMerré  «litre 


•spnmé  «a 
•re. 


-f.ia"35ao7 
^ia,8i848 

-f-i3f443i3 


+xa,68oi8 
+12,59718 


4^,496 


+i4,46i7b -10,543 
+i4,56i36 

+i4,99«>4 
H-i4>5Qai6 -1-9,543 

i4,6o54é  -l-9,4g6 

+i4,i3ai7+a,488 
+13,87766  +2,4^ 


-f.13,90711 
+i3,g65oi 
+ia,884a9 

+13,37620 


6  « 


-M, 


Expreaiîoii  de  râiimat  A , 

dan*  lequel  ee  troorait 

Taxe  optique  rigomciix,  Ion  A» 

obeenrationa  combioice. 


+  tf^ — (x+«)  1 ,  422662 


(x+«j  1,422662 
+  i4,938-(x-H.)  1,427444 

+ 15, 168  —  (x-f-a)  1 ,  428306 

+ 15,043— (xH-«)  1,427444 

+ia»o78i8|-H»,488  +i5,566~(x+«}i,4283o6 

+ 17,005— (x-f-«}  1 ,43266a 
+ 17,057— (xH^)  1,427444 

+ 17,480— (x+*)  i,4a83o6 
+  17,135— (x-M)  1,42266a 


+  17,101— (x+«}i,4a7444 

+  i6,6ao  —  (x-M)  1 ,4a83o6 

+ 16,374 -(x+*)i,4a7444 

+a,488  + 16,395— (x+*)  1 ,4a83o6 

+2,543 

+a,4g6 


+  i6,3o8— (x+*)  1,422662 
+  i5,38o—(x+«)  1,427444 

+ 15,764— (x+«)  1,428306 
+  i5,838—(x+<)  1,42266a 


AZiMirr 

de  la  mire 
•nr 

laqnclla 
le  fil  central 

eetfixé. 

A  +  X 


+13,194821+2,543 

Moyenne  des  dîz-hait  combinaisona -f- 16, 097  —  (x+a)  i  ,  426137 

/i  super,  avec  /i  infër.  6  combin. 


7y  rap.  avec  2v  inf.  6  combin 
fl  snper.  avec  B  infër.  a  combin. 


+i2r'&io7j+roo7|+ 14,««- j 

+i5,365io +1,860  + 17, a25—(; 
+t3,3533o|+2, 1 16|+  i5,46g— (] 


+>'997|+  i4>W»— (x+*l  i,473ao« 

(x+*)i,Aoi5i8 
(x+<t)  1,454292 


Combinaison  des  circompolaires  avec  les  étoiles  distantes  du  pâle. 


6  Centaure  ) 
et /8  super.  / 
Arctunis  | 
et  2>  super./ 
/i  infër.  et  1 
Aldëbaran.  / 
vy  infër.  % 
et^Eridan.f 
0  infër.  1 
et>  Eridan«| 


3  combinaisons;<|_.  ,#  tu^, 
facteur  4,84  r).r"'4»»73 

L^Si'r^"'h«4,678ao 

5  combinaisons;!. -1;  „a/^ 
facteur  7,3a      'J+»5,a349o 

3  combinaisons  :1.,^  »mi^ 
iacienr4,82.     ')+»»5686o 


+1,386  +i6,a59a— (x+A)o,83877d 
,a53  +i6,i833— (x-f-«}r,i45io2 
+1,769  +16,447» -^-Hi)»»737%3 
+a,73i  +17,9669— {x+«}a,iaa630 
+2,716 +i5,a846—(x+«)i, 867419 


■Ma 


{*)  Ce  iiieteuT  exprime  ce  que  derient  une  erreur  de  1*  de  tenu  si 
des  passages ,  lorsqu'elle  se  transfoime  en  arc  dans  l*expresaion  de  Taxi 


sidëral  sur  rîntenralle 
azimut. 
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étoilta  distanlei  du  pSle. 

Pnnei  les  dcDI  eipreuioniide  Adam  InquelluI»  coeSdctu  da  (x  +  a)  lont  o,838;;6 

»fl«  enrura,  tons  «urei  pour  râiilut A  =  + i6*',m86o —  (*  + »J  r>,  55563*87 

Je  A  ,  oii  ici  coelScii'EU  de  (x+oj  tout  Le*  ploi  foru; 

ïoui  «11  d^mni. .           A  =  +  i6,59»5  — (x+-Jt,9o5oig66. 

A  =  +i6;,oa,5,             i  +  «  =  +  o-,to.a73i 
oc,      •  =  +  «Via^So;    donc,    k  =  +  o',?6Baa3  tBJirc- 

DÉSH;NiT[0»  DES  ÉTOILES  COMBESÉES- 

.Ui 

PolaiM  infér.  ïl  ^  mpifr.    7  M.  areo  polaire  lup.  el  H  inf.    7  S. 

-7;  {4, 

Polairs  infer.    et   a^  »np.     7  M,  avec  pol.  anp.  et  ij.  inKr.     5  M. 
Polaire  .up<ir.  el  ;e  ii.fA.    7  S.    avec  pol.  intr.   «  (S  sup.    ft  M. 

tm 

:r.T, 

Polaire  .opér.  cl  aj.  mf.    7  S.    aTec  pol.  mUi.  et  ?y  »up.    8  M. 

;:":» 

Polaire  infth-.  et  jE  lupi^r.     8  M.  a>e<t  polaire  inp.  H  fi  inf.     8  S. 

î':r«^ 

Pobire  infér.  et   av  anp.     8  M,  a'ee  pol.  suptr,  et  iy  ml.     »  S. 

+n^^ 

Polaire  tapir,  et  a>  inf.    g  8.    àv«  poi.  bKc.  el  aj.  «up.  la  M. 
Polaire  inftr.  et  ^  tup^r.   lu  M.  avec  pnl.  lupiH-.    et   fi  mC   10  S. 

-t-rfi.aao 

-»- 0,540 

+t5,9Ë 

+^* 

Polaire  infer.   el  ay  inp.  10  M.  ain*  pol,   nip.  et  iy  inf.  10  S. 

-t-4.i»° 

+>S,45o 

—  •-S» 

Polaire  anpcrienre 1 1  $■    avet  polaire  in/crienre... .    13  M. 

-^^ 

polaire ,  loit  «nie,  soit  aiee  fiet  -f -(-15,689 

î::ftl 

+1 5,068 

+ij,38é 

-Hli,n99t 

+  o,o8n5 

—  o,ii53 

■f-  t-,-A)\ 

ValenrmoT.  de  l'azimut  de  la  mire,  1^  Tniiiint  voler cliamie  rriillat 

+.i,7a.8 

-.:^ 

+l6,OK)l 

ferme,  et  invf»l^nle^t  -m  fncK  nr  c|iii  y  molliplieleieneura  du  Irmt. 

..,„„£  rMovtone  dcduile  dra  naiMeei  nuirr.  el-infer.  de  fi,  >,  %. 

+t6.à)t6 

■*..5..:m 
+15,689 

Valeur  moj.  dn  mime  aiimol,  par  itscombiiniH.  delà  pol.  btcc  )!  el  V. 

+  8.«<3 

l'aiimnl  de  la  mire  «l  exaclculcnl  dctcrminé. 
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NOTICE 

iSiir  les  Expériences  du  Pendule  invariable ^  faites  dans  la 
campagne  de  la  corvette  de  S.  M.  la  Coquille^  pendant  les 
années  i8aa,  i8aS,  1824  et  i8a5; 

PAR  L..L  DUPERREY, 

Capitaine  da  frégate ,   commandant  l'expédition. 


[Lue  à  P Académie  royale  des  Sciences^  le  ^'maî  1837.} 

Depuis  la  paix ,  deux  expéditions ,  sorties  des  ports  de  France^  ont 
effectué  le  tour  du  monde  dans  l'intérêt  des  sciences  physiques  et  nata^ 
rdles.  Daps  ces  denx  entreprises, dues  k  la  munificence  du  Gouvernement, 
der  pendules  invariables  ont  été  transportés  sur  plusieurs  points  du  globe  9 
et  les  expériences  faites  avec  ces  pendules  indiquent  que  Faplatissement 
de  la  Terre  est  sensiblement  le  même  dans  les  deux  hémisphères.  Ces 
expériences  indiquent  aussi ,  dans  certaines  stations,  une  influence  locale, 
qui  altère  plus  ou  moins  la  marche  du  pendule. 

Cette  influence  se  manifeste  principalement  h  l'Ilede-Franoe ,  à  Movvi , 
à  Guam  et  a  L'Ascension. 

A  l'Ile-de-Francc,  par  exemple ,  nous  trouvons,  comme  M.  deFrey- 
dnet,  que  le  pendule  invariable  fait,  dans  un  jour  moyen,  i3  i  i4  oscil- 
lations de  plus  qu'il  ne  le  devrait,  en  supposant  l'aplatissement  de  ^, 
d'après  la  théorie  de  la  Lbne. 

A  rile  de  l'Ascension,  nous  a^ons  trouvé,  comme  le  capitaine  Sabine, 
une  accélération  de  5  à  6  oscillations ,  même  en  supposant  l'aplatissement 
de 


i 


Dans  d'antres' stations,  les  différences  sont  presque  nulles;  et,  dans 
quelques-unes,  la  marche  du  pendule  est  retardée.  Nous  remarquerons 
avec  le  capitaine  Sabine,  qui  a  si  judicieusement  traité  cette  matière 
dans  Timportant  ouvrage  oji  il  a  recueilli  et  discuté  les  nombreuses 
observations  qu'il  a  Êiites  en  différens  points  du  globe,  que  l'accélération 
du  pcnpdule  a  généralement  lieu  sur  les  terrains  volcaniques ,  et  le  retard  sur 
les  trains  sablonneux  et  argileux  ;  d'où  nous  sommes  portés  à  croire  que 
ces  anomalies  peuvent  être  occasionées  par  la  différence  des  densités  du  sol. 


li 


6.. 


Année  1 830. 


(«i) 


On  avait  d'abord  attribué  &  des  erreurs  d'obserTations  ces  écarts  entre 
l'expérience  et  la  théorie^  mais  l'accord  des  résultats  obtenus  en  différens 
temps  j  par  divers  obserrateurs^  ne  laisse  plus  de  doute  sur  l'influence  de 
certaines  localités;  et^  en  effets  il  est  impossible  d'admettre  une  erreur 
de  i3  à  i4  oscillations  dans  la  marche  du  pendule* 

Pour  expliquer  ces  anomalies ,  quelques  physiciens  ont  pensé  que  la 
courbure  des  méridiens  et  des  parallèles  n'était  point  régulière^  et  qu'en 
conséquence  la  Terre  n'était  pas  un  solide  de  révolution  ;  d'autres  ont 
admis  qu'elles  sont  occasionées  par  le  défaut  d'homogénéité  de  la  Terre 
considérée  dans  sa  masse^  ou  peut-être  aussi^  par  de  simples  variations  de 
densité  dans  les  couches  superficielles. 

NouSw  n'aborderons  pas  ces  grandes  questions ,  qui  seront  l'objet  des  mé- 
ditations des  géomètres  physiciens.  Nous  présenterons  à  l'Académie  des 
Sciences  les  résultats  des  observations  du  pendule,  que  nous  avons  faites 
en  divers  points  du  globe ,  durant  le  voyage  de  la  corvette  la  CoquUU. 

Pour  ne  pas  abuser  des  momens  de  l'Académie^ nous  nous  dispenserons 
d'entrer  dans  le  détail  des  méthodes  d'observation  et  de  calcul  dont  nOus 
ayons  fait  usage.  Cependant,  nous  croyons  devoir  dire  que,  pour  aug- 
menter la  durée  de  l'expérience^  qui  ne  peut  guère  aller  au-delà  de  6  à  7 
heures^  nous  avons  suivi  un  procédé  qui  nous  a  été  indiqué  par  M.  Arago. 
Il  consiste  à  augmenter  l'amplitude  des  arcs  décrits  par  le  pendule ,  au 
moment  oii  elle  devient  si  petite  qu'il  n'est  plus  possible  de  compter  les 
oscillations.  En  faisant  usage  de  cet  ingénieux  procédé ,  la  durée  de 
chaque  expérience  a  été  d'environ  la  heures. 

Les  pendules  invariables  en  cuivre  jaune  et  k  tige  cylindrique  1  n®*  i 
et  3 ,  que  M.  de  Frq^cinet  arait  employés  dans  l'expédition  de  TUranié, 
sont  ceux  qui  nous  ont  été  confiés  en  1822.  A.  ces  instrumens  ont  été 
joints  un  compteur ,  deux  baromètres,  plusieurs  thermomètresi  deux 
montres  marines  de  Louis  Berthoud,  une  de  Bréguet  et  une  de  Motel» 
une  lunette  garnie  de  fils  horaires,  et  enfin  un  cercle  répétiteur  astrono» 
mique,  qui  nous  a  servi  à  prendre  dés  hauteurs  absolues  pour  régler 
nos  chronomètres. 

Les  expériences  auxquelles  nous  nous  sommes  livrés,  avec  tout  le 
soin  qu'exige  ce  genre  d'opération ,  ont  été  faites  &  Paris,  avant  le  départ 
de  l'expédition ,  à  Toulon ,  durant  l'armement  de  la  corvette  la  CoquiUe  ^ 
aux  îles  Malouines,  au  Port-Jackson,  à  l'Ile-de-Franœ  et  à  l'ile  de  J' As- 
cension. Renouvelées  à  Paris  au  retour  de  la  campagne,  elles  ont  iait 
connaître  que  nos  deux  pendules  n'avaient  éprouvé  aucune  altération 
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sensible  pendant  la  darée  du  Toyase.  En  effet ,  ramené  aux  mêmes  cîr* 
constances  physiques  »  le  n®  1 1  observé  en  182a  et  i8a5',  ne  donne 
qu'une  dîfTérance  de  0,9 'd'oscillation.  Le  n^  3  présente  encore  plus  de 
régularité  :  la  différence  entre  le»  résultats  des  deux  époques  ne  s'élëve 
pas  à  o^a  d'oscillation. 

Quoique  nos  ei  pér  ieoces  aient  été  faites  dans  des^  lieuxqui  ne  présentent 
pas  de  grandes-  différences  en  latitude  1  il  était  cependant  curieux  de  Toir 
ce  qu'elles  donnent  pour  l'aplatissement  de  la  Terre*  Nous  les  avons  dis- 
cutées par  la  méthode  des  moindres  carrés  de  M.  Legendre ,  et  nous  ayons 

La  plus  grande  erreur  tombe  sur  l'expérience  de  riie-de- 


a66.4* 


trouvé 

France,  où  il  y  a,  comme  nous  l'avonS'dé)à  dit ,  une  trës  forte  accélération 
dans  la  marche  du  pendule.  Si  nous  ne  tenons  pas  compte.de  cette  expé- 
'  rience ,  npus  trouvons  -^rs  \  ^^  9  >^  ^^^^  rejeton»  eneore  celle  de  l'Ascension , 
nous  trouvons  enfin  7^. 

Combinons  maintenant  deux  à  deux  nos  stations  les  plus  éloignées  en 
latitude.  Nous  trourons,  arec  Paris  et  P Ascension,  ^f^;  Paris  et  le  Port- 
Jackson,  Tfj^ ;  avec  les  Malouines  et  l'Ascension,  tt^TT;  les  Malouines  et 
le  Port-Jackson,  rnTà*  ^^  retrouve  ici  l'influence  de  l'Ascension  qui 
augmente  l'aplatissement. 

En  élaguant  de  la  totalité  de  nos  expériences  celles  de  l'Ile-de-France  et 
de  l'Ascension ,  la  différence  de  17  à  18^ ,  qui  existe  entre  les  latitudes  des 
stations  conservées,  est  trop  petite  pour  que  nous  puissions  vérifier  d'une 
maniée  convenable  la  loi  du  décroissement  de  la  pesanteur-,  et  déterminer 
l'aplatissement  du  globe;  mab  si  nous  empruntons  à  rexpédition  de  M.  de 
Freycinet  les  expériences  faîtes  à  Téquateur  dans  l'ile  de  Rawak  avec  les 
mêmes  instrumens ,  nous  trouvons  les  résultats  suivans  : 

Toutes  nos  expériences,  moins  celles  de  l'Ile-de-France.,  combinées 
aTec  celles  de  Rawak ,  donnent  ^.  Si  nous  retranchons  celles  de  TAs- 
cension ,  nous  trouvons  ^» 

Apres  avoir  obtenu  ce  dernier  résultat ,  nous  avons  cherché  quelle 
serait  l'expression  de  l'aplatissement  pour  chaque  hémisphère^  en  com- 
binant toujours  nos  expériences  avec  celles  de  M.  de  Freycinet,  à  Rawak. 
Nous  avons  trouvé  que  les  stations  de  Rawak,  des  Malouines  et  du  Port- 
Jackson,  donnent,  pour  l'hémisphère  austral,  -—'y  et  nous  arons  obtenu 
j^  pour  l'hémisphère  bpréal,  en  combinant  les  stations  de  Rawak,  de  Paris 
et  de  Toulon. 

On  voit  par  Ik  que  Faplatissement  de  la  Terre  est  sensiblement  le  même 
dans  les  deux  hémisphères,  et  égal  k  ^. 
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Il  ne  nous  reste  plus  qu'à  faire  oonnaitre  le  résultat  que  noua  aïons 
obtenu  y  en  combinant  toutes  les  expérieuces  de  M,  de  Frejcioet  ayec  les 
nôtres.  Noos  avons  alors  quinze  équations  de  condition j  qui,'  résolues 
comme  le^  précédentes  par  la  méthode  des  moindres  carrés  y  donnent  -gjff. 
Les  écarts ,  qui  surpassent  de  beaucoup  les  erreurs  possibles  d'observa*- 
tîon»  tombent  sur  l'Ile-de-France ,  de  Mowl^  de  Guam  et  de  F  Ascen- 
sion. Si  nous  faisons  abstraction  de  ces  quatre  stations^  nous  troorons  ^ | 
résultat  qui  fl^accorde  aTec  le  précédent  et  atec  ceux  qui  ont  été  obtenus , 
dans  ces  dismiers  temps ,  par  MM.  de  Frejotnet  et  le  capitaine  Sabine. 

Les  limites  de  cette  notice ,  sur  les  expériences  qui  ont  été  faites 
pendant  la  campagne  de  la  oonrette  la  Coquille j  ne  noîus  permettent 
pas  de  nous  étendre  davantage  sur  les  conséquences  qui  pensent  en 
résulter.  C'est  dans  la  partie  physique  du  ^ojage,  dont  la  rédaction  nous 
est  confiée ,  que  nous  nous  proposons  d'entrer  à  cet  égard  dans  de  plus 
grands  détails.  Mais  nous  n*attéhdrons  pas  que  ce  trayail  soit  terminé 
pour  exprimer  toute  la  reconnaissance  que  nous  devons  aïo:  personnes 
qui  oat  bien  voulu  nous  guider  dans  ces  xechercbes  :  c'est  une  dette  que 
nous  avons  contractée  particulièrement  envers  MM.  Arago  e.t  Mathieu, 
qui  nous  ont  aidé  de  leurs  conseils^  et  qqi  nous  mettent  wcore  tous  les 
jours  en  position  de  profiter  de  leurs  lumières. 
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iVombre  ^l'osciUalions  infiaimênt  petites  dupenduie  dans  un  jour  soL  mojr,fdans  Pair 
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ezpérienc. 
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OSCILLATIOINS 

intiaioicnt  pctiics 
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la  durée* 
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expdrîenc. 


en  ^4*  dn 
chranottièt 


MOLVEMKNr 

du  chronomètre 


dans 
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moyen. 


en 

oscillât. 


Oscillationi 
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petites 
du  pcnduif 

en  a4^* 
T.  moyen 
dans  1  air. 


Expérienees  de  Paris  (  1822  et  i8a5}. 
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a3 

14 

a5 
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4 
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ao 

21 
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II 
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II 
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a 
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5*45  3o 
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6.  a.  o 
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II. da.  o 
11.54.  o 

6.1 1.  o 
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a  1675,1060 
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^3953,7450 
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i3aa64i8o|o,744o 
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ii585,o5Bo 
0,5465  11 675,8415 |ç)o:{^a,i5io 
0,6086  ii366,o<jD(i  903  ^1,69  \  i 
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--ii''59i 
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1,1 14 1 
1.1610 


^3954,9591 
^4701,1710 


33117,1610 


9o3ii,i3i8 
90311,1911 


0,6706  ii7o5,98b6 
,6073  21953  0673 

0,51931 484  i,i5c(3 

o,53io  11791,0160190173,9007 


90174,1010 


9oi6,|,o.87 
9oi5J,oiii 

9oi53,94{i 


r,ijo 
i,a37 


-f-  i,3oo 
+  i,S5i 


+  ..35 


8 
161 


—«3,397 
—11,740 


—  7,700 
4-  i,i55 

4-  1,614 


— i3,i6i5j9o3a7,07or 
—11,679690330^4714 
— 1  i,7954k)o3a7 ,  0705 

I 

i,359o^o3i3,49ï 
'»935ono3i3, 116 

— i3,g)Bii;9oi6oj  iipf 
— 1 3, 1965^90 160 ,  6oJj' 

-  8,035490155,983: 
-f-  i,i486J90i55,87of 

+  1,6946)90155,638; 


Expériences  de  Toulon  (1811). 

"*"*  1 
11.34.  1,9447181,9850  1, 865 iu2^83, 29^1 

11.1  J.  1,11 45879,75101  i,57ia|:id88i,jifi 

Expériences  des  îles  Malouines  (1811). 
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3i 
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43917,0161 90343,596 
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II 


.40 14;  1*4 
.48.13,64 


36316,03700,9676 

43^15,85001,1761 

i67a7,i79o!o,5533 16707,83131901 74, 1 58 

4(146,1710' 1,3^05  44i47>Sîf^  fy>» 73,70 !8|-f-  0,1  H 

47591,3711  ' i,36o4 47591,7314190175,70351-1-  0,144 
Expériences  du  Port-Jackson  (  i8i4)- 

J8*25,658o  t,53o8l{8»77,f 888  90067,3818  +17,1885 
48988,4000  r,6337||899'>,o337  90067,1047  +^7,188'» 

47638,3410  i,587gl4;r639,9ig()  9013»;,  1485  +17,1  i3i 
48i38,596o|i,S87o|48i4o,iHdo|90i3o,»33o[-4-i7,ii3i 

Expériences  de  l'Iêe  de-France  (  i8i4  )« 
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Expériences  de  i'ile  de  tAscensiou* 
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Pendule. 


ai»  3. 


hongasur  du  pendule  à  secondes  pour  chaque  ^station, 

(  A  a  arrean  de  la  mer.  ) 


oScillatiqt;s 

dans  oïLioar  solaire  moyen. 


à  l^ria. 


9o336,()668 
9016»,  4978 


à  ToaloD. 


9o3r4*6o^ 
goT45,95« 


Différence, 


33,0608 


JUOBiGUEUR 
du  fMndule  à  seoomles. 


à  Paria. 


il  Toulon* 


r 
I 


*       ■     m» 


0,99^51 1()4 
0,99950006 


moyenne o,99p5o585 


n»  I. 
n»  3r 


n«  I, 
.no  3. 


&  Paris. 


9o33&,6668 
90168,4978 


aux  Malonines. 


90%,  139a 
90179,4871 


13,4724 
10,9893 


h  Paris. 


I 
I 


aux  Malouioes. 


1,00037615 
1,00034376 


n«»  3. 


à  Fans. 


9o336,G668 
90168,4978 


h  Paris. 


90168,4978 


Port-Jftcksan> 


90378,8893 
90110,3016 


moyenne 1,00035995 


57,777<5 
58,3963 


à  Paris. 


I 
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Port- Jackson. 


®»9987^»a4 
0,99870736 


moyenne 0,99871430 


Ue-de-France. 


90073,3397 


95,1681 


à  Pari& 


n»  3. 


h  Paris. 


90168,4978 


&  I^Ascension. 


90046,6346 


i3i,8(8a 


ïta*- 


à  Paris. 


Ile-de-France. 
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Co/nbinai4M>ièi  fy»  ^D4ri0nce9  d&  toute»  noê  stations  réunies. 

.        •  •  ^ 

Si  l'on  représente  par  2  -f-  ^  sîn*  L  l'expression  de  la  longueur  du  pen- 
dule à  la  latitude  L ,  et  par  e^  e\  e"^  e"  ^  etc.,  les  çrrenrs,  dans  les  différentes 
stations,  nous  aorons  les  équations  suÎTantes,  que  nous  traiterons  par  la 
méthode  des  moindres  carrés  : 

STATIOVS.  LATITVDES.        LOVO.    DU   PEITO.  SID^.L 

Iles  Malooines* 5io3i'44*'A    lyOooaSggS    »»«•«•  yr  (^61996704  ss  « 

Paris 4S.5o.i4.6     lyOooooooo    -^«—^0,56677225=0' 

TooloB 45.  7.20. B    o,g995o585    —  x  — •  ^  0,46725006  =  e' 

Porl-JacLson 33.5i.4o.A    0,99871430    —  z  —  y  o,3iq45i4o  =  e"' 

lie-de-France :m>.  Q.aS. A    0,9^89022    ^p,  #  —  jr  1 , 1 1873796  =  «»▼ 

Ile  de  J'Ascension 7.  55.48.  A    0,99729881    .^  »  —  y  0,01903382  =  «▼ 


Condition  do  minîmiun  par  rapport  à  s,    0,99894485    —  '  ""^  X*  ^M'&^^'^^  =  o* 

Multipliant  chaf|ue  équation  par  le  coefficient  dé  y  dans  cette  équation , 
nous  aurons  les  résultats  suiyans. 

La  somme  dirisée  par  6  sera  ta  <»ndition  du  minimum  par  rapport  à  y . 

o,6i3i2638  —s  z  0,61^96704  ~  T  0,37572834 

0,566772^5  —  «  0,56677225  —  y  0,32123072 

0,46701917  —  z  0,46795096  -^  y  0,21932272 

o,3ioo5ia5  —  «  0,3)q45i4a  —je  0,09638016 

«             0,11848745  —  «  0,11873796  —  y  0,01409870 

0,01890*4^  — >  z  0,0199339»  •*  f  a,ooo36aa8 

Condition  dn  minimnm  1      «,      «^  •>/  * 

ï«rnipporti^,         /  ^''^S^**»   -  «  «.««l»»»**   -f  o,i7,<«o49  =  o. 

EUminant  entre  ces  deux  équations  nous  aurons  sucçessiyement 

0,998944^5  X  o, 34910209  —  0,^4907332 

'^  "^  0,34920209  X  0,34920209  —  0,13102049 

=  ^^^  =  o,oo4B8382. 
0,04907839  ^^ 

*  *=  o>99894485— 0,34920209X0,00488382=0,99733941. 

y  _  o,oo488382  ,^  .^ 

-  = ^  ,    =  0,00480735. 


% 


Ajdatfssem. 


5  I  y 

a        209        z 


c:  o,oo866o93  f-^  0,00489735 


Substituant  les-Ttlenrs  de  ^  et  de  z  dans  nos  six  équations,  nous 
aurons 


Année  i83o.  (  9^  ) 

^  PERODLB  OBSCBTIÊ.        PEVDV¥>B  CALGULi.  BUUUM. 

OesMalonmet lyOooaSggS  —  i,oooa33o3  ==  «    ss -f*  0^00009699 

Paris.... •  1,00000000  *-  1,00000741  =  ^  =-—0,0000074* 

'    Toolon o,ggiglSo5S5  — 0,99953138  =  0^=  —  o,ooo6i553 

Pori^ackson 0,99871430  —  o^gg^SSfo  ss  ^  t=z  —  o,oooo4i3o 

Ile-de-France 0,9978903a  -^  0,99781038  es  e>v  es  4.  0,00007094^ 

lie  de  rAicelUton 0,99739881      —  0,99733337  s=  «▼   s=  —  o,oooo3356. 

Combinaieondês  expériences  de  toutes  nœ  station$j/noin$  PJlerde-'France. 

Condition  du  r  ^^  t^    -  «  ^     ^ 

I  s.  0,90915570  -—  s— ^.0,39529491  s=o. 

™w^rtà*'  V*  o>395i9o49  — «•0|395a949ï  —y.  0,20240484  :^o, 

y  •ga  0*999' 5578  X   o>  39^29491  —  o>395'9o49 
0^39529491  X  0,39529491  —  0,20240484' 

0,00022q3o   *       .  ^o 
=     /g  f^o   =  0,00496002. 
0,04614678     '  -rj^^ 

s  —0^99915578—0,39529491X0,00496892=0,997191159. 

V  0,00496892  ..Q 

^   S=  -I — 22—2-.  s—  o,Oo4à82Q2. 
*    0,99719159        ^^  ^ 

Aplatissement  es  o,oo865o52  —  0,00498292  s=s  o, 60366760 ss — ^. 

mDUXJE  OBSBlTé.     VEVDITLS  ClLGDLi.  SMISUBS. 

lies  MaJoaioet 1,0003599$    ^^1,00033739    =  +  o,oooo3356 

Paris 1,00000000    —.1,00000783    £=—-0,00000783 

Toalon...... o,9995o585    —  0,99951 33»    :=—•  o,  10000747 

Port-Jackfon 0,99371430    —  0,99873419  -  =3  -•  0,00001989 

IkderAiceniion 0,99739881    —0,99738617    ss -^  0,00091 364. 

« 
Çombinaiêan  de$  expériences  de  lotîtes  nos  stations ^  moins  les  {les  de 

Frtxnce  et  de  l^ Ascension. 

G>ndition  da  r  _^  _  /o  oc 

minimompar  I  «•  0,99962002  — «—j^. 0,489360 19  =  0. 
ra  poptà      ^•o>4892^43^5i  —  *. 0,48936019  — j^. 0,25291549=0. 

0,99962002  X  0,48936019  —  0,48924261 

^  ""  #748936019  X  0,48936019  —  0,25291549 

0,00006827  ^    <^ 

=  a// — "  =  0,0050788a. 

0,013442110  * 


(93) 


Jbmée  i83o; 


t  0,99962003— 0489360 igXo^oo5o7882=:o9gg7 1 3465. 

o.ooSonSSa  ^    ^, 

:^-_2-^^=  0,00509341. 

Aplatissement  =  0|06865o5a  —  0^00509341  =s  0,00355711  ï= 


aSiyi* 


Combinaison  dês  êtfpiriêncêê  dê^Paris  ei  de  PAscmêion, 


O>ndition  da 
mmimnmpar 
rapport 


da  ( 

par<'-^'9 


99864940 — z  ^y .  o ,  29290303  =  o . 
9287732— •s.Oy2i929o3o3  —  j^.  0,16079650  =  0* 


j_  o>9986494o  X  o>29g9o3o3  —  0,29287732 
^        0,29290303  X  0,29290303  —  0,16079650 

o,ooo3&8q  /  «  ro 

0,07500432  '     ^^^ 

%  s=  0,99864940—0,29290303x0,00493158=0,99720493. 


y        o,oo4q3i58  /  ,e., 

^  _     >     '♦^        =  0,00494540. 
»        0,99720493  ^^  ^ 

AphtUsem.  sso,oo865o52  -— o, 00494540 ss:o,oo37o5 12 ss — • 


Combinaison  des  expériences  de  Paris  et  du  Port-Jackson. 

Condition  du 

minimom 
par  rapport 


2o88o544s=:o. 


!*«o,999357i5— a— ^.043861 182=0, 
jf  .0 ,  4384 1 225-- s .  o ,  4386 1 1 82-— jf .  o , 

« 

0,99935715  X  0,43861182  «—  0,43841225 

y  ~  0743861182  X  0,43861182  —  0,20880544 

*  0,00008230  ^    ^ 

ss  — i — h,  t»  ^  =  o,o5oioio. 
0,01642511 

s  =i  0,99935715— 0,43861182X0, oo5oi6io=:o, 99715703. 

y    o .00501610         ^  n  / 

*^  :=:  —2 p— rr  =  0,Oo5o3o4o. 

»    0,99715703 

Aplatiasem.  sa  o,oo865o52  — •  o,oo5o3o4o=  0,00362012 ss 


276,2' 


S 


Anah  i83e; 


(94) 


Comlfinàison  des  expérUncês  des  ilès  Maîouines  et  de  l* Ascension. 

Condition  du  (  o       oo  •!  c       /^i 

minimum    /«•®»99877938 —»— J' -0,3 1600043  =  0. 

^  ^.0,31605439— -s«o^3i6ooo43*^j^.Oyiâ8o4^<  ^^  o 

0,99877938  X  0,3 1600043  —  0,31605439 

^  "^  0,31600043  X  0,31600043  ~  o,i88o453i 

0^00043968  ,  QQ^ 

%  =  0,99877938— Oy3i6ooo43xo,oo497885=:o,9972o6o6 
y        0,00497885  ,      Q 

i    =   ^   ru.Io ^<S   =    0,00499280. 

s         0,99720000  • 

I 


Aplatissem.  =  o,oo865o5a  —  0,00499280  = 


273,4* 


Combinaison  des  expériences  des  îles  Maîouines  et  du  Port-Jackson, 


I«o,999487i2  —  «  — y. 0,46170922  =  0. 
y ,  o ,  461 5893 1  —  2 .  o ,  461 70922 '-^  ^ .  o ,  23605425  3=  o  • 


Condition  du 

mimimum 
par  rapport  & 

0,99948712  X  0,46170922  —  o,46i5893( 

^V         m^m^^        ^^^t^m^^^m-—^^^m^Ê^^  ^-^^^^^m^mmimmmi^K^^  m^K^mm^^m^mmm^^^^  «bh^^^  ^^^^^^mm  w^^hb^^^^bw^^m-^b^^^^^^^b.      ^^b^b*^ 

0,46170922  X  0,46170922  —  0,236054^5 

0,00011680      ^ 

=:  5-33^  =:o,oo5ioqoi.. 

0,02287885   '    ^ 

z  =  0,99948712 — 0,46170922X0,00510901=0,99712824. 
y        o,oo5ioqoi  ^     _ 

-  =:a      --: g— ;   =   0,00012372. 

«      0,99712824        '  ' 

Aplfitisaan.  :=  o,oo865o52  —  0,00512372  =  o,oo35268o=:-^^— ^, 


Année  i83o. 


(95) 


Çomhifutiêon  des  expénencea  de  toutes  nos  stations,  mom  PIlê'de-Fnmoe, 

avec  celles  de  Rawai  de  M.  de  Freycinei, 

STATIOVS.  LATITUDES. 

Iles  Malonines Si^i  '44* A  i^oooaS^gS  -*  s  -*  ^  0,619918704  ces  « 

Paris 4^.5o.i4  B  1,00000000  — «  —  ^  o,5G677m5  :œ  ^ 

Toulon 43*  7-^0  B  o,'99g5o585  —«  — y  0,46715006  =  e* 

Port-Jackson 33. 5i  .40  A  0,99871430  —  a  —  y  o,3io45i4o  =  c*' 

lie  de  PAscension 7.55.48  A  0,99729881  —  z  —  y  o,oi9o338a  =  «▼ 

IleRawak..* o.  1.34  A  0,99707311  —  s  —  7*  o,ooooooai  =s  e(*) 

Condition  dd  minimnm  por  rapport  à  z.      0,99880867    —  s  —  ^  o,3a94i^6  bm  o. 

o,6i3i3638  —  »  0,61996704  — X  o> ^7570834 

0,56677995  — •  t  0,66677995  *^y  o,  39193079 

0,46701917  —  X  0,46795006  —  jr  0,91839979 

•,3ioo5995  •—  •  o,3io45i4o  —  x  o,og638oi6 

0,01898940  —  s  0,01903389  — y  0,00036998 

0,00000091  —  9  0,00000091  — -  y  0,00000000 

Condition  da  minimum  €         ««ê^/  9     â    m  •  coi: 

'n»r  ™««r»  i*.  l     ^^^^^^^^    —  *  o,3994i946    —  JT  i,l6867070  =  o. 

i  par  rapport  à  y f 

0999880867  X  0,32941^46  -r  0,32982544 

^   ^  0,82941246  X  0,32941246  —  0,16867070 

0,OOo3o542  r*      n    f 

=    ^ 0-^=0,00507695. 

o,o6oi58i3  '  ^ 

£    ^    0,99880867  —  0^2941246X0,00509695=0,99713626. 

y        o,ooÎIo'76q5  ^      ^, 

^  =  —2 4^^  Œ  o,oo5oqi53. 

*        0,99713020  ^ 

Aplatissem.  =  0|Oo865o52  —  0,005091 53  =  0,00355899  =  -rr-. 

tBWDULS  OBSElvi.        PEVOOX.C  CALCVL^.  EMB0B8. 

lle«  Malonines 1 ,00095995  —  i  ,00094896  =  o  =  -f-  0,00001169 

Paris i^oooooooo  —  i,ooooï373  =  V s:  —  0,00001373 

Toulon o,9995oô85  —  0,99950847  =5  «'=  —  0,00000969 

Port-Jackson 0,9987^430  —  0,99671141  =  ^=  4-  0,0600018^ 

Ik  de  PAscension 0,99799881  —0,99793989  =«▼=  4- 0,00006699 

Ileftawak «>99707î»«  —  <S997ï3656  :i^»)à  —  o,«odo63i5. 


Année  i83o. 


(g6) 


ComhinaUondea  expériences  de  toutes  nos  stations ,  moins  ^lU^e^France 
et  l'Ascension^  apeù  celles  de  Ram^ah  de  M.  de  Freyeinet, 


Condition  du  ( 


uinimam 


par  rapport  Ji  (* 


l«'0>999l'o64  — «  — ^•o>39i488i9=o. 
1^.o,3gi394o5—- s.  0,39148819 — j'.o,2oa33a39=:o. 


0,99911064  X  0,39148819  —  o, 3913940s 

^  ~  0,39148819  X  0,39148819  —  o,aoa33239 

o,oooa54o3      g.    ^^^^ 
=    /  ^^   =0,00517695, 
0,04906939 

a  =  0,99911064— 0,39148819X0^0051 7695=0,99708393  • 


y    o,oo5i76q5       ^ 

^  =s  -2 fe^  =55  o.ooSiqaoQ. 

z         0,99708393^  '    ^^ 

▲platitsem,  s=  o,oo865o5a  —  0,005192095=:  o,oo345843  =  ^gr-jg- 


HÉMISPHÈRE  AUSTRAL. 

Combinaison  de  nos  expériences  des  îles  Malouines  et  du  PorPJaeksony 

avec  celles  de  Rawak  de  M,  de  Frt^cinet. 


kdition  da  ( 
inimum  < 
rapporta  (*^ 


Condition 

minimum 
par 


99868^45  —  «  —  j^.  0,30780622  =  0. 
30772628*- s.  0,30780622  —  jf.  0,15736950  =  0. 


0,99868245  X  0,30780622  —  0,30772628 

^      0,30780622  X  0,30780622  —  0,15736950 

o,ooo3256i  ^      ^t% 

s  sss  0,99868045— o,3o78o6aaxo,oo5ig938iBo,997o8uo5. 
^  _  o.oo5i9938  __      ^  , /«• 

z         0,99708205  ^  ^ 

Aplatissem.  sa  o,oo865o5a  —  o, 00521459  =  o, 00343593  =:  — • 

Si  nous  combinons  ces  expériences  vtec  toutes  celles  que  M.  de  Frey- 


CW) 


Année  i83o. 


cinet  a  faites  dam  Phémisphëre  austral ,  moins  celles  de  File*de-Francey 
nous  aurons  : 


.  .  is,o,gq878647— «  — >'.o,33oiaQ68=o. 

minimum     >        V^'^^'  oo        m  jt      -^la 

parrapportkK-'*''^99^^"""''''^^^'^9^""-^'^'*^^^^'* 

a-  o»99S78S47  X  0,33012968  *■  0,33995^11 
•^   Oy33oi2g68  x  0,33012968  —  Oyi522o34é 

0,000223o6  gf  c 

s  ==  0,99878647 — o,33o  12968)^0,005161 29^=0^99708258. 


3: 


o,oo5i6t2Q  -    ^^ 

^;^^  J  =  <»»«>o5i7639. 


Aplatîssem.  ss  o,oo865o52  -—  0,00517639  =  o,oo3474i3  ^  -g — g» 


HÉMISPHÈRE  BORÉAL. 

Combinaison  de  nos  expérigncês  ds  Paris  et  ds  Toulon  ^  apsc  eelUs  de 

Hawakdf  M.  de  FreycineL 

!  s.  o, qq885ù65  — s— >r. 0,34467417  =  0. 
j..o,3445972i— «.0,34467417  — y. o,i7985n5  =:o. 

V  =3  0,99885965  X  0,34467417  —  0,34459721 
y        0,34467417  X  0,344674^7  —  o,i7985ii5 

o,ooo3i6oq  ^       .^ 

"=-o;^i^="'^"5'"<^- 

«  ■=  0,99885965— o,344674>7Xo,oo5i7748=o,997075ii. 

r==îî^4Ë  =  0,005,9267. 

-»      0,99707511  ^    ' 

Aplatissem.  ss  o,oo865o52  —  0,00519267930,00345785=    ^,  -. 


Jdditians  iSSo. 


ÂMéfi  i83oi 


Combinakon  de  toutw  nos  expériences  qveccelUfi  de  M,  de  Freycinei^ 


i^4MÉ«ÉikÉÉfcHttiÉliiM 


M  Wm 


Des  Malouines... 

» 

Paris 4. 


LATITVDE8. 


A.^ 


O-Im 


5i«35'  i8M 

5i.34«4i  ^ 
(  49.5o.i4  6 
I  48.5o.i4  6 


Cap  de  Bonne-Es- 
Port-Jackson 


•  ••••• 


43.  7.'iQ  6 
33.55. i5  A 


•  •  •  •  •  ,    «/^  •  «w  •  •  i#  ^  • 

^       )  33.^1. 34  A 

/  33  5i .40  A 

Hio-Janeiro 1  as .  55 .  i3  A 

lie  Mowî. j  22.53.  7  B 

Ti    j«  L«  I  20.  Q.56  A 

J  ^tt.  ^.W  A 

Ile  âaam i3. 27.51  B 

Ile  de  rAsceiuîon.     7-55.48  A 

Ile  Rawak o.   1  34  A 

GondilîoB  do  iiiinimnm  fki  xi^pori  &  i. 


ROMS 
def 

trfM  t    .•  J-  M  I 


MM.  F. 


lA  t  ii^iKn  "■>'-';    iii4    4 


1,00020048  —  S  —  X'«o,6t3g7729  =  e(9> 
i,<»Q025g9$  **  *  •r^j^. 0,61296704  =  e 

t,oôoot)r6ttà  -*^  «  ^' y. 0,56677225  =  y 

o,i|995o585  —  »  —jr.  0,46725006  =  e* 

0,99869314  —  «  —  p^.o,3i  141614  =  «**^ 
Oj998:ài5S  -»-  *  Ai.  ^.0,31042450  =  «(•) 

0,9987 i43o<r-n  fk  —  ^.o,3i»45i4o  =  tf 
^,99781272  ^  «  —  ^.0,15.167121  =s  eC») 
^»99;9^^'^"  —  ir  *—  j^. 0,12689703  =  «<?) 
0,(59791948  —  »  —  jr. 0,1 188}  146  e=  «<« 
ô,9078ôôî2  —  »  ->-  jr, 0,11873796  î=  ©•♦ 
o,9C)757o66  — »  «  —  j^.o,o542i3i7  =  e^*) 
0^90320881  —  «  — /•.o,oiop338a  :=  e* 
0,99707311  —  «  —  ^.0,00000021  ^  c<*) 

<*f968J4*5^  -^  «  —^.0,27018954  =  o. 


• 


o,6i4ino38  —  <*o, 61397729  —  y. 0,37696817 
6,èi3i263S  —  «.0,8149^704  —  j?.o,37Ô72834 
è,5é6^^;iarà  ^  i.0;Ô86^ta25  —  r'0,3ai23o72 
0,46701917  —  «.0,46726006  —  7*. 0,21832272 

r,3yQogi6  — _s.e}3ri4v€i4  **  Y^^^^^^^f^ 
0,31000695  —  s.o,^io4245tf  —  7'.o,ogO30398 
è,^i6652i5  —  JB.ô,3io45i4ô  —  Y,o^^^lBâlio%S 
o,f  5133946  —  X. 0,15167121  —  f.  0,02300416 
f>|ii663<^  -<-  «.0,12680^  —  ^.0,01610287 
0,1 10169421  —  «.Q,ôi8ft4i46  — /'.D,ot4i23'i9 
0,1184^74$  —  «.0,11373^96  — y. 0,01409870 
ô, 06408147  —  «.o,o542i3i7  —  ^'.0,00293907 
^^018^^8240  -^  «.0,01903382  —  7*. 0,00036228 
0,00000021  -^  «.0,00000021  —  ^.0,00000000 


CaoiâÂiîoû  dii    minimum    par  1  ^^.  o  ..  0/99 

rapport  à  r  •  /<^» ^7^664 —  »  0,27018964 —jr  0,1  i8o43i3  =  o. 


0,998542^6  X  0,^7018954  *^  6»>^ooi664 

0,27018954  X'0, 27018954  —  o,ii8o43i3 

0,00022080      .  , 

■«  7r"7 ?  =  0,0049042a. 

0,04504070        ^^ 


7T<I>7 


i  «  • 


(99) 


ÀDnëe  t83o. 


Combinaison  de  toutes  nos  expériences  réunies  à  celles  de  M,  de  Frey- 
cinetj  moins  celles  des  (les  de  Ftunce^  Guamet  Mowi. 


Condition  da 
mintmnm 


is.  0,99883099—  «—7^^.0,33639639  =  0. 


ly.0,33624386—^ s. 0,33639639-—  jf. 0,16053399  t=o. 

_  0,99883099  X  0,33639639  —  0,33624386 
^  ""  0,33639639  X  0,33639639  —  0,16053399 

0,00024072  t»    c%     t>m 
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Combinaison  de  toutes  nos  expériences  réunies  à  celles  de  M,  de  Freycinet, 
moins  celles  des  îles  de  France,  Guam^  Mowi  et  de  V Ascension* 
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Heaume  des  Observations  de  l^ inclinaison  si  de  la  déclinaison  de  Paiguili^ 
aimantée  j  faites  dans  la  campagne  de  la  con^ette  de  S,  M.  la  Goqaille^ 
pendant  les  années  182a,  iSaS^  i8a4  et  1825. 

PAR  LA.  DUPERRET,  Capitaine  de  frëgau. 


Inclinaison  de  ^aiguille* 

Deax  boussoles  d'inclinaison  construites  pour  être  obseryées,  l'une  a 
terre  et  l'autre  à  la  mer,  m'avaient  été  conGces  par  le  Bureau  des  Longi- 
tudes. La  première,  que  je  nomme  boUssole  terrestre  d'inclinaison  j  était 
munie  de  quatre  aiguilles  désignées  par  les  n^'  o,  i ,  2  et  3;  la  seconde, 
que  )e  nomme  boussole  marine  d* inclinaison  ^  portait  deux  aiguilles  mar- 
quées des  ri"  I  etfc2  (*). 

Toutes  les  fois  qu'on  a  observé  ces  aiguilles,  soit  a  terre,  soit  à  la  mer, 
leurs  pôles  ont  été  changés  par  vingt  frictions  appliquées  sur  leurs  faces 
opposées ,  au  moyen  de  barreaux  fortement  aimantés. 

L'inclinaison  a  été  déterminée  directement,  en  présentant  successive- 
ment la  même  face  de  l'aiguille  à  l'orient  et  à  l'occident  magnétiques. 
On  l'a  obtenue  indirectement,  en  plaçant  l'instrument  dans  deux  plans 
rectangulaires  formant  un  angle  arbitraire  avec  le  méridien  magnétique. 
Ces  deux  moyens  ont  été  pratiqués  dans  toutes  les  relàclies;  mais  les  ta- 
bleaux qui  accompagnent  cette  notice  ne  contiennent  que  les  résultats 
des  observations  obtenues  par  la  méthode  directe. 

L'inclinaison  définitive  d'une  aiguille  est  la  moyenne  des  inclinaisons 
partielles  observées  avant  et  après  le  changement  des  pâles;  celles-ci  se 
déduisent  des  inclinaisons  observées  en  tournant  successivement  la  face  de 
l'instrument  à  Test  et  à  l'ouest,  et  en  lisant  aux  deux  extrémités  de  l'ai- 
guille, que  l'on  maintient  en  oscillation  pendant  la  durée  des  expériences. 

Pour  l'intelligence  des  tableaux  suivans,  je  dois  prévenir  que  j'ai  nommé 
pointe  nord  d'une  aiguille  celle  qui  se  dirige  librement  vers  le  pôle  ma- 
gnétique de  cette  dénomination. 

Les  inclinaisons  affectées  du  signe  --f-  indiquent  que  la  pointe  nord  de 
l'aiguille  est  au-dessous  de  la  ligne  horizontale,  c'est-à-dire  que  l'obser- 
vation est  faite  au  nord  de  l'équateur  magnétique* 


{*')  Ces  deiii[  boussoles  ont  i;te'  cxëcutëcs  par  Lenoir,  et  employées  par  M.  de  Frejciaet, 
dans  r<:xpcdition  de  lu  corvette  F  ^r^rnie. 

Il 
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Les  inclinaisooâ  affectées  du  signe  —  indiquent ,  au  contraire  y  que  la 
pointe  nord  est  au-dessus  de  la  ligne  horizontale ,  et  qu'en  conséquence 
l'observation  est  faite  au  sud  du  même  équateur. 

Le  méridien  magnétique,  dont  il  importe  de  connaître  préalablement 
la  direction,  a  été  ^déterminé  pour  chacune  des  aiguilles  de  ta  boussole 
terrestre  d'inclinaison,  en  cherchant  avec  une  grande  précision  la  direc- 
tion d*azimut  dans  laquelle  Taiguille  devient  exactement  verticale. 

Les  aiguilles  de  la  boussole  marine  d'inclinaison  ont  été  assujetties  à  la 
même  opération,  lorsqu'elles  ont  été  observées  à  terre;  mais,  à  la  mer, 
les  mouTèmens  continuels  du  navire  rendent  ce  procédé  impraticable  :  en 
conséquence,  )'ai  dû  me  borner  à  établir  le  parallélisme  le  plus  parfait 
possible  entre  le  plan  vertical  des  aiguilles  de  cette  boussole  et  le  méri- 
dien magnétique  du  compas  de  route  de  la  corvette 

Ces  observations  d'inclinaison,  dont  je  me  suis  spécialement  chargé, 
ont  été  faites  dans  tontes  les  relâches  de  l'expédition.  A  la  mer,  on  les  a 
répétées  toutes  les  fois  que  le  tems  l'a  permis,  et  plus  particulièrement  près 
de  Péquateur  magnétique,  que  nous  avons  coupé  deux  fois  dans  l'Océan 
atlantique,  et  quatre  fois  dans  le  grand  Océan  équatorial. 

Déclinaison  de  i^aiguiUe. 

La  déclinaison  a  été  observée  à  terre,  dans  toutes  les  relâches,  an 
moyen  d'une  petite  boussole  à  lunette  précédemment  employée  dans  les 
campagnes  hydrographiques  de  M.  le  capitaine  de  vaisseau  Gauthier. 

On  déterminait  l'azimut  d'un  objet  terrestre  par  de  nombreuses  séries 
prises  au  cercle  géodésique  ;  on  relevait  cet  objet  avec  la  boussole  dont 
il  s'agit,  et  Ton  prenait  pour  déclinaison  définitive  celle  qui  résultait  de 
tontes  les  lectures  faites  aux  deux  extrémités  de  l'aiguille,  avant  et  après 
le  demi-mouvement  circulaire  de  l'instrument  sur  son  axe^  comme  avant 
et  après  le  renversement  de  l'aiguille  dans  sa  chape. 

A  la  mer,  la  déclinaison  a  été  observée  tous  les  jours ,  matin  et  soir, 
avec  le  compas  azimutal,  dont  on  fait  usage  dans  la  navigation. 

Flinders  et  plusieurs  autres  navigateurs  se  sont  beaucoup  occupés  de 
la  puissance  magnétiqne  exercée  par  les  masses  ferrugineuses  qui  entrent 
dans  la  construction  et  dans  l'armement  des  navires.  Sur  certains  bâti* 
mens,  cette  puissance  agit  d'une  manière  assez  sensible  pour  qu'il  soit 
important  d'en  calculer  les  effets;  mais  la  corvette  la  CoquilU K^aXi  reçu 
dans  sa  construction  une  modiCcation  qui  a  combattu  avec  succès  cette 
cause  de  perturbation  locale.  Pour  parvenir  à  ce  résultat,  il  nous  a  suffi 
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de  supprimer  les  canons  du  gaillard  d'arrière ,  et  de  faire  garnir,  cheTiller 
et  clouer  en  cuivre,  dans  un  espace  de  dix  k  douze  pieds  de  rayon,  cette 
portion  du  bâtiment^  destinée  à  être  le  théâtre  de  nos  observations  ma- 
gnétiques. 

Voici  trois  expériences  qui  prouvent  en  faveur  de  cette  assertion  : 
Le  24  septembre  1822,  la  corvette  étant  par  o®  i^'  de  latitude  méri* 
dionale ,  et  le  soleil  étant  aussi  par  o®  1 4'  de  déclinaison  australe  i  j'ai 
relevé  cet  astre  au  moment  de  son  lever  avec  un  compas  de  déclinaison , 
en  dirigeant  successivement  le  cap  du  bâtiment  sur  tous  les  points  de 
l'horizon.  Dans  ces  positions  particulières  du  soleil  et  de  la  corvette ,  le 
mouvement  de  l'astre >  en  hauteur ,  étant  vertical  pour  nous,  son  ampli- 
tude n'a  pas  dû  varier  sensiblement  pendant  les  20  minutes  qttî  ont  été 
employées  à  cette  observation.  On  peut  donc  accorder  quelque  confiance 
aux  résultats  suivans  : 


Cap. 


N. 

NNO. 
WO. 
ONO. 


Aelèveméni 
du  0. 


E.  13045' S. 
li.  o 
i4'  o 
i4.  5 


Cop. 


O. 

oso. 

so. 

sso. 


RelcTeiiieni 
rlu  Q. 


E.i3»35'S. 

i3.5o 

13.45 
13.45 


Cap. 


S. 

SSE. 
SE. 
ESE. 


Rdèrement 
da  Q. 


E.  i3*5o'S. 
13.45 
i3«3o 
i3.3o 


Cap. 


E. 

ENE. 

NE. 
UNE. 


mf^^mm 


ReîHemwi 
du  O* 


E-  i3*i5'S. 
i3.io 
t3.ao 
i3.3o 


■pi^-p^vi 


Aa  moaiJlage  de  Sainte-Catherine  (câce  du  Brc'sil),  les  rclèremeiii  ont  été  pris  *ar  une 
mire  située  à  i354o  toises,  et  ont  donné  : 


Cap. 


N. 

NNO. 
NO. 
ONO. 


RcIèTcmcnt 
de  Tobjet. 


N.39*»5o'E. 
39.35 
3Q.ti5 
38. 5o 


Cap. 


O. 

OSO. 
SO. 
SSO. 


RclcTcmcnt 
de  robjci. 


N.38"45'E. 
39 .  ao 
39.30 
39.30 


Cap. 


S. 

SSE. 
SE. 
ESE. 


RelèTement 
de  Tobjet. 


Cap. 


N.^00  o'E. 
40.  o 

AO..IO. 
40.15 


E. 

ENE. 

NE. 
NNE. 


Relèvement 
de  Pobjec 


N.jjonÔ'E. 
09.20 
39.30 
39.20 


Aux  tirs  Malctaines ,  des  rolèvemens  pris  dans  le  m^me  bqt  et  sar  niie  mire  égaleQieni 
très  éloignée,  ont  donne  ce  qui  suit  : 


Cap. 


N. 

NNO. 
NO. 
ONO. 


Relèvement 
de  Tobjet. 


S.67»iyE. 
67.10 
67.10 
67.25 


Cap. 


O. 

OSO. 
SO. 
SSO. 


Relèvement 
de  Tobjet. 


S.67»  o'E. 
67.  o 
67.10 
67.20 


Cap. 


S. 

SSE. 
SE. 
ESE. 


Relèvement 
de  Pobjet. 


67.30 
67.  o 
67.10 


Cap. 


E. 

ENE. 
NE. 

NNE. 


Relèvement 
de  l'objet . 


S.  67*10' E. 
67.10 
€7.10 
67.15    , 


•  Nota,  Avant  de  faire  connaître  Ira  résultats  des  expériences  qui  sont  Tobjet  prineipal  de 
celte  Notice,  il  était  essentiel  de  fixer  la  position  géofçraphiquc  du  lien  de  chaque  obscr- 
Taiion;  ce  travail .  anqurl  je  me  suis  livré  drpuis  mon  retour  en  France,  étant  terminé, 
i*en  ai  extrait  les  laiitudçs  et  les  longitudes  qui  accompagnent  les  iaUe«iui  auivaps. 
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En  juin  1837,  i^ai  obserrif  h  Dennemont,  près  de  Ij^antet,  dani  la  maison  d^  Hil.  Fëlîx 
de  Roissy,  raiguille  d^une  boussole  d^vKcliuaiaon  a|ipartei^nt  &  la  Faculté  d^  Sciences 
de  Paris.  J'ai  ob^nu  les  résultats  su) vans  : 


su^vans 

Avant  le  changement  des  pôles  ^  6S9^'^ 
AptJrs  le  changrmeni  des  pôles  +  ^«39*8 
Inclinaison jDoyenne  défini tÎTC    -H  68.34«8. 

ILiatttnde  TS.  49*  .0'  9*,a. 


Obsfirvaiipns  astronomiques  faites  ^  V  Observatoire  royal  f^ 

Marseille  en  iSaS/ 

PAR  M.   GAMBARX. 


Les  obserTatioiis  de  cette  année  ont  été  interrompues  à  la  fin  de  )ati}, 
par  un  voyage  que  j'ai  dû  faîr.e  à  Paris,  pour  recevoir  une  partie  fies 
nouveaux  insl^umens  destinés  à  l'Observatoire  de  Marseille. 

Jusqu'ici  lef  éclipses  des  satellites  de  Jupiter,  aîn^i  que  les  ocçfallati^a 
d'étoiles  p^r  la  Lune,  avaient  été  observées  fivec  i|ne'ez6ellente,  n^ais  asfez 
petite  limette  /de  t)ollond  9  la  seule  que  po^édAt  l'établissement.  Dans  les 
observations  qui  suivent,  j'ai  employé  paffojs  un^  novvelle  li^nette  j)e 
M.  LereJjours,  que  le  Bureau  des  Longitudies  m'avaijt  envoyée  dijs  le  mois 
de  juillet  1824  Les  dim^sionsde  cette  lunette  semblent  devoir  lui  doni^ier 
.quelque  avantage  sur  l'ancienne,  particulijbrement  dans  les  éclipses  des 
satellites.  Elle  a  o*",  094  (4^  lignes)  d'ouverture  réelle,  et  l'*,64  fie  foy^r. 

Des  cinq  copa^es  qui  ont  paru  dans  l'année,  lane  seule,  la  preqiicre, 
a  été  observée  à  Marseille;  c'est  celle  que  j'ai  déc9uverte  le  19  mai,  et 
dont  j'ai  déjii  ^onné  les  éléipens  dans  la  Cofinaissanpe  des  Ténu  de  1&9. 
Les  ol^servations  de  cette  comète;  que  l'on  trouver^  ipi,  sopt  présentées 
dans  un  antre  ordre  que  précédemment  :  celte  no(Jivel1e  forme  p^aitra 
sans  doute  préférable,  et  je  compte  i'adopte^  à  l'avenir.  La  méthcyle  suivie 
dans  les  observations  est  simple.  La  lunetjte  ét^nt  invariablement  fixée, 
j'observe  le  passage  de  la  comète  et  des  étoiles  de  coroparaisoq  aux  fils 
horaires  du  micromètre.  Après  ces  passages  ;  le  curseur  ou  fil  mobile  est 
amené  sur  l'astre,  ce  qui  fait  connaître  en  tqurs  et  parties  de  tour  |le  {a  vis  y 
sa  distance  au  fil  fixe;  ces  distançai)  se  trouvant  ici  dans  la  7*  colopne,  leur 
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,foiiug»oakard!fférenGe  donne  iamidiatementladlfféi^a^ 

Les  obserTatîoDs  météorologiques  ont  été  oootinuées  avec  assiduité. 
L'élévation  mojenne  du  baromètre ,  h  midi,  réduite  à  o^  de  température^ 

est  pour  toute  l'année  de 758'"''^34 

en  1824 • «.     757    ,86 

en  1825 •  •     ^56    ,80 

moyenne .  • l 767    ,67 

réduction  au  nireau  de  la  mer  «...  4-    4    >^4 

hauteur  moj.  au  niveau  de  la  mer .     761     ,71. 

telle  détermination  repose  sur  un  trop  petit  nombre  d'observations, 
pour  qu'il  soit  permis  de  la  considérer  autrement  que  comme  un  premier 
aperçu  susceptible  d'éprouver  encore  des  changemens  notables.  Il  ne  faut 
pas  oublier  non  plus  qu'elle  est  relative  au  baromètre  de  tObserpatoire  de 
Marseille  (*).lSous  n'avons  en  effet,  jusqu'à  présent,  rien  d'absolu  sur  le 
poids  de  l'atmosphère;  les  baromètres  ne  sont  point  d'accord  entre  eux; 
il  paraîtrait  aussi  qu'ils  cessent,  à  la  longue,  d'être  comparables  avec 
eux-piêmes.  Dans  cet  état  de  choses,  j'ai  dû  ne  pas  négliger  l'occasion 
que  me  fournissait  mon  voyage  à  Paris,  de  bien  établir  la  différence  des 
inslrumens  des  deux  Observatoires.  J'avais  à  Paris  deux  baromètres  por- 
tât ifs  de  Fortin,  destinés  l'un,  p<Hur  Arles,  l'autre  pour  Nimcs.  lacompa^ 
raisons  de  chacun  de  ces  instrumens,  avec  celui  de  Paris,  ont  donné  les 
relations  suivantes. 

B^  =  %>  +  ^"4f9f 
Bn  =  Bp  —  o-,i3, 

oii  Bp   B^  B^  indiquent  les  baromètres  i6  Paris,  d'Arles  et  de  Nîmes. 

Or,  k  Marseille, 

Bp  =;Bm+  i-"",3a, 

%  ==  %  +  <>"*  V<>  î 
deU, 

Bm— Bp— o*-,33, 

•  BM  =  Bp-.o'"^33. 


(*)  Ce  baromètre  est  k  nÎTean  constant,  et  semblable  à  tons  cens  qne  construit 
t   In«  Foitin. 


Anaéo  t69o. 


("6) 


Ainsi  ^  en  iSaS,  le  baromètre  de  Marseille  marquait  o^'^ySS  de  moins  qnv' 
le  baromètre  à  niveau  constant  anqnel  se  font  depuis 'les  obserratioiis 
journalières,  à  rOhserTatoil*e  de  Paris. 

On  peut  maintenant  rapinroçher  les  hauteurs  barométriques  de  MarseîlTe 
et  Paris,  et'TOÎr  mème^en  leur  appliquant  la^méthode ordinaire  de  calcialy 
ce  qu'elles  donnent  pour  la  diiférence  de  niveau  des  deux  stations.  Je  ne 
ferai  celte  comparaison  que  pour  les  moyennes  annuelles. 


▲  HKECft. 


1824. 
1825. 


BlROMàtRE  DE  MARSEILLE, 

an  iii?«aa  de  la  mer,  h  midi. 


760'"- 84 

761  ,90 

762  ,33 


i6»4 

16,3 
16,5 


BlROMàTRE  DE   PARIS  y 

à  midi. 


754-«,97  i3*3 
755  ,75  i3,8 
757    ,68      14,7 


DirFElCaCK 

de 
nÎTcaa.  . 


65-4 
68,4 

52,2 


diGTérence  des  instrumens 
réduction  au  payé 


62  y  o 

+    3,4 
—    o>9 


hauteur  du  pavé  de  la  salie  des  baro-)    ^. 
mètres,  au-dessus  de  la  mer. . . .  /      ^  '    ' 


Les  opérations  géodésjques  s'accordent  à  donner  de  65  à  66  mètres 
pour  l'élévation  de  la  même  salle.  C'est  aussi  le  résultat  auquel  ont  con- 
duit les  nombreuses  observations  barométriques  faites  par  mon  père, 
pendant  plusieurs  années,  au  Havre,  avec  des  instrumens  comparés  soi- 
gneusement à  ceux  de  Paris.  Je  suis  loin,  au  reste,  de  vouloir  insister 
sur  cette  espèce  de  concordance,  et  de  croire  que,  dans  l'état  présent  des 
choses,  les  observations  barométriques  puissent  entrer  en  ligne  de  compte 
dans  la  question  du  niveau  des  deux  mers. 

La  période  1>arométrique  a  continué  de  se  manifester,  même  dans  les  ' 
moyennes  de  chaque  mois;  l'abaissement  moyen  de  9^  du  matin  à  3^  du 
soir  a  été  de  o"'T,79.  On  voit  que,  depuis  trois  ans,  ces  oscillations  ont  en 
constamment  une  moindre  ftmpHtude  qu'à  Pari9,  ce  qui  est  contraire  à  la 
loi  générale,  et  ne  s'accorde  point,  non  plus,  avec  quelques  observations 
faites  dans  la  partie  méridionale  de  la  France.  Je  ne  dois  pas  omettre.de 
dire  qu'avant  chaque  observation,  j'ai  le  soin  de  secouer  l'instrument-,  des 
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obscfrTalîons  pbqr  lesqpieltes  cette  précaution  aurait  été  négligée,  indi- 
queraient, si  je  ne  me  trompe,  une  période  trop  faible.  La  moyenne  de 
trois  années  donne,  pour  l'abaissement  de  9^  à  3^,  o"*"*,68. 

Toutes  les  températures  que  renferme  le  2*  tableau  relatif  à  la  météoro* 
logie,  sont  corrigées,  comme  précédemment,  de  l'erreur  du  thermomètre, 
erreur  qui  est  déterminée  chaque  année.  La  température  moyenne  d'un 
moi»  est  la  demi-somme  des  températures  moyennes  au  lever  du  Soleil» 
et  à  3*  de  l'aprës-midi.  D'après  cette  combinaison,  la  température  de 
l'aimée  a  été  de  '4^^*  ^  a  quelquefois  recherché  s'il  ny  aurait  pas 
une  époque  du  jour  telle,  qu'en  observant  pendant  un  an,  à  cette  époque  y 
le  résultat  moyen  put  être  pris  pour  la  température  mayenne  de  l'année* 
Voici  ce  que  donnent,  à  œt  égard,  les  observations  de  9^  du  matin. 


Âvviis. 


TsiiriaÀTViB  motbvvk, 
^9 


TBMPitATVaB  HOTBlHf» 

de  Taimëe. 

i4«4 

14,4 
14,5. 


Il  est  d'ailleurt  aisé  de  voir,  en  jetant  un  coup  d'oeil  sur  nos  tableaux, 
que  ta  même  observation  de  9^  du  matin  ne  représente  pas  également  la 
température  des  différens  mois. 

La  plus  forte  pluie  a  donné  81"^  en  ^4  heures,  le  12  novembre. 

Le  22  janvier,  à  1 1^  |  du  soir,  on  a  ressenti  à  Marseille,  k  un  inter?alle 
de  5  ou  6  secondes,  denx  légères  secousses  de  tremblement  de  terre,  dont 
la  direction  était  nord  et  sud« 


Ajinëe  i83o/ 
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Obseriiationa  astronomiquê9  faiUa  à  i'ObêêrpaêDin  royal  de  MarseUU, 

en  1825. 


JOURS 

du 

mois. 

Jantier 
i8a5« 


O    ^ 


ff   4 


V  la 


9  14 


Férrier. 
CT    1 


V     a 


Immertion  de  {f  do  Bélier,  dessoot 
le  bord  obscur  de  la  Lune ,  à 

Bcaa  tenue;  excelJente  obeerratton. 

Immersion  du  1"  satellite,  à. . . . 

Air  calme ,  ciel  assez  pur;  mars  il 
y  a  du  brouillard  à  terre.  %  est  mal 
termine;  on  roit  pourtant  les  bandes. 
Satellites  ondulans.  Lunette  de  Lere- 
boiirs  ;  grossiesement  de  1  a5  fois. 

Immersion  de  la  179*  de  Majer, 
derrière  le  bord  obscur  de  la  Lune ,  à 

Très  beau  ciel ,  e'toile  bien  visible 
au  moment  de  la  disparition  ;  obser- 
Tation  exacte  à  une  fract.  de  seconde. 

Immersion  derrière  la  Lune,  de  jf 

des  Gémeaux,  k 

Obserration  des  plus  préciaei. 

Immersion  du  3e  satellite,  k. . . .  • 
Air  parfaitement  calme,  ciel  su- 
perbe. Observation  fort  pre'cise;  lé* 
gères  ondulations  au  IxHra  de  1^.  Lu- 
nette de  Lereboursj  grossissement 
de  ia5  fois. 

Immersion  du  a«  satellite,  à 

Calme,. beau  ciel.  1^  bien  terminé 
et  bandes  fort  distinctes.  Observation 
très  exacte.  Lunette  de  Lerebours; 
grossissement  de  ia5  fois. 

Immersion  du  i»  satellite,  à. . . . 

y^  toujours  bien  terminé.  Assez 
bonne  observation.  Même  lunette. 

Immersion  dcsions  le  bord  obscur 
de  la  Lune,  de  la  81  «  G.  des  Gé- 
meaux, à «. 

Circonstances  favorables.  Obser- 
vation fort  précise. 

Émersion  du  1er  satellite,  à 

Ciel  très  vaporeux.  Les  satellites 
sont  très  ondulans,  et  1f;  nVst  pas 
terminé;  bandes.  La  sortie  a  en  heu 
tout  près  du  disque. 

Emersion  du  3«  satellite,  à 

Bandes  assez  distinctes ,  mais  7^  est 


HEURE 

dek 
pendule. 


7*a3'|3''o 
3. 91. 5a 


o.fto.3997 


ÉQVATIOlr 

delà 
pendule.  . 


^ 


II. 18. ai 


i3. 39.34 


9.38.57,7 


4*i4*4o 


5.t3.4d 


-f^  i'ao*o 

•4-  1.30,4 


-4-  1.30,8 


•    •        « 


TEMS 


MOT  av.' 


0*45' 35-9 
ao.38.99 


17.33.50,8 


4-  1.19»» 


-f-  i.>9>* 


-4-  1.33,1 


+  1.33,1 


3.46.38 


5.57.  9 


0.46.38,9 


19.35.31 


-f-  1.33,1 


30. 34. 17 
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JOURS 

du 

ttitfta. 

■"évr.  i8a5. 

i  « 


HEURE  U 


l 


delà 
pendultf. 


»  è 


X  10 


!>  la 


9   95 


9   II 


G  ao 


ondulant.  Il  j  a  de  lég^n  s  bandes  de 
nuage»  dans  le  cicJ.  La  Luàe  est 
pfeine  et  à  3**  8eal(;m<:nt  de  Li  pla- 
nète. Lunette  de  Lervboan  j  gi  osais- 
sônentde  laSfois. 

Emersion  da  i«r  aatellite,  k 

Beaa  ciel.  1^  bien  tiTiuiné  ;  bandes 
tnincbées.  Observation  fort  précise. 

Emersion  dti  3*  satellite ,  à  : . . .  ; . 
.Beau  tems;  circonstances  favora- 
bles. Bonne  observation. 

Immersion  de  6  du  |Serpeikiaire, 
dessous  le  liAibe  édairé  èe  la  Lune ,  à 

Observation  bien  incertaine.  LV 
toile  est  trè«  faible ,  et  la  Lune ,  (|ui  se 
trouve  &  Vborizon ,  fst  tont-à-fait  mal 
terminée. 

Emersion  de  la  3a*  du  Scorpion ,  h 

On  voit  lu  bord  obscur.  Observée  à 
laaeccmde. 

Emersion  du  a*  satellite ,  à 

Vapeurs.  X  reste  touiours  mal 
termine ,  et  les  bandes  disparaissent 
pbrfou  totalement.  Lunette  de  Lere- 
obuts}  grossissement  de  ia5  fois. 

Immersion  du  4*  satellite,  h 

GaJlùe,  beau  ciel.  X  "ssez  bien  ter- 
miné ;  bandes  distinctes  et  satellites 
très  ondulans.  Lunei  te  de  L'ereboufs  ; 
gk'ossissement  de  ia5  fois. 

Emersion  du  i«r  satellite  ,k» 

Excellente  observation.  Ciel  su- 
perbe. Bandes  fort  apparentes. 

Emersion  de  la  Sicf,  XVII  de 
Piazzi  y  de  dessous  le  bord  obscoi  de 
la  Lune ,  à 

Beau  ciel;  lumière  cendrée.  Ob- 
servation Jk  la  seconde. 

Fmersion  de  la  9*  dn  Sapittaire ,  à 

Èi6icte  à  une  fraction  de  seconHe. 

Emersion  du  i*^  satellite,  à 

Ciel  changé  de  vapeurs .  Néanmoins 
X  cat  parlaitemen^t  tranché,  et  les 
bandes  se  dessinent  avec  une  netteté 
remarquable.  On  aperçoit  VombiB 
projetée  par  le  a*  sai«àlite.  Lunette  de 
Lerebonia  ;  grouissement  de  1  a5  fois. 


6*36' 10 


9.40. aé. 


i3. 17.3a 


14.16.  o 


8.40. ag 


7.38.16 


10.40.a6 


7.38.35 


EQVATIOir 

delà 
pendule. 


TEMà 
Il  o  T  z  ir. 


f  - .», 


-#-  lai  7 


-f-  i.aiyB 


at»i8'56*' 


6.aa.44 


+  i.«i,à 


3.5i.ai,6 


-f-  I  âa,9 


-f-  i.39>7 


4.43.4190 


aa.ao.i8 


+  i.5x,4 


sb.3i.i6 


+  1.54,0 


d3.a5.  7 


-h  1.54,4 

4-  i.54;4 


+  a.  0,4 


4*30.  a^a 
4«54-  9>3 


19.48.a9 
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JOURS 

da 


BSSB 


IMars  i8a5. 


G  a? 


O    3 


V    6 


<f   12 


<y  ig 


V  ai 


Mai. 
9    6 


Emersîon  da  9*  satellite,  à 

Ciel  assex  pur.  %  très  bien  ter- 
mine, et  bandes  fort  nettes.  Obseï^ 
ration  très  exacte.  Lunette  de  L«re- 
boars;  gcossisscment  de  ia5  fois. 

Emersion  du  i*c  satellite,  à 

Ciel  charg<$  de  Tapenre  ;  il  7  a 
pent-étre  m£ne  de  légers  nuages.  1p, 
sans  être  mal  terminé,  n^est  cepeo'- 
dant  pas  tranché  j  bandes  faibles.  Lu* 
jiette  de  Lereboors  ;  grossissement  de 
'laSfois. 

'  Immersion  derrière  le  bord  obscur 
de  la  Lune ,  de  la  87*  E  dn  Lion ,  k 
Observation  très  exacte. 

Emersion  du  i«c  satellite,  à 

'Beau  ciel.  Ifi  nV&t  pas  bien  ter- 
miné j  bandes  peu  marquées. 

Emersion  dn  ae  satellite,  4. .  .*. . . 
Cii'l  serein.  V  ondulant;  bandes 
très  fail;les.  Clair  de  Luue. 

Emersion  du  l«r  satellite,  h 

Cifl  trouble.  U  bien  terminé ,  mais 
faible  ;  bandes  faibles  aussi.  Les  sa- 
tellites sont  petits. 

♦ 

Ememion  du  i^c  satellite,  à 

Ciel  très  pur;  cependant  !(;  nVst 

Ïias  terminé;  1rs  bandes  sont  con* 
uses  et  les  s<->trlittrs  très  ondulans. 
Lunette  de  DoUondj  grossissement 
de  io5  fois. 

Immersion  dessous  le  limbe  obscur 
de  la  Lune ,  de  la  précédente  de  «r  du 

Taureau ,  à 

^  Lumière  cendrée.  Obsenration  pré- 
cise. 

Immersion  fort  exacte  de  <r  du 
Taureau ,  à 

Immer8ion\iA  =  67*  49'  C.  T.l   x 
de  l'étoile. . ./  J'  ==aa.3a  Vm./'  * 
Bonne  obseiTation. 

Immersion  de  la  7i8<  de  Mayer, 
derrière  le  limbe  éclairé  de  la  Lune ,  à 

Bord  de  la  Lune  mal  termine. 
Etoile  très  faible.  Obterration  incer- 
taine. 


9.46.53,3 

9.48.54»5 
10. 34.57,0 

15.17.  o 


Cl"  ) 
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i^  Comète  de  iSaS,  déoou^rtt  U  19  mai  à  MatuMê* 


DATES. 


l8!l5. 

mai. 


ISOMS 

et 

GAAACTàRe^ 

des  atrxifis. 


Comète 

^  Cassiopée. 
Comèto.  . . . . 


^  Casstopé».  • 


.   PASSAGE 


1. 


III. 


39.43,2 
14^9.37 


a/ 53*5 
3é.55 

g. 34,5 
.4«i7|  i5.  0.^9 
Comète;  oa  1:1  a    \    r    ■ 

4^'  Caasiopife .  .  |  91 .  a4»  ^         ^^  .11,7 


39' 39*  a 

40.29,7 

60.17,7 

i.i5,7 

« 

12.   4 
22.58,2 


TEMS 

de 
i'obterr. 

en  ' 
dcfdinais. 


i4A3o'25'' 
14.51. 16 

•       •  I    a      • 

i5.x3.25 


DIfTÂVCm 

an  filiSxe. 


T.  p. 
I.  1,5  S. 
I.  1,5  S. 
0.22,5  S*. 
I.  2,5  S. 

•  •  t  ♦  • . 


delà 
pcoduk. 


-h  3' 15*7 


Gomèie  excessivement  faible ,  ce  qui  tient  à  oe  qu'elle  njeat  encore .qae.pew,  élevée  tor 
llioriioo.  Il  n*a  point  ^te'  possible  dVclairer  les  fils,  et  les  pa^saj^ça  ci-aes»as  sont  les 
moyennes  des  immersions  et  des  émersions  de  dessous  chacune  des  trois  pUqueS). 

Le  micromètie  est  toujours  placé  sur  le  parallèle,  apparent.  Cbaqae  tour  de- la.  vis  Tant 
1'  57%20  ;>il  y  à  io  parties  dans  le  tour. 

L*«qiiatfoii  de  la  pendule  doit  être  ajoutée  avec  ao»  ai^iie. 


$  20     Comète. 


{  Cassiopée. . 

Comète 

^.Cassiopée.  . 

Comète 

t  Cassiopée.. 
Comète.  « .  * . . 
{[  Casaîopée.. 


4.11 

14.57 


16.48.57 
fi    17.  4-58 


ai 


.24,- 


32.10 
41.. 5o 
52.33»3 


i5.44 
17.22.12 
39.56 

37 
,20 


"•Él:i 


49-47 

".à 


5.48 
.1.6.33,7 

23.  0.5 

33.4^,5 

3.26 

4-  9,8 


i 


i6.5i.5o 

.... 

17.  7.15 

•   I  ■      •      * 

17..  24  «30 

■  .     •     •    • 

17.^4*30 


6.22        S. 

la. 34»  5  3« 
5,3o»6  S. 

ip.3i  S. 
5. II      S. 

ip..23,5  S. 

4.23,5  S. 


4-  3.i5,8 


Observations  faciles  et  jugées  excellentes.  La  comète  est  ronde,  sau^  ^neue,  et 
terminée;  son  diamètre  ne  paraliraît  guère  aller  au-deNi  de  21^.  On  a  pu  éclairer  les  fils 


D  21 


Comète. 

237eO;Pîàwi. 

Comète 

2'57«  0  ;  Pîazsi. 

Comète 

233*  O  \  Piazsî., 

Comète 

233«0;Piazzi. 


3i.25 

55.28,7 

.  2.55,5 

26.54,7 
33.24,0 

«8.  9 


17.32. t4 


'•'2 
18.  3.43 


58.1' 
3.4! 
27.43 
18.34.12 
57.36,2 

19.  S.r 


28.1 


33.o3,K 
57.08,2 

4.33,5 
28.34,3 
35.oi,7 
58.27,8 

6.29 

29-49 


17.34.20 
.... 

18.  5.5o 

i8.36!iô 
.... 

19.  7'5o 


6.  8  S. 
6.17,5  S. 
5.  1  S. 
6.i3     S. 

3.37,3  S. 

3.  1  S. 
3.  o  S. 
3.  4     S. 


4*  3.ie,3 


(  > 


Ciel  vaporeux.  Comète  moins  visible  qa^bier. 


G  22 


Comète ...... 

f  Cnssiopée.  . 

Comète ; 

tl  Cassiopée. . 

Comète 

t  Cassiopée.  . 

Comète 

t  Cassiopée.  . 

Comète 

(  Cassiopée. . 


1.17 

2.17 

8.12 

9.11,5 
10.11 
17.10,5 
26.Î8,5 

3^138!^ 
34.34,7 


*w 


S 


■K^r^w 


18.   2.  7 
3.  7 
18.  9.  2,5 

10.    2 

18.17.  3 
18.  t,5 

iB.27.39 
2é.36,5 

18,34.29 
35.S,3 

"      il'l 


3.  o 

9.55 
10.55,5 
17.56 
id.54,5 
28.32 
29.30 

35.23 

36.19 


iS.  4-30 

.... 

18.10.45 

i8.i8!3Ô 

.... 

18.29.15 

iè,36!iô 


s. 

S. 
S. 


8.3q 
3.23 
8.33 
3.22,5  S. 
8.22  S. 
3.21  S. 
8.  6,5  S. 
3.20,5  S. 

.35      S. 

.19,3$. 


i 


-f-  3.16,7 


1653 


«Mrfirtiki 


Année  i83o. 


(  tM  ) 


i^^  eomàiff  de  i8a5. 


D4tBi« 


i8a5. 
Mai. 


NOMS 

et 

CABACTàtCS 

de>  astres. 


PASSAGE 


I. 


Cûmètc 

i6a*Oj  Piazzi. 

C<^mète 

i62«Oy  Piazzî. 

Comète 

169'' Oj  Piazzi. 
GoiAwCe.  ..•«.. 
iG9«  O  ;  Piazzi. 

Comète 

\&i*  O  j  Piazzi. 


38.4g 

)n.5i 

[6.58 

;3.tùy3 
58.39,5 

4.5^1,7 
10.48,5 
aa.57,3 


30.38,7 
18. 35.39 

18.0.7.53 

54.  4,7 
^8.5u.3|,3 
ig.  5.45 
19.17.ll> 


m. 


TEMS 
de 

TobserT. 

en 
déclinais. 


34'"/ 

36.33 
43.3^,3 

55.59,5 
0.3V 
6.39,7 

18. 36 
34.45 


i8*35'  i5" 

18.37.35 

.... 

l8.5o.9K> 

•  t      .       • 

19.  3.5o' 

•  •      •      • 

19.19,40 

•  •      •      • 


OySTAHCB 

au  fil  fixe. 


t.   F. 

5.  6  8. 

V.«)  S. 

4.38  S. 

8.19,6  S. 

4.  8  S. 

0.^0  S. 

5.37  s. 

a.33  S. 


+  S'i?*» 


Comète  difficile  à  Toir  ^[oand  on  éclanre'les  fih. 


D  38 


io86«li<sure'0:l  e»    ;>  e 
Lalaiide,.,'.)^^-  ^'^ 


II35«.. 

Comète 
i373«.  . 
1475*.  . 
io66«.. 

1135*. . 

Comète. 

1373».. 

1475e.. 


53.40 

5(),  iS,5 
!J.  5,3 
7.4»,^ 

i5. 19 

16.56 

36.36,5 

36.90,7 

3o.58 


9 

18.53. 13 
54.49 

19.  o.3à 
i.i3 

19-  0  49 
16.35,3 

19.18. 
33.. 

19.  3-7. 38,  7 

33.  5 


54*94,3 

56.  1,3 

f.33 

5.34 
'ïO.  ô,^ 
17.40,3 

9|.5d, 

3$.  40. 
33.16 


n    . 


19     3.'30 


•         ■         ■        ■ 

7 19.96.35 


3.a3,7  S. 

!iP.38,o  S. 
6. 19'  S. 
6.38     S. 

13. 3^       S. 

9.  1-9'       S. 

3.37  S. 
S".  10,5  s.. 
6.33,5*  S. 

13.93       S. 


-h  3.90,5] 


fofety  pour  les  e'toiles  de  ce.  jour,  je  Catalogue  de  M.  Labaotaae,  Correspondance 
ttronnmt(jue  f*^  ^    -^^  •/.«.«k    ^^^^^  .Qaa 
Dîamètrt.'  e«tii 
lanetCe  de  nuit. 


astronomique  de  M.  .de  Zach,  année  1833. 
Dîamètrt.'  e«timë  de  b  comète,  5'.  On  a  cru  apercevoir  nxke  légère  trace  de  queue  dans  la 


Horloge  remontée  et  remise  à  peu  près  sur  le  tems  sidét-ul  ;-le  poids  était  à  terre. 


i   7 


I 


93«d'Évé]ins:\  .^  ,, 

Giraffe,..,:/  '^'^^ 

Comète |  53. 5i 


16.17.31 
56.  J9 


10.30 

5959 


y  8 


I 

33ed'Evélîusn  ,,  f. 

Comète I    5.13 


17.35.31,5 
18.  8.  8 


38.3o,5 
11.16 


17.  3.10 


7.  9,5  S. 
3.  6,0  S' 


-♦-  0.49,1 


«   .  •  . 


[8.i5. 


4.19,0  S. 


+  0.49»! 


La  Comète  présente  maintenant 
n^a  guère  que  40^  ^  longneur. 


petite  qatee  droite,  très  âiîUe  et  très  déiîée,  qui 


t^mummmm 


(  îa3  ) 


Année  iVS^t 


x^^  Comète  de  iSaS". 


DATES. 


i8a5. 
Juin. 


NOMS 

et 

CARÂClillXS 

des  astres. 


t»ASSAGE 


II. 


Comète^ .... 
*  de  8*  grai»>' 

drur 

Comète. 

Eioilc 

Comète 

Etoile 

Comète 

Etoile 


33'  1 1" 
44.1a 


17.56 

4i.3l 

oi.54f' 


i5*35'46'' 

46.41,5 

..... 
.  .  •  •  . 
i6.ao.33 

39.54 
16.45.58 

S4.36 


III. 


3Ô'33'' 
49.^2,5 


TEMS 

de 
'  Tobsenr. 

co 
déclioais. 


iSMï'Bio'". 


«  ,.   . 


16.  2.S»5 


•      *      •      • 


33. 16     16.36.  5 

^3.^^y3       .... 

48.43     i6.53i35 
57*  6    I  •  •  •  • 


DISTAHGE 

aa  GI  fixe. 


BQVATIOX 

de  la 
pendtde. 


0^53*1 


et 


L'étoile  de  8«  gr.iii'1ettr  est  siiaëe ,  suivant  là  tnachine ,  |>Br  8*  7'  d^aeccnsion  droite , 
78*31'  d«  déclioaison. 


T«î    9 


Comète ...... 

^d«  9*  grand' 

Comète 

Emile... 

Comète 

Etoile 


8.  6 
10. 3o 
ai.aa 

33.33 

36.3i 
38. 10 


l5.lO.30t 

13.36 
i5. 33.3*1 

35.3if 
i5.38.4£f 

40.19 


13.43 
35.55 
'  4>*  5 

43-36,l 


i5.i5.35 

.... 
i5. 38.50 

i5.44!35 


5.  6,5  s. 

4.14*3'  s. 

5.  4  S. 
$.  ^  S. 
5    3,5  S. 


-f-  0.57,1 


Ascension  droite  approcbee  de  tVtoile .  8^38^:  déclinaison,  ^6oi5'. 
La  -qoeae  de  ta  eomète  e»t  moins  visible  ^  avant-liier,  c<  qui  p4 
peurs  répandues  dans  Tatmosphère. 


péuC  être  attribué  aux 


O  ti' 


Comète j  13.55 

Etoile 18.  i3 

Comète 30. i3 

Etoile 

Comète 

Etoil«.  ...*... 

Comète 

Etoile 

Comète.  ..... 

doiie ...  .... 

Comité 

Etoile 

Comète 

Etoile....  j.. 
Comète 


5i.33,f; 
53. 5f 
58.33 
0.59 


16.13.34,5 

i4«30 
16.19.38,5 

31. 37 


16.53.58,5 

55.30 
16.59.58,5 
17.  3.34 


13.54,5 
i5.5o 

33.  8 


1.39,5 
1.54 


.... 
16.37.  o 

.... 
i6.3i.i5 

16.35. i5 

•   «   .   . 

16.41 «50 


o.  8,5  If. 
6.36,5  S. 
o.  9  N. 
7.  4,5  S. 
0.  0  N. 
7.15,5  S. 
a.  (>  N. 
7.35,5  S. 


•f-'  i.i3,i 


Latomète  paraît  diminuer  de  lumière. 


Aailée  i83a. 


(  «a4) 


ir  Comèu  de  iSsS. 


DATBS. 


1835. 

cT  14 
Jain. 


NOMS 
desMtret. 


I. 


PASSAGE 


II. 


Comète I  36.43 

a3«  h.  grandei  .     ^^ 

Comète .1  3a. 47, 5 


i5*3<y33*3 
16.37.53 
16.43.  I 
17.33.55 


III. 


TEMS 

de 
Tobienr. 

en 
déclinais. 


DISTAXCS 

•a  fil  fia». 


deU    . 
pendoltf* 


-I-  r  mo'g' 


La  comèie  dimmae  toujoort  de  lumière.  OUervaiiont  fort  turécîsci. 


9  t8 


Comète I 

4i*  b.  grande  1 

Corse I 

Comète .| 

4i*  h.  grande) 

Oane I 

Goroèie I 

44*  h.  grande! 

Comète ..... .1 

44*  b.  grandes 

Onrse § 

Comète I 

44*  !>•  grande  \ 

Onrse / 

Comète..... .| 

44*  h.  grande! 

Dune I 


41.44 

18.43.39 

53.43,7 

5^.36,8 

o.5o,3 

19.  1.44,5 

ia.45.5 

i3.39 

96.10,5 

19.37.  3,5 

38.  0 

38.53 

4549 

19*46.43 

57.34 

58.37 

4-4»,5 

30.    5.34 

16.33 

17.15,3 

35.49 

30.96.43,5 

37.3|,3 

38.17 

43.34 

55.33 
3.40,3 
14.35 

38.    3 

39-49» 
47.38 

59.33,3 

6.33 

18.13 

37.38,5 

39.14 


18.44.50 

.  •  .  . 

>9-  4*  5 

.  •  •  • 

19.39.30 

.  •  •  • 
19.48.55 

.... 
30.  7.5o 

.  •  •  * 
ao.39.  o 


3.14    S. 

6.38,3  S. 
5.33,5  S. 
8.  8,7  S. 
6.35     S. 


7.35 
7.11 
7.13 

7-«9 

6.35 
8.35 
6.14 


S. 
S. 
S. 
S. 

S. 
S. 
S 


+  t.36,1 


La  portion  Inminenae  dn  centre  de  la  comète  devient  cblque  jour  Uoiuf  distincte  du 
de  la  nébnloaiié. 


V  33 


Comète I  11.33 

4r>e,  •  grande-..  ,„  3o  g 

Comète I  3.2.48,5 

Ourse >  -"• 

Comète I  33.35 

45«,  »  grandes  3      3 

Ourse /  ^9*'* 

Comète .j  41.43»5 

Comète I  55.57 


i/i.  6.58 

13. i5 

i6.i8.i3 
33. 3 1 

16.38.57^3 

34. 17 

16.40..  5,5 
45.36 

16. 5i.  18,7 
56.46 


*  •  . 


16.14.  iO 

.... 

i6.2i5.35 


7.43,3 
ia.59,f 
18.57 
34.16 
39.43 
35.  i,f>li6.36.i5 
4o.5o  I  .  .  .  '. 
46.io,5|i6.47.a5 

99.    .1     I  ...    * 
57.34,316.58.45 


3.tg  S. 
i.;i4^6  S. 

3.33       S. 

.3..  9  S. 
5.33,3  S. 
.3.37  S. 
3.34  B. 
.3.  9     S. 

3.34    S. 

3.35,5  S. 


-4-  )•  o,» 


Bonnes  obKrrations.  On  toit  toujoon  safisamment  In  oomète ,  en  mënageant  la  Imnière 


(  <a«> 


Année  r83d. 


1**  Cçmèt0  4»  1822L 


DATES. 


i8a5. 

V  a3 
Juin. 


190M$ 
et 

GAAAGTfcKXA 

des  Bstretr 


PASSAGE 


Comète.  .....    38^   1* 

Comète I  56.a5y3 

OnrsciBode.)    *-P' 
Comète I  17.40 

t 


i5*38'4i*' 

5i.  3,7 
15*57.  5,5 
16.  9.^ 

16. 18. 91 

3b. 39,5 


III. 


39'«5- 

5i.46,7 
57.48,3 

10.  9 

>9-  4 
3i.a3,3 


TEMS 

de 
robserv. 

en 
dédUnus. 


•   •   .  • 


... 


OISTAVGB 

an  fil  file. 


T.  r. 
4*i5     S. 

7.3o,7  S. 

6.  a     S. 
8.a4     S. 

7.  6,5  S. 
8.3i,3  S. 


-#•  a'  7*5 


9  a4 


49!**»'€P^""^«\ 
Onrse f 

Comète. I 

49»  b.  irandeî 

Ourse / 

Comète. ( 

49«  h.  grande  \ 

Darse ) 

Comète I 

49*  h.  grandes 

Ourse!. . . . .  f 

Comète I 

49*  h.  grandes 

Ourse 1 

Comète.  . . . .  .| 

49*  h.  grande  1 

Oune 1 

Comète.  ....  .1 


i5.33.i7 
36.  6 

i5.3^.3a,7 
4a.ao,5 

15.48.  6 

50.54 
i5.57*35»5 
16.  o.a5 
16.  5.53,3 

«44 
16.14.  3,7 

16.54 


.  .  •  • 


•  •   . 


... 


3.  1,5  S* 
3.19,0  S. 
3.  0,0  S» 
3.38,5  S. 
3.  5  S. 
4  «16,5  S< 
3.  8     S. 

4.34    S. 


-h  a.i4,a 


Comète  on  peu  affiiiblie  par  les  vapeurs  et  par  de  l^ers  nuages;  pointe'  pins  incertain  qne 
de  coutume. 


O  96 


.11 

.59,8 
ad.  48 
1i.aa,5 
4a.  10 


Comète. 

j6sXl;Piauj. 

La  suivante... 

Comètp 

a6«XI;Pia2zi. 

Celle  gai  snii 
au  nord.... 

Comèie I  48.5i,5 

a(ieXliPiaui.|  59.38 

La'saivante,et) 
la  plut  brillaBle?    o.a6 
des  denx 3 

I 


"}  4>.58 


16.  ij. 49,3 

i5.a8,3 

i6.i6.3o 

.  •  •  . 

a6.ai 
16. 3a.  0^3 

4»-47,7 

a7.  5,7 
3a.  4 1 
43.^8 

16.34!  0 

•  •  .  • 

43.35,5 

44.  f  6 

•  •  •  • 

16.49.30 
17.  o.i5,7 

5o.  9 
0.55,7 

i6.5i.a5 
•  •  •  • 

1.4 

1.44,1 

.... 

3.  4  S. 
a.  16  S. 
o«36  S. 
3.3a,3  S. 
a.  19     S* 


I.  I 

4«3) 
9.19 


S. 

S. 

S. 


T.  a     S. 


a. 


•7.n 


Ciel  vaporenz;  comète  faible;^ pointé  difficile  et  incertain. 

La  aeconde  étoile  a  été  observée  par  Lalande,  Histoire  eéUste,  pafc  60. 
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RÉSUMÉ 

Des  opérations  hydrographiques  faites  en  1&19  et  \%2o, 
pendant  la  campagne  de  la  cors^ette  la  B^yadèi^e  et  du  brick 
le  Favori ,  commandés  par  M*  le  Baron  Roussin  ^  capitaine 
de  vaisseau^  officier  de  la  Légion^' Honneur^  chei^aUer  de 
Saint^Louis  et  de  Saintr-Wolodirair  de  Russie^ 

Pak  m.  GIVRT  ,  'InçénieW'Hydfûgfaphé  dè.ta  tïariiie. 

SSCOKDB  PAKT»   (*). 


Là  première  pairtie  de  Ce  réaittné,  iasérée  dans  la  Connaimancé  des 
TtmBj  pour  Pannée  iS^S,  contient  Texposé  des  opérations  kjârograi- 
p1iic|ues,  et  les  résultats  des  observations  astronomiques^  faites  à  bord  de 
la  Bayadèrpf  depuis  le  ag  an'il  jusqu'au  16  août  1819,  pour  déterminer 
le  gisement,  la  configuration  et  la  position  géographique  de  la  oôte  du 
Bf^il, comprise  entre  l'Ile  Santa^-Catharina^et  la  baie  de  Todos  0$  fian- 
tes: l'dïjet  decette  seconde -partie  est  de  f^ire  connaître  les  ré|puliati  dts 
trayauiL  exécutés  ultérieurement  depuis  notre  départ  de  ce  d^rnfer  lieu 
jusqu^à  nôtre  arrivée  i  Caîenne  au  mois  de  février  1 820. 

§  I.  Précis  de  la  navigation  de  la  Bayadëre,  tkpuis  «on  dépçirt  de  la 
baie  de  Todos  os  Santosj  jusqu'à  son  arrivée  à  Caîenné, 

Le  i3  novembre  1819,  après  avoir  terminé  les  observations  qui  de- 
vaient servir  pour  constater  la  marche  diurne  des  montreji»  marineb,  et 
leur  élut  pfirr  ri^pport  au  tcmr  m^yen  da  lieu  eu  i'oh  avait  observé ,  la 

"curwBtliî  fe  Dqyudin  iptitta  ht  rade  de  Sam- Salvador  ^  dansl^  baie  de 
Todos  os  Sontôs ,  pour  se  rendre  i  Pernambuco.  Les  vent»  de  aovd-est , 

.  qui  régnent  à  cette  époque  de  Tannée  9  nous  obligèrent  k  buvo{}rev  k  pe- 
tits bords  b  loDgdelacôtftdurantla  plus-gr^de  pâirtiè  deceHe  traversée , 
mail  9  quoique  nous  fussions  obl^és  de  passer  toutes  "les  nuits  i  l'atacre 


(*)  Vojet  les  AdiBliont,  de  la  ÇonhçLÎssance  deS  TeMs  poor  i8a5. 
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pour  ne  pas  interrompre  k  suite  de  nos  releTeméns^  nous  ne  laissâmes  pc|s 
Je  noua  éierer  assea  promptement  an  nord,  etle  3  décenibrei  an  soir,  nous 
anoùfllàmes  dans  la  rade  de  Pemamlmco ,  près  du  brick  le  Favori,  qui 
«▼ait  .été  expédié  pour  œ  lieu  quelques  jours  avant  notre  départ  de 
5an-fialvador ,  et  qui  était  arriTé  sur  la  rade  quelques  heures  avant 
-nous. 

Les  vents  du  nord -est  ^  et  la  direction  du  courant  vers  le  sud-ouest, 
qui)  dans  cette  saison^  sont  considérés  par  les  navigateurs  du  pajs  comme 
ides  <Astaelc8  à  la  navigation  entre  la  baie  de  Todos  os  Santos  et  Pemam- 
lwcO|  âirent  au  contraire  extrêmement  favorables  à  nos  opérations.  Outre 
lus  sondes  nombreuses  que  nous  avons  laites  sur  toutes  les  différentes 
parties  de  notre  route,  et  qui  eervent  pour  éclairer  les  approches  du 
iidvage  à  une  distance,  mcrj^enne  de  huit  ou  dix  milles ,  comme  nous  avsm- 
pîons lentement  vessie  nosd,  nous  eàmes  iûutes  les  facilités  désiri4iles 
pour  muitipUer  les.relàvemcns  et  les  observations  qui  devaient  servir  à 
'fixer  retendue ,  le  gisement  et  la  oonfiguration  des  terres  devant  lesquelles 
•nous  navigpiîonS)  et^  en  nous  aidant  des  indications  d'un  excellent  pilote 
que  nous  avions  embarqué  à  San-Saivador,  nous  pûmes  reooniAiitre  et 
•figurer  les  principales  coupures  par  lesqueUes  les  eaux  des  rivières  se 
jettent  k  la  mer  au  travers  du  récif,  ou  de  la  chaîne  de  roches  madrépo- 
riques,  qui  borde  sans  interruption  la  e&te  du  Brésil,  depuis  la  baie  de 
Todos  os  Santos  jusqu'à  la  rivière  des  Amazones. 
.  Dans  rintervaUe  étroit  qui,  depuis  la  baie  de  Todos  os  Santos  jusqu* ^ 
,Pciteunbuoo,  sépare  le  récîf  du  rivage,  les  rsdeauz  dont  on  se  sert  au 
Brésil  pour  faire  le  petit  cabotage  trouvent  une  eau»calme  dans  laquelle 
ils  naviguent  avec  sécurité;  les  parties  de  ce  réeti,  qui,  dans  beaucoup 
d'endroits, s^élèvent  au^essus du  niveanaJesbasse^marécs, forment  une 
barrière  solide  qui  brise  les  flots  soulerés  par  les  vents  du  large,  et  au^ 
delà  de  laquelle  l'agitation  de  la  mer  esta  petne  sensible.  L'eau  douce, 
en  arrêtant  la  végétation  des  madrépores,  forme  dans  le  rédf,  à  l'em- 
Jboachnre.  des  rivières,  des  dépressions  ou  des  coupures,  dont  l'étendue 
«t  la  profonde!»  sont  en  raison  du  volume  des  eaux  de  ces  rivières,  et 
^U0  ks  navires  doivent  franchir  pour  s'introduire  dans  eelles-ci.  Les 
coupures  ^u  récif  sont  toujours  placées  dans  le  prolongement  dé  la  dr- 
reotion  que  suivent  les  eaux  des  rivières  en  se' versant  à  la  mer,  et,  dans 
dfeaucoup  d'endroito,  on  remarque ,  enlni  le  rivage  et  les«spèces  de  jetées 
que  formait  les  bords  de  ces  coupures,  des  espaces  d'eau  tranquille^ 
iq^pelquefois  assez  considérri>les  pour  oSnr  un  An  passaMeraent  sûr  .à 
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plasieurs  petits  narires  à  1»  fois ,  pendant  le  tems  nécessaire  au  ckirget- 
mentou  au  âépôt  de  leurs  cargaisons.  Quelques-uns  de  ces  petits  ports 
sont  même  d'une  étendue  asses  remarquable,  et,  quoiqu'en  général  ils 
ne  paraissent  pas  susceptibles  de  recevoir  de  grands  bAtîmens ,  nous 
n'avons  pas  cependant  négligé  de  recueillir  tons  les  renseignemens  qui 
pouvaient  nous  donner  les  moyens  de  les  figurer  et  d'en  indiquer  eiao^ 
.tement  la  position. 

Parmi  ces  ports  naturels,  celui  de  Pernambuco  est  le  seul,  jusqu'à 
présent,  qu'on  ait  cberché  à  rendre  plus  commode  par  les  secours  de 
l'art.  Au  mojen  de  travaux  en  maçonnerie,  on  a  exhaussé  le  récif 
dans  une  assez  grande  étendue»  et  formé  une  espèce  de  digue  ou  de 
jetée  derrière  laquelle  les  navires  sont  à  l'abri  de  la  houle  »  et  o&  ils 
■peuvent  commodément  attendre  leur  chargement;  mais  le  peu  d'eau 
que  l'on  trouve  k  l'entrée  de  ce  port ,  même  au  moment  deia  haute  mer, 
en  interdit  l'accës  aux  bàtimens  qui  tirent  plus  de  lo  ou  ii  pieds  d*ean* 
Les  grands  navires  doivent  rester  à  l'ancre  sur  la  rade  :  la  mauvaise 
qualité  du  fond  et  la  grosse  mer  en  rendent  le  séjour  incommode  en 
tout  tems,  et  pendant  la  mousson  du  nord-est,  il  peut  quelquefois  être 
tort  dangereux.  Nous  fûmes  obligés  d'y  rester ,  et  la  difficulté  des  com- 
munications avec  la  terre  nous  fit  prendre  le  parti  de  faire  k  bord 
toutes  les  observations  nécessaires  pour  fixer  la  position  géopraphique  de 
Pernambuco. 

Le  tems  que  dura  la  reUche  fut  employé,  par  MM  Gressier  et  les  o^ 
ficiers  du  brick ,  k  lever  un  plan  de  la  rade  et  k  sonder  son  étendue  ; 
et  par  noiu«  à  recueillir  les  matériaux  nécessaires  pour  construire  une 
carte  spécialement  destinée  k  faire  connaître  les  attéragcs  de  la  rade  et 
du  port  de  Pemambupo.  Le  i5  décembre ,  au  matin,  ces  diflerens  tra- 
vaux étant  terminés ,  nous  nous  mimes  en  route  pour  Ciarà.  A  Faide  de 
deux  k  trois  bords,  nous  doublâmes  facilement  le  point  le  plus  oriental 
du  continent,  situé  un  peu  au  nord  de  Tile  Itamaraca,  et  notis  attci- 
^limes  l'embouchure  du  Rio  Parahyba  do  Norte  ;  à  partir  de  ce  point , 
la  côte  s'inclinant  vers  le  nord  quart  nord-ouest ,  les  vents  nous  devinrent 
tout-â«fait  favorables,  et  le  ig  décembre,  après  midi,  nous  laissâmes 
tomber  l'ancre  k  quatre  milles  environ  dans  l'est  d'une  terre  que  le  pilote 
nous  désigna  sous  le  nom  du  cap  S^Roque.  » 

Le  cap  San-Roque ,  ou  du  moins  le  point  de  la  câte  que  le  pilote 
nous  indiqua  sous  ce  nom,  n'est  pas  celte  pointe  saillante  et  très  remar- 
quable qui,  sur  la  carte  de  Dalrymple  de  1779,  et  sur  toutes  celles  qui 
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l'ont  saiiiey  forme  l'extrémité  nord-est  du  oontinent  de  l'Amérique  mé*« 
ridionale^  Les  indications  de  notre  pilote  snr  les  terres  qai  ayoisinent  le 
point  qu'il  nous  a  dit  être  le  cap  San-Roque^  s'accordent  assez  exao*- 
tement  ayec  la  description  de  la  côte  que  l'on  trouTC  dans  l'édition  de 
1746,  du  JRoUiro  de  Manœl  Pimentel;  description  que  Dalrymple  n'a 
probablement  pas  consultée, et  qu'Arrôwsmitfa  paraît  aroir  mal  expliquée 
lorsqu'il  a  écrit  sa  carte  publiée  en  1609.  Selon  notre  pilote ,  la  pointe 
nordrest  de  l'Amérique  méridionale  porte  le  nom  de  Tairo^  et  les  pra;^ 
tiques  la  désignent  plus  ordinairement  sous  celui  de  Oalcanhar.(Talon)^ 
nom  qui  indique  k  la  foi^sa  forme  et  sa  position  relativement  aux  terres 
qui  l'environnent.  Le-point  du*  rivage  auquel  nous  ayons  conservé ,  d'après 
notre  pilote,  lenom.de  cap  San-RoquCi  n'est  qu'un  léger  renflement 
de  la  côte  y. (ouvert,,  comme  les  terres  qui  le  précèdent  et  le  suivent,  de 
dunes  de  sable  blanc  d'une  élévation  médiocre  y  et  dont  le  sommet ,  qui 
présente  vers  la  mer  plusieurs  petits  escarpemens  de  couleur  brune,  est 
parsemé  de  quelques  touffes  de  broussailles.  Vu  par  le  travers ,  il  n'offre 
absohment  rien  de  remarquable  qui  puisse  le  faire  distinguer:  néan- 
moins ,  comme  c'est  aux  environs  de  ce  point  que  commencent  les  hauts 
fonds. qui  circonscrivent  l'extrémité  nord-est  du  continent  1  nous  nous  7 
sommes  arrêtés  pour  en  fixer  spécialement  la  position. 

11  était  eilrémement  important  pour  la*  sûreté  de  la  navigation 
de  fix^  les  limites  des  hauts  fonds  dont  nous  venons  de  parler; 
ces  dangers  I  connus  dans  le  pays  sons  le  nom  de  Baixos  (  Basses  )  de  San- 
Roque  y  s'étendent  dans  un  espace  de  65  minutes  en  longitude^  depuis 
les  environs  du  méridien  du  cap  San-Roque  jusqu'à  la  pointe  cKs  Tur 
baraoH  {du  Requin), ea  se  projeUnt  vers  le  nord  jusqu'à  4  on  S- -lieues -. 
de  la  côte.  Pour  trouver*  les  aocores  de  ces  dangers,  nous  fîmes  des  bordées 
en  sondant  et  allant  alternativement  an  large  et  vers  le  rivage^  par  ce 
moyen,  nous  les  atteignîmes  sur  nn  nombre  de  points  suffisant  pour. pou- 
voir tracer  la  ligne -qui  forme  leur  limite ,  et  nons  parvînmes  à  fixer  la 
position  de  leurs  parties  les  plus  apparentes,  c'est-à-^ire  la  position  des 
brisans  nommés  ïa  Lavandera,  placés  vers  le  milieu  de  leur  étendue,  et 
celle  d'un  autre  brisant  nommé  os  Vroae^  situé  à  leur  extrémité  oc- 
cidentale ;  mais  le  grand  tirant  d'eau  de  la  corvette  nous  mit  dans  l'im- 
possibilité de  visiter  l'intérieur  d'un  chenal  étroit  et  tortueia ,  que  ces 
dangers  laissent  entre euit  et  lacôte.  Suivant  les  pilotes,  ce  chenal  est 
fréquenté  par  les  petits  bAtimens  dn  pays  qui ,  en  partant  des  ports  si- 
tués sur  la  côte  septentrionale  dn  Brésil ,  se  rendent  dans  ceux  de  la  partie 
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norientaléj  les'briges  deteire  qui  i^f  fentsenllpleùrpfocàx^  làlSM^fté 
de  ^élever  dans  Fest ,  i>é«iicoiip  pk»  promptaBâHA  ^«'ilt  ne  fôutnitaî  lé 
faire  en  IdUToyant  au  large  deslMSMs  do^^San-^Roque. 

>  Apres  avoir  tenminé  la  reooimaisMaioe  de  ees  basses,  le  16  déeembre, 
noms  nous  lapprooUiHeffde  la  ten»  et  boim  repiémes-iKM  traraoK  le  loD^ 
da  riKige«Le  peu  de  profoo^eor  de  P'ëaa  ùeiu  ebligea  de  noo*  en  tenir 
à  une  aases  grande  dîskanoe  entre  la  pointe  do  ifelet  Pefnbonehnre  dn 
Rio  Jaguarybt;  mààà  depaia  ce  point  pMipA  Citctéi,  cii  MMit  aiirivâiMtf 
le  a8  au  soir,  non»  jAdêism  bou9  éb  fappwwilier  antant  qu'il  oontemit 
de  le  faire  ponr-aasuner  l'exactitude  de  nos  opé^ytiôns. 

Le  débarquement  paraissant  tths  d»iBeiie  à  Oifittf,  neos  ne  bôos  j 
arrêtâmes  pas  pour  y  régler  Tes  montres  ;  sous  oontinuÉueB  notre  roiite- 
aussitôt  que  nous  eûmes  observé  la  longitude.  Hoos  suMnn^de  U^  prks 
la  eAte  du  continent  depuis  Ciaré  jusqu'il  Pentpée  de  la  iMdeS'.-José,  et 
apiès  avoir  reconnu  File  Santa-Anna>  la  e^^te  septantrmnale  de  l'ttë  Mh- 
ranham  et  les  récils  de  Goroa  Grsaide,  nous  iJlâkues  nnvillèr  devant 
l'entrée  de  la  rivière  de  Maranhamy  dam  Pa|isrès«mid{  du  7  fatfvier  i9ae. 

Nous  nous  arrêtâmes  dans  ce  Ueu  poiq^  vérifier  la  mardie  diurne  des 
montres  ;  les  observations  furent  faites  dans  le  fort  S.  âtntovio ,  s)|ué  sur 
la  pointe  dos  Areasjk  l'entrée  et  sur  la  rive  droitedelanviivedeMaran*-' 
ham.  Pendant  la  relâcbe,  nous  observâmes  un  grand  ttembre  de  di^laHees  de 
la  Lune  au  Soleil ,  et  nous  levâmes  le  plan  de  la  rade  et  denses  eil^irons» 

Le  ig^janvier ,  nous  quittâmes  le  mouSlagei  et  nous  oemmem^âmes  la 
recherche  d'un  banc  de  roches  extrêmement  dangeteus,  oonnu  dans  le 
pays  sous  le  nom  de  Baixo  de  Maneet'LuU,  dent  la  poeitiew,  par  rapport 
à  Maranhara^  était  fort  incertaine.  Les  renseignemens  que  noua  cfiens 
pu  recueillir  jusqu'à  l'instant  de  notre  départ,  ne  bgus  laissaient  auoun 
doute  sur  son  existence ,  mais  ils  ne  nous  donnaîeni  attcutt  moyen  de 
former  une  conjecture  raisonnable  sur  sa  situation^  jM.  Beussm  se  dédda 
Il  la  chercher  à  la  sonde.  Le  travail  auquel  nous  neus  KnAmes  dans  ce 
but  y  nous  procura  Fooeasion  d'éeknrer  lesapproehee  de  ce  danger  psn> 
l'est  et  par  le  sud-est,  à  plus  de  18  lieues  de  distmoe.»  Âpiès  Fsrtiw  veine* 
ment  cherché  pendant  sept  jouze sur  tons les« pamlltles <A  neusie suppo- 
sions, nous  rencontrâmes,  dans  la  nidt  du  mj  au  nftjenvier,  fexliaasse- 
ment  du  Ibnd  sur  lequel  il  est  situé  ;  le  lendemain,  de  bonne  heure,  nous 
aperçâmes  les  brisans,  et  nous  jetâmes  l'anctfe  k  |  de  mHIeenfriron  datfts 
le  sud-ouest  de FextrénMté  eeoîdentale de  cesbrisans , penv  finer  1* pMi-» 
tion  géographique  des  plus  remarquables  d'entneelix,  eiplorer  hi  sur- 
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face  du  danger  et  délermiser  8(m  étaadue;  mais  le  39  au  matin ,  un 
grain  viaknt  vint  interrompre  nos  travaux  et  nous  força  d'abandonner 
notre  mouillage.  Il  ne  nous  fut  pas  possible  de  pousser  nos  reconnais- 
sances jusqu'aux  limites  orientales  du  banc  de  rodiesi  ni  d*en  fixer  les 
accores  septentrionales. 

Dans  le  dessein  de  rattadier  par  àts  eiMervations  faites  dans  un  inter* 
i^etle  tems  très  court ,  ta  tdngitode  èe  ta  basse  Mànoel«-Luis  h  celle  db 
Maranbam-,  M;  Honssin  se  proposait  de  retourner  promptement  dans  ce 
dernier  l(e«i  nous  fltnes  route  en  ooméquence ,  et  le  soir  nous  ïnoulHâmes 
à  Tingt-trots  milles  d^m  le  sud  sud-ouest  de  h  positièn  que  nous  avions 
quittent  le  mativ ,  pour  attendre  le  retour  d^  la  marée*  Nous  espérions  voir 
le  lendemain  de  bonne  beure  leè  terres  des  emirons  de  Maranham;  il 
n'en  fût  pas  ainsi  :  le  mauvais  tems  novs  rcrtint  pendant  trois  fours  k  ce 
mouillage  »  et ,  après  y  arvoir  perdu  l'une  de  nos  deux  dernières  ancees ,  nous 
fûmes  oUigAs  de  reiiODedr  â  notre  projet  Nous  fîmes  route  pour  passer 
dans,  te  canal  qui  sépare  l'éeueil  Manoel-Luis  de  l'Ile  S.^Joam.  Le  2  ft« 
vrier  au  matin,  nous  ralliAmes  la  côte,  dans  Tespérance  de  pouvoir  con- 
tinuer 006  travaux;  mais  une  brume  épaisse  qui  couvrait  laterre empè** 
chàit  d'an  distinguer  les  formes.  La  saison  des  pluies  était  déjli  dans  tonte 
sa  Iqrce,  les  grains  se  succédaient  presque  sans  interruption ,  et  nous 
fûmes  eoatratntB  d'abandonner  la  eAte  du^  Brésil,  oti  nous  ne  pouvions 
plus  rester  sans  compromettre  la  sûreté  du  navire.  Nous  nom  dirigeâmes 
vers  Caienne,  oà  nousarrivAmeSi  sans  anere,1e  i3  février  au  soir. 

§  IL  Poêitioru  géographiques  ch  Pernambuco  j  du  cap  San'Jioçu&j  dt 
Maranham^  de  la  basée  Mamtehttmz,  ^t  de  Caîenne, 

1^  «iMedm  ditfnie  de  la  moutpe  n''  56  9gm%  i\A  dé^riKisnée,  «vsut 
notre  départ  de  Sau-Salvador^  par  des  observatiops  faites  depuis  le 
1"  jusqu'au  i3  novembre. 
Les  observations  faites  avant  midi  indiquaient  une  iparcbe  diurne 

de -4-  2o*66i 

Les  observations  faites  sprès  midi^  l'iodiqaaiqnt  de.  •  .  4"  9«»725 

Noua  avowi. adapté  la  m<9Q«ne»  ou 4-  20,698 

Le  iSiioveiid>rek  ri^  4^-  du  ttinte,  tems  mojren du  foit  San-MarceHo , 
ta  montre  n*^56  avançait  de  4*  a'  Sq^'^oh. 

A,  Maranham,  la  marche  dinroie  de  k  méame  manli^>  OQudue  dçs  ob- 
aervalîeu».£iilesaveat  midi  dioas  le  £ùt\  S.-AntMiiOy  depuis  le 9  jusqu'à» 
18  janvier  1 820 1  fut  trouvée  de +  ai*,2So 
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.  +  3i,i8i5. 

)  avançait      de  1 

de  la  taison 

bKrTationsqoi  | 
!,  en  plutieurs 
iëre,  qui  com- 
:  notre  arrivée , 
jour*.  Depuis  le 
i  période  fiait, 
1  à  l'heure  con- 

montre  gagnait 
.  +  aa'.Ô^a 

.   +  21,3ll 

•  +  22,49i5. 
mgitudes,  pen- 
dant lei  deux  traversées  de  San-Salvador  «  Maranham ,  et  «le  Maràolum 
à  Caienne. 

Kous  allons  iadiquer  les  résultats  des  observalions  Faites  dans  les  lieox 
qui  olTrent  le  plus  d'intérêt  gous  le  rapport  de_  la  Géographie  ou  de  la 
navigatioD, 

Radt  de  Pemambuco  (t). 

Fort  Picaon  {i),»itaéprtaqu'àf«xirimUé  nord  du  rici/quiform*  Itport. 

La  position  du  mouillage  de  la  Sayadèrv,  sur  le  plan  de  la  rade  de 

(■)  Le  nom  lie  Pimanibnco  ne  s'ïpplîqne  qo'l  la  Tarie  cl  an  porl  ;  lacune  dn  quatre 
TÎIWbliictiurle  bon)  <1ecï[te  mile  Dcleprenri  on  le  rappelle  ;  ta  ûtledu  nord  w  ncnime 
OllinHa  ;  In  iroii  anlrei,  qui,  en  rcalîlc,  ii>n  fornienl  qu'une  leiile,  ai'pan^  en  iroi* 
partie*  par  ileui  ponu,  tonl  :  Eecîfe,  uir  le  boni  de  la  mer,  t  PralrAnilif  île  la  lanfroc 
desableqiii  forme  leporl.  Boa  Viata  anr  le  conliamt,  et  S.-Aoloniti  ilkDi  lemiliro,  lar 
DDe  peliu  Ile.  De  cet  troll  *illei ,  b  acconde  etl  la  lenle  qui  paraiueauiceplible  d'*0* 
croiui'menl. 

(■j)Le  phare,  fleri  h  VntT4mné  da  riciT,  nn  pen  an  nord  ita  petit  Ion  Picaon  ,  n'fïia- 
uit  paa  h  IVpoqae  de  notre  tcUclie  :  noua  l'aiani  pluc^aurleplan,  d'apièile*  ûulicatioiii 
qui  noui  ont  lile  doaaiie*. 
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Pernamboco»  rémiltantdesrelèTeinensfaitsà  bord  réside  36' plus  nid  que 
le  parallèle  du  fort  Picaon ,  et  33'  à  Test  de  8oa  méridien. 

Latitude  observée  à  bord  de  la  corpeUe. 

MM. 
4  décemb.  1819  •  •  •  Zilof,  bauteur  mérid.  O  l&tît.  8**  4^  4^*  ^* 

(Beau  tenu.)  LeTéque»  id «3.45 

Deperonne,  lobaul^'cIuOprèsdumér.     4*  ^9 

5  décembre Lemarié,        6  hauteurs,  iV/ 3.55 

(T.  noag.,  grosse  mer.)    Deperonne»    6  hauteurs, /tf.  .  •  •  •      4-^ 

8  décembi*e Roussin,       bauteur  méridienne Q  •      3.17 

(Temspeu  faTorable^     Cabarus,  id.  • 

grosse  Aier.)  Lemarié,      10  haut'* Q  près  dnmér. 

Deperonne^       id 4*4' 

10  décembre Koussin,      bauteur  méridienne  Q  •      4*' 

(Ciel  nuageux ,  très      Lévéque,  id 

grosse  mer.)  Lemarié^        2  haut'*  0  près  du  mér. 

Deperonne^       id 

12.  décembre.  .....  Zylof,  .  a  Laul^'O  près  du  mér 

(Beau  t.|bonn.  obserrO  Lemarié,      i a  hauteurs  id 3.55 

Dcperonney  12  hauteurs  id.    ....      ^,\8 

Latitude  moyenne  entre  ces  seize  résultats ,  ou 

moyenne  de  78  hauteurs  observées 8*4'    ^S, 

Fort  Picaon  plus  nord.  •;....' —    36 

Latitude  du  fort  Picaon 8''3'a7'S. 

Longitude.  * 

4  décembre  avant  midi  (beau  tems,  horizon  clair  et  bien  terminéi 
bonnes  observations). 

Longitude  de  la  corvette  à  l'ancre  »  moyenne  de  4  séries  de  hauteurs  du 
Soleil  f  et  conclue  avec  la  marche  diurne  de  la  montre ,  constatée  à  San- 
Salvador 3<>  39'  5g'  à  l'E.  du  fort  S.-Marcello. 

G)rrection  relative  è  la  variation 
que  la  marche  diurne  a  éprouvée  pen- 
dant la  traversée  de  San-SaWador  k 
Maranham —        3o'  ^ 

Fort  Picaon I  plus  occidental..  •  .  —        33 

Longitude  du  fort  Picaon 3.38.56  4  r£.dufortS.-MarceIlo. 
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Cî-^âmtreylon^tadedo&vtPkaiQn.  3^38^96"  à rLda fort S*^*Mvoeilo. 

Fort  S.-Maroella(t'«p«rt  du  Ré- 
sunié,  Conn.  des  T.,  i825^  pag»  34^)  4^.5i .  o  à  PO.  de  Paris. 

Longitude  du  fort  Pîcaon 37.12.  4  À  l'O.  de  Paris. 

Cap  San-Roque* 

Le  point  de  ce  eap  auquel  ae  rapportent  les  relèremens  et  les  obser--* 
vations  y  restait  à  Pouest  2®  3o'  sud  corrigé ,  du  mouillage  que  la  corvette 
ayait  pris  le  19  décembre  au  soir,  et ,  d'aprës  notre  carte  ^  iléiAit  à  10* 
au  sud;  et  h.  Z'  So'  à  Pouest  de  la  Boi^adèm* 

Latkudê^  ^  décentre  1819. 

8  bantenrs  du  Soleil,  près  du  méridien ,  obsenrées  du  côté  du  pdle 
élevé. M.Lemarié  .  .  .  5*28'  19'  S. 

8  banteurs  du  Soleil ,  observées  dans 
le  même  sens. M*  Deperonne  •  .      28.26  S. 

6  hauteurs  du  Soleil ,  prës  di:i  méri- 
dien, observées  du  cété  du  pôle  abaissé.   M.  Roufisin.  .  •  •      27  «4^ 

6  hauteurs  du  Soleil  |  observées  de  la 
mente  manière M.  Givrj. '.  •  •  .       27.58 

Latitude  moyenne  entre  ces  résultats 5.28.  7    S. 

Cap  San-Roque  plus  sud +       10 

Lt^iliitude  du  cap  S.-Roque. «  •  •  .  •  $.28«i7   S. 

Longitude  observée  au  méma  lieu, 

20  décembre,  ayant  midi  (circonstances  £Kvorables ,  bonnes  observations). 

Longitude  conclue  avec  la  marche  diurne  constat^  k  S."5alvador,  et 
moyenne  entre  3  séries  d'observat..  .  3**i8'58'àrE.dufortS.-MarceIIo» 

Correction  pour  la  fcariation  de  la 
marche  diurne -*-    1.27 

Gip  S.-Roque,  plus  occidental  .  . —    3.5o 

Longitude  du  cap  S.-Roque.  .  .    3  *  i3 . 4  >  •  P£-  dit  fcpt  &-«Marceno. 
Fort  S.-Marcello ^o^Si.  o  à  PO. 'de  Varia- 
Cap  S.-Roque  .' 37.37.19  à  PO.  de  Paris.  ' 

La  suite  de  nos  opérations  nous  conduisit  sur  le  méridien  du  cap  San- 
Roque  ;  nous  y  moutlUmes  pour  en  déterminer  imfaiédiatement  la  longi- 
.  Inde  et  vérifier  le  résultat  précédent. 
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29  déeembre,  arant  midi  (teihs  fkrorable^  bonnes  obsert&tiMi). 

Longitude ,  avec  la  marciie  àiume  conclue  à  San-Salrador ,  moyenne 
de  4  ^énes  d'obsenrations.  .  .....    3°i5'9' àrE.dafortS.-fi(arceUo« 

Girrection  poor  la  Tarîation  de  la     ^ 
marche  diurne -r-     i.i:k 

Longitude da cap  S.-Eoque  .  .  .      3.i3.a7àVE.dnfortS.-MarceIlo. 

Fort  San-Marœllo.  .  ......    4?,5|'  ^  •  ^'^' ^  P^ris- 

Longitude  du  cap  San-Roqaq  .  .    87 .  3^ .  33  à  l'O,  de  Paris. 
Ce  résultat  confirme  celui  des  obserYatîons  ^u  20  décembre.   Nous 
aTOiis  adopté  la  moyenne  arithmétique  3,'f  3^  a6'. 

JlIbnanAaiia. 

La  Be^adèn  était  Inouilléé  devant  l'entrée  dé  la  rivière.,  i63  toises  au 
nord ,  et  674  toises  à  Pouest  du  mît  de  pavillon  du  tort  S^-Antoniq. 

LaikmU  obseivié  à  bord,  de  ia  confetU, 

I/bdtitfdfr  du  o6té  du  sud  était  borné  par  la/ tei^r»;  on  ne  podvait  ob- 
server que  le  supplément  de  la  hauteur  méridienne  ;  mais,  le  Soleil  pas- 
sant au  aféridien  à  une  fort  petite  distance  du  xénit,  sa  hauteur  pouvait 
être  observée  auasi  esActemnit  vers  le  nord  q«/cUe  l'avraiît  élé  du  côté 
du  pôle  élevé. 
8  janvier.  IflVC.  Boussin,     lo  baiÉtouvs  prètdu  mérid»9  lâtit  a^'dS^  fip'-  5. 

Givrj,        lobauteuM ^9^3» 

Lemariéy     «haalenva» «...      AAi 

g  idem*  Givrj^        lobauleurs ^«i^ 

Lemàrié,      ahauteurs»  ..........      3o.i8 

Zylofy  a  hauteurs» 29.33 

10  idem.  Roussin,      è hauteurs 29.  2 

Givry,  Shauteurs ^9*i7 

Deperonnei  afaamteuvs»  ..........  29.12 

Lemarié.      2  hauteurs 28.67 

11  idem»  Roussin.       8  hauteurs,  •  •  •  f 28.29 

Givry,         8  hauteurs 29.22 

Zylof,  2  hauteurs.. 28. 3o 

Lemarié>      i  hauteur 29.35 

12  idem»  Gîvry^         10  hauteurs 29.30 

Lemariéy      2hautettrs 29.38 

i3  idèfn.  Gcfry,  ahauteuvs .       29.43 
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i4  JTanT.   MM.  Boussini    »2  hauteurs.  •  » a**ag'35' 

GÎTrj,       12  hauteurs.  • •  •  •      a8.55 

Lemarîéy     i  hauteur 28.41 

16  idem.  ftoussîn,      6  hauteurs 28.37 

Lemariéy     i  hauteur •  .  •  .       2g. 38 

Ovrtj ,         6  ha u teurs,  un  peu  ayant  la  cûl- 

mînation ^g*!?- 

GWrji  2  hauteurs,  très  près  du  mérid.       2g. 33 

G  ivr  j  y         4  hauteurs^  un  peu  a  près  le  pas* 

sage  ••••• 2g. 36 

18  idem*  Roussin,    10  hauteurs. 28.53 

Givry^        10  hauteurs 2g.  16 

Lemarié)      i  hauteur 28.58 

Latitude  de  la  corTcttei  moyenne  de  i54  obseryations  de 

la  hauteur  du  Soleil ' 2<'2g'i3'}S. 

Le  mât  d^Niri lion  du  fort  S.-Antonio  est  plus  S.  de.  •  •  10, 3 

Latitude  du  mât  de  pavillon 2.2g.23,6S. 

Longitude.  ^ 

Les  obserrations  ont  été  faites  dans  le  fort  S.-Antonio ^  très  près  du 
mât  du  pavillon. 

g  janvier.         Longitude  moyenne  entre  3  se-  * 

(Beau  tems,     ries  ohservéeslematin^et  3  autres 
bonnes  obs.)     séries  observées  après  midi  1  con- 
clue avec  la  marche  diurne  oons-  ^    .    ^  ' 

tatée à  San  Salvador ^^^^ ^l'Alc  \k       n 

Longitude  déduite  des  mêmes 
observations  avec  une  marche 
diurne  moyenne  entre  celles  qui 
ont  été  trouvées  4  San-Salvador 
etàMaranham.  ........    5.46.11,4 

Diflerence  on  variation  de  la 
marche  diurne  après  5^  jours  de 
traversée •  .  •  +    3.36 

Fort  S.*Marcello,  longitude.  4^  5i .  o      O.  de  Paris. 

Longitude  du  fort  S.-Antonio 
(mât  de  pavillon) ifi.Z^.Wy^O.àeVexU*^ 
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L'extrême  petitesse  de  la  diBerence  qni  représente  la  Tariatîon  de  la 
marche  diurne  de  la  montre ,  et  de  laquelle  dépendent  les  corrections  que 
nous  avons  faites  anx  longitudes  observées  dans  la  traversée  de  San-Sal-p 
vador  à  Maranham,  permet  d'accorder  beaucoup  de  confiance  à  ces  lon- 
gitudes. Nous  Terrons  plus  loin  qu'elfes  se  confirment  en  effet  très  bien, 
par  les  observations  faites  à  des  époques  plus  récentes  et  par  d'autres  ob- 
serTateurs* 

Basse  ManoeU'Luiz* 

he  28  janvier  iSao  ,  la  Bayadère  étant  mouillée  dans  le  sud  5o^  ouest 
et  à  un  demi-mille  de  la  roche  la  plus  apparente,  située  sur  la  pointe  occi- 
dentale de  la  basse ^  on  fit,  à  bord,  les  observations  suivantes. 

Latitude, 

* 

M.Roussin,         10  hauteurs  du  Soleil,  observées  prës* 

du  méridien  et  du  côté  du  sud  ....  Latitude.  .  . 

M.  DeperonnCi      a  hauteurs  observées  du  même  côté. 

M.  Lemariéi        *o  hauteurs  observées  du  psème  côté. 

M.Lévèqoey  hauteur  méridienne 

M.  Givrji  10 hauteurs  du  Soleil,  observées  du 

côté  du  nord  ••  v  .......  • 


©•5a' 34' 

52.   2 

52.  3 
5i.3i 

* 

$2.   4 

S. 

0.5a.  3 
—       38 

S. 

o.5i.a5 

S. 

Latitude  de  la  corvette,  moyenne  entre  ces  résultats.. 
La  roche  de  la  basse  est  plus  nord  de 

.    Latit.  de  la  pointe  occidentale  de  la  basse  Manoel-Luis. 

Longitude, 

a8  janvier  (circonstances  favorables). 

Longitude  moyenne  Je  10  séries  * 

de  hauteurs  du  Soleil  observées  par 
MM.  Roussin ,  Depemnne  et  moi  ^ 
et  calculées  avec  la  marche  diurne 
constatée  à  Maranham o^    l'ScC^i  E.  dufortS.-Atnonio. 

Correction  relative  h  la  variation 
de  la  marche  diurne —         33,6 

Longitude  corrigée o .   i .  a5 , 7    E.  da  fort  S.-Antonio. 
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La  basie  Manoel-Lau  n'ett  pas  le  seul  danger  qui  se  tronve  dans  let 
enrirons  de  Maranham.  Va  renseigaetueDl  parreou  aa  dépât  général 
delà  Marine  rapporte  que,  dans  le  courant  de  l'année  i8x5,  le  capitaine 
portugaia  dom  Joacbim  da  Sylva  ,  allant  de  Rio-Janeiro  an  Para ,  ren- 
contra un  banc  de  4^0  toises  environ  d'étendue,  compoaé,  comme  la 
basse  Manoel-Lnis,  de  radies  de  fbnu  oonique  dont  les.oiiiMft^  A  ^nr 
d*eaD,  UÎMAut  entre  elles  des  canaux  profcnd*.  IL  da  iS^Va,,  qal  sTaït 
connaïuance  de  U  véritable  positiao  de  la  base  Mnnini  Tmir.  s!Aait 
plac^,  dans  le  deaaeia  de  l'ivitei,  bht  no  pwraUUe  plus  nord  de  no  aisHtes 
que  I4  latjtude  de  celle  bafse,  et  (aÛMt  HMte  ter  ce  pacaU^;  .«oviron 
une  beure  avant  de  découvrir  le  baac  de  roebei  dont  il  s'agit ,  >f  «nût  <J»- 
serré  la  latitude  p°.32'  sud.:  c'est  la  latitjide  que  M.  da  Sylva  assigne  à 
ce  danger.  Hais  le  renseignement  oit  nous  puisons  ces  détails  ne  s'expliqae 
pas  aussi  précisément  snr  la  longitude }  il  rapporte  seulement  qu'à  l'jns- 
Unt  de  midi,  lorsque  M.  da  Sylva  observait  la  latitude,  il  s'estimait  k 
4'niîUes  ^liuM  l'est  dn  névidim  da  fljrt  S>'A.nton]o,  d^>fi.,  en  supposant 
qu'il  fît  4  eu  5  milles  k  l'heure,  la  basse  serait  k  peu  près  sur  ce  méridien. 
Noua  avons  adopté  cette  longitude  pour  porter  cette  basse  sur  nos  cartes; 
mais  nous  engageons  k  naviguer  avec  nne  eztrAme  circonspection  dans 
les  environs  du  lieuob  nous  Pavons  placée,  tîiwin'à  ce  qnel'on  puisse 
obtenir  des  informations  plus  précises  sur  sa  véritable  poritinn. 

On  a  vu,  ci-dessus,  que  le  ipauvais  tems  nous  avait  forcés  d'abandon- 
ner les  environs  de  Maranham  et  d'interrompre  pos  travaux  sans  avoir 
pu  compléter  la  reconnaissance  du  canal  qui  sépare  la  basse  Manod- 
Lbîc  dncontÏBeBt  :  cette  Wune  à  été  remplie  en  iSxS  par  M.  Larttgne, 
lieutenant  de  vaisseau.  Cet  officier ,  qni  commandait  la  godelle  la  I^on- 
naÎM,  avait  été  chargé  de  rattacber  k  notre  travail  U  vosition  de  IMlè 
Fernando  de  Nomnba,  et 
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rempli  celte  missioiiy  M.  Lartigne  se  rendit  à  Maranhaaii  ponr  régler  ses 
montres  ;  de  là ,  il  se  transporta  k  la  pointe  de  Plie  S.- Joam  ^  en  fixa  la 
position  géographique,  et  de  ce  point  il  aféleta  en  lonvojant  et  en  son- 
dant jusqu'à  la  hàBsè  Manoel-'Lais  :  il  détermina  ainsi  la  largeur  et  la 
profondeur  du  canal,  danslaquel  nonsn'ayions  so0dé||nesttr  la  rooteque 
nous  avons  suitie  après  avoir  abandonné. le  psojfit  d'aller  à  Maraobam. 
Nous  aTODS  porté  le  travail  de  M.  #Lar  ligne  svr  notre  earie  des 
attérages  du  port  de  Afeiranhion  »  et  nous,  osons  espérer  qu'il  Paidede  cette 
earte^  les  bâtimens  qui  fréquentent  ce  port  n'auront  plus  désormais  au- 
cun danger  à  redouter  dans  les  environs  de  la  basse  Hanoel-Luis. 


Caïi 


lenne. 


Lalaûtude  de  Caïenne  a  été  déterminée  par  Bioberi  lorsqu'il  a  été 
envoyé  dans  cette  tle  par  l'Académie  des  Sciences,  pour  mesurer  la  Ion* 
gueur  dn  pendule;  je  mesuisborné  à  la  vérifier  pAr  les  demc  observations 
suivantes. 

18  €hffil  i8ao.  (  Têntë  nuagnas.  ) 

Quatre  distances  zénitales  de  l'étoile  «  de  la  grande  Ourse  ^  observées 
un  peu  aprës  son  passage  an  méridien^  et  rapportées  au  plan  de  ce  grand 
cercle^  m'ont  donné  pour  la  latitude 4°56'34'  N. 

Le  même  jour ,  au  même  lieu  ^ 
Six  distances  au  sénit  de  l'étoile  y  de  la  grande  Ourse, 
observées  avant  et  aprës  la  culmination  et  rapportées  an 


Cette  observation  doit  être  préférée  à  la  précédente  :  le  ci^l  était  tràs 
clair,  tandis  que  des  nuages  cachaient  sonvenl  l'étoile  pendant  la 
j>remière. 

J'observais  dans  le  vestibule  de  la  maison  de  madame  vonve  Paguenel, 
vers  le  milieu  de  la  grande  rue,  c^est-à'^direà.yo  toises  au  nord,  et  à 
325  toises  à  l'est  du  mât  de  pavillon  du  fort,  situé  sor  un  mondri^  à 
l'entrée  de  la  riviëre. 

Latitude  du  mât  de  pavillon 4^56'a8'nord* 

•    làongihuhj  observée  à  terre  j  dans 


maison 


dupori 


sur 


U  quaij  âQSieieèeéiu  $ud  éi  3o  iokea  à  Vtst  du  mât  de  papillon  dufori, 

i8 /éi/rier. 
Longitude  condne  avec  la  marche  diurne  loonstatée  an  fort  S.» Antonio 
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^^ 


de  Maranham S^^S'aS*  à  lU 

Longitude  coDcIne  avec  une  marche  diurne 
moyenne  entre  celles  qui  ont  été  observées  au 
ibrt  S.-  Antonio  et  k  Caïenne.  • .  • • . .  «  •     8.  i  .34* 

DtflTérence  ou  T^iatîon  de  la  marche  diurne 

après  Si  jours  de  trayersée +  5.  4* 

Longitude  du  fort  S.-Antonîo.« 46<'37'i  i''  à  VO.  de  Paris. 

Giïenne  plus  ouest • .     8.  i  .34 

Longitude  de  Caïenne Ifis^  à  l'O.  de  PanV. 

M 

§  IIL  Comparaison  des  longitudes  que  nous  assignons  aux  principaux 
points  de  la  côte  du  Brésil ,  avec  celles  que  Von  déduit  d* observations 
plus  récentes  faites  dans  les  mêmes  lieux  par  d^ autres  voyageurs. 

Ayant  l'expédition  de  la  Bajradèrej  il  n'y  atait  sur  toute  la  côte  du 
Brésil  y  que  la  ville  de  S.-Se1>a5tiaon  de  Rio-Janeiro,  dont  la.longitude 
fût  asses  bien  connue,  par  les  observations  des  éclipses  du  premier  et  du 
second  satellite  de  Jupiter^  que  Oorta  j  ayait  faites,  et  dont  nous  avons 
rapporté  les  résultats  dans  la  première  partie  de  ce  résumé.  Quelque 
confiance  que  dussent  nous  inspirer  ces  résultats,  nous  avons  cr'c( devoir  les 
vérifier  en  faisant  concourir,  sur  Rio-Janeiro,  un  très  grand  nombre  de 
dislances  de  la  Lune  au  Soleil,  observées  sur  différens  points  de  la  c<He 
au  nord  et  au  sud  de  ce  lieu.  La  longitude  que  nous  obtenons  par  ce 
moyen  est  presque  identique  avec  celle  à  laquelle  Dorta  s^est  arrêté,  et 
les  deux  résultats  se  confirment  mutuellement  ;  cet  accord  semble  militer 
en  faveur  à§  la  précision  que  l'on  doit  attendre  des  longitudes  que  nous 
assignons  à  File  Anhatomirim  et  à  S.-Salvador,  c^est-à-dire  aux  lieux 
oii  ont  été  faites  les  observations  de  distance  qui  nous  servent  à  con-- 
dure  la  longitude  de  Rio-Jaheiro.  Pour  en  acquérir  la  preuve  certaine,. 
et  en  même  tenis  pour  reconnaître  les  limites  d'exactitude  de  ces  longi- 
tudes, nous  allons  les  comparer  à  celles  des  mêmes  lieux,  déterminées  par 
d'autres  observateurs  depuis  le  retour  de  la  Bayadère  en  Europe,  et  nouk 
étendrons  ensuite  ces  comparaisons  jusqu'à  Caïenne. 

M.  Fouque,  capitaine  de  raisseau,  commandant  la  corvette  du  Roi, 
V Aigrette  t  visita  les  côtes  et  les  iles  de  T Amérique  méridionale  pendant 
l'aniiée  i8?ii ,  depuis  Monte-Video  jusqu'à  la  Martinique;  il  détermina, 
avec  la  montre  marine  a*  55,  de  feu  Louis  Berthoud,  les  différences  en 
longitude  de  plusieurs  points  sur  lesquela  nous  avions  observé.  Nous  al- 


(.45) 
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Ions  extraire  ses  résultats  do  journal  de  ses  obsertations ,  que  le  dépôt 
général  de  la  mariné  possède. 

A  Mont^VideOi  M.  Fouque  détermina  la  marehe  diurne  de  sa  montre 
par  des  obsenrations  faîtes  k  terre  ;  il  quitta  ce  Heu  le  1 5  octobre ,  et  le  25^ 
il  tronyalalongit.^rtle  Anhatomirim  7^34^i8',3  E.  de  Monte-Video. 

Dans  le  calcul  de  cette  obseryation,  M.  Fouque  se  seryit  de  la  marche 
diurne  moyenne  entre  celles  que  la  montre  avait  à  Monte-Video  et  k  l'ile 
Anhatomirim. 

Le  5  novembrie,  M.  Fouque  se  mit  en  route  pour  Rio-Jan^iro;  il 
commença  ses  observations  sur  File  Ratos  le  17  du  même  mois,  et  sa 
montre  lui  donna,  pour  la  différence  en  longitude  entre  ce  lieu  et  Pile 
Anhatomirim ,  en  employant  la  marche  diurne  moyenne  entre  celles  qu'il 
atait  déterminées  dans  chacun  d'eux S^aS^i^^fi. 

D'o&,  différence  en  longitude  entre  Monte-Video  et 
&io*Janeiro  (  ile  Rates  ) i2.5g.58,i  (i) . 

La  longitude  de  Monte-Video  est  déterminée  avec  beaucoup  de  préci- 
sion par  P^bserration  du  passage  de  Mercure  sur  le  disque  du  Soleil , 
faite  le  5  décembre  1 789 ,  par  les  officiers  espagnols ,  sons  le  direction  de 
Varela  (1).  M.  Triesnecker  a  conclu  de  cette  obsenration  et  de  ses  cor-> 
respondantes  en  Europe.,  la  longitude  suivante  de  Monté-Video  (3). 

Paru SS'Si'SSfS  k  Pouest  de  Paris 

Vienne 3x43,5 

Par  l'dbservation  de    {  Cadis 32.55,5 

Marseille ....        32.25,5 

Budc tt2.28,5 

Monte-Video,  suivant  M.  Triesnecker. . .  58®32'3i'  à  Pouest  de  Paris. 

Une  partie  des  mêmes  observations  calculées  par  dom  Joaquin  de 
Ferrer  (4)  donnent  pour  la  longitude  de  Monte-Video 

{Paris 58»33'45''  à  PO.  de  Paris 
Cadiz. ..... . .        34*i5 
Philadelphie . .        35*49 
Longitude  de  Monte-Video   par    les 
calculs  de  M.  Ferrer ',.  58.34.36.     O.  de  Paris. 

(i)  Le  capitaine  Haywood  trouve  la  diSîfrence  de  longitude  des  mêmes  lieaz,  de  i3*aV. 
Voyex  Honbug,  direction  for  Sailing^  etc.;  et  Conn.  des  Tenu  poar  iSaS,  psg.  334. 
(a)  Memorias  sobre  las  obserraciones, «te. ,  tome  1,3*  mémoire,  page  i . 

(3)  Éphémërides  de  Vienne,  i8m,  page  38o;  et  Corresp.  astron.  da  baron  de  Zach, 
tomeX,  page  113. 

(4)  Conn.  des  Tems,  1817,  page  336. 
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4w^  1^0^ 


(>4«} 


M,  Triesnecker •  58*3»âi'  O.  <W  ftiri». 

^ou4 ouroQS),  ea en  r^ti^^jn^btikl^ .•*•  ia.S9.38  donk  Ri»' Jaaràro  est 
plu»  f pi^Ulj  pou;  U  I^Bgilmb  cie  Vilo 

DttRh*ence +   2.4i« 

Et  si  noas  adoptons  le  résultat  do  M.  Ferrer  ^  cette  difféiçence  se  séduira 
à  moins  de  deux  tiers, de  minute. 

Itnons  semble  que  Ton  peut  conclure  de  ceci  que  la  longitude  que  nous 
avons  adoptée  pour  Ilio- Janiera  ne  s'éioigi;ie  guère  de  la  longitude,  v^ri- 
tabk  (te  plus  de  2  ou  3  minutes  de  degr^ 

Si  nons  cliercbpns  les  limite^  de  l'exactitude  de  la  longitude  je  File 
AnbatoinjrUn  ^  nous  aurons,/ en  la  rapportante  Monte-Y  ic^eo  ,^ 

V^Jf  M.  Fa«qi|f^9  fn  ^9^y90^  le  réauK 
tat^  d($  9ff.  Ifries^^e^^ ^""SV  iX  O*  da  Baris , 

01^,  ^  9e  s^fi^vt.  du^  i^nlUt  de 
]M[.  F^çei;%,. ,  ^  ...,,..•• , 5i«  o.iS 

Si  ^p^s,  h  *  vappQrloiK9.  i^  Ia»  longitiide 
que.  npfs  afjiigjHyiA  k>  KîIq  Satqs^  elle 
sera  cie«  •••••••-••••«.*%*%%***..•..**  vti.  Vtw^ 

I  Je  dois  à  Tobligeance  de  mon  ami  intime^^Ie  capitaine  Duperrey,  hk 
.  position  de  l'ile  Anhatpmîrim,  qu'il  a  déduite  d'un  grand  nombre  de  dis- 
r  tances  de  la  Lune  au  Soleit ,  et  à  l'étoile  Antarës  ^  observées  par  les  officiers 
'  de  la  Coquille  et  par  lui, pendant  les  deux  traversées  de  cette  corvette ^_de 
I  Ténérifie  à  Viia  Santa  Çatbarina^  et  de  ce  lieu  aux  îles  Maloulnes, 

23  séries  de  distances^ocçideatales  donnent  la  longitude  de  l'ile  Anha- 
,  tomirim ^ Si^  o'tq^  7 

28  séries  de  distances  Qrû?ntales  ......  5o,5û.^  ,  7 

!      Le  milieu,  résultat  de  5i  séries  «  ou 

!  3o6  distances  observées,  est,..  ^« 5i.  o.  6,2  O.  dePws. 

M.  LartiguCj,  lieute.nfint  de  TaisseaiL». 
trouvée,  d^aa  aa  piemière  traversée  de* 
RiorJiiQ0ÎreàriIeSanta-Catharina(i). .  50.fl9.4i  . 


Il»  t  }n  '  iw\k   )iw>jf     TI.IW  ■  ^w.f.i  I    '<■»  p-Ti»i^— yiw   J    tai 


(i)  ConnaUêmnoe  ât$  Temê  poar  18271  pagea^fy 


(«47) 


AMée  tSS^. 


^  a'ab' 


Dans  «ne  ieoonde  traYoriée,  il  place 
Ankatomûrim  par  (i) Si' 

Par  le  transport  du  tema  depuis  Téoô- 
riffi^y  nous  trouvons  (2) •  •  -Si.   1.18 

Et  nous  avons  adopté • .  •-  5i.  i.i4* 

L*accord  remarquable  de  ces  diffurens  résultats  nous  parait  ajouter 
beaucoup  de  poids  à  l'opinion  que  nous  avons  émise  plus  haut ,  sur  les  li- 
mites de  Pexactitude  de  la  longitude  de  Rto-Janeiro. 

f9ous  avouf  encore  plusieurs  autres  pdints  sur  la  côtCi  au  nord  de 
Rio- Janeiro  y  sur  lesquels  des  observations  récentes  nous  offrent  des 
comparaisons. 

JLe  cap  Frto  se  présente  le  premier.  Nous  plaçons  sa  pointe  méridio- 
nale i^ia'sS'  à  P£.  du  lieu  oh  nous  faisions  nos  observations  k  Rio-> 
Janeiro ,  ou  à ^  •   1^1 1^9'  à  TË»  du  Pain  de  Sucre. 

M.  Fouque  place  le  même  point  à 
i^'iVaS''  à  TE.  de  Tile  Ratos,  ou  à. . . .  i.ii.52  ' 

M.  Lartigue  (3)  Pa  trouvé  i<'ii'a4'  à' 
l'E.du  fort  ViUagagnon,  ou  à '  1.10.39 

Ces  trois  résultats  s'accordent  encore  dans  des  limites  trè  sétroites  :  le 
n6tré  tient  exactement  le  milieu  des  deux  autres. 

Dans  la  première  partie  de  ce  résumé ,  nous  avons  parlé  de  l'observa- 
tion d'une  éclipse  de  Ré^ulus  par  la  Lune,  faite,  à  la  mer,  parle  géné- 
ral Brisbane,  en  vue  du  cap  Frio:  la  longitude  que  celte  observation 
donne  au  cap  Frio  diffère  de  5  minutes  de  celle  que  nous  adoptons;  mais 
nous  croyons  devoir  nous  en  tenir  h  celle-ci,  parce  que  les  circonstances 
de  l'êclipse^eussent-t-elles  même  été  très  favorables  pour  en  conclure  la 
longitude,  la  distance  du  yaisseau  au  cap  Frio  était  trop  vaguement 
déterminée  pour  que  l'on  p&t  rapporter  exactement  a  ce  cap  le  résultat 
de  l'observation  (4)«  « 


(1)  Cnnn.àet  7emj,  pour  1827 ,  pagea6o. 
(3)  tbieLf  1835,  page  33o. 

(3)  ftiW. ,  i8a7,  pngé  aJjl-  ^ 

(4)  N01U  aTODi  eu  codDiiitfaace  de  robMnration  da  gëo^ral  Brisbane,  par  une  noté  de 
M.  Oiherf  h  feu  M.  Burckardt,  qui  nous  a  cië  commaaiqaée  par  M.  ramlral  de  Roaiel 
Cette  note  est  ainti  conçue  : 

«  Le  gênerai  Brishane  obaerra  roccnluiion  de  Rëgnlni,  le  3o  jaQlet  1891,  avec  one 
»  lunette  de  nuic  de  Doilond. 
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M,  Fonque  relâcha  h  San -Salvador;  dam  la  baie  de  Todos  os  Sul 
aprfs  22  jours  de  traversée  >  depuit  son  départ  de  Rio- Janeiro;  il 
un  point  de  la  terrasse  da  jardin  public,  sur  le  méridien  ïnéme  dn 
San-Marcello ,  pour  faire  ses  diMervations. 

En  employant  une  marche  diurne  moyenne  entre  celles  que  la  monl 
avait  k  Rio-Janeiro  et  k  San-Salvador  ^  M.  Fouqne  trouve  que  ce  deniM 
lieu  est  k  ^^i' 1 3'^  à  l'orient  de  File  Ratosw 

D'où ,  en  admettant  la  longitude  que  nous  assignons  à  cette  tle  (i] 
on  a.,  San-Salvador  par ^o^'St.'o"  O.  de  Pai^is . 

En  1822^  M.  Halley  9  lieutenant  de 
vaisseau,  embarqué  sur  la  frégate  /'^a- 
tréêf  a  trouvé  la  différence  de  longitude 
entre  le  jardin  public  de  Rio-Janeiro  et 
le  fort  San-Marcello ,  de  ^^H^'^&'f  ce  qui 
placé  San-Sal?ador  pari '4^.5o!o. 

Nous  avons  trouvé  le  fort  San-Mar- 
cello k  4MS'^'>^'  ^  l'orient  du  méridien 
de  la  maison  du  consul  de  France ,  à 
Rio-Janeiro,  ou  a 4^-^i*^*  ^t 

On  ne  peut  guère  espéter  un  accord  plus  parfait  que  celui  que  pré»] 
sentent  ces  résultats. 

Là  loDgitudc  du  fort  San-Marcéllo  serait ,  par  le  transport  du  tems|! 
depdis  Monté-VldeOy  selon  M.  Fouque.  •  ^o^^Y^l" 

ou • • 4^*49*^^» 

suivant  que  l'on  adopterait  pour  la  longitude  de  Monte- Video  celle  dé 
M.  TriesnecVer  on  celle  de  M.  Ferrer. 

Par  le  transport  du  tems ,  depuis  Ténériffe ,  nous  aurions  4o^5r4*- 

M.  Edouard  Sabine  (2)  trouve  la  longitude  de  San-Saltador ,  k  la  mai- 
son de  M.PenelIy  consul  d'Angleterre ,  par  128  distances  lunaires  obser- 


»  Imin.  6à  a'54",4  T.  M. 
»  En.  •  6.  ift.ÔQj  7  *  *  *  • 


Loii^ît«  O  de  Grenwidi. 
Latit.  ansirale.  q3oii'56'     4io53'  o* 
•  ••.... 33*13. i9-     4'*^'^^* 

• 

I)  Le  ▼sUscdB  faisait  8-ft  lieuM  {*)  par  heure  dans  la  direction  O  -S.-0. 
a  Le  cap  Frio  reeuît  h  TO.-N.-O.  i  O.  distanoe,  eayifoa  5'  ». 
(1)  Çonn.  de*  Tenu ,  iSaS ,  page  34o. 

(a)  An  Acconnt  of  ezperiments  to  détermine  tbe  (ignre  of  the  Earth,  etc.  London, 
in.4o^i8a5,  page  397. 

(*)  Cm!  ptoUbleamt  rniUc»  qac  M.  Olbcrf  a  Tooltt  écrire. 


■P»" 


* 
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Toes  dam  ce  lieu  même. 38^32'3g'  O.  de  GreeDwich. 

Par  164  distances  obserTées  à  Pile 
de  PAsoenstoD  et  rapportées  à  San- 
SaWador ,  par  le  moyen  d'un  chro- 
nomètre  38.3a.33 

Et  par  i58  distances  oliserrées  i 
Maranham^  rapportées  de'  même  à 
San-Salvador :.....••...  38.33.57 

Longitade  moyenne,  à  Pooest  de 

Greenwich 38.33.  3 

Greenwtch  &  Pouest  de  Paris. ....     a^ao.  1 5 


Maison  de  M.  Penèll  k  PO*  deParis.  icSi.  1 8. 

Cette  maison  est  située,  k  très  peu  près ,  au  milieu  de  la  rue  qui  forme 
le  faubourg  de  San-SaKador ,  rers  Péglîse  de  Viltoria  et  du  côté  de 
cette  rue  qui  regarde  îa  baie.  Sur  la  carte  que  nous  avons  levée  des  atté- 
rages  de  la  baie  de  Todos  os  Santos ,  elle  est  placée  k  68  secondes  au  sud , 
et  a4  secondes  k  Pouest  du  fort  San- Marcello;  si  nous  rapportons  à  ce 
lieu|  le  résultât  de  M.  Sabine,  nous  aurons,  pour  sa  longitude,... 

4o*5a'54'  k  Pouest  de  Paris , 

c'est-i-dire  k  moins  de  a  minutes  de  de^  prës,  la  longitude  que  nous 
lui  assignons  :  ainsi,  quel  que  soit  celai  des  deux  résultats  que  Pon  adopte, 
il  aura  toujours  une  précision  suffisante  pour  les  besoins  de  la  narigation. 

■ 

Pnnambuco. 

M.  Fouque  s'arrêta  dans  cette  rade,  en  se  rendant  de  San-Salyador  k 
la  Martinique. 

Il  trouva  la  différence  de  longitude  entre  le  fort  IKoaon  et  le  jardin  public 
de  San  -  Salvador ,  ou  le  fort  S. -Marcello ,  de  3^4^'^^*  ^  Porient. 

Ce  résultat  est  corrigé  de  la  partie  proportionnelle  relative  a  la  varia- 
tion de  la  mardie  diurne  de  la  montre  pendant  la  traversée. 

Nous  ayons  trouvé  (i)  la  dîff.  de  longit.  des  mêmes 

lieux  de , 3*3y56*         • 

Et  nous  avons  placé ,  sur  nos  cartes,  le  fort  Picaon 
par 


-        t 
la  longitude  de 37.12.  4ô-de Paris.  ' 


(1)  Ci'deifns,  page  11. 
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^M^ 


»*'  1 


Maranham^ 

M.  E.  Sabine  (i)  a  obserTé  la  longitude  de  la  cathédrale  de  Maranbam  : 
il  la  trouve , 

par  128  distances  lunaires,  observées  à  S.rSaWador.  ^C^^o'^^'S  O.  de  P. 
par  1 58  dict.  lunaires  observées  à  Maraulmm /^u^o^S 

par  162  dist.  lunaires  ob&ervées  à  File  de  la  Tripité.        4^*  7  9^ 

fc   ■   .  ■■■ 

Longitude  moyenne ^S^^i'^yS* 

Sur  notre  plan  des  environs  "de  Maranbam,  la  cathédrale  de  ce^te 
ville  est  k  46'>7  de  degré ,  à  l'orient  du  fort  S.-Antonio;  si  l'on  rapporte 
h  ce  dernier  point  la  longitude  ci-dessusi  îl'sera  par  ^S^^^'^io^  O.  de  Par. 

Nous  l'avons  trouvé  par. ..'...' 4^^?* '  ^ * 

La  différence  de  plus  de  5  minutes  que  prés<>ntent  oes  deux  résttltafs, 
vient  en  partie  de  ce  que  bous  plaçons  le  fort  S. -Marcello  2  minutesenviren 
à  Vorîent  dé  la  longitude  que  les  ol)servations  de  M.  Sabine  lui  assignent  ; 
car  elle  se  réduit  k  3  minutes  et  un  tiers  environ  sur  la  différence  de 
longitude  entre S.-Salvador  et  le  fort  S.- Antonio:  en  effet,  selon  M.  SabinCi 

cette  différence  de  longitude  est  de. • • .  5* 49'  ^^^ 

et  nous  l'avons  trouvée  de ••  5.46- 1 1» 

M.  Lartigue  étant  chargé ,  comme  nous  l'ayons  déjà  dit ,  de  rattacher  k 
nos  travaux  la  position  de  Tile  Fernando  de  I^oronhà,  se  rendit,  en  iB^S^ 
de  Caïenne  oii  il  était  en  station  ,  à  Pernambuco,  pour  j  régler  ses 
montres  avant  d'aller  k  Ttle  Fernando.  Après  avoir  terminé  ses  opérations 
swr  cette  île ,  il  fi  t  route  pour  Ciard ,  ou  il  arriva  après  douze  jours  de  na- 
yigation  depuis  son  départ  de  Pernainboco, 

Des  observations  faites  k  terre ,  k  Ciarâ,  et  calculées  avec  une  raardie 
diurne  moyenne  entre  celles  qu'il  a  constatées  dans  ce  lieu  et  k  Per^ 
nambuco,  lui  ont  donné,  fowc  la  différence  de  longitude  de  ces  deux 
poînti. 3^  3g'  SS'^  occidentale. 

Entre  Ciard  et  Maranbam ,  après  une  traversée 
de  4  jours,  et  en  employant  une  marche  diurne 
moyenne  entre  celles  que  la  montre  avait  dans 
ces  deux  lieux,  il  a  trouvé  la  différence  de  lon- 
gitude.  «,  • V  5.47 «II*' 

D'où ,  différence  de  longitude  entre  Maranbam 
et Pernambuco .••»..... • 9*^7*  9* 


(i^  An  Accoant  of  ezperiments ,  etc.,  page 3^7. 
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MitamiKht ,  A  \*àn  iSbliibtne  eettls  éiSéfenôb 
(feloMgîttiâe  éSeb  Qeltè  4M  nous'  àtdlB  tPoutéè 
iHilfiB  Pefnanibttoo  et  San^^Sàlvaddr,  <Ai  aiftra, 
Maraiihabii  k  P<raM  de  Sati^SalTidor 6*48"  iS*. 

ÂéMittfl  fM  «pproèbaitl  de  édiai  de  M.  Sabine; 
maiifs!  l'on  eumMiié  le^  fééultato  de  M.  Laitigttè 
aTec  la  différence  en  longitude  que  M»  Fouque  a 
trenvèe  «nfre  San-Salvador  ^  Pernainboooi  en 
attt^  Màfatthatn,  à  Pôiieét  de  Sah-^Salvador 5.4$. 44- 

Ce  résultat  I  daùs  lequel  nos  observations  n'entrent  i>as^  aeâiblè  Son- 
armer  celui  que  taoUs  aVônt  obtenu,  et  fédiiirait  ainéi  l'éri^Ur  que  nous 
aVôns  pu  eomméttre  sut  la  longitude  de  Mafànbâni,  k  une  quantité  à 
très  peu  prks  ^ale  h  Pei'reur  que  nous  aurions  commise  sur  là  lôtogilade 
de  San-Salrador. 

Au  résumé,  ces  diffôrericct,  qui  n^eicèdént  pas  les  limités  dé  éëtles  qù'é 
l'on  retnarque  journeliement  dans  les  longitudes  déduites  dés  pbénofhënés 
célestes  les  plus  propres  k  donner  des  résultats  précis ,  ne  sont  heureu- 
sement pas  de  nature  à  compromettre  13l'une  manière  quelconque  la  sà« 
reté  dé  la  navigation.  On  pourra  donc,  à  son  cboîx,  admettre  l'un  ou 
l'autre  des  résultats  ci-dessus.  Pour  nous,  Aous  tràyàtih  devoir  Côtisëi^cr 
celui  que  nous  atons  obtenu ,  parce  qu'il  pourrait  rétultei*  de  la  préfé- 
renee  que  nous  accol'dérions  k  l'autre,  qtïëlque  ambiguïté  dsitkâ  l'Usage  de 
nos  cartesi  qui  toutes  sont  assujetties  aux  longitudes  détéfûiinées  dans 
notre  expédition. 

CAÏENKÊ. 

La  làtiittde  de  Catetme  est  bieta  connue  depuis  très  ld<Tg-tétnps.  ËA 
i67S,Riclfer,  que  PAdadémie  des  Scieiicès  aVait  eht6jé  dans  cette  tie 
pour  fa^re  des  expériences  sur  les  inégalités  de  la  pesanteur  à  diâérentes 
latitude»,  l'avait  trottvée  de  4*  ^'  ^^  ^<^^  >  "^^'^  ^  longitude  que  l'on 
avait  déduite  de  ses  obsefrvatrocis  n'avait  pas  k  Inénie  précision  -,  elle  était, 
ad  eonf  faire,  fort  éloignée  de  la  véritable. 

^tt  1744  f  M.  de  La  Condamîtvè  (t)  e/bserva,  k  la  ville  dé  Câïelme,  la 
même  latitude  que  RiAer ,  c'est*à-dîr^  étivît'oto  4^  ^'  ^6rd;  et,  par  quatre 
observations  du  premier  satellite  de  Jf apitôr,  qui  s'aecordaîent  entre  éftes, 
il  trouva  la  différence  des  méridiens  entre  Caïenne  et  Paris,  environ  un 


(1}  Mânoires  cle  rAcadémie  des  Sciences,  1745»  page  487- 
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degré  moindre  qu'elle  n'est  marquée  dans  le  lifrei  de  la  Conmùêaance 
des*  Tema  pour  cette  année;,  on  un  .degré  moindre  que  55^, 3o'.  M.  de 
La  G)ndamine  n'indique  pas  le  nombre  précis  de  degrés  et  de  viiniites 
auquel  il  s'arrête,  mais  Bellin  (i)^  qui  doit  l'aToir  bien  conna,  le  rapporte 
de  54''  35'  o'  à  l'occident  de  Paris  :  c'est  enoorjs  cette  loqgitiide  qne  Pon 
trouTe  pour  Caïenne.,  dans  la  Table  des  positions  géographiques  de  la 
Connaissance  des  Tenu* 

Il  ne  paraît  pas  que  l'on  se  soit  occupé  de  vérifier  on  4e  déterminer 
plus  exactement  cette  longitude,  depuis  que  l'on  fait  un  fréquent  usage 
des  montres  marines.  Peut«étre  que  la  longne  navigation  qu'il  faudrait 
entreprendre  pour  se  rendre  à  CaKennCi  en  partant  de  quelque»-uns  «les 
lîeuiL  de  la  mer  des  Antilles  dont  la  longitude  est  bien  connue,  a  empêché 
jusqu'à  présent  de  chercher  à  rattacher,  par  le  transport  dn  tems,  la 
position  de  Gaïenne  à  celle  de  l'un  quelconque  de  ces  lieux.  D'un  autre 
côté  y  l'entrée  de  la  ririëre  de  Caïjenne  étant  trop  peu  profokide  pour 
que  de  grands  bâtimens  puissent  la  ,francbir,  ceux  de  cette  espèce  qui 
sont  ordinairement  employés  dans  les  stations  du  Brésil  et  du  Pérou, 
n'ont  aucun  motif  qui  puisse  les  déterminer  à  chobir  ce  lieu  pour  y  vé- 
rifier la  marche  diurne  de  leurs  montres,  lorsqu'ils  reviennent  en  Europe; 
c'est  accidentellement  qu'ils  prennent  connaissance  de  Caïenne,  et  ils 
ne  nous  procurent  généralement  sur  ce  point  que  des  longitudes  observées 
en  passant ,  à  des  distances  estimées  de  la  côte ,  le  plus  souvent  extrê- 
mement incertaines.  Le  peu  d'accord  que  présentent  ces  déterminations 
n'est  pas  de  nature  à  jeter  beaucoup  de  lumière  sur  la  vraie  longitude  de 
Caïenne ,  et  nous  ne  nous  y  arrêterons  pas. 

M.  Lartigue ,  commandant  la  goélette  la  Lyonnaise^  destinée  pour  la 
station  de  Caïenne ,  partit  de  Brest  le  1 1  février  iSsS,  et  après  avoir  passé 
trois  jours  i  Santa-Cruz  de  Ténériffe,  il  arriva  k  Gaïenne  le  1 6  mars. 

Le  i8,  des  observations  faites  à  terre,  dans  la  maison  du  capitaine 
du  port,  donnèrent  à  M.  Lartigne  la  différence  des  méridiens  entre 
Gaïenne  et  le  [fort  de  l'entrée  duport  de  Brest,  nommé  le  Fer*à-Cbeval, 

de 4?^  49'  5'  occidentale. 

.  Dans  le  calcul ,  M.  Lartigue  avait  employé  une  marche  diurne  moyenne 
entre  celles  qu'il  avait  reconnues  è  la  montre ,  è  Brest  et  à  Gaïenne. 

D'après  la  mesure  de  la  perpendiculaire  à  la  méridienne  de  Paris^ 


(i)  Description  géographique  de  la  Guyane,  par  Bellin 
page  agS. 


I  Tol.  in-4*,  Paris,  1763, 
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passant  par  Brest  >  exécutée  par  M.  le  ooionel  Banne  |  en  i8a3,  la  toar 
de  Féglise  Saint-Louis  de  Brest,  est  par ^^  49'  4^'  ^*  ^^  Paris. 

Le  Fer-à*  Cheral,  à  l'entrée  du  port ,  est  plus 
occidental  que  la  tour  de  Saint-IiOuis  y  de  •  •  .  ^5 

Ainsi  Gaïenne  est,  suivant  M.  liartigue,  par  54<39.ia    O.  de  Paris. 

A  la  fin  de  Pannée  iSaS,  M.  Lartigue  trouva  la  différence  de 
longitude  entre  Maranham  et  Giïenne,  en  employant  une  marche 
diurne  moyenne  entre  celles  qu'il  avait  observées  dans  ces.  deux  lieux, 


de. 


8°   i'24'  occidentale. 
8.    1.34 


Nous  Pavons  trouvée,  en  1820  (i),  de  ...  « 
d*oii,  en  nous  rattachant  à  la  longitude  que  nous 
supposons  au  fort  S.- Antonio,  de  Maranham, 
nous  avions  conclu  pour  Gaïenne  la  longitude 
de  (2)    ....  .      54.38.45  O.  deParîs. 

Ce  résultat,  comme  on  le  voit,  concorde  parfaitement  avec  celui  de 
M.  Lartigue,  et  ne  diffère  que  de  quelques  minutes  de  la  longitude  qui 
résulte  des  observations  de  H.  de  La  Gondamine. 

M.  Lartigue  annonce  que,  pendant  son  séjour  k  Gaïenne,  il  a  observé 
un  grand  nombre  de  distances  de  la  Lune  au  Soleil  :  ces  observations, 
qui  ne  sont  pas  encore  toutes  calculées,  serviront  sans  doute  avantageuse- 
ment pour  fixer  la  position  géographique  de  ce  lieu.  Nous  y  reviendrons 
dans  la  3*  partie  de  ce  résumé.  Nous  nous  bornerons  ici  k  annoncer  qu'en 
nous  appuyant  sur  la  longitude  que  nous  avons  trouvée  pour  Gaïenne,  nous 
obtenons  celle  de  la  Havane,  par  le  transport  du  tems,  k  moins  de  deux 
minutes  de  degré  pris,  telle  que  M.  Ferrer  l'a  déduite  d'un  grand  nombre 
d'occultations  d'étoiles  et  d'autres  phénomènes  célestes  (3). 

Nous  terminerons  cette  seconde  partie  de  notre  résumé ,  par  la  suite 
de  la  Table  dés  positions  géographiques  dea  principaux  points  de  la  cAte 
du  Brésil ,  telles  qu'elles  ont  été  déduites  de  nos  observations  et  de  nos 
relèvemens.  L'arrangement  de  cette  Table  étant  toujours  le  même, 
nous  renverrons  k  Pexplication  que  nous  en  avons  donnée  &  la  fin  de  la 
première  partie  du  résumé  (4)* 

Paris ^  3i  Juillet  1827. 


(1)  Ci-detsas,  page  z^, 
(3}  Ci-detnis,  page  i{5. 

(3)  P'oyez  le  Mémoire  de  M.  Ferrer,  dans  la  Conn,  des  Tems  pour  1817. 

(4)  Coniti  des  Tems  pour  i8a5,  pag.  335,  336. 
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(Suite  du  Tableau  an  poailiom  géographîquta  ddUrmÎTiies  en\%\^ét  i8aOj 
BUT  la  c6te  du  Brèfil,  pendant  la  campagnt  de  la  Corvette  la  Bayatlèjpc 
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NOMS  DES  LIEUX. 


Daoes  fie  Sibahama  (la  plos 

•<*pt«n(rioiiHie) 

Monclr;iiii  an  S.-0.  de  tIILi 

clo  Coode. 

Picerof  fleSan-Miguel,  col^ 

line  <lu  811(1 

Ifhm,  colline  du  renirr. . . . 
/tient ,  colline  orientale. . .. 
Rio-IupicurA,  pointe  iud  de 

.«  niref 

Mond'iiin  k  Toncst  de  i*em- 

biiuclinie  <le  la  riTièr*». . . . 
Morm6lt.ipJbrtui,  c«  luidt*i*E. 
Ponia  Mungo  »ero,  à  JVm* 

bouclinre  de  Rio-Rcal. . . . 
Mnrros  du  Roa  V  iau,  celui  de 

l'nnett 

Mondrain  Holé ,  au  nord  de 

BioReal..... 

Os  treii  Irmàoent,  moudrain 

dit  siid-e»t 

Muiaon  tlugorttrnr,  h  Pentrée 

du  Rio- Vata-Riirris 

Oiu>n»s  de  Sergipe,  mon- 
drain orieniai 

Morroe  de  Telhâ,  oohiî  de 

Tonrat ,,» 

Ithm ,  œhiî  dn  ctntn 

Liem^  eelni  da  nord-etc. 

Morro  Aracajon. . .  « .  • 

Le  plot  ëlev^  dei  iommeit  de 

U  Serra  lubajanna 

Coltine  an  aod  d«  RioJapa- 

'  rainba 

Serra  da  Pacatuba,  sommet 

du  roiiicn .• 

Un  antre  sommet  de  la  même 

cliatne • 

Sornmei  d^une  colline  dans 

rîntérienr , , 

Pnnia  Mangninha 

Pointe  nord  <le  rmhoticbara 

fia  Rio-San-Francisco. ... 

Pnnta  de  Peb* 

Rdclie^  un  ik*n  an  snd  de 

IVnirt?^  daBir>>Cnrnri|ipe. 

Pnnia  Miri 

Esrarprmrnt  an  8.-0.  du  vil- 
lage de  (^onrcicaon 

Village  de  Cnnreicaon. . . . , , 
Eztrcfniile'  sud  d^nne  grandfe 

falaise,  au  sud  du  Riu-San- 

Miguel 


sud. 


ia«iç^3o' 

1.   9.   C 

.53. lo 


.  0.38 
io.58.i6 
ro.S3.4a 


ro.i8.i5 
10.20.10 

10.16.10 
io.i4>i6 

10.  9  5o 
10.  '7.47 

9«56.a7 


latitnrl. 

sont 
«le  ter- 
ni inc'cs 

par 


E.  cl  O. 
B:.etO 


longitude 

roccideni 

méridien 

de 

Palis. 


400  &  S4' 

40.  4*^ 

3().53.ol 
39.61.34 

3a,.4S.  8 

39.49.48 
39.48  10 

39.4^.^8 

39.45.  o 

39.3g.1a 

39.37.  6- 

39.30. r3 

3^*34.  o 

3<>.«8,3a 
39.^.37 
39.a5.3o 
39.^3. 3a 

39.43.10 

39.i3.5o 

39.  8.43 

39-  4-56 

39.  9.48 
38. {3.37 

38.41.  4 
:{8.36.54 

38.35.19 
38.3a.5o 

38.a8.57 
38,37.33 


A       }8.i6.5o 


Li 

montre 
avant 
'été 
rtpWe 
kur  le 

inerid. 

du  tort 


N. 


Itïem 

liUm, 

Idem 

Idem 

Llem, 
Idem 


làem 
Idem, 
idem 
Idem, 


fdetn, 
Idem. 

Idem, 
Idem. 

Idem, 
Idem . 

Idfm, 
Idem 


Ces 

longit. 
sont 

minces 
par 


ATAIICE 

ou 

rct.ird 

journalier 

de 
la  montre 
sur  le 
lems  moyen. 


1819* 

t)u  1*^  au  i3 
novembre. 
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du  H«  569 

•+•  ao\735» 
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LATITVDB 

sud. 


Village  de  $aBt»>Aiiaa 

Village  de  Remedk» 

Pbteaa  qui  téfm  lei  deos 
bras  delà  rinècedas  Ali- 
coaa,  ande  du  aod-oiicit. 

/oem ,  angfe  du  nordeat . . . 

Mondiain  remaïqaaUe  dant 
rmtéricur  « 

Morroa  S.- Antonio,  celni  dn 
and 

Ident ,  celoi  dn  nord*  •>•.•• 

ChafNelle  dant  le  conde  de  la 
rivièfe  das  Alagoaa 

Ville  de  Macayo 

Mondrain  an  noid^mcit  dn 
Ponta-Verde. 

Pouta-Vcrdey   an  noid  dn* 
port  Jaragna 

Gonde  de  la  colline^  an  and 
de  rentrée  dii  Rio-Anto- 
niomirim.. .  « *..... 

Pioca  y  TÎllafpe « 

Gammarajibe,  TilhiKe  k  ren- 
trée de  la  rÎTÎire  dn  même 


Forqnilha  (aommetdela  i 

tagne  nommée) 

Qnînta ,  village 

\  Porto  de  Pedna,  village. . . . 
Ponta  S.-Joief ,  ait  nord  de 

Porto-Cal  vo 

Petit  mottdrnn  an  norékM 

de  la  pointe  $.-JoMf . .... 

San-Bento.  village 

Petit  monaraiii  an  nord-cit, 

de  San-Bento 

Petit  mondrain  an  nord  de 

San-Bento 

Village  de  Barra-Grande. .  .• 

Village  de  Unna 

Dnne  remarquable,  an  S^E. 

de  Unna 

Antre  dane  remarquaUe ,  nn 

peu  ploa  ansnd 

Pointe  an  nord  de  iVntréo 

du  Rio-Unna 

Fort  Tamandare 

Pedra  de  Gonde.  .'.^ 

Sommet  de  la  colline  lar  le 

cap  S.-AffOftinbo 

Ermitage  on  Rio-Fermoao. . 
Ile  S.*Aleizoy  la  plut  orient. 


«"Se"  3 
^•47*33 


9.43.40 
g. 40. 10 

9.13.  o 

9.12.17 

9.39.3s 
9.39.52 

9.38.3o 
9.39.45 


9.35.30 
9.32.,i7 


9.911.55 

9-  9*33 
9.10.T8 
9.13.32 

9-  9*^ 

9.  8,  7 
9.  4*56 

9.  3.5i 

o.  3.4n 
8.59.  5 
8.^.29 

8. 52. 20 

8.53. t8 

8.5o.io 
8.43.24 
8.47.43 


Gee 

latiiud* 

•ont 

dçter- 

mînéea 

par 


focddent 
do 


8.20.41 
o 

9 


8.3q.^o 
8.35.4 


£.e€0 


A 

A 

.    A 

A 
A 

A 
A 

A 

A 


A 

A 


L0D« 


tnd. 


de 
Pteifl. 


A 
A 
A 


E.etO. 

A 


A 
A 
A 

A 

A 

A 
A 
A 

E.etO. 

A 
A 


38*iyi5* 
i8  11.34 


38. 11 .40 
38.  7.20 

38.  7.  7 

37.55.50 
37.55.21 

38.  6.48 
38.  4.25 

38.  1.58 

38.  1.34 

37.59.45 
37.57.40 


37.46.27 


38.  8.36 
37.42.40 


.42.40 
.39.57 

57.38.  7 


37.37.a9 
37.37.12 

3<7.36.S6 

37.37.19 
37.02.37 
37.28.  4 

37.27.47 

37.28.25 

37. 26.43 
37.25.15 
3^.26.  7 

37.16.56 
37.2j.27 
57.21.  o 


idem. 


Idem. 
Idem, 

Idem. 

Idem. 
Idem, 

Idem, 
Idem. 

Idem, 

Idem, 


Idem. 
Idem, 


Idem, 

Idem. 
Idem, 
Idem, 

Idem, 

Idem. 
Idem. 

Idem. 

Idem, 
Idem, 
Idem, 

Idem, 

Idem, 

Idem. 
Idem, 
Idem, 

Idem, 
Idem, 
Idem. 
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A 
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A 

A 
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A 

A 


A 
A 
A 
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A 
A 
A 

A 
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A 
A 
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mom  DIS  LIEUX. 


M 


Ermiuge  prêt  d«  la  pointe 

Mencah  jpe 

Maracay,  Tulage 

Falaise  ainlearas  da  hameao , 

à  remboncbore  da  Rio- 

Ipo)uca 

Enuiiage  de  S*-Braz 

La  pins  nord  dea  hautea  da- 

nea,  aa  noid  da  cap  S.- 

Agoaiinlio. •  •  •  • 

Nosaa-SeDhora  do  Rosario  •  • 
Fregnesia  dos  Affosados .... 
\'û\e  de  Boa  VisU  (la  toor  de 

l'ëglise). 

Ville  de  Aecife  (U  tour  de 

rcidisc).t 

FortPicaon, à  Tentrëe  du  port 

de  PeraamlHioo 

YUle  d'OUiada  (toor  ouest, 

au  sommet  de  la  ooUiae).. 
NossaSenhoraMariaFarinBa. 
Monte  Sdlada ,  piton  du  sud. 
Village  de  Guruparim   (la 

tour  de  Téglise; • 

Fort  d'Orange,  h  Fencrée  dn 

Rio-I^uarassn •  •  • 

Pillar,  village  anprès  du  fît.  . 
Accident  dans  la  coUina»  au- 
dessus  du  village  de  Pillar. 
Mondrain  sur  la  pointe  nord 

de  porto  Catuama 

Petit  mondrain  an  snd-oneat 

dn  village  de  S.'Lonrenso. 
S«-Loureozo,  village  anr  la 

Ponta  das  Pedras 

Escarpement  de  la  Ponta  daa 

Pafras 

Donc  à   remboncbura    dn 

Rio-Goyana 

Escarpement  de  la  pointe  de 

Cotfoeiros • . . . 

Nossa^SenhoradaPenha.  . 
Cabo  BrancO)  le  milieu  de 

Fescarpement  .•...••.•.« 
Ville  de  Parahjbâ  do  IVorie 

(clocher  de  la  cathcdnile).. 

Ponia-Cabedello 

Fort  Cabcdello,  à  Feuinie 

dn  Rio-Parahy  ba 

Eglise  de  Santa-Tberesa. . . . 

Ponta-Lncena 

.  Petit  mondnrin  an  sud ,  et 

près  dn  Rit>-Mamaoguapc« 

II.         '  Il    '  ■ 


LATITVOB 

snd. 


8»3o'  38* 
8.39. !l6 

8.93.  9 

8.18.40 

8. 16.  o 
8.  0.18 
8.  6.16 

8.  3.55 

8.  4.  7 
8.  3.97 

8.  0.58 
7  56.41 
8.95.19 

7.59.19 

7-4713 
7.49.53 

7.43.17 

7.37.44 

7.36.  8 

7.35.35 

7-35.  9 

7^30.40 

7.96.95 
7.  9.  o 

7.  8.99 

S.  0.  3 
.59.90 

6.57:50 
6.56.57 
6.53.35 

6.48.50 


Cee    llongitnde 

...     *  a 


latitod. 

sont 
dëter- 
luiaécs 

par 


E.eiO. 

A 


A 
A 


ù 
A 
A 

E.etO. 

A 
A 

A 

A  ' 
A 

£.etO. 

A 
A 

A 

A 

A 

A 

A 

A 

A 
A 


A 
A 

A 

A 
A 


rocridenl 

du 
mendien 

de 
Paris. 


37«9l'9l' 

37.19.59 


La 

montre 
ayant 
été 
réglée 
sur  le 
mérid. 
du  fort 


*T 


37. 
37. 

37. 
37. 

37. 
37. 

37. 

S- 

g: 

37. 

37. 
37. 


:i2 


7.35 

3.9i 
3.18 
9.59 

9.4 

T.    9 

o.5i 

31.19 
0.37 

o.5o 
9.19 

o.i5 


1 

37.  9.93 
37.  8.35 
37.  8.  9 

37.  7.50 
37.  8.37 

37!  èiiS 

37.    8.90 

37.i3.i5 
37.  9.  6 

37. 10.96 
37.13.99 
37.i9.5u 

37.17.33  (  Idçm 


San- 
Uarccllo 

Idem 


Idem 
Idem 


Idem 

Idem 
Idem 

Idem 

Uem 

Idem 

Idem 
Idem 
Idem 

Idem 

Idem 
Idçm 

Idem 
Idem 
Idem 

Idem 

Idem 

Idem 

Idem 
Idem 

Idem 

Idem 
Idem 

Idem 
Idem 
Idem 


Ces 

longit. 

sont 

dctei^ 

minées 

par 


IVASCE 
OU 

reurd 
idumalier 

de 
la  montre 

sur  le 
tems  moyen. 


A 
A 


A 
A 


A 

A 
A 

.    A 

A 

A 

N.  et  3. 
A 
A 


A 

A 

A 

A 

A 

A 

A 

A 

A 
A 


N.  et  à. 


A 
A 
A 


Année  I03<k 


(•58) 


É 


■♦^  •- 


NOMS  DES  LIBUX. 


Clinie  (\^nnt  grande  coIKne.. 
Pniotc  N.  (le  lu  baie  Traicuun. 
SoniiiM't  clf  iVscarpc|ii(*nt  ao 

suil  (lu  Aio-Cauiarbiibii  . . 
Colline  sur  1«  puinlci  nui  de 

Raliio-Feimosii 

Cntiine  Hur  la  rire  gauche  du 

Bio'Cnnlialiù 

Mondr.in f m  la Ponu da  Pipa. 
Mondiain    danr    Tanae    (Ns 

Priiigi 

Petite  dnae   sur  la  Ponta- 

Ncgra 

Petit  mnndruin  kuHîi  Ponfa 

de  Inticm ,. 

CcWline  BU  Mid  de  iVniréedu 

hio  GraiNle  du  Noite  ou 

Potcngi • 

Fort  de  Rio-Grande^  à  Teni- 

boiiclmre  de  la  ri^ièie. . , . 
Mondraîn  sur  hi  pointe  au 

and  du  Kio-Ciaruaiiriin  . . 
Moiidrain  an.sud.da  village 

de  Morio 

Mon«(raiu  au  norddii.niéme 

tillace 

Caho  San  Roqire ,  le  milieu 

de  lVscarp«'meiit 

PontM-Petetfuga  (le  M  de  la 

pointe). .'........ ^ 

Sommet  d*iine  don«  acr  In 

PoniarZfttubi. .,,, 

Sommet  d^Une  dunêtur  la 

Ponta-Oamnlera. .  • 

Colline  au  nnrd-nofd-oucat 

de  Rom  Jc^us. ,..;....,.. 
Sommet  de  la  citllioè  aur  h 

P(mta«-Calcanbar 

Ponta-Calcanliar  ou  To'iro 

(  le  bas  dt;  la  peinte). . .  • , . 
Riiaanl  de  ta  Lavanoeni,  h 

milieu  aijiareni 

Rriaant  ai  Crcas,  le  milieu 

apparent  « 

Ponta  do  Tuluiraon  (la  dune 

lu  plus  UfHrdj 

Sommet  de  la  coltinp-  sur  la 

même  pointe 

Petite  dune  rcmdff(]uable  prèâ 

du  rivage. 

Pon la  do  Wl  (  estr(>i»ité  N. } 
Petit  niondtain,  on- peu  au 

éod  de  AeteirO'Peqneulia. 


LATITUDE 

sud. 


6043'  afi- 

6.41.15 

6.35.33 
G.a3.ift 

6. 17. 10 
6.12.53 

6. 10. ta 

6.  1*49 
5.5a  5'j 

5.46.57 
5.45.  o 

5.41-  o 
5.37.45 
5.34.55 
5.98.17 
5. ai. 35 
5.18.33 

5.ta.a4 
5.  9.34 
5*  8.90 
5.  6.5o 

4.54.4^ 
4.5i.3a 

5;  1.49 

5.  5.14 


i 


».43 
.17 


4-49*3o 


Cet 

latitud. 

sont 
dcter- 
min(fci 

par 


à   ' 

E.  et  O. 

A 

A 
A 

A 

A 
A 

E.ecO. 

A 

* 

A* 

A 

A 

E.  et  O. 

A 
A 
A 
A 
A 

A       ' 
A 
E.  et  O. 
A 
A 
A 

E.  etO. 

S' 

■  Il 


Longitude 

Tocddent 

'      do 

méridien 

de 

Paris. 


•  18'  iS" 
.17.38 

.ig.43 

.00.27 

.a3.4o 
.a3.D7 

.27.  o 

.a6.a8 

.3a.ao 


.34.97 

.3{.46 

.34*vJ 

.3^.3» 

:37.1a 

.37,a5 

.39.45 

.4a.3o 

.45.17 

.48.54 

.5o.55 

.5o.4o 

i8.aa.9S 

33.38. 5o 

38.4d.95 

38.47.95 

39.19.95 
39.19.30 


La 
montre 
aj'int 

êtë 

rëgl(:e 

knr  le 

merid. 

du  f<M  t 


BiMceltOb 

Idtm. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Idem, 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem, 

Idem . 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idpm» 

Idem. 

Idem . 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem. 

Idem, 

Idem. 

Idam. 
Idem. 

Idem* 


i*» 


Ces 

longit. 

sont 
dcirr- 
minées 

par 


-■A 
A 

A 

i 

A 
A 

N.ctS. 


A 
A 

A 

A 

A 

A 

A 
N.etS. 

A 

A 

A 

A 

A 

A 
N.  et  S. 

A 

A 

A 

A 
N.  et  S. 


AVAHCB 
OU 

retard 
journalier 

de 
la  montre 

sur  le 
lems  moyen. 


^H5S" 


i  }^  ) 


Ann^c  i83o. 


NOMS  PES  LIEUX. 


Dnne  remarqnable  Qommc'e 
Reteiro  Pkrquenho 

Doue  lar  h  poiale  N.-O.  de 
la  baie  Ciiiaai 

Dune  sur  \a  pointe  noiamée 
Receiro  Giande 

MormTîtMion  ^le  s  >omet  do 
nord-est) .,....«... 

S«)tn  flirt  dtl  Morro  Aracatj. 

La  plus  orientale  des  dunes 
sur  la  rive  droite  du  Rio- 
Jiiguaiybt ^ 

Soiiiuitft  d^UQc  colline  sur  la 
rive  gauolie  de  I4  même 
rivière,  r|  sur  tiaquirli«!  il  y 
a  nue  batieiiei^ . . .  ; 

Dune  an  ri^ge  et  ai|  N.-O. 
de  reinboucliure  éa  Rio- 
Palmciraa 

Mont  CascarWa,  piton  du  N. 

Muni  Cuniwieras,  le  som- 
met  •••• 

Dnne  pi  es  du  rivage^ ...... 

Dune  sur  loi  Pontiilp  Coco. 

Dune  au  fond  d'unie  petite 
anse » 

Antre  dnne  sur  la  ppinte  N- 
de  la  même  anse. ....... 

Ponta«M(>c<iri|ie  (diine  sur 
l'extrcmitr  de  I.1) 

Ville  de  Ciaih,  clocher  (te 
Fe^jlise..» , 

Montagnes  de  Ciari ,  pre- 
mier sommet ....•• 

Itfem ,  deuxième  Sommet. . . 

If/em ,  troisième  Mii^iiet. .  • 

Ltern ,  c^iiatrième  «omuiet. . 

Itfem ,  cinquième  soanini'l. . 

H.4Ute  dune  un  collinn  tioisce. 

Sommrt  d%ine  colline  h  Ï'(X 
du  Rio-Cinppe. ..,..;... 

Dune  au  N  -O.  de  Pfcmbou- 
<     clmre  (!n  Rio  Cnul 

Dune  de  Ciurii ,  an  if.-O.  de 
Panse  du  même  nom  .... 

Morro  de  Cciru,  tb  sqmmet.. 

Dune  nrèk  du  rivage  , 

Dune  a  double  somiiict,^  6i>- 
lui  de  Test , 

Dune  sur  lu  pointei  M^n^ 
daho ,  il  i!fst  de  la^  rivière 
du  OK^me  nom.. . .  • , 

Morro  Nelapcîa 


LATITUDE 

sud. 


4*48'  16" 
4. 46.  4 
4,36.110 

5.  5.3o 

4-42'io 

4«35*  o 

4.98.43 


J 


•i8.3o 
.19.40 

}.  8.54 

i.  57*1 5* 


3.55.  a3 

8.51.45 

3.4i>5o 

3.49.58 

3.58.  « 
3.5).ao 
3.5o  94 
3,46,99 
3.39. J7 
3.3ij.io 

3.33.3tt 

3.94.10 

3.19.  6 
3.90. 55 

3.i4>4<' 

3.i4<  9 

3.TO*   <^ 

3.ii«4^ 


Cet, 

latiiud. 

sont 
déter- 
minées 

par 


A 

A 

E.  et  O. 

A 
A 


A 
A 

A 

A 
A 

A 

A 

• 

A 

A 

à 

A 
A 
A 
A 

E.ClO. 

A, 

A 
A 
A 


A 
A 


Longimdei 

à 
roccident 

du 

mcridieu 

de 

Paris. 


390  39' 97' 
I9.40  o 
19.53. 10 

Î9^^48-4ç 

|Q.19.    5 

(O.  8.3o 
{o.  9.55 


jo.i8.3o 
îo.^.3o 

jo.33.35 
4>.4o*  o 


^0,43-.  o 

5o^4^*io 

{o.5j.  6 

40  54.13 

II.  i.3o 

ji.  6.3'i 

{I.  3.3o 

!..  8.51 

li.  8.3o 

il.    9.90 

il.  9-4o 
11.19*40 


11. 96. 33 
it.a8.95 
)r.3i.53 


jr.34.98 
{1.37.47 

•41.39.46 


La 

mnntie 
ay^int 
e'te 
réglée 
sur  1r 
me'rirl. 
du  fort 


Sao- 

Harcull  1. 

Idem» 

Idem, 

Idem . 
Idem. 

Idem . 

Idem . 

LU  m. 
Idem. 

'Idem. 
Idem. 
ùUm, 

Idem, 

Idem, 

Idem. 

Idem» 

idem, 
Idf^m . 
Idew . 
Idem . 
i/lem , 
Idem, 

Idem. 
Idem» 

Idem , 
Id^ai. 
Idem  • 


Idem  • 
ZJem . 

Idem. 


Ces 

Ion  gît. 

sont 
déter- 
minées 

par 


A 

A 

A 

A 
A 


N.  et  S. 

A 

A 

A 
A 
A 

4 

A 

N-et.S. 

A 

4 
A 
A 
A 

A 


A 

.A 

A 


A 

^.  et  §. 


AVANCE 

ou 

retard 

journalier 

de 

la  montre 

sur  li^ 

lems  moyen. 


Année  i83o. 


(  160) 


NOMS  DES  LIEUX. 


K 


Trois  dnnet  remarqaabiei , 

celle  du  nord. .  • 

Pemambaqninho ,  ▼îlbge.. 
Done  à  rentrée  dn  Rio-do«- 

Paios 

Mont  Memoca ,  le  •ommet. 
GoUine  ft  3  millet  environ 

dans  Tintérienr 

Dune  près  du  rtvagQ 

Une  autre  dune :"".' 

Hante  dune  eor  la  pointe  de 

Jericoacoara  (c'est  la  pins 

tierce) 

Mont  Ticnndiba,  le  sommet. 
Dune  près  de  l'embouchure 

du  Rio-Camncim 

Antre  dune  plus  rapprochée 

de  la  même  embouchure. . 
Mont  Tapuyn,  le  sommet 

occidental 

Dane   à   Tentrée  dn   Rio- 

Tapuyn 

Grosse  dune  ^ès  du  rivam. 
Dune  près  do  nio  Tcanonna. 
Dune  sur  la  rive  gauche  du 

Bio-Gamoruçîm. 

Dune  sur  la  pomte  orientale 

de  l'emboudiure  de  Barra 

Velba.. 

Haute  dune  sur  l*Ue  de  Sable. 

PedradeSal 

Dune  sur  l^e  de  Sable,  près 

de  l'embouchure  de  Barra 

doMeio 

Dune  sn%  la  pointe  nord  de 
nie,  entre  Barra  do  Mteio 
etRio-Catn 

Foin  le  occiden  ule  des  terres, 
à  Test  de  l'embouchure  dn 
Rio- Canadas 

Groupe  de  dunes  aar  111e 
Gnarapira  {la  plue  orien- 
tale de  cesduno).  ••••••• 

LajnJasoocîdentale  des  dunes 
d^nn  autre  groupe 

Dune  sur  la  ptointe  nord  de 
V\ïe  Gnaiapîra  (an  bord 
de  la  mer) .' 

Pointe  orientale  de  l'embou- 
chure du  Eio-Titoja. . .  • 

Bouquet  d^axbres ,  remai^ 
qnablo 

Som^^^  d'une  petite  colline. 

B 


LATITUDE 

sud. 


3*  3' 50* 
3.  i.5o 

a.58.53 
3.17.55 


3.5i.5o 


i.^.lo 
k.jS.do 


9.47-93 
3.10.37 

9.5o.  5 

9.5o.  o 

9.58.95 

9.5o.95 

9.50.57 
9.5o.5o 

9.51.48 

9.59.97 
9.i8.52 
9*47*ii 

9.43.58 
9.42*  o 
9.43.13 

9*4^*  ^ 
9.41*^ 

9.39.36 

9.4i>i3 


.49.95 
.40.47 


Ces 

latilud. 
sont 
déter- 
minées 
par 


£k 

A 
A 

A 
A 

A 


A 
A 

A 

A 

A 

A 
A 
A 


A 
A 
A 


E.  et  O. 


A 
A 

A 
A 

A 

A- 


Longitnde 

à 
l'occident 

du 

méridien 

de 

Paru. 


i»59'56* 
1.57.43 

i.Dg.35 
3.95.46 

19.37.58 
[9 

19 


.io.  6 
.43.30 


49.47.40 

49.57*  O 
43.  3.3o 

43.    5.90 

43.10.54 

43.10.35 
43.90.93 
43.33.90 

43.43*11 


44*  6.99 

44*ii«ii 
44*18.93 

44<di*i5 
44.99.48 

44*30.39 

44.39.96 

.38.47 
.44.41 


S 


La 

montre 
ayant 

été 

réglée 

sur  le 

mérid. 

du  fort 


San- 
Marecllo. 

idem. 

Idem, 
idem. 

idem, 
idem, 
idem. 


idem, 
idem. 

idem. 

idem. 

idem» 

idem» 
Mdeim» 
Idem. 

Idem,, 


Idem. 
Idem, 
idem. 


Idem. 

Idem» 

Idem, 

Idem, 
Idem. 

Idem. 

Idem» 

Idem. 
Idem, 


Ces 

longit. 

sont 
déter- 
minées 

par 


A 
A 

A 

N.  et  S. 

A 

A 
A 


N.  et  S. 

A 
A 
A 

A 

A 
A 

A 


A 
A 
A 


A 

A 

A 

A 
A 

N.  et  S. 


▲▼ABCS 

ou 

retard 

îottmalîer 

de 
la  montre 

sur  le 
tems  moyen 


(  i6i  ) 


Année  %6dm. 


NOMS  Des  li£i;x. 


■   ■■  !■— JbiB^^^  Il  II 

Done  blaoche  sur  la  pointe 
orientale  du  Aio-dat-Peri- 
guesas 

Dune  basaetur  la  pointe  oc- 
cidentale de  l'entrce  de  ia 
m^me  rivière 

Dune  au  pied  des  petites 
collines  nommées  Morros 
S>' Ignacio 

Boaquet  d*prbres  sar  le  som- 
met d'une  dune 

Dune  blaoohe  snr  le  rivage. . 

Bonqactd^arbr.surnnedonc. 

Petiic  dune.blanche ,  an  com- 
mencement des  Lencoes- 
Grandes 

Done arride de vable  blanc, 
plus  élevée  que  les  pcécé- 
dentes 

Haoïe  dune  de  sable  blanc. . 

Arracliement  sur  la  crête 
d^une  dune  élevée 

Haute  dnne  de  la  chaîne  des 
Ltencoes* Grandes.  ...«•.. 

Antre  dune  aosri  élevée  que 
la  précédente. 

Autie  dune  fort  élevée  vers 
rcxtrémilé  des  Leneoes- 
Grandes.. 

Eitrémité  occidentale  d^nne 
colline  pen  élevée,  nom- 
mée Mono  Alegre. ...  • 

Extrémité  orientale  des  bri- 
sans  de  Hle  Santa^Anna.  • 

Pointe  N.-E.  de  Hle  Santa- 
Anna  (  extrémité  orientale 
des  hantes  terres) 

Pointe  N.-O.  deltle  Sanu- 
Anna  (\e  haut  de  la  pente 
des  collines) 

Brisans  de  Coroa- Grande, 
milieu  de  celui  du  nord. . 

/r2cm,  milieu  de  celui  du  N.-0* 

Idem ,  milico  de  eelni  de  1*0. 

Dune  blanche  sur  le  cAté  du 
N.-E.  de  nie  Maranham. 

Morro  Aracaji ,  le  sotnmet. . 

Pointe  Jogorema,  le  sonmiet 
de  rescarpement 

Falaise  à  TO.  de  cette  pointe , 
le  point  le  plus  saillant. . . 

Dnne  dans  Panse  dasAlagoaSy 
le  sommet • 


Additions  i83o. 


LAtlTODB 

sud. 


a.4o.d5 


a.38.  0 

a. 35.  a 
a.34.16 


9.34.  4 

9.98.37 
9.96.19 

9.96.  9 

9.^4*19 
9.93.99 

9.91.58 

9.90.17 

9.19.38 

9« 14.44 
9.17.   9 

9.io.5o 
9.t3.i5 
9.17.  o 

9.^4.36 
9.9b.aa 

9.97.95 

9.98.  9 

9.98.19 


Ces 

latitud. 
sont 
déter- 
minées 
'par 


A 
A 


A 
A 

A 

A 

A 


A 
A 


A 
A 
A 

A 

A 

A 
A 
A 


Louffitodi 

^occident 

du 

méridien 

de 

Paris. 


La 

montre 
ayant 
"cté 
réglée 
sur  le 
mérid. 
du  fort 


Ces 

longit. 

sont 
dcier- 
mioées 

par 


4H/  ^ 
44.48.59 


44.58.56 

[5.    1.91 

5.  9.  g 

|5.  4»>3 


45.  6.i3 

45.16.99 
45.90.16 

45.93.18 

45.95.41 
45.99.93 

45.31. 33 

45.33.99 
45.49*54 

45.58.4t 

46.  4.41 

|6.i'}.56 
16.94.91 
[6.95.3i 

46.94.33 
46.96.37 

46.3i.  7 

46.39.59 

46.33.53 


▲TANCE 
OU 

retard 
îournalier 

de 
la  montre 

sur  le 
tcms  moyen 


San- 
Uaroello. 


Idem* 


Idem* 

Idem.. 

'  Idem . 
Idem. 


Idem 

Idem. 
Idem. 

Idem. 

Idem* 

Idem. 

Idem. 

Idem. 
Idem . 

Idem. 

Idem. 
• 

Idem, 
Idem. 
Idem. 

Idem . 

Idem .  ! 

Idem.] 
Idem.l 
Idem 


A 
A 
A 


A 
A 

A 

N.  et  S. 

A 


N.  et  S. 

A 


A 
A 
A 

A 
A 

A 

A 

A 
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(  i6a  ) 


NOMS  DES  LIEUX. 


Autre  dune  dans  la  ménie 

anse,  le  sommet  du  N.-O. 
Fort  San-Marcos,  le  niât  de 

pavillon 

Fort  S-- Antonio  das  Areias, 

le  mfti  de  pavillon 

Maranliam  (S.-Lniz  de), 

clocher  de  la  cathe'dral«.. 
Ponta  Bonfîm  (angle  nord-est 

d^ane  maison  située  sur  la). 
Pou  ta  de  Gnia  (sommet  d'une 

petite  maison  rouse  sur  la). 
Petit  rocher  isolé ,  à  Test  de 

nieMedo 

Pointe  nord  de  Hle  Medo. . . 
Pointe  Ataki  (pointe  S*-0. 

de  nie  Maranham). ..... 

Ville  d*Alcantara   (clocher 

occidental) 

Ponta  Tatinga,   milieu  de 

l'escarpement 

Ponta  Jananba,  milieu  des 

falaises  rouges 

Sommet  d'une  colline  au  sud 

de  la  rivière  Jananba 

Ponta  Pirarema,  ;nilieu  des 

falaises 

Monte  Ale^y  le  sommet. . 
Ponta  Pirajnba  (petite  dune 

•nrla). .... 

Dune  sur  la  Ponta  Canavieras. 
MniTO  Itacolomi .  le  sommet. 
Basse  Manoel  Luiz  (roche  sur 

la  pointe  occideo  taJe  de  la). 
Dune  de  sable ,  k  l'ouest  cle 

la  baie  de  Tnryvassu 

Extrémité  occidentale  d'nne 

petite  colline  boisée 

Sommet  d'une  petite  colline 

boisée  et  peu  élevée 

Caïenne,  mât  de  pavillon  d% 

fort,  il  l'entrée  de  la  rivière.  I 


LATITUDX 

sud. 


3.3o.Tf) 

a.3o.  il 


Longitud. 

l'occident 

du 
méridien 

de 
Paris. 


La 

montre 

ayant 

Cle 

réglée 

sur  le 

mérid. 

du  fort 


idem. 


Q.ig.af) 
a. 17.16 

3.i3.3() 
a.  8.38 


46.39.40 
46.40.  o 

46.40.47 

46. 43. 23 
46.41.36 
46.40.39 
46.40.37 

J6.39.48 

p.4o.ao 
46.4o.3() 

46.41.  lis 

46.44.48 
46.34.59 

47'^-  o 
48.  a.  7 

48.i5.i8 

54.38.45 


Idem, 
Idem. 


Idem, 
Idem, 

Idem, 
Idem . 
Idem» 


Ces 

lODgit. 

sont 
déter- 
minées 

par 


▲TAlfCB 

ou 

retard 

journalier 

de 
la  montre 

sur  le 
lems  moyen. 


:8ao, 

du  9  un  18 
janvier. 

Avance 
du  n«  56, 

-h  ai*,i8i5J 


ACaienne^ 

du  ao  février 
au  7  murs. 

Avance 
du  no  56  y 

-h  aa*,49i5 


Positions  géogranhiqnt-s  déterminées  en  i8a5par  M.  Lartigne,  et  la 
déterminées  dans  rezpédition  de  la  corvette  la  Bayatlère, 


ttachées  aux  positions 


Ile  Fernando  de  Noronha, 
le  pic  ou  la  pjfraroide  .... 

As  Roccas,  petit  rocher  du 
norn-est  •...•.....«..•«. 

Ile  S.-Joam ,  pointe  du  8--E. 

Pars  on  Belrai ,  dans  le  fleuve 
des  Amnzonea 


3.5o  34 

A 

3.55.  0 
1.18.45 

E.  et  0. 

»    » 

» 

34.46.58 

3^.  5.57 
47*10. 41 

5o.5o.5i 


•■   fort 
PicaoD. 

Idem . 

s.  Aatou. 


à  CaMon.   ^  terre. 


N.  et  S. 

N.etS 
N.  et  S. 


(  >63  ) 
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ADDITION 

A  la  Note  sur  le  Mouvement  des  Étoiles  doubles; 


Pab  m.  SAVART. 


On  a  pensé  qu'il  pourrait  être  utile  de  joindre  aux  formules  des 
§  IV,  Vy  YI  et  VIII,  leur  application  nuniérique  à  un  exemple  par- 
ticulier. Je  supposerai  y  dans  ce  but,  les  données  suivantes ,  sans  leur  attri- 
buer aucune  réalité. 


Époques. 
1781,9630 
1803,12175 
1820,0995 

1825, 36i5 
On  déduira  de  là 


Distances  des  étoiles. 
r  =  3'25 
/  =  4.40 
r'a=  a.45 
r'=  3.55 


Angles  de  position. 

53"  59'  ma. 
5. 16.  ms* 
7.3i.  np, 

25. 16.  mp» 


«sa. 


%    =   21,1645 

r  =  16,9720 

T's  22,2340 


(rr')=  48^43'j 
(rV)  =  177.45; 
(rV)  =  210*32  ; 


(jr"  )  =  226«  28' 
(r/^  )  =  259.15   ' 

(,^0  =  32.47 


Les  angles  que  font  les  qnatre  distances  ayec  la  corde  2^  qui  joint  les 
extrémités  de  r  et  de  /  seront 

x=    95*59' 4;    x'=    47-i6'4 
j:*c=  i3o.28,6;    af' z=s,  i63.i5,6 

On  a  désigné  par  p  et  q  les  coordonnées  rectangulaires  de  Fétoile 
supposée  immobile,  l'origine  étant  au  milieu  de  la  corde  20  ;  par  f ,  «e, 
C,  se',  les  coordonnées  relatives  aux  deux  dernières  observations.  Ces 
différentes  quantités  seront  ici 

#=1*6623;    p=      8*2322;    ff=      5*0958;    C=      3*9667, 

;9  =  — i,323i;    «=  —  2,9135;    «'  =  —  3,7650, 

et  les  logarithmes  des  ooefficiens  y,  ir,ir',  etc.,  dont  il  est  inutile  de  rap- 
peler les  expressions 


II.. 
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0^ 

log  y  =  g-M^g»   log  »•  s=  0.60903—;   log  --7=9,98985 


^=.. 


R 


•og  ■^=  o.giSSo;     log  ^  =  1.23007;         log  ^  =0.70006. 

Ces  constantes  déterminées ,  on  a  d'abord  à  chercKer  Pangle  ^  ,  on  h 
demi-diflPérence  des  valeurs  deranomalie  exœntriqae  relatives  aux  deox 
premières  positions.  Pour  cela ,  il  faut  résoudre  les  équations  (3)  et  (4) 
par  quelques  essais,  en  donnante  ^  dificrentcs  valeurs.  On  abrège  un 
peu  le  calcul ,  en  prenant  deux  angles  auxiliaires  r  et  ^  tels  que 

tang  w=iv  tang ^;    cos  «•'  =->  cos  ^  ; 


alors  les  équations  (3)  deviennent 


y  sin  f  ) 


les  équations  (4)  sont 

la  fonction  représentée  par  le  signe/* est  la  différence  de  Pare  au  ami».  11 
faudrait  en  former  une  table,  si  ce»  calculs  devaient  se  répéter  souvent  (*^). 
En  général ,  trois  substitutions  conduiront  à  la  valeur  exacte  de  9. 
Dans  l'exemple  actuel  ^ 

^=    48«'4a'5, 
on  en  déduit 


^)  Si  Ton  avsit  li  dëtermiii«r  les  arment  dhine  orbite  dont  le  plan  paaseitiit  par  le  lieo 
de  robaervateiiT,  afin  d^abréger  les  calcula  ttkn  famgiy  que  anppoeent  les  •abttitoti^na 
•nccessWea^indiqaëes  dans  le  J  iX,  il  faudrait  former  une  peiUe^table  à  donble  encr^d^b 

fonction  dësi^^  par  F  »  qui ,  si  Ton  fait  *  s=  s ,  est 


F«  =r  aie  [cos=  («— •)!  —  •'  Vi  —  (z  — ,'^« ; 

il  snffinity  poor  avoir  ^»  valeurs  très  appracbées,  qne  les  «rgomena  fanent  donnés  fle 
centième  en  centième ,  ^  depuis  o  jusqu'à  i ,  s —  /  depuis-—  i  )ua^^  «f*  i. 


{  «65) 


AiiiiGc   1 83o. 


^'zsL  23l.  i8,o  -, 


d'où  le  diamètre 


E  =  -: —  =a*,aia45     /  =  Esîn  4^  =  —  <>*  ^o^n 

ér*=Erfn4''=—  1,7266, 


e 


e 


s  sa  cotCJ"— #')=-"7 —  =?= — g? — r=  çol(ii7®ia',o). 
La  yaleor  de  c  est  donnée  par  le  calcul  même  qui  a  servi  à  trouver  f . 

a  sin  f  «in  ( ~-^)  •">  (^*— ^) 
de  U  le  diamètre 

^  =  Esin(I-JÔ'"^'''^^'^''    ^=Gcos^  =  2>898, 

A^in;=^>-y»in(Jw-^)=i%i956i  acqsC=^-^cos(J*— iK)=— o%2765 

A  s=s  x''p27a  ;  {  SE  loS^^i^ô.  1 

Il  est  inutile  de  chercher,  CQmme  on  vient  de  le  faire,  les  valeurs  de 
G,  E,  A;  on  n^a  besoin,  dans  I^  suite  du  calcul,  que  des  logarithmes  de 
ces  valeurs.  La  même  remarque  s'applique  à  plusieurs  des  expressions 
suivantes,  i"  et  y  sont  les  angles  que  forment  avec  le  grand  axe  de  l'or- 
bite apparente  les  diamètres  E  et  G.  On  connaît  déjà  la  différence  de  ces 
angles^  pour  trouver  leur  somme,  soft  9  un  angle  auxiliaire  td  que 

G 

on  aura 

tang  (^^4-  J^')  =  — Ung  i^—i") cos  29 5    l^  +  J^'=  i4o«36%8; 

on  en  déduit 

J^'=ii«42',4;   /=i28*54',4;  /.  =  Ç —  /=  — 25*52'^ j 

fé  est  l'angle  que  fait  avec  le  grand  axe  de  l'ellipse  apparente  le  diamètre 
/  sur  lequel  se  trouve  l'étoile  immobile.  L'angle  ft  que  fait  avec  le  même 
axe  le  diamètre  f  (letf  sont  deux  diamètres  conjugués)  est  donné  par 
la  relation 

tang  fé  =  tang^ .  tang  i"'  coifé',  /i'  =s  27^53,2. 

wmtÊÊÊÊÊmÊÊÊÊÊÊÊÊÊtmÊÊmmiÊatmmÊaÊmÊHmÊÊÊmÊÊamÊmtÊmmmmmmmmmmm'im^ 


« 
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Il  n  est  pas  nécessaire  de  calculer  les'^demi-axes  a ,  &  de  l'orbile  aj>pa- 

rente.  Cependant,  si  Von  veut  les  connaître ,  on  aura  simplement 

t 

"'"'v'-tangVtang/'î    *'=*' ^-»*"«'*'^' 

l/— sin2^«sin2/'' 
a  =  3^,6709  ;   .     bs=z  i',86oi  ;         (a*  —  *•)  e=  10,0161. 

Les  diamètres  l,  l  sont  ceux  suivant  lesquels  se  projettent  les  demi- 
axe»  de  l'orbite  inclinée  ;  ils  ont  pour  expression 

j^  —  \    ^^     J  »;°^'.  /._ f t/_!!?Jë. 

sin(^'— ^)V        sins^'  8in(^'^^)V        sinsi^" 

/  =  a%9469  ;      /  r=  2',8724. 

Il  suffit  de  coanattre  les  logarithmes  de  /et  /. 

On  a  maintenant  toutes  les  râleurs  qui  servent  à  déterminer  les  élé- 
mens  de  l'orbite  réelle:  d'abord ,  l'angle  I  que  fiait  arec  le  grand  axe  de 
l'orbite  apparente  l'intersection  des  deux  plans 

tang  a9  =  —  — — j- — --f- ;  9  i=  3'4a',6  j 

"  a**— 6*— A**  00s  2^  T-/  y 

.ensuite  l'angle  0  que  fait  avec  la  même  intersection  le  gi*and  axe  de 
l'orbite  réelle 

L'indinaison  »  des  deux  plans  : 

cos*»=— UngC^— ^)tang.(8— ^')>    »  =  di  59«4o',5  ; 
i  la  valeur  de  tang 26  correspondent ,  pour  l'angle  simple,  deux  valeurs 

mm 

6  et  9  -| —  ;  tang  6  et  oos  i  sont  donnés  par  des  radicaux  du  second  de- 

.  gré.  On  déterminera  le  système  de  valeurs  qui  doit  être  employé  »  par  la 
condition  que  A  devant  être  plus  grand  que  sa  projection^/,  cos  (9—/») 
doit  être  ^  cos  ®  .  9— -/«  et  0  se  trouvent  d'ailleurs  dans  un  même  qua* 
drant.  L'inclinaison  n'étant  connue  que  par  le  cosinus,  le  plan  de  l'orbite 
réelle  peut  être  incliné  symétriquement  de  part  et  d'autre  du  plan  de 
l'orbite  apparente.  Cela  était  d'ailleurs  évident. 


(  i6,  ) 
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Les  demi-axes  et  l'excentricité  de  Vorbite  incliaée  seront  entiB 


oos^ 


sin0 


=  o,7364; 


•= ï~  =  7  =  o,4i64 

et  les  élémens  du  mouTcment  elliptique 

la  constante  des  aires       n  = ^— =; ^-^ 

le  moyen  mouvement      ?»'  =  -  =a  q  ,  1 078  *, 

c 

d'oit  la  durée  de  la  réyolutioo    ss  — 7  ss  58'"".q625. 

n 

Le  rapport  des  masses  i»+  W  à  la  masse  M  du  Soleil,  sera  donc /en 
appelant  H.  la  parallaxe  annuelle  des  deux  étoiles, 

m  +  m' 1  A^ 0,017 

~M  (58,26a5)»  "  n«"^"7F"- 

Il  reste  à  déterminer  le  tems  écoulé  entre  une  observation ,  la  première, 
'  par  exemple,  et  Tinstant  du  passage  de  Fétolle  mobile  à  Textrémité  du 
grand  axe  qu'on  peut  appeler  son  péribclie.  Or,  en  faisant 

f.=:Ç  +  x  =  — i99«i>     et     «'=«— /id  =  29'»35',6 

,       tang(f^— O      ^       U  /i— «.        V 

tang(V-e)=-^-i,    tang^=^^^:^tang^. 


d'o& 


V  =  —  197^38,9  j    U  =  —  ao7V,o , 


et  le  tems  cherebé 


T.=-i(U— 13^11)  =  — 35f ',287. 


n 


t 

On  a  supposé  que  Faogle  de  poisition  était  53^69'  ma  ,  lors  de  la  première 
observation  et  qu'elle  avait  pour  date  1781,963  :  l'époque  du  passage  au 
périhélie  ou  dç  la  plus  courte  distance  des  deux  étoiles  aura  donc  été 
1817,25  et  l'angle  de  position  à  oette  époque  i45^2%  e«L,  d'après  la  no* 
tation  reçue ,  34^58^  np.  Suivant  un  ordre  inverse ,  les  trois  dernières 
équations  font  connaître  à  une  époque  quelconque  l'angle  de  position 


4'nB^e  i83o. 


(  168). 


z=zv+  i^W  f  ladtstanee  apparente  qui  correspond  à  cet  angle  est 

A  cos  (V  —  0)  ,  ^_^  ACi  —  lO     ços(V—  ©) 

cos{i^ — fl)     ^  '  i4-«CQsV .  cos(*'  — Ô) 

Si  Ton  i^ut  avoir  les  positions  oii  la  vitesse  angulaire  apparente  est  un 
maximum  ou  un  minimum,  il  faut  faire  â?r  =  o.'Ceqai  donne  pour 
déterminer  Y,  l'équation 

/•«r       ^N       tans*  i   ,    ,^r         \    I    ^^^g  ® 


tang 


tcos© 


cos*  s 


Ere  Relève  au  4*  degrés  lorsque  Ton  substitue  pour  le  sinus  sa  valeur 
en  fonction  de  la  tangente.  Dans  Pexeniple  qui  préci'de ,  \Ty  aurait  lin 
maximum  de  vitesse  pour  V  — 0z=—  86*i  o',6  d'où  p — é' = —  82^27 '5 ; 
l'angle  de  position  aurait  été  S&io  np-y  la  distance  apparente  i%ai8;  le 
déplacement  angulaire  1^1  l'en  1 5  jours;  l'époque  181 4857. 

Les  données  donl,on  est  parti  dans  les  oalcuts  précédcns  sont  k  h^pru 
près  quatre  observations  de  l'étoile  double  ^  de  la  grande  (^rse.  Dèl 
deux  rajons  vecteurs  qui  n'ont  pas  été  observés^  celui  de  i8o3  a  été 
conclu  de  la  valeur  du  mouvement  angulaire  à  celte  époque* 

Voici  comment  les  observations  sont  représentées  par  ces  élémena  :  . . 


éPOQVES. 


ANGLES 

DE   POSlTIOir 

observes.       calcai^. 


1781,97 
1802,09 
1804,08 
1819,10 
1820,13 

1 82 I , 3 I 
*i8a2,o8 
1823,29 
1825,22 
1826,20 
1827,42 


—  53»47' 

—  7.31 

—  a.38 
+  165.27 

173.39 
181.12 
187.21 
191.33 
205.28 
211.43 
219.32 


—  53^53' 

—  7.26 

—  2.35 
+164.58 

180.14 
i85.i6 
192.32 
204*29 
2io!58 
219.35 


Différence. 


DISTANCES 


observ.   cal<<al; 


—  0»  6' 
4-  o.  5 
+  o.  3 

—  0.29  i  _ 

—  o.Sa    2\55  a",45 
—.0.58    1..... 

^^     2é       O         •t.*ai...^» 

+  0.59  '2^81  '2*,65 

—  0,59   2,45    2,56 

—  0.45 
+  6.  3 


•    ••A.        •••..« 


OBSERVATEURS. 


Herscbel. 
Idem-, 

Idem* 
StruTe. 

Idem, 

Idem, 

Idem, 
Herscbel  et  Soutb. 

Idem^ 

Idem,  *   .    . 

Idem, 
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Les  écarts  des  déterminations  partielles  «nUMir  des  poiiiioii»  mufeuàm 
s'élèTent  jusqu'à  i^  ^  en  plus  et.  en  raoin^.  Les  différenoea  entre  le  imlcdi 
et  robseryatiun^nne  senle  peut  être  exoq>tée|  n^eibçàdent  deae  ftm  les 
limites  d'ii^oertitude  que  les  mesures  dece  gmre  laissent  jusqu'ici,  Eacore 
la  position  mal  représentée,  celle  qui  a  pour  date  i8aa,o3  nr'tstteUe  qne 
la  moyenne  de  quatre  obsertations  partielles  faites  à  un  mois  d'iatenraUe. 
D'ailleurs  il  suffit  de  la  comparer  à.  celles  qui  la  précëdetit  et  k  suiyent;, 
pour  Toir  que  la  série ,  de  quelquermaniëre qu'on  le» combine,  présenleoéa 
toujours  en  cet  endroit  une  irrégularité  du  mftme  ordre.  Cependant, 
comme  il  est  possible  de  satisfaûre  à  peu  près  aux  obserratbnsmodemés 
par  des  arcs  très  diffiirens  et  que  les  anciennes  obser^tionslaièBenténeeve 
plus  d'incertitude,  les  élémens  obtenus  peuveiit  être  fort  loin  delewns 
valeurs  véritables.  On  ne  les  prescrite  ici  que  cOQime  un  exettiple  de  ce 
genre  de  calcul.  Dans  un  petit  nombre  d'années,  il  sera  facile  de  les  mo- 
difier avecune  probabilitéassez grande, et  il  semble  déjà  permis  de  oroire 
quç  Ton  parviendra  à  déterminer,  soit  par  Pohservation,  soit  par  le  calcolr, 
les  positions  relati?es  de  l'étoile  mobile,  pour  une  époque  quelconque , 
dans  des  limites  d'erreur  qui  n'excéderont  pas.  un  degré;  Les  remarques 
suivantes,  relatives  aux  valeurs  extrêmes  entre  lesquelles  la  parallaxe 
annuelle  de  certaines  étoiles  doit  être  comprise,  sont  faites  dans  œtte 
supposition. 

Les  différentes  méthodes  employées  pour  déterminer  la  parallaxe  anf 
nuelle  des  étoiles,  en  général,  n'ont  gaère  fourni  qu'une  liinite  inf(^ 
rieure  de  leur  distance  à  la  Terre,  sans  faiire  connaître  si  cette  distance 
n'est  pas  infiniment  plus  grande  que  la  moindre  valeur  qu'on  puisse  «lui 
supposer.  Peut-être  les  mouvemens-  relatifs  de  quelques  étoiles  doubles 
oiFriront-ils  le  moyen  d'évaluer  nue  limite  supérieure  ëb-deçà  de  laquelle 
ces  astres  doivent  nécessairement  être  situés*  £n  effet,  si  la  lumière  em- 
ployait à  traverser  Porl>ite  d*une  étoile  double,  un  tems  égal  à  celui  que 
l'étoile  mobile  meta  se  déplacer  d'un  angle  mesurable ,  on  verrait  cette 
étoile  d'autant  plus  en  arrière  desa  position  réelle,  relativement  k  l'étoilie 
considérce  comme  le  centre  des  mouvemens,  qu'elle  serait  dans  unepartie 
de  son  orbite  plus  éloignée  de  nous.  L'inégalité  qui  résulte  ainsi  des  di- 
mensions réelles  de  l'orbite  relative  et  qui  les  ferait  oonnaitre,  la  vitesse  de 
la  lumière  étant  donnée,  est  indépendante  de  la  distance  absolue  des 
deux  étoiles  à  la  Terre,  lls'agit  de  voir  jusqu'à  quel  point  cette  inégalité^ 
dans  certains  cas,  pourrait  être  appréciable. 

L'orbite  de  {  de  la  grande  Ourse,. par  exemple^  en  supposant «xaots  les 
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résultat»  qui  précèdent,  est  très  inclinée  sur  le  plan  perpendiculaire  au 
rajon  visuel.  I/étoile  mobile  s'éloigne' de  ce  plan  d'une  distance  plus 
grande  que  les  f  du  demi  grand  axe  de  son  orbite,  et  c'est  lorsqu'elle 
en  est  le  plus  éloignée,  lorsqu'elle  se  troute  à  près  de  90®  des  nœads, 
que  sa  vitesse  angulaire  apparente  est  la  plus  rapide.  Cette  vitesse  est 
alcMTS  d'environ  i**  lo''  en  quinze  jours.  Si  la  lumière  mettait  le  même 
.tems  à  parcourir  le  demi  grand  axe  de  l'orbite  inclinée ,  il  en  résulterait 
dans  le  mouvement  elliptique  une  inégalité  dont  le  maximum  s'élèverait 
ià  environ  1®  soit  en  plus,  soit  en  moins.  Cette  inégalité  pourrait  donc 
être  rendue  sensible  par  des  observations  multipliées  ;  et  si  les  observations 
n'en  laissaient  apercevoir  aucune  trace,  on  pourrait  en  conclure  que  la 
lumière  parcourt  le  demi  grand  axe  dans  un  espace  de  tems  moindre 
qu'on  ne  l'a  supposé.  Elle  mettrait  environ  un  jour  (fl2^)  à  parcourir  ce 
demi  grand  axe,  si  la  double  parallaxe  annuelle  était  de  o',i  ;  quinze 
jours  par  conséquent  pour  une  parallaxe  quinze  fois  moindre.  On  pour- 
rait donc  avoir  ainsi  deux  limites  entre  lesquelles  cette  parallaxe  serait 
^comprise* 

En  général,  la  loi  d'un  mouvement  étant  supposée  connue,  le  tems 
que  la  lumière  met  à  se  propager ,  et  qui  dépend  des  positions  réelles  du 
corps,  introduit  dans  ce  mouvement  une  inégalité  apparente,  qui,  si 
l'observation  fait  connaître  les  déplacemens  angulaires ,  permet  d'en  con- 
clure les  déplacemens  absolus,  et  par  suite  les  distances.  Cette.manière  de 
présenter'  les  résultats  que  peuvent  fournir  les  pbénomènes  d'aberration 
n'est  ici  du  reste  qu'une  remarque  purement  tbéorique. 

Galilée  avait  indiqué  les  variations  périodiques  que  le  mouvement 
annuel  de  la  Terre  produirait  dans  la  distance  apparente  de  deux  étoiles 
'voisines,  comme  (n  mojen  de  déterminer  leur  distance  à  notre  système: 
M.  Herschel  en  généralisant  cette  idée,  a  récemment  proposé  de  chercher 
à  découvrir  dans  le  même  but  une  variation  périodique  dont  l'angle  de 
position  serait  annuellement  affecté.  Ces  moyens  d'observation,  fondés 
'sur  la  différence  des  paralla'i^es  relatives  à  chaque  étoile ,  supposant  que, 
la  moins  éloignée  ayant  une  parallaxe  appréciable,  la  distance  réelle  des 
deux  centres  n'est  pas  une  trop  petite  fraction ,  7^  par  exemple,  de 
leur  distance  k  la  Terre  ;  qu'en  un  mot  les  étoiles  auxquelles  ces  recherches 
s'appliqueront  avec  succès  ne  paraissent  très  rapprochées  que  par  un 
effet  de  projection.  Les  étoiles  doubles ,  dont  la  révolution  rapide  et  le 
transport  commun  dans  l'espace  annoncent  la  dépendance  réciproque ,  ne 
satisfont  point  aux  conditions  précédentes.  Leur  distance  mutuelle  est  très 
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petite  par  rapport  &  la  distancequî  les  sépare  de  notre  système.  H  ne  peut  y 
aroir  dans  leurs  mouyemens  relatifs  d*inégalîté  produite  par  le  mouye- 
meut  de  la  Terre  autour  du  SoleO.  Il  faut  donc  recourir  aux  moyens  d'ob- 
senration  s^néraux  et  applicables  à  toutes  les  étoiles^  pour  déterminer  la 
plus  grande yalepr  que  l'on  puisse  attribuer  à  leur. parallaxe  annuelle. 

L'Ohsenratoire  de  Paris  I  long-tems  dépouryu  des  înstrumens  qui  per- 
mettent de  mnltijdier  et  de  rendre  plus  précises  les  mesures  relatiyes  aux 
étoiles  doubles,  possédera  bientôt  Péquatorial  de  M.  Gambey.  Cest  dans 
une  circonstance  aussi  fayorable  pour  ce  genre  de  rechercbes,  que 
M.  Arago  a  bien  youlu  m'engager  à  écrire  la  note  qui  précède.  En  la  ter- 
minant, je  dois  réparer  une  omission  inyolontaire  :  la  remarque^  très 
simple  sans  doute,  que  les  mouyemens  absolus  des  étoiles  doubles  com- 
parés à  leurs  mouyemens  re1ati£i  donnent  le  rapport  des  deux  masses, 
a  été  faite  depuis  long-tems  par  M.  Bessel.  (Astron.  Gorresp.  1812.) 
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MÉMOIRE 


tur  les  opérations,  géographiques  faites  ikms  la  campagne^  de 
Ja^iH^n^etêede  S.  M:  la  GdqsiUêy  pendant  les  années  iSsa, 

PAR  L.-L  DUPERRET, 

Capitaine  de  JrègaUj  commandant  Vesq^ididon, 


*  En  parcourant  la  (urfooe  da globe  sur  la  corvette  de  &  M.  fa  Coquille, 
les  officiers,  mus  par  un  désir  de  coopération  digne  des  pins  grandsélogeSj 
ont  rivalisé  de  talent  et  de  zële  pour  déterminer  aussi  exactement  qne 
possible,  la  position  géographique  et  la  configuration  de  tous  les  lieux 
sur  lesquels  les  circonstances  de  la  navigation  nous  ont  dirigés. 

Toutes  ces  déterminations,  ainsi  que  ^analyse  des  cinquante-six  cartes 
ou  plans  qui  composent  notre  atlas,  seront  oomplëtement  dévdoppées 
dans  la  partie  géographique  du  voyage  que  nous  publions  sons  les  ânspiœs 
de  S.  Exe.  M^  le  comte  de  Chabrc^i  ministre  iè  la  marine;  mais  nous 
croyons  pouvoir  devancer  cette  publication  en  présentant  dès  à  présent  les 
résultats  numériques  que  nous  n'avons  définitivement  adoptés,  qu'après 
avoir  soumis  à  un  examen  rigoureux  toutes  les  observations  astrono- 
miques et  nautiques  faites  pendant  la  durée  du  voyage. 

Pétais  sur  le  point  de  terminer  là  rédaction  des  cartes  que  f  ayais  levées 
pendant  la  campagne  de  la  corvette  fUranie,  lorsque,  vers  le  commence- 
ment de  l'année  1822,  S.  M.  Louis  XYIII  voulut  bien  me  confier  le  com- 
mandement d'une  nouvelle  expédition  destinée  à  ajouter  encore  quelques 
documens  à  ceux  dont  M.  de  Freycinet  venait  d'enrichir  l'Histoire  na- 
turelle ,  la  Physique  et  la  navigation. 

M.  d'Urville  (i),  avec  lequel  j'étais  intimement  lié  depuis  un  grand 
nombre  d'années,  fut  appelé  &  partager  avec  moi  toutes  les  chances  de  cette 
honorable  entreprise.  Le  mérite  éminent  dont  il  avait  donné  des  preuves 


(1)  M    d^Urrille,  capitaine  de  frëgaie,  commande  actaellement  la  corvette  de  $•  M. 
Vj^êtrolahe, 
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dans  ses  çampagiM»4Q  k  MidîtanAiiéa  4l  de  la  iMor  JNoiiv,  U  «Mon^ 
d'aTanoe  le  brillant  succès  quMl  devait  ebtenilr  én«teititBak*y  «i^ae  Mb 
enthonsîafnieaooontanié,  à  l'étude desdivwseatedievdiaMitttftoaaAaient 
prescrites. 

La  nécessité  d'établir  sur  des  bases  certaines  l'harmonie  qui  devait 
exister  entre  nous  pendant  la  durée  du  Tojage,  npns  fit  prendre  la  réso* 
Intion  f  dès  avant  le  départ,  de  nous  partager  les  travaux  projetés  selon 
nos  goàts  prédominansj  ainsi ,  en  outre  des  dei^oirs  de  la  navigiitiony 
communs  à  tous,  et  du  tribut  que  chacundevait  payer  à  1&  rehtion  puiy^ 
ment  historique,  la  Botanique  et  l'Entomologie  conalituèrtat  le  domaij»^ 
particulier  de  M.  d'Urville. 

MM.  Garnot  et  Lesson,  médecins  de  la  marine,  unirent  leurs  effortiii 
pour  traiter  toutes  les  autres  branclyss  de  l'Histoire  naturelle,  et  je  jpie 
réservaila  direction  des  opérations  de  Physique  et  d'Hydrographie,  qfip 
devaient  exécuter  avec  moi  MM.  Lesage,  Jacqninot,  Bérard^Lettin)  4^ 
Blois  et  de  Blosseville,  tous  o£5ciers  de  la  marine  royale  justement  re- 
commandables  par  leur  travaux  antérieurs  et  leur  infatigable  xèle*        m 

Lorsque  S^  M.  eut  ordonné  le  voyage  dont  nous  nous  occupons  dans  ce 
moment,  M.  l'amiral,  comte  de  Rosily,  nous  accueillit  an  Dépôt  géuécal 
de  la  Marine,  oii  nous  reçûmes,  de  l'obligeance  de  MM.  de  Bossi^ 
et  Beautemps-Beaupré ,  tous  les  documens  propres  k  nous  éclairer  dans 
nos  courses,  et  notamment  dans  les  parages  où  ces  deux  savans  ont  laissé 
d'imniortels  souvenirs* 

Je  dois  en  particulier  à  mon  excellent  ami  M.  Givry,  ingénienrliyv 
drographe,^vec  lequel  je  suis  intimement  lié  depnis  mon  enfance,  d'im*- 
menses  communications  qui  ont  singulièrement  favorisé  nos  Opéraliona. 
L'étendue  de  ses  connaissances,  l'exactitude  des  métbodas  dont  il  fait 
usaae  et  la  pureté  de  ses  dessins,  ont  produit  leplns  bdouvmgeqiie  noriis 
ayons  sur  les  côtes  d'Afrique  et  du  Bréail ,  et  c'est  sansdoate  nnegsrantie 
pour  nos  propres  travaux,  que  d'annoncer  que  M*  Givry  s^en  est  beauotmp 
occupé  pendaat  les  deux  années  que  >e  viens  de  leur  consaorer. 

Indépendamment  des  cercles  à  réflexion  et  de  plusieurs  autres  insleuv^ 
mens  dont  nous  étions  personnellement  munis,  S«  Exe.  M*  le  aMtqnis  4e 
Clermont-Tonnerre, alors  ministre  de  la  marine,  fit  mettmi  noire  di»- 
position,  par  les  soins  de  M.  l'amiral  de  Bossel,  au)onsd'bui  directeur 
du  Dépôt  général  de  la  Marine,  un. cercle  répétiteur  «ftianomîque>  m 
cercle  géodésique,  deux  micromètres  de  l'abbé  Rocbo^  j  vm  lunette  garnie 
de  fils  horaires,  deux  baromètres  à  siphon,  plusieurs  thernumètrea  »t 


Jûiaé»  k83o. 


'(■»74') 


^ 


rtkM^Bi^k* 


quatre  montres  marines  désignées  par  lesn^'  1 18  et  160  de  Louis  Berthond , 
26  de  Motel  et  307a  de  Bréguet. 

A  cette  ooUection  »  M.  Lesage  Tonlut  bien  joindre  la  montre  n^  3377  dé 
Br^uet ,  dont  il  ayait  £dt  Faoqnisition. 

Observations  astronomiques. 

Tons  les  officiers  de  la  corvette  la  Coquille  ont  également  conoonrn 
ftnx  obsenrations  astronomiques  qui  ont  été  faites^  tant  à  terre  qu'à  la 
mer^  pendant  notre  campagne.  Ces  observations^  dans  chaque  port,  se 
composent  de  bauteurs  circumméridîennes  du  Soleil  et  d'étoiles  destinées 
à  donner  la  latitude  ;  de  bauteurs  absolues  du  Soleil  prises  avec  le  cerde 
répétiteur  astronomique  pour  constater  la  marcbe  des  montres  marines  ; 
enfin,  de  nombreuses  séries  de  distances  de  la  Lune  au  Soleil,  aux 
étoiles  et  aux  planètes ,  prises  avec  le  cercle  à  réflexion  de  Borda. 

A  la  mer^  nous  avons  également  saisi  toutes  les  occasions  de  réunir 
un  grand  nombre  de  distances  lunaires.  Les  angles  boraires  ont  été  ob- 
servés tous  les  jours,  matin  et  soir,  dans  les  circonstàncclS  les  plus  là- 
vorables^  et  nos  latitudes  résultent  de  bauteurs  méridiennes  croisées  du 
Soleil.  , 

Opérations  géographiques. 

Les  montres  ont  été  réglées  par  M.  Jacquinot  dans  toutes  les  relâches 
dePexpédition,  excepté  à  TénériiFe ,  oii  il  ne  nous  a  pas  été  permis  d'établir 
notre  observatoire  à  terre.  Des  tableaux  particuliers  font  connaître  leur 
marcbe  diumé  et  leur  état  sur  le  tems  moyen  de  nos  diverses  stations. 

L'analyse  de  nos  opérations  est  divisée  en  autant  de  parties  qu'il  7  a  en 
derelâcbes  pendant  le  voyage,  et  les  positions  géographiques  qui  figurent 
dans  les  tableaux  qui  leur  sont  relatifs  ont  été  établies  dans  l'ordre  na* 
turel  de  la  route  parcourue  par  la  corvette. 

Nos  relâches  ofirent  autant  de  points  fixes  dont  la  position  résulte  d*ol>» 
servations  faites  à  terre,  soit  par  nos  prédécesseurs,  soit  par  nous,  el 
quelquefois  aussi  par  la  combinaison  de  toutes  les  observations  que  nous 
sommes  parvenus  à  réunir  sur  ces  points.  De  là  résulte  que  les  méridiens 
de  nos  principdes  stations  sont ,  pour  chaque  traversée ,  les  limites  invse-* 
riables  des  longitudes  que  nous  avons  obtenues  sous  voiles. 

Pour  intercaler  ces  dernières  longitudes  entre  les  méridiens  de  nois 
stations  principales,  nous  avons  toujours  fait  usage  de  celle  de  nos  montres 
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dont  le  monveaient  noas  a  para  le  plus  régulier ,  et  les  oorreoiîoiui 
pendantes  de  la  Tariation  que  la  marche  diurne  ayait  pu  éprouTer  dans 
chaque  traversée ,  ont. été  utiles  dans  rhypothëse,  généralement  adoptée»* 
que  ces  variations  suivent  une  progression  uniformément  croissante. 

MM.  Bérard,  Lottin  j  de  Blois  et  de  Blosseviile  ont  été  chargés,  l'tour 
de  rôle,  de  prendre  des  relèvemens  sur  toutes  les  terres  aperçues,  et  de 
construire,  sur  les  lieux,  les  plans  des  iles  et  des  mouillages  quA 
nous  avons  visités.  Tous  ces  docnmens,  en  grande  partie  réunis  sous 
forme  d'atlas,  par  M.  Bérard,  des  avant  notre  arrivée  en  France,  ont 
été  revus  avec  la  plus  scrupuleuse  attention,  et  composent  aujourd'hui 
56  planches,  dont  4o  sont  définitivement  gravées.  -  * 

Si  les  circonstances  de  notre  navigation  o£Erent  quelques  déeon* 
vertes  utiles  ,  elles  nous  permettent  aussi  de  rectifier  un  grand 
nombre  de  points  dans  différentes  parties  du  globe  :  tels  que  les 
îles  de  V Ascension^  de  Sainie-^Hélène  et  les  parties  orientales  des  iles 
Mahuines  et  delà  Terre  des  ÉUUa  dans  l'Océan  atlantique;  les  tles 
Mocha^  SantO'Maria  et  la  baie  de  la  ConcepUon  au  Chili  j  File  Sangal" 
lan  et  les  mouillages  de  CaUao  et  de  Payta  au  Pérou;  les  archipels 
Dangereux  et  de  Ia Société;  ceux  des  î\es Gilbert ^  MarehaUet  Carolines^ 
ainsi  que  plusieurs  tles  éparses  dans  le  grand  Océan  équinoxial;  le  ca« 
nal  Saint-George j  compris  entre  la  Nouvelle-Irlande  et  la  Nouvelle- 
Bretagne;  la  partie  N.-E.  de  la  Nouvelle-Zélande;  les  iles  Schouten  au 
N.-E.  de  la  Nouvelle-Guinée,  celles  de  Vayag  au  N.  de  Rouïb;  les  havres  de 
Doreri  et  SOffak  et  plusieurs  autres  points,  tant  dans  les  iles  Molu- 
ques  que  dans  les  archipels  de  Timor  ^t  de  la  Sonde. 

En  présentant  au  fup  et  à  mesure  l'analyse  dé  nos  opérations,  je 
m'attache  à  Esire  connaître  quelle  a  été  la  part  de  chacun  de  nous  dans 
les  travaux  exécutés;  mais  je  dois  convenir  avant  tout  que  jamais  nous 
n'avons  été  inquiétés ,  ni  par  les  sauvages ,  ni  par.  les  peuples  civilisés ,  et 
J'insiste  principalement  sur  ce  fait  essentiel,  que  les  heureux  résultats 
du  voyage  n'ont  pas  seulement  dépendu  du  mérite  des  officiers  embarqués 
sur  «la  corvette* /a  Coquille^  mais  encore  de  leur  union  et  des  sentimens 
noUes  et  généreui^  qui  leur  ont  valu  partout  l'accueil  le  plus  flatteur.  • 


Analyse  de  nos  opérations  géographiques»  ' 

Pendant  que  mon  intime  ami  M.  Lefébure  de  Cérîsy,  ingénieur  des 
constructions  navales,  opérait  à  Toulon  le  radoub  de  la  corvette  de  S.  M. 
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kk  Cofmiiif  ^  mù&  mq  UKHiU'di  niirio6§  étaielit^oiiraeihmietit  i^mparéés 
à  la  peadnfede  FOktvmtoire»  ^'ia  MariiiiB,^ont  M.  Bârrltly  dîrecteat 
par  initrims  et  MM.  let  officiers  de  Peipédition  réglaient  la  marche 
diamfi  aa  mofCB  de  liauteura  abaohieB  da  Soleil  qu'ib  ohaenraieAt  raatî« 
efc-aoir«  .... 

Cm  moaàïïe»  ont  M  tranaportéei  à  bord  de  la  conrette  le  8  août  iSaat. 
A  ^tte  (^poqwi  leur  état-sur  le  lena  11107011  da  méridien  duliett  a  été 
déinitiaeawat  fixé;  et  Poa  a  ooneha  leur  marche  diurne,  és8  ohserfmtioBB 
4ûtBi  pendant  les  doue  demiera  joara  qui  ont  préoédé  leur  embar- 
quement. 

Le  n°  118  de  Lonis  Berthoud  est  la  seole  montre. dont  j'ai  fiiit  ntage 
dans  laa  denoc  premiàres  traTotsées- 

sNomeommes  partUde Toulon,  en  admettant qae  VObserrmtoire  de  la 
Mârii|(e  est  situé 

pari •  43*   Y  nV^  de  lat  N. 

et  par. 3.35.27       de  long.  E. 

*  .  *     • 

C'est  le  résultat  dfs  opérations  de  Cassini, calculées  par  M.  le  .bao>n 
de  Zach,  si  ramenées  du  clocher  de  l'église  Sainte-Marie  eu  dâ4i|p  de 
VObserTatoi):e,par  une  opération  géodésiqne  &ite  en  1818» 


Trapêni*  dé  Toulon  à  Ténénffi. 

.  Le  II  août  i8aa,  tooa  tios  préparatifii  étant  terminés,  nous  mtmes 
sous  Toiles  de  très  grand  malin.  Il  fiiisait  presque  calme ,  mais  une  petite 
fraiobeur  duM.-O.  présageait  desTOnts  &TorabIe8 ,  que  nous  eûmes  en 
effet  dans  le  coucant  de  la  journée.  Ces  vents, qui  semblaient  nous  éloigner  h 
rc^gret  des  cfttes  de*France ,  nous  forcèrent  cependant  de  courir  à  sèc  de 
Toilea  pendant  la  nuit  et  nous  mirent  bientût  en  position  de  prdonger  ks 
tlai  BoUanê,  près  desqoellea  noua  eûmes  enfin  des  vents  de  la  partie  de 
l'E.  et  un  tems  magnifique. 

En  passant  an  N4de  MajorquCi  je  fis  sonder  sans  succès  par  go  et 
100  brasses  dans  les  parages  d'un  banc  de  21  brassps,  marqué  sur  plu^ 
sieurs  cartes.  Il  est  à  présumer  que  la  position  de  ce  banc,  s^il  existe, 
est  très  mal  détern^inée. 

Le  20  à  5  heures  du  soir,  le  calme  nous  surprit  è  Fentrée  du  détroit  de 
Gibraltar^  f  appréhendai  qu'il  ne  nous  laissât  toute  la  nuit  dans  cette  posi- 
tion ;  mais  le  vent  d'£«  reprit  è  8  heures  et  le  lendemain,  dès  la  pointe  du 


<  '77  ) 


1 

Année  iBSa. 


)Our|  nous  nous  vîmes  bien  au-delà  du  cap  Spartelj  dirigeant  nôtre  route 
sur  Téniriffej  oh  nous  mouillâmes  le  a8  du  même  mois. 

Tênériffe, 

Mon  intention  en  relâchant  à  Ténériffe^  était  d'y  régler  les  montres 
et  dfen  déduire  la  longitude  du  bout  du  mà\e  de  Sainte  Croix j  en  com- 
binant leur  nouTclle  marche  diurne  ayec  celle  qui  avait  été  obseryée  à 
Toulon.  Mais  nous  venions  de  parcourir  une  partie  de  la  Méditerranée^ 
la  fifcvre  jaune  «iierçatt  ses  ravages  en  Espagne ,  et  Ton  discutait  beaucoup 
à  cette  époque  sur  la  contagion  présumée  de  '  cette  maladie.  Dans  le 
doute  ;  les  autorités  de  Sainte*Croiz  crurent  devoir  nous  imposer  une 
quarantaine  tellement  rigoureuse,  que  nous  dûmes  nous  abstenir  de 
descendre  à  terre  et  nous  borner  à  faire  à  bord  de  la  corvette  quelques 
observations  dont  je  vais  présenter  les  principaux  résultats. 

Notre  premier  soin  fut  de  prendre  des  relèvemens  sur  plusieurs  points 
de  la  côte,  afin  de  pouvoir  ramener  au  bout  du  môle  les  observations 
faites  à  bord.  Ces  relàvemens  portés  sur  le  plan  de  la  rade  de  Sainte-Croix 
levé  par  M.  Givry ,  ingénieur  hydrographe  de  l'expédition  de  M.  le  baron 
Roussin,  ont  placé  la  corvette  auN.  du  bout  du  môle  de  9' 8 
etàl'E.de. :  •  t    i3^odedegré. 

Latitude  de  Tiniriffe. 

Sept  séries  de  hauteurs  méridiennes  croisées  du  Soleil  observées  par 
les  officiers  de  la  corvette ,  ont  donné  pour  la  latitude 
du  mouillage.  ..•«•••% ;    28^28^4^* 

Différence  en  latitude  avec  le  môle. —  lo 

Latitude  du  bout  du  môle.  • 28<'28'  36"     N. 

Mais  nos  hauteurs  ayant  été  prhes  à  rhorizon  de  la  mer  y  ne  doivent 
pas  être  préférées  aux  observations  que  M.  Givry  a  réunies  sur  ce  point, 
lesquelles  placent  le  bout  du  môle  (1)  par«  ••<•••     28^28'   o". 

Longitude  de  Tènériffe» 

Les  distances  lunaires  que  notis  avons  observées ,  tant  au  mouillage 
que  sous  voiles,  aux  environs  d0  cette  ile ,  ont  donné,  pour  le  bout  du 
môle,  le  résultat  suivant  : 
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i38  distances  ocoidenUles^  formant  a3  séries.  •     18^82'  43'  7 
48  distances  orientales ,  formant  8 séries.  .  .  •     18. 3i. 36,8 

Moyenne  des  186  distances.  .....     1 8®  3a' 10' a  O. 

Ces  distances  lanaires,  ainsi  que  toutes  celles  que  nous  avons  observées 
dans  rOoéan  atlantique ,  ayant  été  porfées  sur  Vile  Santa-Gàthanna 
au  Brésil;  ne  figurent  ici  que  pour  servir  de  comparaison»  Je  conserve 
au  môle  de  Sainte-Croix  de  Ténériffe  la  longitude  de  i8®33'3io'  O.  que 
M.  Givry  a  obtenue  en  combinant  ses  propres  observations  avec  celles  qui 
ont  été  faites  sur  ce  point  depuis  17^4  jusqu'à  nos  jours  (i). 
:v  J'ai  déjà  dit  qu'il  nous  avait  été  impossible  d'observer  à  terre,  à  Té* 
aériffe,  la  marche  diurne  de  nos  montres;  cependant ,  nous  avons  pu 
déterminer  leur  état  sur  le  tems  moyen  du  méridien  du  lieu,  et 
cemme  il  importe  de  fixer  exactement  les  points  que  nous  avons  ren^ 
contrés  en  nous  rendant  au  Brésil,  nous  allons  cbercher  quel  a  dà  être 
le  mouvement  journalier  de  la  montre  n^  1 18,  lorsque  nos  angles  boraires 
ont  été  observés  à  TénériSs. 

Bour  cela,  nous  établirons  que  la  différence  des  méridiens  de  Toulon  à 
Ténériffe  est  connue:  qu'en  oonséqnence,  il  sera  facile  de  trouver  quel 
a  dà  être  le  mouvement  diurne  de  la  montre  pendant  la  traversée; 
d'où,  connaissant  la  marche  qu'elle  aiuiit  k  Toulon,  nous  pourrons  en 
déduire  celle  qu'elle  a  dû  avoir  à  Ténériffe.  En  effet ,  la  marcbe  diurne 
que  la  montre  a  eue  dans  la  traversée  n'est  autre  cbose  que  la  moyenne 
des  marcbes  du  départ  et  de  l'arrivée  :  mais  nous  .connaissons  celle  du 
départ;  nous  aurons  donc  pour  celle  de  l'arrivée  jp3=W  —  a,  en 
supposant  qœ  a  soit  la  marche  que  la  montre  avait  k  Toulon  et  af 
celle  qu'elle  avait  pendant  la  traversée. 

Or ,  le  8  août  à  Toulon  ,  la  montre  retardait  sur  le 
tems  moyen  du  lieu,  à  midi,  de. —0*22^29*53 

Et  le  i^seplcraibre,  à  Téoéri fie,  elle  avançait  sur  le 
tems  moyen  du  lieu,  à  midi,  de ^  i.  3.20,10 

La  différence  des  méridiens  serait  donc  de. i*25'49'^^ 

si  la  marcbe  diurne  de  la  montre  n'avait  pas  eu  de  va- 
riation; mais,  d'après  les  longitudes  que  nous  avons 
adoptéesci^essus  pour  Toulon  et  Ténériffe ,  oette  diffë^ 

rence  est  de. 1.28.35,73 

la  montré  a  donc  retardé,  dans  24  jours ,  de.  «...  .  —  2'  46*  1,0 , 

(t)  Connaissance  des  7>m«  pour  i895»p*  337*     ... 


(  »70  ) 
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c^est-à-'dîre  que  son  mouTement  diurne  dans  la  traversée  a  été  de 
— •  6*^921  ;  etpuîsqu'à  Toulon  il  était  de  —  5'';590,  nous  aurons 

pour  le  retard  diurne  que  la  montre  avait  à  Ténériffe.  S'il  en  était  au- 
trement^ les  angles  horaires  obseryés  k  Ténériffe  n'avraievt  pas  donné 
Vétat  de  cette  montre  sur  le  temps  moyen  du  lieu  tel  que  nous  Tavons 
rapporté  ci-dessus. 

Je  n'ai  employé  ce  moyen  de  rectifier  le. n*^  1 18  à  Téné rifie,  que  parce 
qu'il  m'a  été  impossible  de  faire  mieux.  Du  reste^  je  ferai  remar- 
quer qu'il  eût  été  difficile  de  tomber  sur  un  résultat  plu^  satisfaisant^ 
car  la  montre  employée  avec  cette  marche  diurpe^  ainsi  déterminée ^  n'a 
été  en  erreur  que  de  i^  12'  de  degré  sur  la  longitude  de  l'ile  Anbatomi* 
vim ,  après  4^  jours  de  traversée. 

Mous  pouvons  donc,  eu  égard  à  l'erreur  dont  il  s'agit ^  employer  cette 
marche  diurne  à  la  détermination  des  longitudes  des  points  que  nous 
avons  reconnus  après  notre  départ  de  Ténériffe.  *  * 

Traçer^èe  Âê  Ténèriffk  à'  iHîe  Santa^CatJiarina  (Brésil). 

Noos  mimes  sous  voiles  de  Ténériffe ,  le  1*^  septembre  ^  et  nous  nous 
dirigeâmes  sur  l'ile  Sania^Catharina^  en  prenant  suocetsivement  connais- 
sance du  cap  N.  de  l'ile  Saint^Antoine  (l'une  des  îles  du  cap  Yerd)  et 
des  iloU  4e  Mmrê^Vcut  et  de  la  TritUit..  Lepremier  de  ee»  points  fut 
déiecminé  1^  8  i||if»teiy|l^,  ^  le  «ecoad  fot  ISib^et  d'un  tràviiit  tfsm 
lyi .  Sérard  exécuta  dans  rayr^mîdÂ  du  6  âdtAhre* 

Le  16  octQbre,  après  4$.  jourt  db  traversée  >  noms  mouiUAiKft  sùir  la 
rade  de  l'ile  SanU-Cath«rû»a»  k  une  petitQ  distance  aa  sud  de  l'ile  Anh^ 
tomirm,  sur  laquelle  notis  érigeâmes  de  suite  aotre  observatoîve. 

lie  Saifit^ArUoine.  ^ 

Les  angles  horaires  et  les  lélèveflMiii  que  nous  primes  dans  Taprès- 
inidt  du  8  septembre,  en  rangeant  le. cap  N.  de  i^tte  ile  if  etnviron  trois 
milles  de  distances,  l'ont  placé  ainsi  qu'il  suit: 

n      c  •  .  A  \  •         /partie» ï?*"'  5'' N:  49^35' 2»" O. 

Gap  Samt-Antome.   .1     ^«   i«  rw  .^    q  «i»    « 

.     t^  ipartieN.*C/<.  .  .     17.  8.  o        27.88.13 

Pointe  N.  de  Vile •    17.10. 40        27.17.28 
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John  Pardj  (i)  rapporte  aîmi  les  résultats  que  plasieurs  naTigatears 
ont  obtenus  sur  cette  ile: 

ce  En  17889  le  capitaine  Reilor,  de  la  marine  royale ,  place  la  pointe 
»  N.O.par  i7»iaVN.,eta7^33'7'0. 

»  Le  capitaine  Morlock  place  la  pointe  S.O,  de  Saint-Antoine  h  VO.  de 
»  rile  Braya  de  36^  Si  cette  différence  est  correcte  ,  et  si.  Ton  admet  que 
»  la  partie  O.  deBraya  soit  par  27^*9' 1 5*,  la  pointe  S.O.  de  Saint- An- 
»  toine  sera  par  '2'j^^S'iS'  y  d'où  la  pointe  N.O.  de  cette  ile  pourra  être 
»  par. 27»33'5i*. 

»  Le  27  féTrier  1818Î  le  capitaine  Wallace  Monteath  (2)  reconnut 
»  la  pointe  S.O.  de  Saint- Antoine  et  la  plaça  aussi ,  d'après  ses  observa* 
»  tions  lunaires  et  cbronométriqaes  9  par  27*45^1 5'. 

M  Pendant  les  années  1819 ,  1820  et  1821 ,  les  lieutenans  de  la  marine 
»  royale ,  Vidal  et  Mudge  (3),  firent ^  par  ordre  de  l'amirauté,  larecon* 
»  naissance  des  îles  du  cap  Verdict  déterminèrent  l'ile  Saint- Antoine 
1)  ainsi  qu'il  sait  : 


Pointe  N i7'»i2'o'N, 

Pointe  O. 17.  ^.o. 

Fointe  S •  •  .  •  i6.55.o. 

Pointe  £.  •  * •  17.  5.3o 


27*»  29' 35*0. 
27.46.  o. 

27.22.55. 


Ilots  de  Mariùi-yaz  et  de  la  Trinité, 

Pai  assujetti  la  carte  de  ces  tlots^  levée  dans  Paprès-mtdi  du  6  octobre, 
parM.  Bérard^aux  obsesrations  astronomiques  faites  pendant  les  journées 
du  6  et  du  7,  employant  toujours  la  marche  diurne  de  la  montre  n^  1 189 
rectifiée  k  Ténériffe^t  oorrigée  en  raison  de  l'erreur ,  quoique  faible ,  qui 
lui  a  été  reconnue  sous  le  méridien  d' Anhatomirim. 

Les  ilôts  de  Martin-Vaz  n'étaient  qu'à  3'^  dans  le  N.Ô.,  lorsque  les 
premiers  angles  horaires  ont  été  observés  ;  en  sorte  que  les  relèvemens  * 
n'ont  pas  dû  être  sensiblemeht  altérés  par  cette  distance. 


(i)  Memoir,  dttscriptrre  biu)  explanatorj,  to  accompany  tfae  new  chart  of  ihe  at- 
lantîc  Océan.  Cinquiènte  édition^  i8a5. 

(9)  Memoir,  detcrîprÎTe  and  explaoatoiy,  to  accompany  the  new  chart  of  the  Ethiopie, 
on  toaâiem  attantîc  Ocdan. 

(3)  Memoir,  descriptive. ap<i  explanatoij,  to  aooooi^y  the  new  chart  ôf  the  ai- 
Unlic  Océan.  Cinquièpte  édition^  i8a5- 


•^p 


mt 
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lui  ^'    iT  J  Milieu  du  grand  îlot.  20®  27' 4^*  S.      3i**ia'48*0. 

Il  Ilot  méridional..  «20.29.  ^* 


Ile  de  la  Trinité,  j 


Pointe  S.E. 
Pointe  O.  . 


•  • 


.   20.3o.32« 
.  20.29*34. 


3i.i2.58 
31.40.57 

3i.42*.4^ 


.  Le  capitaine  P;  HajFWOod  (i)  ,  dé  la  marine  royale ,  place  Pile  de^la 
Trinité  par  23<>38'  à  l'O.  de  l'ile  Sainte-Hélène.  Nous  ferons  yoir, 
dans  la  suite  de  ce  Mémoire,  que  nos  observations  placent  l'ilc  Sainte- 
Hélène  par  8*2'54'>7  à  PO.  de  Paris.  £n  conséquence,  Pile  de  la  Trinité, 
serait  par. Si^^o'S^"']. 

Flinders  donne  la  position  de  Ninè^J^inj  rocber-  remarquable} 
situé  à  la  partie  méridionale  de  PUe  de  la  Trinité.  Les  montres  d'Earnshaw, 
B^*  4^5  et  543,  dont  il  faisait  usage,  donnent  pour  la  longitude  de  ce 
point .     3i*45'45'. 

Mais  quatre  suites  de  distances  lunaires  obserrées  par  ce  célèbre  navi* 
gateur,  placent  la  pointe  S.E.  de  la  même  ile  par.  .  .  .     3i°39'i5'. 

M.  GiTTj  a  inséré  dans  la  Connaissance  des  Tem^J^  1827  >  un.  ex- 
cellent Mémoire  dans  lequel  il  discute  les  observations  faites  par  M.  Lar» 
tigue ,  officier  de  la  marine ,  embarqué  sur  la  frégate  de  S.  M.  la  ClorincU. 
D'après  ce  Mémoire,  les  observations  de  M.  Lartigue,  faites  le  25  sep* 
tembre  1821 ,  près  de  Pile  de  la  Trinité ,  placent  la  pointe  orientale  de 
cetteile  par , 3i*»4i'i8'  O, 

Je  me  dispense  de  citer  le  résultat  queMalaspina  a  obtenu  en  1789, 
parce  qu'il  me  semMe  que  ces  obsertations  ont  été  faites  à  une  trop 
grande  distance  de  Pile« 

Rildche  à  nie  Santa-Catharina  (Brésil). 

La  reconnaissance  des  côtes  du  Brésil,  faite  par  ordre  du  Roi,  pen* 
dant  Ie8|innée8  18 19  et  1820,  sur  la  corvette  là  Bayadère  et  le  brick 
le  Paçori^  commandés  par  M.  le. baron  Roussin,  ne  laisse  rien  à 
désirer  sur  la  position  du  fort  Santa-Crus,  situé  dans  la  petite  île  Anba* 
tomirim»  où  nous  avons  réglé  nos  montres.  M.  Givry  (2),  atlacbé- 
à  cette  expédition  ,  ayant  réuni  sur   ce  point  toutes  les  observations 


(i)  HoTsburg,  India  direciory. 

(1)  Connaissance  des  Tenu  pour  i8a5. 
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faîtes  tant    par  lui  qve  par  les  officiers  des  éevtt  bâtimeDs ,  Fa  fixé 
par 27«5i5'32'  S.  et  5i»ï^i4'  O- 

Noas  n'avons  pas  été  en  position  d^ajouter  aux.  docomcDS  qai  ont 
servi  à  déterminer  cette  latitude,  parce  qu'en  1822,  il  eût  été  tnconséqacnt 
de  demander  à  descendre  la  nuit  an  fort  Sftotft-Cruc  pour  y  obsertcr, 
même  des  Lautenrs  d'étoiles.  Qoant  à  la  longitude  ,  nous  bous  ^r^joos 
autorisé  à  réunir  nos  propres  observation^  k  celles  de  l'expéclttion  de 
M.  Roussin,  ce  qui  nous  conduit^  au  résultat  suivant: 

892  distances  Innaires'^forlhant  223  séries ^obserrées 
dans  la  campagne  de /a  Z^ajracfêre 5i^,  1'  ^yS 

3o6  distances  lunaires  formant  5i  séries  dï>sertées 
dans  la  campagne  de ia  Coquille 5i.  o.   6, a 

Longitude  d'Anbatomirîm  ^  conclue  de  ces  iigS^dis- 
tances  formant  274  séries. * 5i*  o'  Sg'g. 

La  montre  n^  56  de  Louis  Berthond ,  dont  M.  Givr j  a  fait  usage  pen- 
dant la  campagne  de  la  Bayadètêj  ayant  été  successivement  réglée  k 
Ténérifie  et  à  Anliatomirim,  a  donné  pour  la  différence  des  méri  JteDS  entre 
ces  deux  points,  32^27^4^  q^Iy  combinée  avec  la  longtfndé  adoptée 
pour  TénérifTe,  place  Anbatomirim  par  Si^i'iB''  (i)  ;  longftnde  trèi 
voisine  de  celle  que  nons  avons  rapportée  ei*  dessus. 

ReUtcJie  aux  îles  Malouinee* 

Nous  quittâmes  leBrésil  le  3o  octobre,  et  nous  nous  dirigeâmes  sur  les  îles 
Malooines,  dont  nous  reconnûmes  la  partie  orientale  le  17  norembre.  Le 
20  9  la  corvette  fut  conduite  au  mouillage  At  Saint- Louis j^\\Mè  au  fotid 
de  fa  Baie  Française,  et  notre  observatoire  fut  établi  peu  de  Jours  apr«s 
dans  les  ruines  de  cet  ancien  établissement.  * 

Latitude* 
Cinq  séries  de  hauteurs   du  Soleil  observées  an  cercle  répétiteur. 


(i)  Connaissance  des  Tems  pour  i8a5. 
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nous  donnent  pour  h  ktUttde  à  Tobservatoire.    ..   .     Si'' 3 1' ^"5  S. 

Dans  1^  cémpagne  de  M.  de  Freycinet ,  nous-  avons 
fixé  l'obsenratoire  de /"S/rmM  par 5i.35.i8    (i) 

D'après  le  plan  de  la  Baie  Française  que  j'ai  levé  h 
cette  époque  ^  l'obserratoire  de  l'Uranù  est  au  S. 

de Saiht-Lools de*  ..•...« •,  •  •  •  3.32 

oe  qui  place  Saint*Louis  par «  •  .     5i<»3i'46'' 

Bans  Fexpéditiou  de  Malaspina ,  le  même  établisse- 
ment a  été  placé  par ,  5i.3i .  o         i 

Longitude. 

Nous  ayons  fait  concourir  quatre  de  nos  montres  à  la  mesure  de  la 
différence  des  méridiens  entre  l'ile  Anhatomiriin  et  Saint-Louis,  en  emr 
ployant  la  moyenne  de  leurs  marches  diurnes  observées  sur  chacun 
de  ces  points.  Voici  les  résultats  que  nous  avons  obtenus  :  , 

N*  8072 9<»32'   7%5 

160 9. 34*  10,5 

26 9.35.51 

3377 9.33.18 

Moyenne 9°33'5i"  7  O. 

Longitude  adoptée  pour  Anhatomirim 5 1.  0.40 

Longitude  de  Saint-Louis. 6o®34'3i"7  O. 

La  montre  n^  i44  ^  Louis  Berthoud ,  employée  dans  l'expédition  de 
H.  de  Freycinet^  a  placé  l'observatoire  de  VUranU  à  Test  de  Montevideo 
de 1*52^  19*5 

M.  de  Freycinet,  d'après Espinosa,  suppose  Monte- 
yideopar 58.34.33,o 

.Ce   qui   étabbl  Fobserratoire   de   VUranie  aux  îles 

Malouines  par 60^26' 52,5  (2) 

Le  plan  de  la  Baie  Française,  dont  j'ai  parlé  ci^essus, 
place  Saint-Louis  à  l'ouest  de  l'observi^oire  de  VUra^ 
nie  de 3' 43'' 

Saint-Louis 9  d'après  les  opérations  faites  dans  l'ex-     « 
jiédition  de  M.  de  Freycinet,  sera  donc  par 60^ 3o^  35^,5 

(1)  Voyage  àtVUranie*  Partie  oaTigatio». 
(a)  Voyage  de  VVranie,  Partie  navlgaiion.. 
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Par  les  distances  lunaires,  M.  de  Freycinet  aurait 
pbcé  Saint-Louis  par. 60^ 34'^^'^ 

Les  120  distances  lunaires  que  nous  ayons  observées 
ici;  ont  été  portées  sur  Anhatomirim ;  si  nous  voulions 
les  employer  pour  déterminer  la  longitude  de  Saint- 
Louis  ^  nous  aurions,    , «  .  •  •    6o.3i.  8)7 

Nous  voyons  ;  d'après  ces  divers  résultats,  que  nous  pouvons  admettre 
sans  erreur  sensible  y  la  lougitude  que  nous  avons  obtenue  ci-dessus  par 
nos  quatre  montres.         . 

■ 

Trapenéê  dés  tle$  Malouines  au  CkiU. 

Le  18  décembre  y  nous  appareillâmes  pour  nous  rendre  au  Cbill.  Le  28 
et  le  29 ,  nous  prîmes  des  relëvemcns  sur  le  cap  Saint-^Jean,  extrémité 
orientale  de  la  terre  des  États ,  que  noua  laissâmes  à  peu  de  distance 
vers  PO. 

Le  19  janvier  iSaS,  18  jours  après  avoir  double  le  cap  Horn,  nous 
raliiAmes  la  côte  du  Chili  pour  déterminer  la  position  des  iles  Mocha  et 
Santa^Mariaj  et  nous  terminâmes  cette  traversée  le  20  du  même  mois 
en  laissant  tomber  l'ancre  au  fond  de  la  baie  de  la  Conception ,  à  une 
petite  distance  du  village  de  Talcahuano. 

La. montre  n®  8072 ,  employée  dans  cette  traversée,  avec  sa  marche 
diurne  observée  aux  iles  Malouines,  n'a  été  en  erreiur  que  de  44"  ^® 
degré  sur  la  longitude  que  nous  donnons  à  Talcahuano.  Nous  en  avons 
déduit  les  positions  suivantes  : 

Le  cap  Saint-Jean  (terre  des  ÊUts),  .    6^^"^'}' xq'S.      66''  7'3o'0. 

Ile  Mocha ,  le  milieu  (Chili) 38.2o,3o.        76.21.55. 

Ile  Santa- Maria ,  partie  sud 37.  6.40.        76.57.30. 

Les   observations  de  Malaspina,  consignées  dans  les  Mémoires  de 

Esptnosa  (i) ,  placent  le  <^p  Saint- Jean 

par. 54^47'   o''       66»  o'  37*  O. 

File  Mocha  par ^^  »      .     38.19.  ^*       7^«  8.37* 

et l'ile  Santa-Maria  par 37.  o.  o.       76.  3.37, 

Mais  les  cartes  espagnoles  copiées  et  publiées  par   le  Dépôt  dp  la 
Marine  de  France  y*  en  1800  et  1821 ,  placent  la  première  de  oes  ties 

(])  Memorîu  sobre  las  obsenraliones  asironomicas,  etc. 


(  i85  }  Année  tSSu». 

par 38»i5'3o'      'j6«a4'    o* 

et  la  deuxième  par. •  •  .    Sy.  5.  o.      76.  i.3o. 

• 

Le  capitaine  Basile  Hall  (i),  de  la  marine  anglaise ,  dans  son  TOjage  an 
Chili  et  au  Péron,  fait  de  1810  à  1829 ,  place  File  Mocha  par  S&^ig'iS' 
de  latitude  S.  et  à  a^iS^i^'  à  FO.  de  Yalparaisa  Lea  montres  marines 
dont  il  a  fait  usage,  placent  Yalparaiso  k  TE.  du  Gallao  de  Lima  de 
5'>32'i2*.  Si  nous  admettons 9  comme  nous  le  ferons  Toir  plus  loin,  que  le 
Cailao  esta  PÔ.  de  Paris  dé  79^33^4^*,  nous  aurons  pour  la  longitude 
de  File  Mocha ,  d'après  le  capitaine  Hall,  76^16^50'  O. ,  ce  qui  ncdifière 
avec  nous  que  de  5'5'. 

Relâche  à  Talcakuano. 

Le  jour  de  notre  arrirée  dans  ce  port,  robserratoire  confié  aux  soins 
de  M.  Jaoquinot  fut  établi  dans  le  fort  GalpêMj  skué  à  o'aS*^  dans  le 

nord  du  village  de  Talcabnano. 

•  • 

Latitiide» 

12  séries  de  hauteurs  du  Soleil  obserréesau  cercle  répétiteur  donnent 

pour  la  latitude. .  •..•.••••....« 36® 4^'   ^*  ^  ^^ 

Talcahuano  au  S.  y  de ,  •  .  28,2 

Latitude  du  milieu  du  village • 3&*4^'^^7  ^' 

La  moyenne  de  25  séries  observées  en  170)9  et  17 10 , 

à  Pmco^  par  le  père  Feui liée ,  donne 36.43.   q       S. 

Le  capitaine  Hall  place  Talcahuano  au  N.  de«Pinoo, 

de *  42 

On  aura  donc  pour  Talcaliuano,  d'après  les  obser- 
vations du  père  Feuillée.  • ...«•...  36'*42'i8^ 

D'après Espinosa  (2)  jles  Espagnols  ont  eu  en  1 790.   •  •  36 .  4^  •  32 

Les  observations  de  Dagelet,  en  1786^  donnent.  .  .  36.42.21 

Et  celles  du  capitaine  Hall ,  en  1821 •  36.42.52. 

Les  observations  des  Espagnols ,  et  celles  de  Dagelet  dans  le  vojage  de 
La  Pelouse  ^  ont  été  faites  dans  une  maison  située  àii  milieu  du  village. 


(1)  Voyage  aa  Chili  et  au  Pérou ,  trad.  franc. ,  3  ^ol.  m-8. 
(3)  Mémorial  sobre  Isa  obtervationet  astronomicas ,  etc. 
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Cesf^nsii  à  ce  poiaf  que  fâi  ramené  nos  oiNerTatidiiiet-oeUesda  père 
Fenillft,  -afin  de  povyofir  loicomparer  tontes  ensemble. 

Lonfftudê* 

La  montre  n*  307a  employée  avec  la  moyenne  de  ses  marclies  diurnes' 
obsertéés  aax  lies  Malonines  et  au  fort.Galvezy  donne  pour  différence 
des  méridiens , iS"*  o'  4^* 

H ous  ayons  placé  Saint-Louis  aux  îles  Maloutnes  par.    60  •  34  •  3 1 , 7  O. 

Nous  aurons  pour  le  fort  Galyes ^5^35'  16^7  Ol 

Mais  f  observe  qu'il  s'est  écoulé  38  jours  entre  les  dernières  obserra* 
^  tiens  faites  aux  Iles  Malonines  et  les  premières  faites  au  fort  Galles ,  tan- 
dis que  now  n'aroas  mis  que  i5  jours  pour  nous  rendre  de  ce  fort  au 
GàHao  de  Lima;  ^^vt  conséquence,  il  sera  préférable  de  faire  dépendre 
la  longitude  du  fort  Galyes  de  celle  que  nous  assignons-  aa  Callao. 

Nos  quatre  montres  employées  ayec  la  moyenne  de  leurs  marcbes 
diurnes  obseryées  sur  ces  deux  derniers  points,  donnent  pour  différences 
des  méridiens  : 

307a. 4*  3'  3^ 

ParleH^.  .  J     '^ f  *-^' 

26.. 4*  ^r^^f^ 

3377 •  .  •  •  • 4*   1*52,5 

élmt  la  moyenne  place  le  fort  Galyei  è  FE. du Gallao  de      4*  3-  ^fi 

Nous  yerrons  pins  loin,  qu^  d'après  nos  obseryattons, 
le  Calho  est  pa#. • 79.33.44,8 

La  longitude  que  nous  adoptons]^ur  le  fort  Galyes 
sera  donc  de« 75«3o'  4»'     O. 

Cest  aussi  la  longitude  du  milieu  du  yillage  de  Taleahuano. 

Nous  ayons  rapporté  au  Callao  334  distances  lunaires  observées  sur  ce 
point  pi^  les  ojficiers  de  l'expédition;  si  nous  youlions  les  faire  yaloir 
ici,  nous  aurions..  •  •  .  .  • t  .  •    75^29^4^'»^ 

En  1709,  le  père  Fouillée  a  déterminé  la  longitude  de  Pinco,  situé  à 
4^1 8'  à  l'E.  de  Taleahuano,  par  deux  obseryations  de  l'immersion  du  i*' 
satellite  de  Jupiter ,  l'une  obseryée  le  3o  janyier,  et  Vautre  le  i5  février. 


(  »«7  ) 
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La  première  pUce 
et  la  aecoode  par»  *  • 


75.27. 4S 


La  moyenne  donne.  •• 75.29.37,5 

Taioainuaiio  a  10«  •••••.»••••»....•.•••.•       .  .  ^,  18. 

Longitude  de  Talcahuano  d'après  le  père  FeaiUée.  •    75.33.55,5 

Le  capitaine  Hall,  dont  nous  avons  déjà  parlé,  place  Talcahuano  k 
VO.  de  Valparaiso  de.  ........  .  ....  .  .  .  :       li*»2flf  3à^ 

et  Valparaiao  a  FË.  d«  Gallao  de. 5.32.t2 

Mak nos obserrationa  placent b  Callao pur*  ••••••    79. 33. 45 

Le  capitaine  Hall  imrait  donc  ponr  Talcahuano.  ...    75.3o.  6^ 

ce  qui  diffère  très  peu  de  la  longitude  qne  nous  ayons  adoptée  ponr  ce 
point. 

Je  u^ai  pas  été  en  position  de  consulter  tes  obsenrations  de  M.  Chaû-  • 
clieprat,  embarqué  sur  le  yaisseau  de  S.  AT.  iè  Càlosae  en  i8ao;  mais  d'a- 
près un  plan  de  la  baie  de  la  Conception ,  levé  à  cette  époque  par  cet 
officier ,  la  pointe  N.  de  me  Quinquina  est  par.   ....     75®  3 1'   o'       * 
et  celte  pointe  est  à  l'E.  de  Talcabuano  de ;  .  a.  5. 

La  longitude  de  ce  village  est  donc  de •     75.33.  5. 

Trat^ênéè  de  Thkàhuano'au  Callao. 

m 

NoQS  mimes  sous  Toilea  le  i3  février,  a|Hres  avoî?  reçu  du  général 
Freire,  gouyerneor  de  la  Conoeption^  des  preuves  d'nne  rare  bienveil- 
lance. Noi»  primas  saçcessivement  connaissance,  des  i\^ .  SattgoUaih, 
Baliua  et  Chimacha^iMX  noua  donnons  la  position  dans  la  table  ci-jointe  ; 
et  nous  arriyâmea.k  26  au  Callao^  oh  nous  f Ames  obligeamment  aocueillîi 
par  les  autorités  ^  ainsi  qne  par  M.  Rtg}os,rHn  des  principaux  habitans  de 
Lima.  * 

Relâche  au  Callao. 

•  *  ■  ■ 

Nous  avons  réglé  nos  montres  dans  la  maison  de  VL  Rlvero,  comman- 
dant de  la  marine }  cette  maison  est  située  auprès  du  fort  San-Felipe^. 
dans  lequel  M.  le  baron  de  Homboldt  a  observé  le  passage  de  Mercure 
sur  le  disque  dn  Soleil  en  i8o3. 

Nous  conservons  au  Callho  la  tatitnde  que  lui  a  assignée  M.  de  Hum- 
boldt  (1). * la*  3'   g*     a 
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.et  nous  fixons,  sa  longitude]  par  le  résultat  de  ^di  dwtanoes  lunaires  que 
nous  atons  observées/ tant  «ur  ce  point  qu'il  Talcahuano  et  it  Payta. 

552  distances  occidentales ,  formant  92  séries  y  don- 
nent  .,,.... 79*35'  19*3 

180  distances  orientales^  formant  3o  séries,  donnent    79 .  3a .  i  o ,  3 

Longit^nde  adoptée  9  conclue  de  73a  distances ,  for^ 
mant  12a  séries .,.•••,•.•..•«.     79.33.44»&* 

En  i8aa  et  1823,  M.  Lartlgue,  officier  de  la  marine,  embarqué  sur  la 
frégate  la  ClorincUj  commandée  par  VL  le  baron  de  Mackau,  et  M.  Brin 
de  Jonc,  embarqué  sur  la  frégate  VAmaatoiu,  ont  obsenré,  tant  au  CaUao 
que  sur  plusieurs  autres  points  de  la  côte  du  Pérou ,  1 37  distances  lunaires, 
dont  le  résultat  inséré  par  M.  Gîvrj  dans  lùSuÉdditionsuhlaConnaisBancê 
dê8  Tenu  pour  ]8a7,  page  aSS,  place  le  Callao  par.  .     79*3o'  ii^ 

M,  Oltmanns  a  soumis  à  de  nouyeaux  calculs  les  obserrations  qui 
ayaient  été  faites  par  les  Espagnols  et  les  Français  à  Lima  et  au  Gillao, 
antérieurement  au  voyage  de  M.  de  Hnmboldt;  mais  les  différens 
résultats  auxquels  il  est  parvenu  présentent  si  peu  d'accord  entre  eux, 
qu'il  se  détermine  k  adopter  pour  la  longitude  du  Gallao  ,  79*  34'3o' , 
telle  qu'elle  résulte  du  passage  de  Mercure  sur  le  disque  du  Soleil 
observé  dans  le  fort  San-Felipe,  en  i8o3,  par  cet  illustre  voyageur. 

En  se  rendant  de  Guayaquil  au  Callao  dans  la  même  année,  H.  de 
Humboldt  avait  trouvé  par  la  montre  n*  27  de  Louis  Berthond ,  que 
la  difiérenoe  de  longitude  entre  ces  deux  lieux  était 
de 

Si  nous  admettons,  d'après  les  calculs  de  M.  Oltma- 
nus,  que  la  longitude  de  Guayaquil ,  déduite  de  Fémer- 
sion  d'une  étoile  du  Sagittaire  derrière  le  bord  obscur 
de  la  Lune,  observéeT  le  i4  octobre  1790 ,  par  les  astro* 
nomes  de  l'expédition  de  Malaspina,  soit  de 8a.i8,it      O. 

On  aura  pour  le  Callao 79*34*4<       O* 

A  Tiuifênéê  du  Callao  à  Pajria. 

.Dans  cette  traversée»  que  nous  avons  effeetuée  du  4aa  10  mars,  j'ai 
vainement  cherché  la  roche  vue  par  le  vaisseau  l'Hercule  en  1792.  Au 
moment  oti  nous  devions  être  dessus,  d'après  la  carte  de  Malaspina,  la 
sonde  ne  nous  a  pi|s  donné  de  fond  à  160  et  200  brasses.  Une  goëletté 


2*4y3o* 


(i«9) 
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péruTienne  nous  restait  alors  à  FO.  k  entiron  5  miBes ,  et  un  Utinkent 
américain  an  S.&0.  k  la  même  distaBoe.  Ces  deiut  iiaTÎi%8  n'ont  point  eot 
connaissance  de  ce  danger ,  et  les  pilotes  espagnols  qaç  fat  eu  roccaston  de 
consulter  depuis  ^  m'ont  tous  assuré  qu'il  n'existait  pas» 

Le  9  à  midi ,  nous  rangeâmes  la  pointe  d'Aguja  à  moins  de  4  miUos  de 
distance,  et  nous  fixâmes  sa  position  au  moyen  de  la  montre  n*  3072,  ré* 
glée  au  Callao  et  corrigée  à  Payta. 

Relâche  à  Payta.' 

Notre  obserratoirCy  situé  dans  la  maison  de  dom  Pnelguero,  k  l'extrémité 
orientale  duTillage^  a  été  déterminé  en  latitude  par  sept  hauteurs  méri- 
diennes croisées  du  Soleil',  qui  ont  donné*  •  • 5^  6^   4'     S« 

En  1790,  les  Espagnols  avaient  eu.  •  •  .  .  4  •  «  .  •      5.  6,  6 

«  Longitude  de  Payta» 

Nous  faisons  dépendre  la  longitude  de  Payta  de  celle  que  nous  ayons 
adoptée  au  Callao  y  en  employant  la  moyenne  des  marches  diurnes  de.  nos 
montres  n^  3071 ,  26  et  3377.  La  première  place  Payta  à  TO.  du  Callao 

de 3*57'  58* 

la  deuxième  de.  ...  • • 3.59.469^ 

et  la  troisième  de*  »  .  •  • «•••«..   .    •  •      3.58.25,5 

Ce  qui  donne  pour  la  différence  des  méridieps 3 .  58. 43 , 4 

Afais nous  ayons  placé  le  Callao  par.  •  •  • 79.33.44,8  O. 

Nous  aurons  dose  pour  Payta «  .  •  .  •    83.32.28,2 

que  nous  adoptons. 

Dans  l'expédition  de  Malaspina,  on  a  placé  Payta  k  l'O.  du  Callao, 
parie  transport  dutems,  de 4°  ^'  ^^"^ 

Pendant  les  douze  jours  que  nous  sommes  restés  k  ce  mouillage , 
M.  Bérard  a  leyé  et  dressé  une  carte  très  détaillée  de  la  c6le  depuis  Tile 
Lobos  jusqu'au  yillage  de  Collan. 

Traifenie  de  Payta  à  Pile  Taîti. 

Le  22  mars,  nous  primes  congé  de  MM.  Otoya  et  Puelgnero,  qui  nous 
kyaient  parfaitement  accueillis  à  Payta  j  et  nous  fîmes  route  au  S.O.  dans 
l'intention  de  découvrir  le  Trépied,  petit  groupe  d*ile8  que  quelques 
cartes  anciennes  placent  par  18*  de  latitude  Sr  et  100^  de  longitude  oc^ 
cidentale.  .... 


- 
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I  Le  i*'  a,Ti?il ,  noos  éliùm  9Ur  le  pipndièb  d  k  ^  lieues  an  vent  du 
J^Jfmip  contant  k  VO,  el  Jvettant  en  panae  pendant  la  nuit ,  daas  la 
er^LWtedeiqan^uev  la  texre*  Voua  avons  ooniinné  la  même  renie  bien 
an -delà  dç  la  position  qui  Ini  est  assignée  i  sans  rien  ajperçevoir. 

ne  Clermont-Tonnerre. 

Noos  avons  été  plus  favorisés  dans  l'ardiîpel  Daiigereax.  Le  a2  avril  à 
5  heures  du  matin  ^  M.  dnQrville  étant  de  qnart ,  entendit  tout  à  coup  le 
bruit  sourd  de  la  mer  brisant  sur  des  récifs.  Je  fis  mettre  de  suite  en 
panne ,  et  à  6  heures  »  le  )onr  nous  permit  de  voir  le  danger  anqiiel  nous 
ayioDS  été  exposés  pendant  la  nuit*  Noua  étions  en  effet  à  environ  ua 
faille  de  la  rive  nord  d'une  ile  baMO^  bien  boisée  et  bordée  de  loehesdans 
tonte  son  étendue.  Désirant  .en  prendre  nne  oonneiwanre  parWte^  nous 
prolongeâmes  la  côte  debout  en  bout^  et  jefthargai  M.  Bérard  d'en  faire 
la  reconnaissance.  * 

Cette  île^  ^ne  j'ai  noaunéo'  CkrmorU^  Tonnerrij  en  l'hc^pneur  du  minime 
de  la  marine  sous  les  auspices  duquel  nous  avions  entrepris  notre  vojage, 
est  cl'autant  plus  intéressante  qu'eUe  est^  quant  à  présent,  la  plus  orien- 
tale de  l'archipel  Dangereux.  Sa  direction  est  £.  S.  E.  et  O.  N.  O.  sur  une 
étendue  de  12  milles  en  longueur  et  de  3  milles  en  lareeur.  Sa  partie  nord 
forme  une  chaussée  circulaire  non  inteirrompne ,  bordée  d'une  belle  plage 
de  sable  et  d'une  végétation  dans  laquelle  le  cocotier  se  fait  plus  [particu- 
lièrement reniarquer.  La  portion  du  S.  n'offre  qu'un  banc  couvert  de 
rochers  et  de  petits  Ilots ,  et  il  existe  un  lagon  entre  ce  banc  et  Tile 
proprement  diUe.  Une  pirogne  vint  à  une  portée  de  fusil  du  bord ,  mais 
elle  ne  voulut  point  communiquer  avec  nous,  et  la  mer  brisait  tellement 
au  rivage,  qi^il  ne  nous  fut  pas  possible  d'y  envoyer  un  canot. 

Nos  observations  placent  sa  pointe  N.  par  i8^28'io'  &.  et  i38^4^'5o''0. 

Cette  longitude  et  les  suivantes  résultent  de  la  montre  u®  8072,  réglée 
à  Payta  et  corrigée  à  Taïti. 

Ile  Séries, 

Le  même  )our  (22  avril)  à  2  heures  après-midi,  nous  déterminâmea  la 
position  de  l'Ile  Séries  j  découverte  en  1797,  par  le  capitaine  James 
Wilson,.  commandant  le  Duff  (i). 


(1)  A  Miiûoiiarj  Voyage  to  theSootbeni  pacifie  Ooeaa,  «le. ,  L<mdon  iTgg. 


<i9«) 


▲«née  ïtaé. 


D'après  nos  obserYatiuM»  h  |*iste 

S.E.  de  cette  lleest  par  ......  .  i8^ao'4o'  S.  et  iSg""  iS"  4o'_0. 

Le  capitaine  Wilson  aYait  trouYé  .  i8.i8.  o  i3b.ao.ao' 

Uile  aperçue  le  27  juin  i8aa,  par  le  capitaine  Jobn  Belly  commanclaoït 

ia  Minerçe,  ayant  été  placée  pai^.  .  .'  ïS^^aa'  b*  S.  et  iSg*  5'  ao*  O. 

est  éyidenunent  identique  aTecPtIe  Séries. 

Iles  Narciuè^  JEfumphny  €t  Ooai^Hopû* 

Le  a49  àShepres  dumatin,  nous  prolongeâmes  la  partie  N.  d'aneikbasae 
que  nous  ayions  aperçue  la  Teille  au  coucher  ijUi  Soitei^  ;  elle  est  ep 
tout  semblaUeà  Tile  Ciermont-Tonnerre;  elle  a  aussi  un  la|y>tt,-inais.eUiQ 
nous  a  4>aru  beaucoup  jplus  penplée.  La'  reconnaissance  en  ^  éié  fyiiaç 
par  M.  Lottin,  et  nos  obseryations  établissent 


sa  pointe  £.  par.  . 
et  sa  pointe  O.  par 


13»  19'  o*  S.  et  «.4d*?4«'S^'  Oé 


17.21,  o. 


i,4o;5o.â5. 


M.  de  Krusenstem  rapporte  dans  ses  Mémoires  bydrogra] 
publiés  en  i8a4>  la  déoouTerte  iatite  en  181a  par  k  capîtatne  Da^ 

d'une  tie  basse  située  par 1 7^19^0'  et  140^1020' 

et  il  établit  son  identité  arec  l'fle  San^Narcisào,  découverte  en  177a  par 
dom  Domingo  Dœnecheo^  capitaine  de  la  frégate  espagnole  la  Santa  Maria 
iK/a^a/fna. Nous  admetton»  cette  bypothëse  qui  nous  parait  fondée  et  nous 
consenrons  à  l'ile  dont  nous  avons  fixé  la  jposition  ci-dessus,  le  nom  de 
Narcisse  imposé  par  le  capitaine  Bœnecheo. 

En  arrivant  aux  iles  de  la  Société ,  non^  avon^  appria  que;  dana  la 
même  année.  1822^  le  capitaine  Humpbrey,  commaj^daot  le  CrooJrJïqpev 
avait  découvert  trois  iles  dans  les  positions  suivantes  : 

La  première  par. i7«i6V  S.  et  i4o'*54V  O. 

La  seconde .•  •  *  i6.53.o  142. 58. o 

La  troisième 16.48.0  i44-  6.0 

La  longitude  de  la  premièFe  de  ces  Iles  ne  diffère  que  de  7^23'^  de  celle 
que  nous  donnons  an  cenrkre  de  File  Narcîte  ;  'si  nous  appliquons  cette 
cbrreotion  «ux  longitudes  déterminées  par  le  capitaine  Humphrej,  nous 
aurons  pour  la  i**  î\e,  que  nous  noBSnSKms  Naroisse.  .  t4o*  4^'  9^" 
pour  la  2*  que  nous  proposons  de  nommer  Humphrt^j  142 . 5o .  87 
et  pour  la  3*  que  nous  proposons  de  nommer  Good^, 
Hojfe 143*59. 3;     ; 


Anûte  i83d. 
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Hea  Jdotter  et  la  Harpe.  ' 

Dans  la  iii§tinée  du  26  nous  leyâmes  le  plan  d'une  nouvelle  île ,  dont 
la   pointe    S.O. ,   d'après  nos    observa- 
tions, est  par*. i7»54'4o*S.  et  i43«i5V  O. 

Les  Mémoires  de  M.  Krusenstern  nous  apprennent  encore  »  que  cette 
ile  a  été  découverte  en  1819  et  nommée  Moller  par  le  capitaine  Bellings- 
liausen,  de  la  marine  royale  russe,  ^ni  place  sa  ix>inte  S.O.  à  1 7^52'5o*  de 
latitude  S.  et  à  8^36^4^'  ^  1'^*  ^^  ^^  pointe  Yénus  à  Taïti.  Si ,  comme 
nous  l'avons  fait  pour  nos  déterminations ,  nous  supposons  que  la  jpoihle 
Ténus  est  par  i5i"49'i9%  "^ova  aurons  pour  la  longitude  de  la  pointé  S.O. 
de  IHIe  Holler,  d'âpres  les  clironomëtres  du  capitaine  Belling^ibausen , 
i43^i^'39^  dont  nous  ne  différons  que  de  s'ai'** 

L'Hc  Moller  n'est  pas  peuplée;  son  étendue  du  N.E.  au  S.O.  est 
dTenviron  t5  milles ,  et  elle  contourne  aussi  un  immense  lagon ,  dans,  le* 
quel  il  est  sans  doute  ^possible  de  pénétrer  p4^  deux  passes  que  nous 
avons  remarquées  à  sa  partie  O.  Sa  végétation  est  magnifique,  mais  toute 
sa  ftftfo  méridionale  parait  être  un  chapelet  de  rochers  et  d'ilôts  placés 
sur  wn  récif  circulaire  non  interrompu. 

Le  ^r  du  même  jour,  nous  avons  aperçu  File  de  la  Harpe,  ainsi 
nommée  par  Bougainville.  Sa  partie  N.O.  n'est  qu'à  10  milles  de  la 
partie  S.O.  de  l'ile  Moller  et  son  aspect  est  le  même. 

Ile  Losiahge. 

Une  ile  semblable  aux  précédentes,  et  que  fai  nommée  Lôstange,ea 
l'honneur  de  l'officier  général  de  la  marine  de  ce  nom ,  a  été  découverte 
dans  la  matinée  du  28  ;  nous  plaçons  sa 
partie  N.O.  p^  .  *  . i8«43VS.  et  i44*»i6'3o'0. 

Ile  Maïtiia, 

Le  21  mai ,  nous  avons  reconnu  l'Ile  haute  d'Osnabrug,  que  Bougainville 
avait  nommée  le  pic  de  la  Boudeuse,  et  que  les  habitans  de  Taïti  désignent 
sous  le  nom  de  Maïtiia,  Nous  avons  rangé  sa  partie  N.  à  un  mille  .de 
distance ,  et  nous  avons  fixé  son  sommet  par    1 7^53^5*  S.  .et  1 5o^a5'a4'  0« 

Relâche  à  TaïU. 
Le  3  mai,  nous  mimes  un  terme  k  cette  longue*  trayersie.  An  lever  du 


(  19^  )  Annue  i83o: 

SSSSSBBSSS 

Soleil)  le  cid  se  dégagea  des  noires  Tapeurs  qui  bornaient  notre  horison , 

et  tout  à  ooop  rile   Taïti  nous  offrit  son  aspect  encbanteur  et  ses. 

délicieux  parfunu.  Nous  prolongeâmes  la  partie  N.E.  à  une  asses  petite 

distance  pour  pouToir  dessiner  tons  les  sites  que  la  rapidité  de  notre  sillage 

faisait  Tarier  k  chaque  instant.  Enfin  »  nous  atteignîmes  la  pointe  Pénus  à 

4  beures  du  soir»  et  nous  mouillAmes  peu  après  dans  la  baie  àtMatapoej 

auprès  de  rétablissement  des  missionnaires. 

Dés  kjkndemain  de  notre  arrivée ,  MAL  Nott  et  Wilson,  missionnaires 

à  MataWi  eurent  la  complaisance  de  nous  faire  dresser  une  cabane  sur. 

l'extrémité  de  la  pointe  Vénus,  où  nous  désirions  régler  nos  montres 

marines*  ^ 

latitiidt. 

g  séries  de  hauteurs  méridiennes  du  Soleil,  observées  au  cercle  répé- 
titeur, nous  ont  donné  pour  la  latitude  de  la  pointe 
Vénus i7»29'2i''3  S. 

Dans  le  recueil  des  obserrations  faites  dans  les  Tojages  du  capitaine 
G>ok,  publié  par  W.  Wàles  et  Bajly,  nous  {routons  les  résultats  sui" 
Tans: 

57  séries  de  hauteurs  d'étoiles  obsenrées  par  Green ,  dans  le  i**"  Toyage 

en   1769.  .  .  • i7**29'  i8*4 

7  séries  obserTées  par  Wales  et  Bayly ,  dans  le  2* 

T07ageeni773. 17.29.13,7 

19  séries  obserrées  par  les  mêmes  en  1 774* '  7  •  ^9  ^^  >  ^ 

Et  enfin ,  25  séries  obserTées  par  Baylj,  dans  le  3^ 

Toyage  en  1777 •  .  17*29.  6 

La  moyenne  de  ces  117  séries  donne 17.29.15       S. 

Par  52  obserTations  faites  en  août  1820,  M.  Sîmonoff,  astronome  de 
l'expédition  du  capitaine  Belling^hausen ,  trouTe  dans 
le  même  lieu..  .  • 17^29' 33*6! 

Longitude  de  la  poinU  Vénus. 

Le  capitaine  Gmk  et  les  astronomes  qui  l'ont  accompagné  dans  ses 
Toyages,  ont  réuni  sur  la  pointe  Vénus  un  très  grand  nombre  d'obser- 
Tations  destinées  k  en  fixer  la  longitude.  Quoique  ces  obserTations  aient 
été  discutées  et  publiées  par  les  astronomes  W.  Wales  et  Bayly ,  les  diffé- 
rences notables  qu'elles  présentent  entre  elles  ne  permettent  pas  de  les 
admettre  aujourd'hui,  sans  les  aToir  préalablement  assujetties  à  de  nou- 

Additions  i83o.  i3 


AtinM  i63o.  (  i^  ) 

reanx  calonls.  C< 

tems,  mais  il  ii'e«t  point  acheré,  et leseulrésahatconcluantqoîaoïu  wk  | 
parvenu  et  qne  nous  adoptons  pronsoirement,  k  l'excliuioD  de  tout  les  ' 
antrei,  est  celui  que  <lom  José  Joaquim  de  Ferrer , 
aux  tables  publiées  en  i8d6  ,  )e  passage  de  Vénus 
observé  en  juin  1769  dans  toutes  les  contrées  de  1 
phénomène  fut  le  principal  motif  do  premier  v< 
mer  du  Sud,.et  qu'il  a  été  obwrféaTOcnn  plein  su 
à  Taïti,  par  ce  célèbre  narigateiir,  et  par  l'astron 
la  Société  rojrale  de  Londres  avait  cliargés  de  cett 
Ifs  détails  de  cette  observation  ont  été  puMiéi 
1 77 1,  dans  les  Transactions  philosophiques  de  Lon 
page  397;  W.  Wales  les  rapporte  aussi  dans  tfiM 
obteivalioiis  jyo\-l,el  voici  l'extrait  des  nouveai 
chim  de  Ferrer,  tels  qu'ib  sont  insérés  dans  les  T 
ques  de  Philadelphie,  tqm.  VI,  1809,  pag.  352(i 

II.  int.  contact. 10*^' 17' 

III.  int.  contact 10.^. t&. 

Ce  qui  donne  pour  la  longitude  de  la  pointe 

Paris 

Il  est  cnrieux  de  comparer  à  ce  résultat ,  qœ  no 
ment,  tous  ceux  qui  ont  été  successivement  mpf 
Wales  et  Bajly,  tant  dans  le  texte  des  trois  foj 
volumes  d'observations  astrouomiques  publiés  par 
qne  j'en  ai  fait  : 

iCook,texte.  .  .  ,  '. 
/57  séries  de  dist.  luna 
Green,<88  idem 
(éclipses  des  satellites  d< 
(Cook,  texte 
Baylj,  distances  lunaires.  .  . 
vraies,»*»» 

3*  voyage,    f  Cook  et  ttîng,  76  séries  de  dist 

1777.         l  Baylj,  11  séries  da  dist.  lunai 

Moyenne 

(0  f^ojrt*  >u**i  le  Mémoire  de  M.  Ango ,  à»m  le>  jéddîli 


(  »95  ) 
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i8  séries  de  distances  lunaires  obserrées  en  l'jg^f  par  le  caj>ita}ne 
Vancouver,  donnent » i5i"48'  37' 

£f  le  capitaine  Bligh,  en  1 1788,  avait  trouvé.  .  •  •  1 5 1.46. 20. 

Si  nous  voulions  tenir  compte  des  résultats  que  donnent  nos  deux 
montres  n®'  307a  et  160 , 

Nous  aurions  ,  pour  la  différence  des  méridiens  en-  1 

tre  Payta  et  Taïti  9  par  le  n'' 3072 68*'22'29* 

Et  par  le  n**  x6o 6^.22.34» 

Moyenne 68.22.3i,5 

Longitude  adoptée  à  Payla 83  32.28. 

Longitude  conclue  à  Taïti. i5i°54'  Sq"  5, 

Traçenéê  dé  TaîH  à  ^tle  Borabora* 

Nous  mimes  sous  voil»  le  22  mai ,  et  le  25  nous  donnâmes, dans  la 
passe  étroite  des  récifs  qui  forment  la  partie  ouest  du  Iiavre  de  Borahora* 

Dans  c  ette  traversée,  houjt avons  fait  usage  de  la  montre  n"*  3072,  et 
nous  avons  pris  des  relèvemens  sur  toutes  les  iles  de  la  Société ,  dont  les  . 
positions  géographiques  figureut  dans  la  table  qui  suit  oe  Mémoire. 

! 

Relâche  à  JBorabora, 

Notre  observatoire  était  situé  sur  la  pointe  Paoua,  à  Textrémité  N.O. 
du  vilbge  def  Beid(u 

Quatre  séries'  de  bauteurs  du  Soleil  observées  au  cercle  répétiteur/ 
par  MM.  Jaoqninot  et  Lottin,  donnent  pour  la  latitude,  i6^3o''4'S. 

Longitude. 

Nos  cinq  montres*  marines,  employées  avec  la  moyenne  de  leurs  mar« 
cbes  diurnes  observées  à  Taïti  et  à  Borabora,  ont  donné  pour  diffé* 
rence  des  méridiens ,  les  résultats  saivaas  : 


N*»ii8. 

N*3o72. 

l    N^  i6o. 

N»  26. 

N"  3377. 

2<»i7''3i" 

2<»l6'4l' 

2''ie'34' 

a''i6'34'3 

2<»i5'49'5 

La  moyenne  est  de t^'iG  ZV 

Longitude  adoptée  à  Taïti.    .*••. 151.49.18,7      1 


Longitude  de  Bk>rabora i54^  5' 56^7. 


Année  i83o'. 
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Pendant  cette  relâche  y  nous  noas  sommes  tous  occupés  du  plan  topo- 
graphique  de  Boraborai  que  M.  Bérard  a  dessiné  ayec  beaucoup  de 
soin. 

M.  le  capitaine  Dibbk,  commandant  la  goélette  anglaise  FJBndeai^ourj 
a  eu  la  complaisance  de  conduire  aux  iles  Maupiti  et  Moiourltij  M.  dé 
BlosserîUey  chargé  de  faire  le  même  trayail  sur  ces  deux  iles. 

■       *>>«•«  " 

Traiferséê  de  Borabora  à  tUe  Tombara  (NouTelle -Irlande  de  Carteret). 

Le  9  juin^  toutes  nos  recherches  et  la  géographie  de  Borabora  et  des 
iles  Toisines  étant  terminées,  nous  limes  voiles,  au  grand  regret  des  naturels, 
qui  nous  escortèrent  )usqu'iau-delà  des  récifs.  Dans  les  premiers  jours  de 
cette  trayersée^nous  prîmes  connaissance  des  iles  Sauvage  elEoa\  mais 
npus  fûmes  ensuite  tellement  contrariés  par  les  yents  contraireSi  que 
nous  nc^  pûmes  prendre  connaissance  des  tles  Santa-CruM  que  dans 
la- journée  du  a  août. 

Le  g,  nous  primes  des  relèyemens  sur  les  iles  BougainçilU^  et  nous 
rangeâmes  la  partie  N«  de  Vile  Bauka  à  une  très  petite  distance* 

Nous  avons  la  satisfaction  de  faire  remarquer  ici  que  la  position  que 
nous  donnons  à  la  pointe  N.  de  l'ile  Bouka ,  s'accorde  parfaitement  avec 
celle  que  MM.  de  Rossel  et  Beaulemps-Beaupré  ont  obtenue  dans  le 
Toyage  de  Dentrecasteanx.  Notre  longitude,  qui  dépend  de  la  marche 
diurne  de  la  montre  n*  26  et  des  méridiens  que  nous  adoptons  aux  deux 
extrémités  de  cette  traversée ,  est  de i5a^i4'3o'     E. 

Le  plan  de  l'ile  Bouka,1cTé  par  M .  Beautemps-Beaupré, 
place  lé  même  points  par i52.i4»37. 

Le  1 1 ,  nous  célébrâmes  en  mer  l'anniversaire  de  notre  départ  de 
France,  et  le  la ,  dons  mouillâmes  dans  le  Port-PnuUn  de  l'ile  Tombara^ 

IUlâche  auJPort-Proêlin. 

Plus  heureux  que  nos  prédécesseurs,  nous  avons  été  prêtées  par  un 
tems  magnifique  et  nous  avons  eu  l'avantage  de  communiquer  avec  les 
habitans  d^  )a  NQUvdlQ*Iplande,  que  nous  aVons  .trouvés  pàci^ques  et 
hospitaliers. 

MM.  Bérard,  Lottin  et  de  Blois  ont!  levé  un  plan  très  détaillé  du 
cap  '  Saint-'George  et  des  mouillages  environoans.  M.  de  Biosseville 
s'est  transporté  au*deU  des  montagnes  jpour  visiter  le  village  de  Litiliii^ 


(  «97  ) 
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f  ittté  sur  la  côte  orientale  y  et  &f .  Jâcqainot  a  été  chargé  de  PobserTatoire 
que  mms  ations  établi  à  la  partie  jS.O.  de.  la  plage  du  fond  du  port.    . 

« 

Latitude  du  Port-PrasUn. 

•      •      • 

l'ro»  séries  de  hauteurs  d'étoile  obfierré^  au  cercle  répétiteur^  ont 
donné  pour  la  latitude 4°  49' 4^'  ■'• 

Verrou ,  astronome  du  Toyage  de  BougaînTille ,  a  obseriré.  deux  hauteurs 
méridiennes  du  Soleil  en  juillet  1 768^,  et  en  a 

conclu  (i) 4^49'  4<>' 

eu  égard  à  l'erreur  du  quart  de  cercle,  qu'il  ayait  eu  le  soin  de  détermi- 
ner par  le  reoTersement  à  l'horizon. 

M.  de  Krusenstern  rapporte ,  dans  ses  Hémoires,  la  latitude  obsertèe 
par  Verrou;  mais  il  donne  par  erreur  celle  qui  est  corrigée  de  l'angle  à 
la.  Ycrticale. 

hongitude  du  Pori^Praalin. 

J'ai  rendu  la  longitude  du  Port-Praftiin  indépendante  du  résultat  de 
nos  montres  réglées  à  Borabora,  en  reproduisant  l'excellente  ohsenration 
de  l'éclipsé  du  Soleil ,  faite  par  Verron,  dans  le  voyage  de  Bougainville, 
le  1 3  juillet  1768.  Cette  observation  n'avait  encore  été  calculée  que  d'après 
les  anciennes  tables. 

En  1771 1  Lalande  avait  obtenu'  pour  la  longitude  du  lieu  de  l'obser- 
vation  f  :  i5o'>46'36'     E. 

Plus  tard,  Méchain  s'étant  servi  des  tables  rectifiées  de  Delambre  et  de . 
Mason,  avait  trouvé iSo^icfSo' 

Tel  est  le  résultat  que  M.-  de*  Krusenstern  a  adopté  tout  récemn^ent 
dans  ses  Mémoires;  mais  il  était  à  présumer  qjie  l'on  en  obtiendrait  un 
plus  exact  en  comparant  cette  éclipse  aux  tables  actuellement  en.  usage 
de  MM.  Delambre,  Burckhardt  et  du  baron  de  Damoi^eau^  Cest  ce- que 
M.  Nell  de  Bréauté  a  eu  la  complaisance  d'exé.cuter  à  ma  prière,  et  les 
deux  résultats  suivans  qu'il  a  obtenus  sont  d'autant  plus  importans  pour 
la  Géographie,  qu'ils  constatent  à  la  fois  nos  propres  observations  et 
celles  du  voyage  de  Dentrecast^aux ,  dont  nous  ne  différons  pas  sensible* 
ment. 


(0  DëcoaTertet  de<  Fraoçais  aaS>E.  de  laNouYelk-Gainée.  Flenrieo ,  in*4-9  p-  ^^* 
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'  •  Pa^  i'éoltpse  da  Soldl  calculée  sur  les  iaUes 

de -M.  .Barckhardt.    ..,...••• 

de  M.  de  Damoiseau  (i) • 


Soi^ag' 


5o 


27 


ai" 
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Longitude  moyenne •  .  i5o®28'i4'5. 

D'après  le  plan  que  nous  ayons  IcTé  jdu  |Port-Praslin , 
notre  observatoire  est  à  Test  dé  celui  de  Verrôn",  de.,  i5* 


En  conséquence  ;  notre  oliservatoire  est  par.  .  .  ,  .  .  iSo^aS'ag'S  E. 
Observations  faites  dans  l'expédition  de  Ta  Coquille. 

i38  distances  lunaires,  tant  occidentales  qu'orientales ,  donnent  poiir 
la  longitude  de  notre  observatoire.  «  : 1 60^29' 53' 4 

72  distances  lunaires  observées  à  0£fàk ,  et  ramenées 
au  moyen  de  la  montre  n^  26 i5o.3o.33,7» 

Après  18  jours  de  traversée,  nos  montres  qui  avaient  été  réglées  au 
Port*Praslin,  Pont  été  de  nouveau  à  Offak,  situé  à  peu  de  distance  de 
Rawak  surhi  côte  nord  de  Waigiou.  Si  nous  admettons  la  longitude  de 
Rawak  telle  qu'elle  a  été  déduite  de  nos  observations  faites  dans  la  cam- 
pagne de  la  corvette  VUranUj  nous  placerons  OBak,  par  suite  des  opéra- 
tions géodésiques  faites  dans  notre  dernière  campagne ,  par.  .  1 28^  22'  19", 
et  nos  montres  marines  donneront  pour  le  Port-Praslin,  les  résultats 
suivans  : 


^  N"  160.     I       N«  26. 


\5(/''^cl%o''5 


1 50*29' 1 3*2 


N*»  3077. 


.i5o?29'4a''7. 


Ces  trois  résultats,  et  ceu!L  de  nos  distances  lunaires  ne  difiTèrent  pas 
beaucoup,  comme  on  le  voit,  de  celui  de  P éclipse  de  Verron,  conclu 
des  calculs  de  M.  Nell  de  Bréauté,  que  nous  adoptons  définitivement. 

Je  dois  faire  remarquer  ici  que  la  longitude  de  Bawak,  adoptée  dans 
la  campagne  de  l'Uraniej  a  été  déduite  de  celle  du  havre  de  Boni ,  fixée 
dans  le  voyage  de  Dentrecasteaux ;  en  conséquence,  la  position  que 
M.  deBossel  a  donnée  au  cap  Saint-George  de  la  Nouvelle- Irlande, 
situé  dans  le  méridien  et  à  peu  de  distance  de  notre  observatoire  au 
Port-Praslin,  ne  devait  pas  beaucoup  différer  des  résultats  mentionnés 
I  I        -  --  — — ^^.^ 

(i)  Calcnl   de  Pcclipse  da  Soleil  de  1768,   Connaissance  des  Tenu  pour   1839, 
];)ng<*s'a99ct  3oo. 
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ci-clesBos.  En  efiet^  ce  cap  a  cté  placée  dans  le  Toyage  dont     nous 
parlons,  par i5o®a8'44'' 

Trapersée  du  Por^PrasUn  à  Offah. 

Nous  sommes  partis  le  21  août  matin^  D^isant  route  pour  passer  entre 
laNouvelle-Irlande  et  ViXtAmacata  Cile  d'Yorck  deCarteret).  M.  Bérard 
prit  un  grand  nombre  de  relèvemens  sur  les  principaux  points  de  la 
NouTelIe^Irlande  et  de  la  Nouvelle-Bretagne.  Les  courans  sont  si  forts  et 
si  irréguliers  dans  ces  parages^  que  nous  ne  sommes  parvenuis  à  tracer  la 
carte  du  canal  Saint-George  qu'en  corrigeant  souvent  la  position  de  la 
corvette  sur  des  points  que  nous  avions  préalablement  déterminés.  Ce* 
pendant,  Fensemble  de  ce  travail  fious  permet  de  regarder  comme  exac- 
tement fixés,  plusieurs  points  remarquables ,  tels  que,  le  cap  Saint- 
George^  le  havre  de  Carterei,  le  port  Hunterj  situé  à  la  partie  N.£.  de 
File  Amacaia^  les  trois  sommets  du  cap  Stéphens  de  la  Nouvelle- 
Bretagne,  connus  sous  le  nom  de  la  Mère  et  les  deux  Filles;  points 
favorablement  placés  par  rapport  aux  instans  de  nos  observations  astro* 
nomiques. 

Des  relèvemens  ont  été  pris  le  a3  sur  Tile  Sandwich  j  et  les  journées 
du  26,  du  27  et  du  28  ont  été  consacrées  à  la  géographie  des  îles  décou- 
.vertes  en  1616,  par  Guillaume  Scbouten  (i),  au  N.E.  de  la  Nouvelle* 
Guinée. 

Je  me  suis  spécialement  chargé  de  ce  dernier  travail. 

Le  3o,  nous  avons  vainement  parcouru  le  parallèle  des  iles  Stèphens  de 
Carteret;  cependant  le  tems  était  magnifique.  Je  suis  convaincu  que 
notre  route  et  les  deux  qui  ont  élé  faites  dans  ces  parages  par  M.  Den- 
trecasteaux,  suffiront  pour  prouver  que  ces  iles  n^existent  pas  et  que  Car* 
teret  n'a  eu  connaissance  ^que  des  îles  de  la  Prouidekce  de  George 
Dampier,  sur  lesquelles  un  fort  courant  portant  à  TO.  l'aura  porté  sans 
qu'il  s'en  soit  aperçu.  Il  est  d'ailleurs  démontré  que  les  iles  FrétPiUj 
vues  par  ce  navigateur,  sont  les  îles  Dapisj  qui  y  déterminées'  récem- 
ment, sont  placées  à  Pégard  des  iles  de  la  Providence  de  la  même 
manière  que  Garteret  a  placé  les  iles  Fréwill  par  rapport  aux  iles  Stè- 
phens. • 

En  lisant  la  relation  de  Carterçt,  on  voit  qu'il  ne  parle  du  courant 


(i)  Journal  Ja  Voyage  de  G.  Schonten.  Amsterdam ,  1G18,  p.  69.  Trad.  franc. 
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portant  à  FO.  qu'après  ayoïr  dépassé  les  fies  Fréwill:  s^il  sVn  était 
aperça  plus  tôt,  il  n'aurait  pas  méconnu  son  erreur  et  il  ne  se  serait  pas 
attribué  une  découverte  qui  ne  lui  appartient  pas. 

Depuis  les  îles  de  l'Amirauté ,  le  courant  nous  a  journellement  portés 
de  24  à  3o  milles  à  PO.  et  de  12  à  i5  milles  au  N. 

Le  3  septembre,  nous  aperçûmes  la  côte  de  la  NouTelle-Guinée  dans 
les  environs  du  cap  de  Boune-£spérance.  Je  remarquai  encore  avec^ 
plaisir  que  nos  déterminations  s^accordaient  avec  celles  du  vojage 
de  Dentrecasteaux;  ainsi  j'ai  la  certitude  que  la  géographie  faite  dans 
le  voyage  de  la  Coquille  sera  parfaitement  liée  aux  travaux  de  cette  ex- 
pédition. 

Relâche  a  Offah. 

».  .        . 

Le  6 ,  à  5*  du  soir ,  nous  donnâmes  dans  le  bavre  iHOffachj  situé  à  la 
partie  N.  de  File  Waigiou ,  et  nous  amarAm^  la  corvette  aux  arbres  du 
rivage  de  la  petite  anse  Saltouariouj  dans  laquelle  le  capitaine  Forrets 
avait  séjourné  en  1775  (i). 

Le  tems  était  si  beau ,  que  nous  en  profitâmes  pour  commencer  de 
suite  toutes  nos  opérations.  L'observatoire  fut  établi  auprès  du  petit  ruis- 
seau qui  coule  au  milieu  de  la  plage  Sahouariou.  MM.  Bérard  et  de  Bios-  * 
sévi  De  furent  expédiés  pour  faire  la  reconnaissance  de  là  branche  Carénai j. 
partie  occidentale  du  havre,  et  MM.  Lottin  et  de  Blois «furent  chargés 
de  la  branche  Fofaag^  qui  en  est  la  partie  orientale. 

J'étais  d'autant  plus  satisfait  de  mouiller  dans  ce  havre,  qu'il  était 
important  pour  la  Géographie  de  visiter  les  rives  d'une  baie  méridionale 
qui  n'est  séparée  de  la  partie  occidentale  d'Ofiak  que  par  un  isthme  très 
étroit.  Les  excursions  de  MM.  d'Urville  et  de  Blosseville  ont  complètement 
rempli  cet  objet. 

Je  nomme  cette  baie,  Crousolj  en  l'honneur  de  S.  Exe,  le  ministre 
de  la  Marine,  sous  les  auspices  duquel  nous  publions  la  relation  de  notre 
voyage. 

Latitude  d'Ofat. 

Sept  hauteurs  Mtoiles  et  du  Soleil,  observées  au  cercle  répétiteur, 
donnent o^  i'46'9'  S. 


(0  Voyage  aux  Moloqaei ,  par  Forrets ,  p.  8a. 
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Longitude  d^Offàk. 

Nous  employons  nos  montres  marines  pour  la  détermination  de  la 
longitude  d'OQak,  que  nous  faisons  dépendre  \  la  fois  du  Port-Praslin 
et  de  CaUli  (ile  Bourou). 

,   Par.  rapport  au  Port-Praslin  ^  nous  avons  obtenu^  après  i6  jours  de 
traversée ,  le  résultat  suivant  ; 

!n*  160    aa^   7'    l'S  O. 
n^     a6    22.  6.54 >2 
n*3377    22.  7.23,7 

Moyenne.  •  .  * 22®  7'  6*5 

Longitude  adoptée  au  Port-Prasiin i5o. 28.29,5  E. 

I'*  longitude  conclue  pour  Offak 128*21' 23'     E. 

Par  rapport  à  Caïeli^  nous  avons  obtenu^  après  7  jours  de  traversée  >  Je 
résultat  suivant  : 

n«     118      3«4o'55'     E. 

Différences  des  méridiens  par  les  montres  ^   ^^        n      \  %à  t^ 

n*  3377      3.37.20,7 

Moyenne .  3*37' 56*2  K 

'  Nous  verrons  plus  loin  que  la  longitude  de  Caïeli  est 
de. 124.45.59,8  E. 

2Mj0ngitude  conclue  ponrOffak i28''23'56"o  E. 

Nous  avons  trouvé  ci-dessus...  .  , •  128  21.23 

Nous  adopterons  définitivement 128^22' 39*5  £• 

Les  72  distances  lunaires  que  nous  avons  observées  ici  ont  été  portées 
sur  Caïeli,  au  moyen  des  montres  marines. 

D'après  une  triangulation  faite  par  M.  Bérard  pour  lier  le  hav{e 
d'Offak  au  travail  que  j'ai  fait  en  1818 ,  dans  la  campagne  de  M.  de  Frey- 
cinet,  sur  la  odte  N.  de  Waigiou  entre  le  havre  de  Boni  et  Pile  Manoue- 
ran,  Vilot  Towmier  est  à  PE.  de  notre  observatoire 
d'Offak  de ....:. o«  8'  iS'' 

Donc  cet  ilôt  sera  par •« •  128. 3o. 54, 5 

Mais  en  1818,  je  l'ai  placé  par.    « i28.3o.34. 

-Nous  n'aurons  donc  que  20'  de  différence  en  admettant  la  longitude 
trouvée  ci-dessus  pour  Offiik. 


*  « 


TVavenée  cPOjfuk  à  CaïelL 

Dansoette  trayersée^  qai  ne  compreod  que  le  tems  écoulé  da  16  aa 
a3  septembre,  nous  ayons  achevé  la  reconnaissance  des  ttes  rne^Fayag, 
Syang^  Joyi  et  Gue&^qne  j'ayais  commencée  dans  k  campagne  de  M.  de 
Freycinet,  et  nous  ayons  encore  rectifié  les  positions  des  îles  Gag^  Boo^ 
Pisangj  Laum  et  Kakek,  que  Pon  rencontre  lorsque  Fon  se  dirige  sur 
le  détroit  de  Bourou. 

Eelâchê  à  Ciueli. 

Nous  ne  fûmes  pas  plus  tàt  à  l'ancre,  que  le  résident  nous  enyoya  une 
copte  de  Pordre  du  gouverneur  général ,  qui  lui  défendait  expressément 
de  recevoir  aucun  bâtiment  étranger  dans  ce  port.  Nous  étions  mouillés, 
il  faisait  calme  et  la  nuit  approchait  \  il  n'était  sans  doute  plus  tems  de 
nous  conminniquer  cet  ordre.  Sous  étions  d'ailleurs  porteurs  d'une  lettre 
patente  du  Roi  des  Pays-Bas,  qui  nous  autorisait  à  relâcher  indistincte- 
ment dans  toutes  les  possessions  hollandaises  ;  nous  fîmes  valoir  nos 
titres  et  nous  parvînmes,  non  sans  difficultés,  a  traiter  des  rafraîchis- 
semens  dont  l'équipage  avait  le  plus  pressant  besoin. 

Nous  conservons  au  fort  de  la  défense  la  latitude  que  lui  a  donnée  M.  de 

Rossel 3*»2a'  33*      S. 

et  nous  fixons  la  longitude  de  ce  point,  au  moyen  de  186  distances  lu- 
naires observées  par  nous,  tant  à  Ca'ieli  qu'à  OfFak  et  k  Amboine. 

g6  distances  occidentales  donnent 124^4^^29*4 

90  distances  orientales  donnent i24«46-^^>3 

Longitude  moyenne  adoptée 124^4^'^''^ 

Dans  le  voyage  de  Dentrecasteaux(i),  M.  de  Rossel  a  détçrminé  la 
longitude  de  Sourabaya  (tie  de  Java) ,  par  l'immersion  de  l'étoile  x  <lu 
Lion,  observée  le  1 1  avril  1794-  Le  deuxième  calcul  qu'il  a  fait  de  cette 
observation  donne 110^  23'  12'     E. 

Dans  le  même  voyage^  Boutoun  est  k  PE.  de  Sou- 
rabaya de 10.  3.20 

et  Caïeli  est  à  PE.  de  Boutoun  de 4-i^-   ^ 

M.  de  Rossel  place,  par  conséquent!^  Caïdi  par 124^44' 33'     £. 

Ce  qui  ne  diière  de  aos  distanoea  lunaires ,  que  de.  x  .26,8* 

(1)  Voyage  àe  Dencrecatteaiix,  uunt  II ,  p.  GfS. 
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Si  nous  toaUoM  fixer  QiïeU  ^pn^  rapport  ^U  Port-Praslia  de  la  Nou- 
.Yelle -Irlande ,  nous  aurions  ^  par  nos  moatres  mvinesy  cootme  noua 
FaypQs  fait  TOtr  cî-desaua  : 

Oflak  à  rO.  du  Port-Pradin  de ' m*»  7'   6^5 

Caïelî  àro.  d'OfiFak  de.  .  . 3.37,S6,a 

Ce  qui  place  Caïeli  à  PO.  da  Port-Praslln  de  •  •  •  •     25^4^'    a'  7 

Mais  le  Port- Praslîn  est  par « iSo.aS.ag^S 

r^ous  aarioD^  donc  ponr  Caïeli.  •  ^ 124*4^'  aô^Ô. 

Relâche  à  Amhoine, 

Une  brise  favorable  nom  pennif;  de  qnitte^  Caïeli  le  1*'  octobre,  et 
nous  condaîsit  h  Amboîney  ùk  nous  HamiUAmes  dans  la  soirée  da  4* 

M.  Merlans  y  gonTemetip  des  lies  M^luque»,  nons  $i  Faecneil  le  plu^ 
honorable.  Son  aimable  réception  et  ieelle  des  prineîpanx  hAbitans  d'Ara- 
boine,  noas  fiirent  promptement  oublier  toutes  les  yicissitiides  que  nous 
avions  éprouvées  depuis  notre  départ  de  France. 

Les  hauteurs  de  l'étoile  a  du  Cygne,  nous  donnent  pour  la  latitude 
du  fort  rictoria.   . >  •  .  ; 3*»4i'4i''2  S. 

Les  nombreuses  observations  faites  dans  le  Voyage  de  Dentrecasteaux , 
placent  le  même  point  par 3*4i'4'''^  ^* 

longitude  cfAmboim. 

Nous  faisons  dépendre  la  longitude  d'Amboine.  de  cdle  que  nous  avons 
assignée  à  Caïeli.  Nos  montres  marines  donnent,  pour  la  différence  des 
méridiens  entre  ces  deux  stations,  les  résultats  suivans  : 


N*ii8. 


103^54^ 


N«  160. 


i«3'39",5 


N*»  26. 


i»4'  55',5 


N^  3377. 


l'S'Sîi^S 


Moyenne i*   4'   5*4 

Longitude  de  Gaïeli ia4»45«^ »^ 

Longitude  d'Amboine , i25.5o.  5,2< 

M.  de  Rossel  place  Amboine  à  l'est  de  Caïeli  de.  .  .       i.  4*3i 
Nous  avons  vu  ci-dessus  qn  il  place  Caïeli  par  .  .  •  124 -44*^^ 

On  aurait  donc  pour  Amboine 125.49*  4> 

ce  qui  ne  diffère  que  de  i^  du  résultat  que  nous  adoptons. 
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Le  capitaine  Heywooi}  (i)^  commandant  la  frégate  anglaise  la  Dédair 
gneusê^  en  1802^  a  troQTé,  par  des  obaenrations  de  distances  lunaire^, 

et  par  des  chronomètres  r^lés  à  Malacca •  •  ia5^54'  4^'  » 

.  Et  la  frégate  hollandaise ,  Maria  E£ygersbergên,  par 
des* chroaomëtres- réglés  à  BataTÎa.  •.•.•••••...  125.53. 10. 

TVaMTV^  fïAmboinê  au  PortrJachton. 

•      •      •  • 

Dans  le  premier  mois  de  cette  trayersée ,  qui  date  du  28  octobre,  nons 
atons  successiTement  déterminé  la  position  géographique  des  îles  du 
Volcan j  Dog^  JVetUr,  Babi,  Cambij  Ombai  et  FenUr,  et  nons  ne  nous 
sommes  occupés  de  l'Ile  Timor  que  pour  pouToir  comparer  nos  résultats 
ayee  ceux  du  yoyage  de  la  corvette  l'Uranie, 

Le  20  novembre,  nous  avons  rectifié  la  longitude  donnée  par  nos  montres 
en  admettant  celle  que  M.  de  Rossel  donne  à  la  partie  occidentale  de  Vile 
SaPUj  et  nous  avona  assujetti  Bênjoar  et  le  nouveau  Sapu  i  cette  détermi- 
nation. 

Noua  avons  vainement  parcouru  l'espace  occupé  par  les  TriaU$,  objet 
des  recherches  infructueuses  de  Dentrecasteanx.  de  fiaudin  et  d'un 
grand  nombre  de  navigateurs  anglais  et  hollandais.  Diaprés  toutes  les 
routes  faites,  7  comprb  la  nôtre,  il  datent  certain  que  ces  lies  n'existent 
pas  entre  les  92*  et  io4*  méridiens  à  l'orient  de  Paris.  Le]  capitaine  Fol- 
ger,  commandant  le  baleinier  U  Mèlaniho  de  Londres,  que  j'ai  ren* 
contré  dans  ces  parages,  m'a  dit  avoir  fait  plusieurs  croisiëre8"daas  le 
lieu  qui  leur  est  assigné  sur  les  cartes,  sans  en  avoir  jamais  eu  con- 
naissance. 

Nous  doublimes  la  terre  de  Yan-Diemen  le  10  janvier  1824*  Dans  la. 
nuit  du  16,  nous  eûmes  connaissance  du  phare  du  Port-Jackson,  et  enfin 
Te  1 7,  nous  entrAmes dans  Sjrdney^Copt* 

Ici  nous  avons  repris  la  date  d'Europe  :  nous  comptions  i4  heures  de> 
moins  que  les  habitans  de  cette  colonie. 

. 

Sêlâche  au  Pori^aciêon» 

H.  le  gouverneur  Brisbane,  auquel  nous  étions  annoncés  ,s%mpresM  de 
donner  des  ordres  pour  que  tout  ce  qui  nous  était  nécessaire  nous  ittt 
délivré  par  les  magasins  du  gouvernement  Protecteur  des  sciences,  qu'il 


(1)  Honborg ,  India  direetoiy. 
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caltife  ayec  ardenr  /«i  soUicitade  a^est  également  matoifeftée  en  fiÏTeiir  dé 
nos  différentes  recherches.  II  a  procuré  à  MM.dlTryUleetLessdn  tonales 
moyens  d'explorer  a^ec  sncoës  les  montagnes  Bleues ,  ainsi  que  les  plaines 
de  Bathurs,  situées  au-delà  de  cette  singulière  barrière;  et  ilnousa  per« 
mis  d'établir  notre  dbserratoire  dans  le  fort  Macquarie,  construit  sur 
l'extrémité  de  la  pointe  Bêiùtelong,  à  Sydney. 

La^ftudê  du  fort  Macquarie* 

Nos obserfationsfsites an  cercle  répétiteur  comprennent  19  séries  de 
hauteurs  d'étoiles  et  6  de  hauteurs  du  Soleil  1  dont  le  résultat  moyen 
donne .  « 33*5i'  ^o"    S. 

Pour  vérifier  cette  latitude^  nous  avons  réuni  toutes  ceUes  ipoii  ont  été 
obtenues  dans  le  même  lieu  p^  les  obserrateurs  snivans  (i)  : 

Elu  1788L  Hunter «  .  33»5i'5o'     S. 

1790,  Malaspina ^ 33.5i.28 

>795|  Brougton  et Crosley.  .  .  ^ 33.Si.4795 

1788,  W.  Dawes 33.5i.4o 

1795  et  1802^  Flinders ZZ,Si,^5fi 

.    180a  y  Bemier,  astronome  du  yoyage  aux  Terres 

australes • 33.5i.ai,8 

1817,  le  capitaine  P.  P.  King 33.5i.i8 

i8ig,  le  capitaine  Freycinet 33. 5i. 39^1 

1820,  M.  Simonoff,  Toyage  du  capitaine  Bellings- 

hausen ••....  33.5i.38 

1822 1  MM.  Brisbane  etBumker 33.5i.3o 

1825,  expédition  de  M.  le  baron  de  BongainTille  •  33.5i.2i. 

Longitude  du  fort  Macquarie, 

Si  nous  n'adoptions  que  nos  obsentations,  246  distances  Innaves 
formant  4^  séries,  placeraient    le  fort  Macquarie  par.  148^  5i'  29' £. 

Mais  pour  obtenir  un  résultat  plus  certain ,  nous  combinerons  nos 
distances  lunaires  avec  toutes  celles  qui  ont  été  observées  dans  le  même 
fieu,  depuis  i795>  jusqu'en  i82i5.' 


(1)  Goncspondanco  aitroiMWiiqiM  dn  baron  de  Zscfa^  Voyage  d«  VUranw^  partie 
oaTÎgation. 


Amg^:  i«3o» 
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En  1795^  Bfov^ghid»  el  Gtoàsf^  ^  45  suitea  de  dk- 
*       taAeés  orientale^  et  4&  de  diêtantie»  eéet- 

dévUes.  .  *' .  .  •  J  4  é  •  «  •''•  «  •  •  •  148*4^  4^*     ^" 
;  1802,  Bérilier>  dans  te  TC^àge  aux  Terréi  aèslrak» 

54  aiûtea  érHsnCàkb  et  iSjioooideBflaSe»^  i4iS.4B.3a 
1802^  Flinders,  22  suites  orientale»  d  2^ oécidânK* 

taies .  •  •  i48.5i«34 

i820>  M.  Simonoff,  dan»  le  rojàffi  do  eapiêaine 
Beliingshaasen  >  1 1  séries  orientales  et  6 

oecideutalé^ i48.49.37,i 

182I;  MM:  Blrisbatiei^  Jtomkery  tr  snttés.  ...  :  146. 53.  9,5 

18^4'  '^  officiers  *de  lacortette  icp  Coquille^  /^i 

snîlés.  ....;.... i48.5r.l9,t 

1825 ,  les  dftek^s  êe  Petfiédition  de  M.  lé  ba^n 

de  Bougain^ille,  201  suites. 148.47  «53 

.    Longitude  àrfoptée.  ..••••..•.•. i48*>5o'*1b^. 

Les  obsecyatîons  faites  au  Port^ JadLSon,  dans  Pexpédition  de  AI.  le 
baron  de  Bougafinville,  ont  toutes  été  portées  sur  Ftlot  Pinchgut;  nous  en 
avons  déduit  la  longitude  du  fort  Macquarie^  en  tenant  compte  de  o'34' 
dont  cet  ilôt  est-  plus  oriental  que  le  fort. 

Dans  la  iBéai^  expédition,  les  montres  marines  ont  placé  rpot  Pinch- 
gut du  Port-Jaekson  à  !'£.  de  Peêjoié^  (détroit  d'Alaas),  de  34''35'4'  et 
Peejow  à  l'£.  du  bout  de  la  jetée  de  Sourabaya,  de  3^54' lo*.  Mais  nous 
rerront  pkiS'  loin  que  le  bout  de  la  jetée  de  Sourabaja  est  par 
II  0^23' 3';  Filot  Pmcbgttt  sera  par  conséquent  par  148^52^17''  E.yjd'o&  le 
fort  Macquûrie  sera  par y48^5i'43'     ^* 

Cette  longitude  ne  diffère  que  de  i'36'  de  celle  que  nous  avons  adoptée 
ci-dessus. 

M.  le  baron  de  Eacb ,  dans  sa  G>rrespondance  astronomique  y  t.  Y I H ,  IX 
et  X  y  et  M.  deFreycinety  dans  Ta  partie  navigation  du  voyage  de  l'Ura" 
nie,  page  72$,  rapportent  les  longitudes  déduites  de  divers  plbénomènes 
astronomiques  observés  à  Sydney  et  à  Parramatta ,  par  dom  Jos.  Espinosa, 
les  gouverneurs  Bligb  et  Brlsï»ane ,  le  capitaine  King  et  M.  Rumker  »' 
mais  les  différences  qui  existent  entre  elles  ne  nous  permettent  pas, 
quant  à  présent  ^  de  les  admettre. 
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JRêlâche  à  la  Ncm^Ue^Zilande. 

Nous  primes  congé  de  M.  le  gouTerneur  Brlsbane  le  ao  mars  i82i4>  et 
nous  nous  dirigeâmes  yers  la  partie  N*  de  U  Noa?eIle-Zélandei  dont  iléus 
déterminâmes  la  position  le  a  ayriL  Nous  primes  shmsî  des  relëvemens  sor 
le  cap  Knuckle^  sur  l'entrée  de  la  baie  Oudoudou  (Lanriston  de  Sur  Tille)  ^ 
sur  Pile  Arolipa^  située  à  l'entrée  du  port  JVangùtoa,  etsiirlesilfoft>i»-f 
Kawa  ou  iles  GavaloSi  d'où  nous  nous  sommes  rendus  dans  le  port  de 
Manau^a^  situé  au  fond  de  la  partie  S.O.  de  la  baie  des  Iles  {Ipipiri 
des  naturels). 

L'ancre  fut  à  peine  au  fpnd«  que  des  pirogues  chargées  de  naturels 
vinrent  nous  accoster  de  tous  côtés.  Plus  de  4oo  Zélandais  montèrent  sur 
le  pont  y  où  leinr  curiosité  oocasiona  un  tumulte  extraordinaire.  Touï^ 
chef  supérieur  de  l'Hippah  de  Sawera  et  da  district  dans  lequel  nous 
allions  séjourner^  nous  offrit  ses  services  et  nous  présenta  sa  famiHei  en 
assurant  que  nous  n'aurions  jamais  à  nous  plaindre  de  la  conduite  que 
tiendraient  ses  compatriotes  k  notre  ^ard.  £n  effet,  pendant  la  durée 
de  cette  relâche,  nous  n'avons  jamais  éprouvé  la  nécessité  de  nous  tenir 
sur  nos  gardes.  Les  naturels  venaient  journellemeiit  à  bord  sans  armes, 
et  nous  accompagnaient  dans  nos  courses  avec  une  extrême  complaisance. 

Le  4  avril,  jour  de  notre  arrivée,  l'observatoire  confié  aux  soins  de 
MM.  Jacquinot  et  Lottin  fut  établi  sur  le  milieu  de  la  plage  Tangata*' 
Mcuéj  au  pied  de  THippah  de  Kolokava,  précisément  dans  le  lieu  oA  le 
capitaine  Marion  fut  assassiné  en  177a. 

MM.  Béi^rd  et  de  Bloîs  reçurent  l'ordre  de  lever  le  plan  de  la^partie 
£.  de  la  baie  des  Iles  ;  M.  de  filosBCville  examina  la  partie  O.,  et  joignit 
à  son  travail  le  plan  de  la  rivière  Kidihidij  sur  laquelle  est  situé  i'éta* 
blissément  des  missionnaires. 

Position  de  l^obserpatcire* 

Six  séries  de  hauteurs  du  Soleil  et  d'étoiles  placent  le  milieu  de  la 
plage  Tangata-Maté  par 35'»i5'i6*7   S. 

La  montre  n^  a6 ,  employée  avec  la  moyenne  des  marches  diurnes  ob* 
servées  au  Port-Jackson  et  dans  cette  dernière  relâche,  place  notre 
observatoire  à  l'E.  du  fort  Macquarie ,  de 23^  o'S']''5 

Nous  avons  placé  le  fort  Macquarie  par i48.5o.  g      E. 

Nous  aurons  pour  la  longitude  de  Tangata-Maté* .  .  171^51'   6''  5  .£. 
Nous  adoptons  ce  résultat,  et  nous  ne  ferons  plus  usage  que  de  la 


année  i83o.  (  2^8  ) 

•  .»*•..  ^     ♦  

montre  n®  a6,  parce  que  i^est  k  aenle  .dont  la  marche  fi^est  Dwatenue 
parfaitement  régulière  depnu  le  Port-'lackaon  jusqu'à  notre^arriv^  en 
France. 

Pour  Térifier  cette  longitude ,  j'ai  clierché  celle  qui  résultent  de  Ja 
position  que  nous  donnims  plus  loin  à  Ttle  OuaAm  (archipel  des  Ues  CarcH 
lmes)9et  de  la  différence  des  méridiens  mesurés  ayec  la  mpntre^n®  26 
réglée  dans  les  deux  stations. 

Cette  montre  place  Tangata-Haté  à  TE.  d'Onalan, 
de . Il**  g'^j^T' 

Nous  plaçons  l'obserratoire  de  la  Coquille  k  Oualaui 
par. 160.40.4295 

Nous  aurons  donc  >  pour  Tangata-Maté i7i®5o'3o'a. 

* 

Ce  qui  ne  diffère  que  de  36%3  de  la  longitude  que  nous  aTons  adoptée 
ci-dessus.  Ainsi  nous  pouyons  regarder  notre  myéridien  de  la  NowreUe> 
Zélaode  comme  sufiOisamment  lié  au  Port-Jackson  et  à  File  Oualan ,  dont 
les  méridiens  ont  été  fixés  par  des  obeerrations  indépendantes  des  montres 
marines.  . 

Remarquée  sur  Us  Zétandaia, 

Dès  le  lendemain  de  notre  arrivée ,  Sonhij  chef  de  l'hippah  de  ILidikidi , 
auprès  duquel  est  situé  le  principal  établissement  de  la  mission,  yint 
nous  faire  une  visite.  Il  était  accompagné  des  principaux  guerriers  de  sa 
tribu  qui  y  pendant  toute  la  soirée,  se  sont  livrés  à  dea danses  et  à  des 
chants ,  simulacres  de  leur  férocité.  Sonhi  a  fait  un  voyage  en  Angleterre , 
mais  depub  son  retour ,  il  n^en  est  que  fflus  ardent  pour  les  combats.  La 
terreur  de  ses  armes  s'étend  sur  toute  la  Nouvelle-Zélande,  qu'il  parcourt 
dans  l'unique  but  de  faire  des  esclaves  et  de  livrer  è  la  cruauté  de 
ses  troupes  les  cadavres  des  chefs  qui  ne  peuvent  lui  résister. 

Toui  a  fait  aussi  un  voyage  en  Angleterre;  il  a  pris  le  costume  euro- 
péen, et  ses  manières  annoncent  un  homme  accoutumé'à  nos  civilité» f 
cependant  il  n'entrepr^d  rien  piônr' changer  les  mœurs  et  la  croyance 
de  sa  peuplade  dont,  au  contraire,  il  suit  les  maximes  comme  s'il  n'a- 
vait rien  acquis  dans  ses  voyages;  mais  il  est  discret  en  matière  de  reli- 
gion, et  quoique  jeune,  il  ne  s'abandonne  pas  à  cette  turbulence  qui 
distingue  ses  compatriotes.  Il  est  généralement  réfléchi,  curieux  d'ap- 
prendre^ et  jamais  incommode. 

L'autorité  de  ces  deux  chefs  partage,  la  baie  d^s  Iles  en  deux  par- 
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lt^,]a  bande  de  .l'ouest  .apiMirtient  à  Sonhi,  qai  ne  dbit  ison  éléTàllon 
qu'à  son  extrôme  bravoure.  Toute  la  partie  de  Pest  est  .soumise  à  'Touï^ 
hécj^ier  du  pouvoir  de  sou  frère  Korohoro ,  mort  il  7  a  environ  un  aa. 
II  descend  d'une  famille  ancienne^  et  à  ce  titre  il  jouit  d'une  grande 
.opfisidéralion  parmi  les  Zélandais. 

Les.  deux  grandes  peuplades  de  la  Baie  des  Hes  ne  se  font  plus  la 
guerre  depuis  un  grand  nombre  d'années  ^  mais  elles  se  rallient  souvent 
sous  l'influence  de  Sonhi^  pour  ravager  les  contrées  Toisineis.  Nous 
apprîmes  pendant  notre  séjour  qu'elles  allaient  se  joindiy  à  un  troi* 
sienne  cbef,  nommé  Pomari^  qui  9  à  la  tète  degoo  hommes  armés,  de 
fusils^  désolaient  depuis  deux  mois  les  peuples  de }a rivière  Tamise ^  du  lac 
Botoudouael  de  la  baie  Hau^hêa  ^oiiV  on  pensait  qu'il  attendait  du  renfort. 

Les  liabitans  de  la  partie  N.  de  la  Nouvelle-Zélande  paraissent  avoir 
du  respect  pour  les  missionnaires  ;  mais  ils  n'en  admettent  point  les 
•principes  y  et  ils  n'ont  encore  opéré  aucun  changement  bien,  sensible 
dans  leurs  mœurs  et  dans  leur  caractère.  Leur  superstition  sanguinaire 
.et  l'état  d'hostilité  dans  lequel  il  se  complaisent ,  ne  les  engagent  à  pui« 
jser  dans  nos  arts  que  les  moyens  de  s*entre-détruire  avec  plus  de  succès. 
La  poudre  et  les  armes  à  feu,  dont  ils  sont  déjà  amplement  pourvus, 
sont  les  principaux  objets  qu'ils  demandent  en  échange  des  productions 
de  leur  sol;  et  nous  osons  affirmer  que  le  désir  tl'obtenir  ce  qui  est 
nécessaire  à  l'exécution  de  leurs  infâmes  projets  est  Tunique  motif  de  la 
sécurité  que  les  Européens  trouvent  aujourd'hui  parmi  eux» 

Travênèe  de  la  Nouvelle-Zélande  à  Oudauj  Pune  des  îles  CaroUnes. 


Nous  mimes  sous  voiles  le  17  avril,  et  nous  nous  dirigeâmes  vers  les 
ties  Gilbert^  en  prenant*  d'abord  connaissance  des  iles  dont  il  est  parlé 
ci -après. 

Ile  Rotouma. 

Le  I  *'  mai  »  le  calme  nous  retint  toute  la  journée  à  environ  4  milles  au  S. 

de  i  lie /lotoujfui^  que  nous  plaçons  entres  J'  ' ,  ^     *•• 

^  '^    '  (et  12.27.00      eti74*39.45 

Le  capitaine  Edvirards  ^  commandant  la  Pandore^  découvrit  cette  fie 
en  179 1, et  l'a  placée  par 12^29'     S.  et  i74^36'4o''£. 

Le  capitaine  Wilson,  commandant  le  Duffj  prolongea  sa  partie  N. 
en  1 797  y  et  en  fixa  la  position  par.  ...     i2^3i'    o'    et  174^39' 40'. 
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'  tfx^re  KmgîtfKk  difbre  pea  ide  celles  de  ces  deux  naTÎgateiirs,  st 
toatefoïsy  c'est  la  partie  O.  de  llh  Roloimà  qu'ois  ont  déténntiiée;  ftihis 
si  c'est  le  milieu ,  la  diflfét'éntice  est d)b  7  )i  8^. 

Le  plan  de  cette  tle  a  été  levé  ^t  construit  par  M.  Bérard. 

Retourna  parait  Tolcanique  ;  ses  prmcîpatix  pitons  sottt  éieyés  et  la 
côte  est  défendue  par  un  récif  qtii  ne  parait  oflVâr  d'aôcta  qne  pour  les 
embarcations.  On  remarque  le  long  des  phges  »  et  sous  une  TégétatiM 
très  actÎT^y  une  ^nde  qnaatîté  de  cases  ^  dont  les  principales  foriMM 
le  TÎlltfge  A*9/pipig*9  situé  auprès  de  la  pointe  S.  E. 

A  midi ,  nons  fûitteft  accostés  par  aS  pirogues  portant  chacnne  de  d  à 
10  "boBlttes.'  Toufs  Vses  insutaîtes  ntontèrent  à  bord  de  la  corvette^  potot 
nous  offrir  des  fruits  ^diVe^sol^s  de  ettrfdsrté.  Rs  méritent  tous  les 
âoges'^u'en  ont  ftitb  le  èapîtaiMe  Édouaf^d  de  îa  PuHdcYe  ^  et  te  capitaine 
Wilsoh  9  commandant  le  thiff. 

Ces  naturels  oi^t  un  kngage  qui  paraît  avoit  beaucoup  de  rappiMt 
^vec  celui  des  tiés  !7h^a^et  par  conséquent  avec  cèlni  delà  HouTeHe'^ 
Zélandé ,  qui  s^éftênd  suAr  tous  les'  archipels  de  la  mer  du  Sud.  Ils  se 
teignent  le  corps  en  )aune  'et  en  roùge ,  et  portent  leurs  cheveux  lon^ 
et  pendans  sur  les  épaules^  êommeles  Carolîns.  Leurs  bras  sont  agréa>- 
blement  tatoués  de  petites  mouches  régulièreiùent  espacées,  et  leurs  cuisirè^ 
sont  couvertes  par  dei^  ttgnés  serrées  qiri  leur  donnent  une  teinte  ex- 
trêmement noîre.  Des  nattes  ^nes,  travaillées  avec  soin /les  couvrent  de 
la  ceinture  à  là  cheville  du  pied,  et  sont  soutenues  au  moyen  de  oord«k 
qu'ils  gamisseut  quelquefois  4^  grandes  feuilles  de  bananier. 

Pendant  que  nous  étions  a  observer  ces  bons  insulaires ,  plusieurs 
Anglais  vinrent  nous  dire  que  depuis  deux  mois  ils  vivaient  au  mi* 
lieu  de  cette  peuplade  hospitalière^  qu'ils  étaient  au  nombre  de  liuit, 
provenant  i\x  îiochesUr  de  Londres  ,  commandé  par  le  capitaine  Ben- 
jamin Hodde  f  que  depuis  le  commencement  de  leur  campagne  Pin- 
conduite  de  cecapitaine  les  avait  misdansPimpossibilitéde  continuer  leur 
service '1  bordytft  qu'ils  avaient  profité  du  séjour  du  naTÎre  presse  |to- 
totnna  pour  se  rendre  ii  la  discrétion  des  naturels^  dont  ik  avaient 
adapté  le  costnme, le  tatouage  dt  les  nKcurs. 

William  John  fut  le  seul  qui  demanda  à  embarquer  avec  nous  ;  je  le 
pris  d'autant  plus  Volontiers,  que' ses  manières  annonçaient  en  lui  un 
jugement  sur  lequel  jefctpdai  l'espoir  d'obtenir  sur  l'ile  de  Rotoumu  dea 
détails  clont  je  ne  puis  donner  ici  que  le  résumé  très  succinct. 

Il  "parait,  d'aprèa  W.  John,  que  la  population  (te  cette  tle  s^élève  li 
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«nviron  do^o  âme».  EHe  «st  répandue  sur  ^4  distrioU,  commandés  par 
des  Inhangaioha,  Ces  ebefe  sont  appelés  par  rang  d'âge  à  goui'erner  l*ilc 
entière  sens  le  titre  de  Sehaou.  La  dnrée  des  fonctions  de  ce  cïief  sapé- 
rieur  est  de  ao  lunfes.  Il  unit  le  pouToir  au  sacerdoce,  mais  il  ne  peut 
rien  entreprendre  sans  consulter  lès  chefs  des  districts  ;  il  préside  aux 
cérémonies  de  la  naissance  et  du  marlagie,  et  il  prononce  Iui*mé(ne  la 
sentence  de  morl^  lorsqu'un  indiyidu  a  encouru  cette  peine.  Sa  nomi- 
nation est  consacrée  par  le  plus  ancien  des  Inangatcba^  qui  lui  verse 
de  l'huile  de  coco  sur  la  tâte,  en  présence  de  toute  la  population. 
Souvent  il  réunit  les  chefs ,  auxquels  il  fajt  rendre  compte  du  nombre 
d'hommes  de  chaque  canton  en  état  de  porter  les  armes,  et  il  com- 
mande en  personne  les  exercices  militaires ,  soit  à  terre ,  soit  dans  les 
pirogues. 

Lorsqu'un  chef  reçoit  le  titi*e  de  Sehaou  j  il  conmiet  son  district  aux 
soins  de  son  fils  ou  de  son  frère,  et  vient  habiter  le  village  d'Epîpigi,  où 
on  lui  dresse  une  vaste  maison ,  après  avoir  brâlé  celle  de  son  prédéces* 
seur.  S'il  meurt  dans  ses  fonctions ,  tous  les  districts  sont  convoqués  y  et 
deux  enfans  mâles  sont  sacrifiés  et  placés  à  ses  côtés  dans  un  tombeau  que 
Pon  érige  sur  le  sommet  de  la  plus  haute  montagne  de  Pile. 

Les  chefs  forment  une  classe  dans  laquelle  leur  titre  est  héréditaire. 
Les  districts  sont  leur  propriété ,  mais  ils  sont  obligés  de  fournir  à  la 
nourriture  du  Sehaou  et  de  toute  sa  suite.  S'ils  taent  un  cocbon  ou  des 
poules,  ils  doivent,  avant  d'j  toucher, faire  hommage  du  morceau  le  pi 
délicat  à  celui  qui  occupe  le  rang  supérieur.  Ils  n'ont  qu'une  sec 
femme,  et  n'^poiuent  jamais  que  les  filles  des  autres  che£i. 
.  Les  .naturels  ont  un  grand  respect  pour  leurs  chefs;  ils  leur  rendent 
un  compte ifid^Ie  des  objets  d'échange  qu'ils  obtiennéntà  bord  des  navires, 
et  ils  sont  dans  l'obUgiEiti«n  4e  s'asseoir  et  de  laisser  flotter  leurs  che* 
veux  lorsqu!ils  les  rem»>ntrent  wx  leur  passage* 

RUmrKao  était  alors  Sehaou  de  l'île  ;  il  vii^t  nous  voir  avec  son  prédé- 
cesseur Biehowala.  Je  n'ai  pas  remarqué  qu'il  eàt  un  costume  Mrtiou- 
lier;  ainsi  que  les  autres  chefs,  il  n'était  distingué  .du  jieuple  que  par 
une  vahe  de  l'hidtre  perlière  qu'il  portait  à  son  cou. 

L'affection  que  ces  insulaires  ont  pour  les  Européens  se  manifesta  par- 
ticulièrement  lorsque  W.  John  se  détermina  à  rester  avec  nous  :  tous 
l'entourèrent  et  le  conjurèrent  de  ne  point  prendre  une  résolution  que 
lui  interdisait  d'ai\leurs  le  titre  dUnhaagatcba  qu'on  lui  avait  Eécem* 
ment  conféré.  Ils  voulaient  même  que  j'interposasse  mon  antoEÎté  jdaas 
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nale  jtuqu'au  lO*  degré  de  latitude  septentrionale^  Elles  sont  communé- 
ment désignées  dans  les  QirteSy  sous  le  nom  collectif  d'ileJKfi/ i^ra^e;  mais 
étant  divisées  en  deux  parties  par  un  espace TÎde  de  toutes  terres^  compris 
entre  le  4*  et  le  6'  degré  de  latitude  N.,  M«  l'amiral  de  Krusensteru,  dont 
nous  adoptons  la  classification  (1)9  a  jugé  qu'il  était  oonyenable  d'en 
former  deux  arcbipels,  l'un  septentrional  et  l'autre  méridional  ^  aux- 
quels il  a  imposé  les  noms  des  capitaines  Marshall  et  Gilbert. 

Iles  Drummont  et  Sydenham, 

En  nous  dirigeant,  ainsi  que  je  l'ai  dit  ci-dessus,  je  ne  comptais  trou- 
yei*  au  sud  de  l'éq&ateur ,  que  l'ile  Blaiiuy  j,  Tue  par  le  brick  l^Éliza" 
beth  en  180g,  Je  croyais  que  les  lies  Drummont  et  Sydenham  j  décou- 
vertes par  le  capitaine  Bisbop,  étaient  beaucoup  trop  à  TE.  de  notre 
route  pour  qu'il  me  fût  possible  de  les  apercevoir.  Cependant  les  jour- 
nées du  1 5  et  du  16  mai  ont  été  consacrées  ï  la  reconnaissance  «de  ces 
deux  Iles,  que  nos  obserrations  placent  ainsi  qu'il  suit: 

fbancduNantilns9part.S.  i''34'i5''S.     i72''4i'   o^E. 
pointe  O.  •  .  / i.  8*45  17a  aa.  o 

pointe N i.  0.40  ^72.25.  o 

(pointe  S.  E.  •  .- 0.48.20.  17a.  12 ,55 

pointe  N.  O..  .«.•..  0..36.  a  171.58.45 

pointe  N a.33.ao  172.  4*  ^« 

Ces  îles-,  dont  M.  de  Blosserille  a  dressé  une  carte  très  détaillée ,  figu- 
rent dans  les  cartes  d'Arrowsmith,  sous  la  dénomination  de  Kinsgsmill, 
et  par  une  longitude  trop  orientale  d'environ  i^^. 

Pai  appris^  depuis  mon^etour  en  France,  qu'il  existait  dans  la  collée- 
tida  de  Dalrymple  une  carte  des  découvertes  du  Nautilusj  dressée  par 
Roger  Simpson  et  George  Bass ,  officiers  de  ce  liâtiment.  Je  n'ai  pas  encore 
pu  me  la  procurer ,  mais  M.  de  Krusenstem  a  eu  la  complaisance  de  m'en 
faire  eonnailre  les  principaux  élémens.  D'après  celte  carte,  le  banc  du 

Nautilus,  serait  par i*3o'    o'S,         173^32' 40'  E. 

et  la  partie  N.  O.  de  l'île  Sjdenliam , 

par » 0.37.   a.  t72. 48.40. 

C'est-à-dire,  que  les  longitudes  du  capitaine  Bisliop,  comparées  au 
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résultat  de  nos  obseryations ,  n'j  feraient  altérées  que  de  Su'  ;  erreur  que 
ce  capitaine  a  pu  conoiinettrei  n'ajant  peat  être  pas  à  bord  da  Nauti^ 
lus,  tous  les  mojentf  de  corriger  Pestime  de  «a  route  et  d'obser? er  la  forée 
et  la  direction  des  courans  qui  j  dans  ces  parages,  portent  violemment 
au  N.  O. 

Le  brick  VÈUèabêthj  déjà  cité  à  Foccasion  des  lies  Cocal  et  Saint-- 
Augustin  I  a  rem  la  plupart  des  lies  découTcrtes  par  ses  prédécesseurs; 
mais  il  leur  a  imposé  de  nouveaux  noms.  Uile  Blamêyj  qu'U  place 
ainsi  (i)  y 


Latitude 


o«3a' 


o 

|.       .    j    j  par  les  distances  lunaires «  171  59.40 

^  \  par  les  chronomètres 172.14.50 


S. 
E. 


est  évidemment  la  partie  N .  de  File  Sydenbam,  dont  nous  avons  rectifié  la 
position  ci-dessus. 

Nous  remarquerons  ici  que  les  chronomètres  du  brick  VÈU%abeih  dif- 
férent de  notre  montre  n^  36,  de  io'5o''.  Cette  différence ,  que  nous  re- 
trouverons encore  sur  plusieurs  lies  dont  nous  parlerons  bientôt ,  tious 
servira  à  rectifier  quelques-unes  des  positions  géographiques  de  ce  bâti- 
ment y  qui  n'appartiennent  pas  à  notre  expédition. 

Le  récif  du  Nautîlus ,  que  nous  avons  contourné  dans  la  matinée  du 
i5  mai^  s'étend  à  10  milles  au  S.O.  de  la  partie  méridionale  de  File 
Drummontyà  laquelle  il  est  adhérent.  Cette  île  présente,  sur  une  éten- 
due de  4^  milles  du  S.  £.  au  N.  O.,  une  bande  tris  étroite  couverte  de 
petites  îles  basses  bien  boisées  »  formant  un  chapelet  autour  d'un  vaste 
lagon  qui  nous  a  paru  fermé  dans  toute  la  partie  occidentale  que  nous 
avons  explorée. 

L'île  Sydenham  n'a  que  ao  milles  d»  S.  £.  au  N.  O.  Cest  une  bande  d'îles 
basses  bien  boisées  y  formant  un  demi-cerde^  dont  la  convexité  est  ex- 
posée au  N.  £.  Le  lagon  n'est  fermé  an  S.  O.  que  par  une  ligne  de  récifs 
qui  présente  deux  passes ,  et  qui  parait  abriter  un  mouillage.  L'on  re- 
marque au  large  de  la  partie  N.  O.  de  Sydanham,  deux  petits  îlots,  dont 
le  plus  éloigné  est  à  8  milles  de  terre. 

Un  grand  nombre  de  cases  aperçues  sur  les  plag|ss  de  ces  deux  Iles  an- 
noncent une  assez  forte  popuktion,  mais  les  hommes  avec  lesquels  nous 


(t).  John  Panlj,  Oriental  mwigator,  p.  154* 
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tTQHs  oomii^ijm^iié  iH>as  çnt  paru  misérables  î  ils  étalent  d'aiileuri, 
noirs,  laids  et  couverts  de  lëpre.  < 

M.  de  Kruaensierii  ayant  remarqué  que  le  nom  de  KingyniU  ne  se 
troufait  pas  sur  la  carte  de  Dalrjmphey  je  me  crois  suffisamment  auto^ 
rîsé  à  le  sapprimer^i  et  je  danne  ^  ce  groupe  «  qui  forme  If^  partie  méri- 
dionale de  Farchipel  des  Iles  Gilbert,  le  \\oxa  collectif  de  Bk/iopj,  en 
mémoire  du  capitaine  qui  en  a  fait  la  dccouverle. 

lies  HendirviUe ,  JVoodle  et  Hopper. 

NoQs  ayons  dît  ci-deasits  que  Marshall  et  Gilbert  natigaient  de  oon- 
serve ,  lorsqu'ils  ont  découvert  les  lies  qui  s'étendent  depuis  Té^uateur 
jusqaau  i  o*  degré  de  latitude  septentrionale.  Ceï  deni  capitaines  s'ac- 
cordent sur  quelques  points >  quant  aux  latitudes; mais» soit  qu'il  y  ait 
en  dans  leurs  longitudes  une  différence  constante,  ou  que  l'on  ait  pré- 
féré les  observations  du  capitaine  Bishop,  qui,  après  aroir  découvert  les 
ites  Dk-ummont  et  Sydenbam,  revit  la  partie  méridionale  de  ces  Iles, 
quelques  géographes  se  sont  crus  obligés  de  figurer  dans  les  cartes  deux 
chaînes  diles  éloignées  l'une  de  l'antre  d'environ  i**^.  L'une  d'elles  de- 
vait nécessairement  disparaître;  et  puisque  le  capitaine  Kolzebue,  en 
1817  ,  n'avait  rien  vu  dans  la  place  de  la  plus  orientale  de  ces  cbaines, 
qu'au  contraire,  il  avait  trouvé  les  lies  Radach  dans  la  position  que 
Marshall  assigne  aux  Hes  Chaiam  et  Calpertj  nous  devions  présumer 
que  les  déterminations  de  Marshall  (1)  offriraient  à  nos  recherches 
quelques  chances  de  snocèi. 

Lie  17  mai ,  des  la  pointe  du  jour,  noue  reconnAmes',  en  effl*t ,  les  tles 
ÉkndeT^tfillê  et  fFoodléj  que  nos  obsertations,  faites  très  prc»  du  rivage, 
placent  ainsi  qu'il  sait  2 

Hepdervîlle,  partie  O o«io'45*N.         r7i<»i6'3o''E.. 

Wgpdle,  partie  n.O. o.i5.55  171.  5.58. 

Ces  lies  sont  séparées  par  un  canal  qui  a  6  ïni^p$  da  largeur.  Chacune 
d'elles  se  compose  de  deux  petites  îles  placées  sur  un  même  récif,  et 
elles  gissent  tputes  dans  une  direction  £.  S.  £.  et  O.  N.  O. 

Jje  tems  ^  devenu  tout  à  coup  très  oragepx  ;  ne  nous  a  pas  permis  de 
chercher  File  JIspper,  que  Marshall  place  d^ns  le  N.  £.  de  l'île  Hender- 


(i)  M^oire  de  Marchall  y  dani  Vonm^elnùialé  the gouernor  Philip  to  Bo^any^Bay» 
London,  i  vol.  in-49  1789. 
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▼ille;  maïs  nous  allons  trouyeridansIesdéoouYerteâda  iVoutî/iM  et  dans 
celles  du  brick  l'Elisabeth,  les  moyens  d'en  fixer  exactement  la  position. 

Le  capitaine  Bishop  »  en  se  dirigeant  dans  le  I9.  N.  O.  de  Sydenhàm^ 
découvrit  Y\\e  Simpson  j  dont  il  fixa  la 
partie  méridionale  y  par '     0*^19'   o'N.       172*^34'    o"   E. 

Il  découvrit, en  même  tems  dans  le 
S.  O.  de  celle-ci ,  une  seconde  iie  qu'il 
ne  nomme  pas  y  mais  qu'il  place  par.  •       0.7.0  1 72 .  4  •  4^ 

Si  nous  tenons  compte  des  5o'  dont  nous  avons  trouvé  ^i- dessus  les 
Iles  Sydenham  et  Drummont  trop  orientales,  nous  aurons  pour  la  partie 

méridionale  de  Pile  Simpson i^ji^/^i'    o"     E. 

et  pour  Pile  que  le  capitaine  Bishop  n'a  pas  nommée  •  1 7 1 . 1 4  •  4^  • 

Or,  nous  voyons  que  cette  dernière  île  tombe  exactement  sur  la  position 
que  nous  donnons  à  l'île  Henderville  ;  donc  l'identité  de  ces  deux  îles  est 
évidente.  Mais  nous  voyons  aussi  que  l'ile  Simpson  vient  précisément  se 
placer  auN.E.  d'Henderville ,  c'est-à-dire  dans  le  gissement  que  Mar^ 
shall  assigne  à  l'ile  Hopper;  il  est  donc  certain  que  l'ile  Simpson  ne 
peut  être  que  l'ile  Hopper,  et  nous  en  sommes  d'autant  plus  oon vaincu* , 
qu'elles  sont  représentées  tontes  deux  comme  ayant  une  grande 
étendue  et  une  vaste  baie  à  leur  partie  occidentale. 

D'après  cela ,  l'ile  HcarboiiU  >  que  le  capitaine  Bishop  place  à  5  milles 

j  environ  au  S.  O.    de  la    partie  méridionale  de  l'ile    Simpson,   sera 

par o«»i4'   o'N-  et  171^40'    oiT  E. 

Nous  pouvons  donc,  dès  à  présent,  regarder  la  partie  méridionale  de 
l'ile  Hopper  comme  suffisamment  bien  déterminée  par  le  résultat  que 
nous  venons  d'obtenir  en  corrigent  la  longitude  qui  avait  été  primiti-» 
vement  assignée  à  l'ile  Simpson.  C'est,  d'ailleurs,  ce  que  nous  allons  vé- 
rifier en  interprétant  les  obseryations  faites  par  le  brick  VÈlitahsth. 

En  s'éloignant  de  l'ile  Blaîney,  dont  nous  avons  fait  la  partie  N.  de 
Sydenharo ,  le  brick  VÉlizabetJi  fit  la  même  route  que  le  capitaine  Bishop 
avait  parcourue  en  1799;  il  se  dirigea  au  M.  N.  O.  et  rencontra  VX\e 
Dundaa,  qu'il  place  ainsi  (i)  :  *        * 

Latitude o«  9'   o*     N. 

•V       -^  3     s  par  les  distances  lunaires.  ..*•...  171.34*  o      E. 
Longitude  <   ^     ,       ,            ,»  '     ,^ 

^  \  par  les  chronomètres.  .  • 171.49*10 

Nous  avons  déjà  remarqué  que  la  longitude  obtenue  par  les  chrono- 


I. 


(i)  John,  Pnrdy,  the  Oriental  nai^igator,  page  i54« 
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mètres  de  VÊUsutheth  était  trop  orientale  de  io^5o%  nous  placerons  donc 

rtle  Dondas  par 171*38' 20'     E. 

c:e  qui  nediAVe,  comme  on  voit,  que  de 1  «4^9 

ayee  la  longitude  que  nous  ayons  obtenue  ci-dessus  pour  Pfle  UaflM>tt1e  ; 
mais  la  route  parcourue  par  le  NauHlus,  ainsi  qde  la  nôtre  ^  prouvent 
qu'il  n'y  a  point  de  terre  entre  Sydenham  et  Harbottle  ;  il  faut  donc 
conclure  de  ce  fait,  et  de  la  coïncidence  de  ces  deux  longitudes,  que  les 
tles  Dnndas  et  Harbottle  sont  identiques  ^  c'est-&  «dire  que  Pile  yùe  par 
le  brick  fÈUsabeth  se  perd  dans  la  partie  méridionale  de  File  Uopper. 

D'après*  M*  de  Eruseostem ,  les  tles  Henderyillei»  Woodle  et  Hopper 
sont  réunies  sous  la  dénomination  ooUectiye  d'iles  Simpson* 

lleHalL 

V  •  .  . .  ,  .  , 

Le  iSmaif  nous  reconnûmes  l'ile  ffall^qae  nous  plaçons  de  la  manière 

-suiyante  : 

Pointe  S 0*49' 20'N.       i7o»4i'4o''     E. 

Pointe  £..... o.56«  o  170.50.25      £• 

Pointe  N '. o.5g.ao  i70.43«25. 

Cette  île  9  découverte  en  1809  par  le  brick  l'Élkabeth,  fut  placée  ainsi 
qu'il  suit  (i): 

Latitude i"  o'    o"     N. 

170.36.13 
28. 


T       't  A    f  P^les  distances  lunaires 170.36. 

^  l  par  les  chronomètres %  •  .  •  170.54. 

D'après  la  comparaison  des  latitudes,  il  est  à  présumer  que  c'est  la 
partie  N.  de  l'tle  qui  a  été  déterminée  par  VÈli%abeth;  en  conséquence 
nous  retronyons  encore  ici  une  différence  de  1 1'  déjà  remarquée  entre 
nos  observations  et  le  résultat  des  chronomètres  de  ce  bâtiment. 

En  rangeant  la  partie  occidentale  de  l'ile  Hall ,  nous  vîmes  plusieurs 
cases  et  quelques  naturels  sur  le  rivage ,  mais  nous  n'aperçûmes  pas  une 
seule  pirogue.  La  partie  E.  de  File  offre  une  langue  circulaire  de  sable 
très  étroite ,  non  interrompue  et  couverte  de  cocotiers.  Le  lagon  est  fermé 
à  rO.  par  un  récif  qui  ne  présente  point  de  passe. 


(1]  Joho  Punlj  y  the  Oriental  nauigator  ^  p.  164. 
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Ilea  Gilbert  j  Knojj  Charlotte  et  Mathe$m. 

Les  joarnées  du  19  et  du  20  raai  ont  été  employées  à  la  reconnaissance 
de  ces  lies,  quenos  observations  et  les  relëyeiuens  pris  par  M.  Je  Blois, 
placent  de  la  manière  saiyante  : 

lie  Gilbert^  partie  S i^i^   o'N.  170^48' 3o'     E. 

\\    K         i  P^'^^^S 1.18.10      *  i9o.4o.o# 

"^^  l  partie  N t.4a*3o  i70,4o«ft^ 

Ile  CAffWb^^r^  le  centre «  i.55.3o  i7o.3o.38 

Ile  JKs^A^f^s^ partie  N.   ••.•••  a.  4*^^  i7o«66.  o. 

Le  brick  VÈUmbeÛi  avait  encore  découvert  dans  ces  parages  une  lie 
qu'il  nomme  Cooi^  et  qu'il  place  ainsi  (i)  : 

Latitude .' iMff  i8'     N. 

•   •    .     ,     f  par  les  distances  lunaires 170. 3a. 68       E. 

^  l  par  les  chronomëtres.  .  .  ! 170.51.18. 

Cette  position  étant  précisément  celle  que  nous  donnons  l  la  partie  mé- 
ridionale de  l'ile  Knoy,  nous  éublirons  l'identité  de  Tile  Cook  arec  cette 
dernière  lie,  et  nous  remarquerons,  comme  nous  l'avons  fait  précédem- 
ment, qu'il  existe  toujours  une  différence  de  1 1'  entre  noa  montres  et  les 
cbronomètres  de  fÉtizcAeA. 

M.  de  Kru$enslem  a  donné  à  ces  iles,  qui  forment  la  partie  septentrio- 
nale de  l'arcbipel  des  îles  Gilbert,  le  nom  du  Scarùouroughj  que  comman- 
dait le  capitaine  Marsliall.  « 

Nous  avons  parcouru  tout  l'espace  compris  entre  170  et  171*  de  longi- 
tude, et  entre  a  et  6*  de  latitude  N.,  sans  cenoontrer  une  seule  terre. 
Nous  n'avons  pas  été  plus  heureux  en  passant  sur  un  groupe  d'iies  t]ae  la 
carte  de  Butler,  édition  de  182a,  conserve  par  4*ao'  de  latitude  N. 

Jtrohipel  des  Uee  ManiwU, 

Le  tems  que  nous  devions  consacrer  à  nos  recherches  ne  nous  ayant  pas 
permis  d'examiner  toutes  les  lies  qui  composent  l'archipel  des  îles  JUars^ 
hallj  dont  la  partie  septentrionale  a  d'ailleurs  été  visitée  en  1817  p^r  le 
capitaine  Kotsebue,nous  nous  sommes  bornés  à  rectifier  la  position  des 
tlea  Mulgravê  et  Bonham,  qui  forment  sa  partie  méridionale. 

(t)  Jobn  Pardj ,  the  Oorienial  nat^igator ,  p,  i54< 


(  axg  )  àmiée  i83o. 

lieu  Mulgrmv0*> 

Le  26  mai  9  nos  relëyeniens  ont  été  pris  sur  ces  lles^  dont  nous  plaçons 

la  partie  S.,  par 6V7'    o'N.  et  169*36'    o"     E. 

et  la  partie  N.  0.9  par 6.ig.45  169,28,55. 

Les  lies  Mu^rape^  ainsi  nonunées-  par  Marshall,  se  composent  de  plu- 
sieurs iles  de  différentes  grandeurs  joUilet  par  des  roches  et  des  bancs 
de  sable.  Elles  sont  un  peu  plus  élevées  que  les  précédentes,  et  la  mer  brise 
k  une  très  petite  distance  des  plages,  du  moins  aux  pointes  S,  et  O. 
que  nous  ayons  rangées  de  tràs  prës.  Nous  n*aTons  vu  sur  Tlle  du  S.  O. 
qu'un  petit  nombre  d'habitans  et  une  pin^ue  échouée.  La  vigie  nous  a 
signalé  des  terres  éloignées  que  Tes  vents  deN.  E.  nous  ont  empêchés  de 
rallier.  Elles  paraissent  former  une  chaîne  au  N.  E.  de  celles  que  nous 
avons  prolongées,  et  toutes  offraient  une  très  boite  végétation. 

♦ 

lies  Èanham, 

Le  28  mai,  nous  avons  reconnu  la  partie  septentrionale  des  ilcs  Boh^ 
?uimj  dont  la  partie  méridionale  est  encore  une  découvesrte  faite  en  1809 
par  le  brick  i'Éiisabeth. 

D'après  les  observations  faites  sur  ce  bâtiment ,  les  lies  dont  il  s'agit 
sont  placées  ainsi  qu'il  suit  (i)  : 

Latitude , 5*48'  18"     N. 

T       *f   1     /  ^^^  les  distances  lunaires*  ....*•.  167.36. 10      £. 
^  l  par  les  chronomètres 167.25.52. 

D'après  nos  observations,  les  lies  de  la  partie  septentrionale  sont 
fixées  de  la  manière  suivante  : 

Parties.  E 6»  o'   o^'N.       167*29' 20'     E. 

Partie  N.  O  •  .  • 6.i6.i5  167.10.40. 

• 

Si  nous  corrigeons  la  lonsntude  donnée  par  les  chronomètres  de  i'Éii" 
%abeûi,  de  l'erreur  de  11'  que  nous  avons  trouvée  précédemment  sur 
plusieurs  îles  de  l'archipel  Gilbert,  nous  placerons  la  partie  méridionale 
des  lies  Bonhamj  par 5^4ffi8*N.       167*14' 52*     E. 

Ces  îles ,  couvertes  d'une  très  belle  végétation,  sont  rangées  autour  d'un 
lagon  qui  a  3o  milles  de  long  du  S.  E.  au  N.  O.  Elles  sont  généralement 

(0  John  Pnrdy,  the  Oriental  navigatot ,  |>.  i54* 
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pins  liantes  et  plus  peuplées  qae  toutes  odles  que  nous  ayons  retrouvées 
sur  la  route  de  Marshall. 

Nous  conservons  à  la  partie  méridionaTe  des  iles  Bonham  Te  nom 
de  VÊlizahetkj  et  nous  donnons  celui  de  la  Coquille  k  la  partie  sep- 
tentrionale qui  a  été  yisitée  par  nous. 

Reconnaissance  deê-iUs  Carolines.        t 

Butler  ayant  supposé  que  l'île  Bonltam  devait  être  JSbonj  indiquée  par 
Kadu  au  capitaine  Kotzebue,  j'ai  pensé  que  File  KUi  devait  être  au  N. 
de  celle-ci  y  et  je  me  suis  dirigé  vers  cette  partie  jusqu'à  6^4^'  R.  sans 
rien  apercevoir.  De  là  f  ai  fait  route  à  l'O.  S.  O.  pour  chercber  cette  tie 
dans  la  position  que  lui  d^nne  le  capitaine  Kotsebue. 

Le  29  et  le  3o  mai,  nos  recherches,  ont  été  infructueuses ,  et  j'ai  la 
certitude  que  KiU  n'est  pas  entre  i65°  et  168®  de  longitude  sur  les  pa- 
rallèles de  6^  I  o'  à  6®5o'  de  latitude  N.  Abandonnant  ces  vaincs  recherches , 
je  me  suis  porté  dès  le  i64°3o'  de  longitude  sur  le  parallèle  de  Pile 
Hope* 

Ile  Boston. 

Le  3oy  nous  oommuniquimes  avec  le  capitaine  américain  George  Joy, 
commandant  le  navire  baleinier  le  Boston,  Ce  capitaine  avait  pris  con- 
naissance de  Vile  Océan >  et  avait  découvert  le  25  mai,  c'est-à-dire  cinq 
jours  avant  notre  rencontre,  huit  petites  fles'basseé  situées  sur  un  récif 
de  3o  milles  de  circonférence,  ayant  une  ouverture  au  N.  £•  Il  place .  ce 
groupe  par :.....    4^45'  N.  et  i65"5o'  à  l'E.  de  Paris. 

Sa  longitude  est  le  résultat  de  distances  lunaires  dont  il  a  vérifié  l'exac- 
titude en  prenant  connaissance  des  iles  Baring,  qui  paraissent  avoir 
été  bien  déterminées  par  le  capitaine  Bond  en  1 792. 

Le  capitaine  Joy  ajoute  à  cette  communication,  qu'en  mars  1823, 
le  capitaine  américain  Clark,  commandant  le  navire  baleinier  le  Péru' 
ifienj  avait  découvert  un  récif  dangereux,  , 
par o»45'S.  et'  1 57^35' à  l'E.  de  Paris! 

fLeléohe  à  file  Oualan. 

Nous  avons  parcouru  le  parallèle  de  Vile  Hope^def  nia  le  i65*  degré 
de  longitude  sans  rien  apercevoir  \  cependant  le  tems  à  toujours  été 
magnifique,  et  nous  passions  toutes  les  nuils  en  panne ,  dans  la  crainte  de 
manquer  cette  terre,  qui  est  indiquée  comme  très  élevée.  Continuant 
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notre  route  yen  FO. ,  le  3  juin,  nous  atteignîmes  la  position  de  File 
Strong  {Oualan  des  naturels) ,  que  le  capitaine  américain  Crozcr,  com- 
mandant le  Nancy  de  Boston ,  ayait  aperçue  le  20  décembre  1804. 

La  découverte  de  l'île  Strong ,  insérée  dans  le  Moniteur  in  i*'  fé- 
vrier 1806  y  m'avait  été  communiquée  par  M.  Buaclie  peu  de  jours  avant 
mon  départ  de  France.  L'extrait  du  Moniteur  portait  en  substance  que 
cette  ile  haute  avait  été  «perçue  à  11  lieues  de  distance  1  et  placée 
par .    6»i22i'  W.  et  i6o»37'4o''  E,  de  Paris. 

La  longitude  est  le  résultat  de  deux  séries  de  distances  lunaires  obser* 
vées  à  environ  5o  milles  de  cette  tie. 

Nos  observations  faites  dans  le  havre  de  la  Coquille,  situé  à  la  pointe 
N.  O.d^'île,  la  placent  par  .  .  .  5"ai'25''2N.  et  i6o''4o'42'5£., 
accord  plus  que  suffisant  pour  constater  la  découverte* du  capitaine  Crocer 
et  prouver  aussi ^  d'après  la  route  que  nous  avons  faite,  que  l'île  Hope  vue 
en  1807  j  n'est  autre  chose  que  Tile  Oualan  plaoée  sous  uu  méridien  trop 
oriental. 

Cette  terre  I  dont  la  hauteur  des  montagnes  fait  une  exception  remar- 
quable,  au  milieu  d'une  mer  parsemée  d'ile  basses  de  corail ,  n'étant 
pas  portée  sur  les  cartes ,  nous. inspira  le  désir  d*eu  prendre  une  con- 
naissance complète. 

Le  5  juin  9  après  en  avoir  prolongé  la  partie  N.  ,^  nous  décou- 
vrîmes,  au  milieu  des  récifs  qui  s'étendent  a  un  mille  au  large  de  sa 
pointe  N.  O.,  un  havre  parfaitement  abrité,  auquel  nous  donnâmes  !e 
nom  de  la  Coquille,  Rendu  dans  la  passe  dont  l'ouverture  est  exposée 
è  l'0.,.le  vent  contraire  et  un  fort  jusant  nous  obligèrent  à  mouiller 
une  ancre  à  jet  par  5o  brasses  ,fond  de  roches  ;  mais  nous  envoyâmes  de 
suite  des  aussicresen  dedans  des  récifs,  et  nous  ne  tardâmes  pas  a  atteindre 
16  et  17  brasses  d'eau  et  un  excellent  fond  de  vase  noire,  sur  lequel  nous 
mouillâmes  la  corvette.'  '  \ 

On  peut  se  faire  une'  idée  de  l'empressement  que  nous  mimes  à  des- 
Rendre  sur  cette  lie  que  les  Européens  abordaient  pour  la  première  fois. 
Les  excursions  d'Histoire  naturelle  furent  entreprises  dès  le  premier  jour. 
Ou  recueillit  sur  les  insulaires  tout  ce  qui  était  de  nature  à  fixer  Fat* 
tention;  on  fit  le  tour  de  l'île  en  canot ,  et  l'on  pénétra*  dans  les  havres 
pour  en  examiner  tous  les  détails. 

Les  observations  astronomiques ,  qui  sont  particulièrement  l'objet  de 
ce  Mémoire,  ont  été  faites  sur  un  petit  Ilot  situé  ab  fond  de  la  partie  N.  E. 
du.  havre  de  la  Coquille. 
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Hait  séries  de  hauteors  ioiroomméridîeiiQei  d'étoiles,  observées  atec  le 
oercle  .répétitear  astronomique^  oot  donné  pour  la  1«^ 
titnde * S^ai^aS*!»  N. 

Neuf  séries  de  hauteurs  croisées  du  Soleil»  obserrées  à  llioriaon  de  la 
meryetramenées  à  l'observatoire I  ont  doneé^.  •  •  ^  «      5^ai'4i'* 
:   Mous  avoQS  adopté  le  premier  de  ces  deux  résultats. 

Longitude* 

Nons^aTons  réuni  sur  ce  point  55o  distances  lunatres, formant  g3  séries 
dont  le  résultat  itu^en,  pris  entre  les  obsenrsltions  occidentales^  orieii* 
taies  y  placent  Oualàn  à  l'E.  de  Parisy  de. i6o^4^'4^'5. 

Nous  adoptons  cette  longitude ,  mais  nous  pouyons  la  vérifier  an  nioyeii 
de  la  montre  n*  a6  que  nous  avons  suœessiv^ment  réglée  au  Fort-Ja^son, 
à  la  Nouvelle-Zélande,  à  Oualan ,  k  Doreri  et  k  Sourabaya ,  soit  que  nous 
prenions  pour  méridien  fixe ,  celui  de  la  première  on  de  la  demiëre  de 
ces  stations. 

A  compter  dn  Port- Jacàson ,  la  montre  n*  26,  employée  arec  la 
moyenne  de  ses  marches  diurnes  observées  aux  extrémités  île  bhaqtie 
traversée,  placerait  l'tle  Oualan, ainsi  qu'il  ^it: 

Longitude-adoptée  an  Port- Jackson 148* 5o'   g*     E; 

La  Nouvelle-Zélande  i  rE.dn  Port- Jackson, de  •  .    a3*  0.57,5 

L'tle  Oualan  II  1*0.  delà  Nouvelle-Zélande,  de  ...     11.  9.47» 7 

I'*  longitude  conclue  pour  Ouàlan 160* 4''  i^"^  E* 

Nous  verrons  plus  loin  que  la  ibéme  montre,  em- 
ployée jusqu'à  Sourabaya,    place  Oualan   à  TE.  de 

^Doreri,  de 28.53.43,2 

et  Doreri  à  l'E.  de  Sourabaya,  de 21.21.  2 

Mais  nous  placerons  l'entiée  de  la  rivière  de  Soura- 
baya, par  110.23.  2,5  £• 

La  2*  longitude  ooncine  pour  Onalan ,  sera  donc 
de i6o*37'  47*  7  £• 

Enfin ,  si  nous  prenons  la  moyenne  entn  ces  deux 
résultats,  nous  aurons. 160.89.33 

Ce  qui  ne  diffère  dp  Ik  lomgiude  que  nous  avons  ob- 
tenue pat  les  distances  lunaires,  que  de.  ..•••••   '      >'   9^ 
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Remarques  sur  Pîlè  Oualan. 

D'api^i»  le  plan  levé  par  MM.  Bérard  «iLottin,  Pfle  Otmlan^  ainsi 
nommée  par  le»  natnrelsi  a  nenf  niîlles  du  N.  E.  an  &  O*  et  sept  nHlea 
da  S:  £.  au  N.  O.  Lie  ritage  »  à  l'ezœptiou  de  la  partie  N.  de  Vtle  qui  est 
canteurikée  par  «ne  belle  plage  de'  saMe  madréporiqiie,  est  géaéralement 
noyé  et  envahi  par  les  man^iers.  LHIe  entière  est  bornée  par  nn  récif  de 
corail  qui  s^ouvre  sur  quelques  points  pour  donner  accès  à  de  très  bons 
aEKmitlages  compris  entre  le  ri'vlige  et  lui. 

Les  montagnes  d'Oualàn^  quoique  revêtues  jusqu'à  leurs  sommets 
d^ane  végétation  active  et  variée  qai  les  rend  inaccessibles ,  décèlent  pu* 
leurs  formes  coniques  et  déchirées,  une  origine  volcanique  que  l'examen 
des  roches  a  en  tefet  confirmée.  La  faaa^eur  du  piton  Crozsrj  qui  domine 
ail  centrede  tontes  nés  montagnes,  «est  de  657  i^^**^f  et  «elle  du  mome 
Buache^  qui  couronne  toute  la  partie  N.  de  l'tte ,  est  de  ^163  mètres. 

Le  morne  Bdaohe  est  Ké  wol  croopes  montargneuses  de  la  partie  centrale 
de  l'ile  par  une  oolVine  de  moyenne  hauteur ,  «Pou  s'échappent  deux  rallées 
profondes,  qui  se  dirigent,  l'une  dans  P£.  vers  le  havre  de  Chabrol  ei 
l'autre  dans  le  N.  O.  vers  le  havre  de  la  Coquille,  Ces  vallées  sont  arrosées 
par  dès  rivières  abondantes  qui,  après  s'être  précipitées  avec  fracas  de 
-rochers  en  rochers,  serpentent  silencieaseiment  dans  la  plaine  pour  se 
vendre  au  rivage. 

Le  havre  Chabrol  «si  situé  au  mîtieu  des  réciCi  de  la  partie  orientale 
de  rile.  Sa  partie  N.  est  formée  par  la  petite  Ile  Lèiè,  sur  laquelle  sont 
établis  les  principaux  chefb  et  ht  presque  totalité  de  la  popiriation.  Il  a 
sur  le  havre  de  la  Coquille  l'avantage  d'être  abrité  de  tous  les  côtés  par 
des  terres  levées.  Lesbâtimens  de  toute  grandeur  peuvent  mouiller  dans 
toutes  ses  parties  sur  «i  5  et  t  7  brasses  fond  de  vase ,  et  fou  trouverait  dans 
un  enfoncement  qui  se  dirigiî  vers  le  S.,  près  du  village  de  Yepahj 
fflusieurs  poîfuts  sur  lesquels  on  •aimait  tdi^e  ééciti4té  pour  abattre  un 
b&timent  en  carène. 

La  passe  du  havre  Chabrol  estan  S.  de  la  partie  orientale  de  HIe  Lélé; 
^profondeur  est  de  35  brasses, et  sa  largeur ,  comprise  entre  deux  bancs 
de  madrépores  adhérons  aux  pointes  les  plus  votsineft^  est  d'environ  24^ 
mètres.  Cette  passe  étroite  eét  directement  expesée  aux  ivents  généraux 
qoi  en  rendent  l'acoai  facile  à  tontes  les  heures  de  la  journée;  mais  ponr 
sortir,  il  laut  pix)filer  ^s4M*ises  de (ten^e-, -qui *ne soufflent  que  pendant  la 
•ouït ,  et  éviter  surtout  de  se  'tnotfver  en  Mhoe  à^mie  ^trep  petke  distance 
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des  récifs  extériears^  sar  lesquels  la  mer  déferle  avecuoe  extrême  tîo- 
lenoe. 

Le  hayre*de  la  Coquille  j  doot  nous  aroos  déjà  parlé  ^  éùÀi-sous  le 
.vent  de  i'ile,  sa  passe  est  dirigée  vers  PO.  et  préseatë  des  cîrooostaoces 
tout  opposées.  La  sortie  en  est  commodej  mais  pour  entrer  .avec  Jes 
vents  régnans ,  il  faut  serrer  toutes  les  voiIqs  en  rangeait  de  très  près  les 
récifs  de  la  pointe  N.  de  la  passe ,  et  se  servir  d'aossières  préparées  à  1'*- 
vanee  pour  se  diriger  vers  le  mouillage. 

En  outre  de  ces  deux  bassins  remarquables  par  leur  étendue  et  la  qoar 
lité  de  leur  fond,  le  plateau  madréporique  qui  ceint  l'ile  entière  ^re 
encore  deux  mouillages  .excellens:  l'un  dans  le  port  Bérard  k  deiUL 
milles  au  S.  S.  O.du  havre  delà  Coquille ,  et  Vautre  dans  le  port  LoUin 
situé  au  milieu  de  la  partie  méridionale  de  i'ile.  On  peut  ancrer ,  ..dans 
Futi  comme  dans  l'autre^  par  25  brasses  sur  un  fond  de  sable  unii  un 
mortier  de  corail  pulvérisé.  .  . 

La  belle  v^ctation  et  la  multiplicité  des  rivières  quti  aboutissent  à 
tous  ces  mouillages  permettent  d'y  faire  le  bois  et  l'eau  avec  la  plus  grande 
facilité.  On  peut  aussi  s'y  procurer  des  ignames ,  des  fruits  à  pain,  des 
cannes  à  sucre  et  des  bananes  de  différentes  espèces^  mais  il  y  a  peu 
d'oiseaux,  peu  de  coquillages^  le  poisson  y  est  également  rare.  A  Yesr 
ception  des  rats  et  de  quelques  lézards,  les  quadrupèdes  y  seraient  en- 
tièrement inconnus  ;  on  n'y  trouve  pas  même  le  chien ,  qui  partout  ailleurs 
est  le  compagnon  fidèlç  et  inséparable  de  l'homme. 

Les  insulaires /ucent  d'abord  craintifs  et  mirent  de  la  répugnance  à 
monter  à  bord  de  la  corvette;  mais  attirés  par  nos  présens,  ils  ne  tar- 
dèrent pas  a  devenir  familiers  et  se  mêlèrent  parmi  nous  sans  jamais 
nous  être  importuns. 

Nous  apprîmes  bientôt  que  les  principaux  .chefs  habitaient  la  petite  île 
Lélé,  située  au  vent  de  l'ile.  MM.  Lesson  %t  de  Blossevill^  furent  les  pre^ 
mîers  qui  tfj  rendirent  en  prolongeant  les  deux  vallées  qui  séparent  la 
partie  N.  de  la  partie  S.  d'Oualan. 

Nous  «ntreprhnes  ce  trajet,  M*  le  Jeune  et  moi ,  dans  la  journée  du  8. 
La  distance  «'est  que  de  cinq  milles,  mais  au  départ  comme  à  l'arrivée, 
le  sol  est  noyé' ou  eoupé  par  des  rivières  qu'il  faut  traverser  oi\  suivre 
quelquefois  pendant  un  tems  considérable.  Le  chemin  u'est  pas  beaucoup 
plus  facile  sur  les  terrains  élevés,  car  ce  n'est  qu'en  gravissant  des 
rochers  sur  lesquels  se  précipiteatile  nombreux  tprrens  que  Ton  parvient 
à  les  franchir.  Toutefois,  cette  disposition  hydrologique  tempère  single 
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lièremeat  Pardear  da  cUmat  et  présente  à  l'imaginatioD  une  fraîcheur  et 
une  Tariété  de  taUeaux  bien  capables  de  faire  surmonter  les  inconyéniens 
d'une  semblable  course* 

Parvenus  au  sommet  de  la  colUne  qui  sépare  les  deux  yallées  opposées^ 
nous  trouTâmes  sur  une  petite  plaine  plusieurs  habitations  dont  les  dépen- 
dances étaient  entourées  d'une  légère  palissade*  Les  naturels  sortirent  de 
leurs  cases  arec  empressement  pour  nous  offrir  quelques-uns  des  produits 
de  leur  sol^  et  lorsque  nous  nous  remimes  eu  marche ,  plusieurs  d'entre 
eux  se  joignirent  à  ceux  qui  nous  escortaient  déjà  pour  porter  derant  nous 
Im  fruits  que  le  teois  ne  nous  avait  pas  permis  de  consommer  sur  les  lieux. 
Cette  plaine  fournit  abondamment  k  la  subsistance  des  habitans  et  parait 
aussi  avoir  été  choisie  pour  être  leur  dernier  asile  ^  car  nous  remarquâmes 
parmi  les  plantations  dont  elle  était  couverte  une  foule  de  petits  hangars 
que  l'on  nous  dit  être  des  lieux  de  sépulture. 

En  descendant  la  vallée  de  VE.,  nous  reprimes  le  cours  des  rivières  jus- 
qu'au havre  Chabrol ,  et  nous  nous  rendîmes  dans  l'ile  Lélé.en  nous 
frayant  une  roule  sur  un  banc  de  corail  entièrement  submergé,  qui  lie 
la  partie  N.  de  cette  petite  île  au  rivage  d'Oualan. 

L'ile  Lélé  n'a  qu'un  mille  d'étendue  de  TE.  à  l'O. ,  sur  deux  tiers  de 
mille  de  largeur;  sa  partie  orientale  présente  un  morne  conique  asaez 
élevé  ;  le  reste  est  très  bas,  et  serait  probablement  enyabi  par  la  mer^  si 
les  naturek ,  qui  ont  choisi  cette  localité  pour  y  établir  leur  principale 
résidence,  n'avaient  pas  eu  la  précaution  d'en  élever  le  sol  à  i5  ou 
20  pieds  au-dessus  du  niveau  des  eaux,  et  d'envelopper  l'ile  entière 
d'une  ceinture  de  murailles  capable  d'offrir  une  digue  insurmontable  aux 
phénomènes  périodiques  des  marées. 

Le  village,  ainsi  garanti  des  inondations  par  l'industrie  des  habitans, 
est  traversé  dans  divers  sens  par  des  canaux  que  les  pirogues  peuvent 
facilement  parcourir  lorsque  la  mer  est  haute.  Les  murs  qui  encaissent 
ces  canaux,  ainsi  que  ceifx  qui  contournent  File ,  sont  composés  d'énormes 
fragmens  de«basaUe  et  de  coraux  taillés  avec  art,  et  placés,  sans  aucun 
ciment,  les  uns  sur  les  autres.  Les  naturels  les  construisent  en  employant 
des  cordes  et  des  leviers  d'une  grande  dimension,  et  ils  leur  donnent  un 
talus  assee  considérable  pour  qu'ils  soient  en  ét^t  de  résister  à  la  poussée 
des  terres  qu'ik  sont  destinés  à  soutenir. 

Notre  arrivée  à  Lélé  répandit  une  joie  extrême:  hommes,  femmes  et 
enfans  se  précipitèrent  en  foule  sur  nos  pas.  Leur  étonnement  se  portait 
plus  piarticulièrement  sur  la  couleur  de  notre  peau,  qu'ils  touchaient^  soit 


\ 


-"    Jdditions  i85o. 


Il  ndnyme  de  chef,  il  peut  appartenir  aux  qoatre  premibvs  chstea 
Il  ett  pin»  particpTifaement  afibct<  mn.  derot  i>réinifera.  !«' 


(  M?  ) 
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afoujie  le  mot  UaUiij  qai  s^S&t- droit j  lai  seul  ayant  le  pmilége  de  $e 
tenir  deboat  dans  les  TÎsites  oomme  dans  les  convocations. 

JLes  horofses  exercent  un  pouvoir  absolu  sur  le  peuple  >  qu'ils  tiennent 
respectueusement  accroupi  à  une  grande  distance  de  leur  personne  ; 
ils  sont  réfléchis  9  silencieux  et  peu  communicatifs.  Ils  ajoutent  à  leur# 
prérogatives,  celles  d'avoir  plusieurs  femmes],  de  disposer  seuls  des  cocos 
dont  Vile  est  peu  fournie^  .et  de  boire  une  liqueur  forte  qu'ils  nomment 
utqua  ou  dcMg^ug,  Étant  seuls  propriétaires,  ils  se  sont  partagé  la 
yille  et  l'ile  entière,  et  se  sont  isolés  les  uns  des  autres  par  ces  énormes 
murs  dont  )'ai  parlé  plus  haut*  L91  paitie  de  la  population  qui  réside  fur 
chaqiie  terre  étant  nourrie  par  le  chef,  elle  lui  doit  le  produit  de  v&^ 
peines,  soit  qu'elle  cuIUtc,  soit  qu'elle  construise  dés  maisons  et  des  pi* 
rognes,  ou  quelle  s'occi^pe  de  la  pèche.  C'est  ainsi  également  que  pen« 
dant  notre  séjour,  elle  portait  fidèlement  è  w^  chefii  respectifs  les  .objets 
d'échange  qu'elle  obtenait  à  bord  de  la  corvette. 

Le  peuple  dV)ua1an  n'est  point  guerrier;  les  lances  de  10  è  12  pieds 
que  nous  avçns  vues  entre  ses  mains  ne  sontde;^tinées  que  pour  la  pèche. 
Les  murs  qui  entourent  les  propriétés  sont  moins  propres  à  repousser 
une  agression  qu'à  soutenir  le  sol  et  «  encaisser  les  torrens  qui,  dans  la 
saison  pluvieuse ,  doivent  occasîoner  de  grands  4égâts. 

Nous  ne  le  rangerons  pas  non  plus  parmi  les  peuples  navigateurs.  Il 
construit  de  belles  pirogues,  il  est  vrai ,  mais  il  ne  connaît  pas  l'usage 
4es  voiles  et  ne  s'expose  d'ailleurs  que  bien  rarement  au  dehors  des  redis. 

L'industrie  des  babitans  d'Oualan  se  fait  remarquer ,  non-seulement 
dans  la  constmction  des  pirogues,  mais  encore  dans  celle  des  maisons,  qui 
présentent  un  grand  rectangle  surmonté  d'un  toit  élevé,  à  pignons  trian- 
gulaires; ces  pignons,  plus  hauts  que  le  milieu  du  comble,  sont  à  claires- 
voie  dans  la  partie  supérieure ,  et  paraissent  avoir  été  disposés  ainsi  pour 
favoriser  la  circulation  de  l'air.  Les  maisons  ont  environ  3o  pieds  de  long, 
3Q  de  large  et  3o  de  hauteur.  Les  parties  latérales  sont  faites  en  petites 
lattes  très  serrées,  et  le  sol  est  garni  de  nattes  en  jonc  d'une  grande  pro- 
preté* Au  milieu,  il  existe  un  foyer  formé  de  plusieurs  pierres  sur 
lesquelles  on  fait  cuire  le  poisson,  les  bananes  et  le  fruit  de  l'arbre  à 
pain,  et  l'on  y  entretient  du  feu  pendimt  lu  nqit,  pour  ren^édîer  sans 
doute  aux  inconvéniens  du  sol  qui  est  extrêmement  humide. 

Outre  les  maisons  particulières,  tt  esSdAià  dans  chaque  diatriet  une 
vaste  maison  publique  ouverte  de  toute  pai4,  ayant  60  pieds  de  long  et 
autant  en  hauteur  à  i'extrémUé  des  pignons.  Le  fthef  et  là  portion  de  la 
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popnlatioa  qnl  réside  anprb  de  Ini  s*;  tiennent  presqofi  jonmellenient 
uieniLIés.  C^est  k  la  fois  le  hangar  soiu  lequel  sont  snspendâes ,  à  une 
hauteor  conreoable,  les  grandes  pirt^rues  qne  l'on  conserve  avec  soin,  et 
lemagasin  oh  sont  réunis  tous  les  instrumens  atiles  k  la  commananté; 
nous  j  avons  retrooTé  nos  babhes  et  divers  antres  objets  [d'échange  qœ 
nous  nions  donnés  aux  babttans,  et  nous  avons  acquis  la  certitude  que 
si  de  semblables  objets  deviennent  la  propriété  dn  cher,  ils  sont  du  moins 
déposés  dans  un  lieu  où  tous  les  membres  dn  même  district  peuvent  en 
disposer  à  leur  gré. 

L'instrument  le  plus  remarquable  que  nous  ajttos  trouvé  dans  preaqsé 
tontes  les  maisons,  est  un  petit  métier  ingénieosement  construit  pour  la 
&brique  du  seul  vêtement  qui  leur  est  indispensable.  L'étoffe  qui  eâ 
résnlteest  tissée  au  mojvn  d'nne  navette  semblable  i  la  nâtre ,  et  le  fil  tria 
fin  qui  entre  dans  la  confection  de  cette  étoffe  est  teint  de  difi&«ntes  ooa- 
leurs  brillantes  et  ineffaçables. 

Les  faabitans  qui  noos  avaient  accompagnés  à  Lélé  se  cbaigèrent  de 
nons  reconduire  an  havre  de  la  Coquille.  Cette  fois  ils  nons  firent  prendre 
les  plages  qui  contournent  la  partie  N.  d'Onalan.  Cette  route  est  plus 
commode  que  celle  des  vallées,  maïs  elle  n'offre  que  l'aspect  monotone 
des  sables  et  des  coraux  battus  par  la  mer;  cependant  nous  vîmes  plu- 
sieurs habitations  dont  les  chefs  nons  tirent  l'accueil  le  plus  amicalj  ils 
Dons  invitèrent  à  nous  reposer,  et  nous  offrirent  aussi  quelques  fruits  qu'ils 
avaient  disposés  avec  soin  sur  de  petites  claies  laites  en  feuilles  de 
vaqnois. 

Il  est  facile  de  se  convaincre  de  quelle  importance  l'île  Onalan  peut 
devenir  un  jour.  Placée  au  milieu  des  lies  Carolincs.  sur  la  route  des 
navires  qui  vont  de  la  Nouvelle-Hollande  en  Chine,  elle  leur  présente  à 
la  fois  des  ports  de  carénage*,  de  l'ean  en  abondance  et  des  rafivichis- 
semensde  différentes  espèces.  Ses  peuples  sont  généreux  et  pacifiqnes,et 
ils  seront  bientôt  en  état  d'offrir  an  navigateur  nnaliment  indispensable 
liera  sans  doute  de  deux  truies  pleizies  qne  nous 
'ils  ont  reçoes  avec  la  plos  vive  reconnaisttnoe.  '■ 

Ig  Oaaian  à  Dont*  (Nouvelle- G di née). 

areilUmes  jln  luvie  delaCoonilie  et  noua  a«r- 

poor 
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I  à  rO.  et  nous  «Duserv&mes  celte  direction  jusqu'au  17  sans  rien  aperce- 
^ir.  J'ai  lieu  de  croire  que  cette  lie  n'existe  pas  j  c'est  sans  doute  Oualan' 
qnt  aura  été  mal  placée  en  latitude.  Feyoa  est  d'aiUeora  indiquée  comme' 
nne  terre  élêyée*. 

Iles  Mac'AêkUL 

Le  17 'y  à  10  heures  du  matin^  nous  reçonn&mes  les  Qes  MacAskUlj 
décooTcrtes  en  i8og>  par  le  capitaine  de  ce  nom,  commandant  le  navire 
Lady-Barlow.  Ce  sont  deux  petites  îles  basses  placées  sur  un  même  récifj 
celle  du  S.£.  se  nomme  Pélêlap,  et  cdledu  N.O.,  Tougoulou}  une  très 
petite  lie  à  la  pointe  S»  de  cette  dernière  se  nomme  Tak(ù, 

Nos  observations  placent  la  pointe 

N.decesiles  par 6«i4'25'  N.  et  i58«»27'45'  E. 

et  ta  pointe  S.  par,  .  .  • 6.12.40  158.27. 55 

Diaprés  le  capitaine  Mac-A^ll|  elles 
seraient  par. 6.12.  o  i58.32.4o* 

Étant  à  la  partie  O.  de  ces  iles,  nous  ayons  été  accostés  par  dix  piro« 
gués  dont  les  hommes  qui  les  montaient  se  sont  empressés  de  jeter  sur 
notre  pont  tous  les  fruits  qu'ils  avaient  apportés.  Cette  preuve  de  confiance 
méritait  de  notre  part  un  retour  de  générosité  qui  leur  fut  accordé  bien 
au-deHi  de  ce  qu'ils  espéraient  Ces  insulaire»  ont  beaucoup  de  res- 
semblance avec  ceux  d'Oualan;  cependant,  ce  nom  leur  est  inconnu. 
Il  nous  ont  dit  qu'il  existait  une  lie  Aie  au  sud  de  la  leur.  Je  pense  que 
cette  lie  est  celle  que  découvrit  en  1 798,  le  capitame  Musgrave ,  du  navire 
le  Sugar'Cane,  Elle  me  parait  du  moins  plus  près  que  les  îles  Mao-Askill , 
de  la  route  qu'il  a  dû  suivre  pour  avoir  plus  tard  connabsance  de  I08 
JTalienUs. 

Iles  Daperrey. 

Le  18  à  6  heures  dn  matin ,  nous  vîmes  trois  lies  basses  qui ,  n'étant  pas 
portées  sur  les  cartes,  appartiennent  à  l'expédition  de  la  Coquille.  Ces 
iles ,  auxquelles  MM.  les  officiers  ont  bien  voulu  donner  mon  nom ,  sont 
pîacées  sur  un  même  récif,  et  comprennent  entre  elles  un  lagon  qui  n'a 
d'accès  que  poor  les  pirogues.  Chacune  d'elles  reçoit  dans  la  langue 
des  insulaires  un  nom  particulier.  L'ile  du  ILO.  se  nomme^  Ougaij 
celle  de  l'E.,  Mougoul,  et  enfin  celle  du  S.,  Aoura.  J!7ous  {plaçons  la 
pointe  S.  de  Mougoul ,  qui  est  le  milieu 
dugrou^  par 6*^39'   o*N.  et  i57»2^'25''  E. 


Année  i83o. 


C^.^); 


Après  ayoir  doublé  la  pointe  N.^  je  fis  serrer  le  TentfKHir  oosutni-' 
niqner  ayec  les,  naturels  d'une  pirogue  à  la  Toile  qui  se  dirigeait  Ters 
noufl.  Elle  était  montée  par  lo  hotames  dont  l'un  nods  adressait  un 
discours  en  nous  montrant  la  moitié  d'un  coco  qu'il  tenait  dans  diaqvie 
main. 

Ces  insulaires  sont  grands  >  forts  et  bien  faits.  La  beauté  de  leurs  che- 
T6UX  ondulés  qu'ils  laissent  flotter  sur  leurs  épaules,  un  air  enjoué  et  une 
extrême  douceur  empreinte  sur  leurs  physionomies  annoncent  des  hommes 
heureux,  jouissant  d'une  excellente  santé ,  et  n'ayant  rien  à  envier  au 
reste  de  la  terre.  En  tout,  ils  nous  parurent  aToir  beaucoup  àë.  rapport 
ayec  les  habitans  des  iles  Onalan  et  Mao-AskilL  Us  connaissent  Ptle 
Pélélap  que  nous  avions  vue  la  veille  ^  et  ils  nous  ont  parlé  d'une  tie 
POuloupa  que  nous  avons  cherchée  dans  l'OJ^.O,,  d'après  leur  indication , 
sans  rien  apercevoir. 

Les  plans  des  îles  MaojiahiU  et  Dupemy  ont  été  levés  par  M«  de 
Blois. 

Le  23  juin  ;  à  6  heures  du  soir  ,  nous  primes  des  relëvemens  sur  une 
nouvelle  ile  basse,  que  j'ai  nommée  è!Un>illê» 

Sa  pointe  N.  est  par •  •  •  •    T  ^'  ïS^N;  et  i5o"i6'5a'  E. 

Cette  Ile,  couverte  d'une  belle  végétation ,  ne  parait  pas  avoir  plus  d'un 
mille  de  l'Ë*  à  l'O.  L'approche  de  la  nuit  ne  noua  a  pas  permis  d'en  lever 
le  plan. 

Ile  Bordelaise  j  dècouperU  par  M.  Sali^j  en  1826. 

« 

■ 

• 

Peu  de  tems  avant  la  publication  de  ce  mémoire,  M.  l'Amiral'de  Rossel 
avait  eu  la  complaisance  de  me  communiquer  la  découverte  de  l'ile 
Bordelaise j  £aite  dans  ces  parages,  le  18  juin  18:^6,  par  M,  tSafts^com* 
mandant  le  navire  le  Pémvien  de  Bordeaux  (i). 
;  M.  Salis  place  cette  ile,  qui  est  petite 
eit  basse,  par 7*^39'    o*'N».et  i52**45'   o"  E. 

Sa  longStilde  est  le  résultat  moyen  de  deux  bons  chronomètres^  l'un  àé 
Parkirison,et  le  n^  2981  de  Bréguet, qu'il  avait  réglés  à  TVahouj  Tune 


(i)  Relation  du  Voyage  aatonr  du  Monde^  fait  par  M.  Salis.  Annales  maritimes  et 
coloniales^  mai  18379  p.  39^* 
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des  Iles  Sandwich ,  ^t  qa'il  a  rectiCés  plua  tard  sur  le  méridien  des  lies 
de  la  Providence  de  la  NouYelle-Guînée*  déterminé  dans  le  voyage  de 
Dentrecasteaui. 

Pour  ne  pas  confondre  les  îles  d'UrvîIle  et  Bordelaise  ateo  celles  qoi 
ont  été  déooQTertes antériearement  par  les  Espagnols,  dans  les  mêmes 
parages,  examinons  ce  que  rapporte  dom  JoseEspSnosa  dans  ses  Mé-^ 
moires  hydrographiques  (i).  * 

Dom  Felipe  Tompson  découvre  en  juin  1773^  deux  tles  :  Tune  qu'il 
nomme /bsFa/MA/^s  et  qu'il  place  par    5*4o'N.  et  i56^i4'àl'E.deParis, 
l'autre  qu'il  nomme  Boxo^TrUte  ou 
SanrAffâstlnjf^T 7.24        ^^  i54.52. 

Ces  déterminations  ne  sont  fondées  que  sur  l'estime  de  ta  route  parcou- 
rue depuis  la  Noarélle-Guinée;  mais  le  6  noyembre  1802,  dom  Joaquim 
Lafita  reroît  los  Yalientes  etien  fixe  la  position  par  de  nombreuses  obser- 
yations  de  distances  lunaire»,  par.  5^4^'^.  et  i55i^ ^Z' ^Z"  IL,  AeVdsis. 
Ce  qu  diffîre  de  la  longitude  de  Tompson  de<  •  .  .    80.37 

Si  nous  appliquons  cette  correction  k  Pile  San*Agustîn  de  Tompson, 

nous  placerons  œtte  ile  par. i54°2i^  a3'  , 

position  qui  démontre  éyidemment  que  les  iles  d^UrvilU  et  BardUlaiêe 
ne  peuvent  pas  être  identiques  avec  l'ile  San-Agustin. 

En  février  180&,  dom  Juan  Baulista  Monteverde  découvre  une  tle 
qu'il  croit  être  San-Agustin,  mais  que  des  observations  de  distancer  lu* 
naires  placent  par 7<»i8'  N.  et  i5i*33'a3^  E. 

Il  est  encore  évident  que  cette  nouvelle  iie,  ainsi  placée  entre  les  tles 
dUrville  et  Bordelaise,  ne  peut  pas  être  confondue  ni  avec  Tune  ni 
avec  l'antre;  car  alors  il  faudrait  admettre  une  erreur  de  i3  on  ai^  êit 
les  latitudes,  et  de  x*io'  on  i^aof  sur  les  longitudes,  ce  qui  n'est  pas 
probable* 

Ceci  nous  conduit  encore  k  une  conséquence  qu'il  importe  de  tàite 
remarquer ,.  quoique*  cette  discussion  semble  être  éUngëre  k  notns 
voyage;  c'est  que,  par  la  raison  que  nous  venons  d'émettre  ci-dessus, 
l'on  ne  doit  pas  non  plus  regarder  comme  identiques  les  tles  vues  par 
Monteverde  et  Tompson;  car  la  longitude  de  San-^Agustin  corrigée  de  3o' 
d'erreur  que  Lafita  a  trouvée  k  l'tfe  los  Yalientes,  est  encore  pins  orien- 
tale que  celle  de  Monteverde  de  2^4^i  erreur  qu?U  serait  impossible 


P 


(\}  Memoiiai  «obre las  obterraciones ,  t.  II ,  p.  16  ce  a;. 
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d'atltîbner  ans  observations  de  distances  lunaires  faites,  tant  par  Lafita 
que  par  Monteverde,  k  des  époques  ansii  récentes.  Je  propMC  donc  de 
donner  à  l'Ile  découverte  par  Montererde ,  le  nom  de  la  frégate  U  San~ 
Rafaël  qu'il  commandait  \  et  pour  plus  de  clarté,  je  résume  toateaoes 
positions  géographiques  dans  lé  tableau  suivant: 

Ijoi  Fitlientesj  décour,  ^r  Tompson 
m  1973  et  corrigées  par  Lafita  en  iSoa.    S'^S'   «' N.  et  i55°43'33'E. 

San-AguaAij  idtm. 7-^4*  **  i54.ai.33 

Ile  Bordtlaiatj  découverte  par  M .  Sa- 
lin en  1826 •  .  .    7.3g.  o  152.45.  a  , 

Ile  SaifRa/oflj  découverte  par  Mon- 
teverde  en  1806 7.18    o  i5i.33.i3 

Ilee^t/rci^jdéconvertepar  ubusen 
1834 7.  5.18  i5o.i6.52 

Dans  un  Mémoire  publié  eu  1819,  M.  l'amiral  de  Krasenstem  (1) 
rapporte  la  longitude  de  bu  FalunUê ,  <Paprès  les  obserrations  faites  en 
1793,  par  Mnsgrave,  capitaine. du  Sugar-Canaj  qui  placent  ces  îles 
par. 5''4o'  o*    *t      i55'ii'4<>*- 

Si  nous  admettions  cette  position,  l'ile  San-Agustin 

que  Tompson  a  placée  à  l'O.  de  celle-ci ,  de. 3o.37 

seraitpar i54.4i-   3 

Ce  qui  n'établirait  pas  davantage  son  identité  avec  les  ilcs  d*Urville , 
Bordelaise  et  Sao-Rafael. 

Nota.  La  partie  du  Mémoire  de  dom  losé  Espmosa,  qai  copceroe  les 
Iles  Carolines ,  a  été  traduite  en  français  par  M.  Gabert ,  alors  secrétaire 
de  l'expédition  de  M.  de  Freycinet  La  copie  coUatiOnnée  de  cette  tradtffr- 
tion ,  que  j'ai  entre  les  mains ,  contient  une  faute  qu'il  importe  de  fiiîre 
oonnaitre.Id longitude  i56'i4'queTompsondonDeàl'He&u/'â/M»fHjSe 
trouve  appliquée  une  seconde  fois  à  l'Ile  Sar^Agustin,  à  l'exdusîon  de 
la  longitude  i54*5a'  que  Tompson  donne  k  cette  dernière  tie.  l'ignore  si 
M.  Gabert  a  publié  sa  traductian,  mais  je  ne  m'en  croîs  pas  moins 
obligé  de  signaler  une  erreur  qui  pourrait  faire  croire  à  quelques'  gé(^ 
graphes  que  les  lies  les  Valientes  et  San-AgusUn  ont  été  placées  sur  le 
même  méridien  par  Tompson. 

(i)B«jCn>gcEacBfdrDgcapliiadergraueni  Ouoe.  Leiptig,  tSig,  tvol.in.^- 
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Groupe  des  iléê  Hogoleu, 

m 

«Après  avoir  oonra  au  N.O.  et  à  l'O.  entre  les  parallèles  de  7  à  9"  jos- 
qu'au  i5a*  degré  de  longitude,  nous  nous  sommes  dirigés  sur  le  parallèle 
d'une  tle  haute  qui  ne  se  troure  sur  aucune  carte,  mais  que  dom  Luis  de 
Terres,  second  gouverneur,  des  îles  Marianes,  avait  signalée  à  M.  de 
Chamiso  (i),  comme  une  découverte  faite  en  i8i4>  par  le  capitaine 
Dublon,  commandant  le  Son-Antonio  de  Manille.  Cette  route  me  met* 
tait  d'ailleurs  en  position  de  vérifier  la  carte  systématique  que  le  père 
Jean-Antoine  Cantova  avait  construite  à  Guam  en  1 722  (a) ,  et  à  laquelle 
les  décoi:^vertes  récentes  des  Iles  Tamatam  et  Pouhuhot^  de  l'expédition 
de  VÛranU^  donnaient  un  nouveau  d^é  d'intérêt.  Sur  cette  carte, 
construite  d'après  les  renseignemens  donnés  par  les  naturels  de  quelr 
ques^unes  des  îles  Carolines,  le  groupe  Hogoleu  se  trouve  précisément 
k  l'E.  de  l'ile  Tamaiom;  je  devais  donc  établir  jnes  recherches  sur  le 
parallèle  de  cette  dernière  ile,  et  cela  avec  d'autant  plus  d'espoir, 
que  les  parallèles  de  9  à  10°  avaient  été  vainement  parcourus  en  1817 
par  le  capitaine  Kotzebue.  Je  pensais  aussi  que  File  du  capitaine  Dublon 
devait  appartenir  à  ce  groupe»  Le  résumé  suivant  va  faire  connaître 
que  toutes  ces  conjectures  étaient  eH  effet  fondées- 

Le  a4 1^^^»  ^  7  heures  du  matin,  une  terre  haute  divisée  en  petits 
mondrains  fut  aperçue  k  l'O.S,0.  A  .6  heures  du  spir,.npu8  en  étions 
encore  à  7  milles,  lorsque  nous  mimes  en  panne  pour  passer  la  nuit. 
Cette  terre  nous  présentait  alors  l'apparence  de  plusieurs  petites  îles 
hautes,  placées  au  milieu  d'un  vaste  lagon  entouré  d'un  récif  sur  lequel 
on  remarquait  une  prodigieuse  quantité  de  petites  lies  basses. 

Le  25,  a|i  point  du  jour,  nous  rangeâmes  les  iles  de  la  partie  N.'  et 
nous  reç&mes  à  bord  les  naturels  de  l'ile  Pi»é ,  qui  nous  donnèrent  les 
noms  suivans  des  iles  qui  étaient  en  vue  :  PUe^  Pisémio,  Ruacj  Lamoilj 
Falaluj  Ulalu^  Irotj  Falang^  Tol^  etc.  La  concordance  qui  existe  entre 
plusieurs  de  ces  noms  çt  ceux  de  la  carte  de  Cantova  ne  me  permit  plus 
de  douter  que  nous  ne  fussions  en  effet  dans  le  groupe  Hogoleuj  comme 
j'en  avais  conçu  l'espérance,  et  j'eus,  dès  ce  moment,  la  satisfaction  ^ 


(1)  A  voyage  of  DiscoTery  into  the  sonth  sca ,  etc.  Ouo  von  Kotzebae,  t.  III,  p.  ii6*' 
(1)  l4eures  édifiantes  XVIU  racaeil',  p.  189  (1718). 


Année  .i83o. 


(a34) 


■^-T' 


Toir  tomber  le  Tolle  qui  avait  couyert  Jasqa'à  présent  cette  partie 
cessante  du  Taste  arcbipel  des  UeaCftrolinet. 

Noua  avons  employé  à  la  reconnaissance  de  ce  ^oupe  les  journées 
du  24  y  du  aS ,  du  26  et  du  27  juin.  D'après  la  carte  qui  en  a  été 
par  M.  de  Blois,  il  a  3^  lieues  de  tour,  et  nos  obsetTationa  j^awieiit 
points  extrêmes  ainsi  qu'il  «nit  : 

PartieN.,«ePwtf *  .  fJisk'SS^Ti.  et  i49'29'  iS*   E. 

Vaxiie'E.ftle  Gaudic^iid, 7.32.35  t49*3g.  10 

Partie  S.  E. , ile  Cliamiso 7.16.48  149*37.20 

Partie  S. >  ile  Gipry 7.  8.55  i49*3i.4^ 

^Parties.  O.,  île  Torres^ 7.20.  o  149.  7*55 

Les  sommets  les  plus  remarquables  des  lies  hautes  situées  dans  Tinté* 
rieur  du  lagon  ont  été  déterminés  de  la  manière  suivante  : 

IroB 7»27'   2*  i49*33'  a8* 

jPalang • 7.21.22  i49.32.35 

Duhlon 7.22. i5  149.35.   o 

Toi* •  7«^'*  8  i49« '9'   ^ 

Tai  nommé  Dublon^  eeUe  de  toutes  ces  tles  dont  la  position  géogra- 
phique s'accorde  le  mieux  avec  le  résultat  des  observations  du  capitaine  4e 
ce  nom,  lequel  place  l'tle  qu'il  a  déterminée | 
par .^ 7<»2o'o^N.  et  i49*34'4o*E. 

Mon  choix  est  précisément  tombé  sur  une  tle  haute  qui  a  dû  élm 
aperçue  de  fort  loin. 

Le  groupe  des  tles  Hogoleu  ccmsiste  en  deux  systèmes  de  petites  Mes 
hautes  dont  les  pitons  coniques  décèlent  une  ocmstitntion  éndenunent 
volcanique.  Ces  petits  mondrains  sont  au  milieu  d*un  immense  lagon 
cerné  par  un  récif  sur  lequel  sont  distribuées ,  à  des  distances  plus  on 
moins  grandes  les  unes  des  autres ,  de  petites  iles  basses  bien  boisées. 
Parmi  ces  dernières ,  celle  qui  porte  le  nom  de  Pine^  dans  la  langue  des 
naturels  y  est  la  seule  qui  nous  ait  présenté  uoe«  population  asses  oonsi- 
dérable*  Les  terres  hautes  ont  è  peine  deux  lieues  de  circonférenoey  et 
nûui  avons  lieu  de  croire  qu'elles  sont  peu  habitées.  Ainsi  que  nons 
l'avons  remarqué  à  l'tle  Oualan,  les  habitans  préfèrent  les  tles  basses 
madréporiquesi  sans  doute  parce  que  le  sol  en  est  plus  sain  et  la  tempé- 
rature plus  agréable. 

Les  insulaires  avec  lesquds  nons  avons  communiqué  sont  en  tout 


i^) 


Ami^  1^0^ 


s         di 


blaUes  aax  Carolias,  déjà  décrits  par  plusieurs  naTigateurs;  ils  nous  ont 
paru  tnrbulens,  gais  et  hospitaliers.  Tous  avaient  des  cbapeaux  coniques 
faits  en  feuilles  devaquois,  et  des  ponchos  à  la  manière  des  Espagnols. 
Nous  ne  leur  atons  tu  d^autres  armes  que  des  fi^ndes  tressées  avec  ait. 
Leurs  pirogues  sont  construites  et  voilées  4X>mme  celles  que  Pamiral 
4ji$on  vit  dans  les  iles  Mariants  ^  et  que  nous  avons  eu  l'occasion  de.  dé- 
crire pliu  exactement  dans  la  campagne  de  f  Urame.  • 

J'aurais  désiré  relAdier  iot>  et  si  j'avais  trouvé  le  tema  plus  favorable 
pour  faire  examiner  les  passes  du  récif  et  l'intérieur  du  lagon,  j'aurais  vo- 
lontiers  consacré  quelques  jours  à  l'étude  de  ces  petites  peuplades;  mais 
lorsque  nous  eûmes  terminé  le  tour  de  ces  iles,  les  pluies  fréquentes  et 
les  vents  incertains  ne  m'ont  pas  permis  d'expédier  un  canot ,  qu'il  eût  été 
imprudent  d'exposer  sans  secours  aux  attaques  des  naturels.  La  saison 
était  d'ailleurs  trop  avancée ,  et  je  pressentais  déjà  que  la  mousson  d'ouest 
ne  me  permettrait  pas  d'atteindre  l'extrémité  des  iles  Garolines.  , 

M.  le  capitaine  Salis,  déjà  cité,  rapporte  dans  la  relation  de  son 
voyage,  insérée  dans  les  Annales  maritimes  (mtfi  102 7),  les  découvertes 
faites  dans  ces  parages  par  le  capitaine  John  Hall ,  commandant  le  navire 
Lacfy^Blacku^ood j  allant  de  Gtlcutta  au  Mexique,  en  avril  1824. 

Le  2  avril,  <^est-à-«dire.  trois  mois  envirofi  avant  nous,  lé  capitaine 
John  Hall  rencontra  inopinément  à  2  heures  db  matin  cette  multitude 
de  petites  îles  hautes  et  basses,  qu'il  crut  être  les  iles  Martirea.  Il 
contourna  leur  partie  N.  pendant  la  journée-,  et  fit  des  observations  qui 
les  placent,  tant  par  les  chronomètres  que  par  des  distances  lunaires , 
entre  &5K  ct^^J^So'  de  latitude  N.,  et  de  i49**3o'  à  i4cf4o'  de  longitude 
à  l'E.  de  Parik;  ce  qui  établit  leur  par£siite  identité  avec  le  groupe 
H<^Iett,  dont  tious  avons  parlé  ci-dessus.-   - 

Groupe  des  iles  John-HalL 

Le  même  jour ,  à  1 1  heures  du  soir,  le  capitaine  John-Hall,  ayant  fait 
route  au  N.,  toucha  sur  les  récifs  d'un  nouveau  groupe  d'îles  basses  dont 
il  se  dégagea  heureusement  II  examina  ce  groupe  dans  la  journée  sui- 
vante, passa  au  milieu  et  en  fixa  la  posi- 
tion par  8*45'  N.  entre i49*53'4o''      çt  149*»  19' 4o*  E. 

L'accord  qui  existe  sur  les  îles  Hogoleu  entre  les  observations  du 
capitaine  John  Hall  et  les  nôtres,  nous  permet  d'admettre  ce  dernier  ré- 
sultat que  nous  ferons  figurer  dans  les  tableaux  qui  adcompagnent  ce 
Mémoire. 


Ajtuiée  i8ap.  (  a36  ) 

&maryuM  lur  ta  déooutvrte  dft  group**  Ht^oleu  tl 

.  D'après oe({utprécMe, nom TojODiqne les œnlrcfâe 

sont  placés,  l'un  par ^''a5'4S'N.  et 

cit  l'autre  par 8.45-  o 

Plwienrs  gi<^;raphes  ont  penaé  qve  le  groupe  Hi 
découvert  par  Qoiroa  cmS95;et  ai  même,  on  admet  I 
Bnnte7-(i},  ildoitètre  par 6*10'  o'M.    et 

Peut-être  parriecdraît-on  aoui  ï  prouTer  Pîdent 
John-Hall  arec  les  lies  Arrecifti,  découTertes  en  i54a,  1 
et  Benlan)  de  ta  Torre  (2). 

Mais  la  carte  espagnole  trouvée  sur  le  galion  que  Pan 
en  1743,  et  une  seconde  carte  espagnole'  communiqué 
dans  sa  rdâche  ^  Moilterey ,  font  mention  de  trois  gro 
étendue  considérable  dont  les  positions  dlfilreat  peu  de 
avons  obtenues  ci-deyos.  L'île  >&n-£atofanj  enfermée  da 
petites  Iles,  est  placée  sur  ces  deux  cartes 
par 8"N.        et 

L'Ile  CiirficTuosj  plus  petite  qoela  précédente,  mais  o 
ment  par  de  petites  iles,  s'y  trouve  par    9?  et 

Enfin,  rile«^mya«  est  par. 9. 

La  carte  du  Grand-Océan^  du  D^idt  général  de  la  Ml.-»., --»««.. 
ces  tlei,  qu'elle  a  établies  ainsi  qu'il  suit  ; 

L'Ue  &n-KitevaD.  . 8°N.        et        ifio*  o'E. 

l'Ue  Carbenxos. 8.  148. 3o  . 

etrile  Arro)aa. .-  ■  ■  -    9>  iSi.ai. 

En  comparant  ces  positions  à  cdleaqoe  nous  avons  obtenues,  nous 
voyons  que  notre  groupe  Hogolen  pourrait  bien  être  identique  avec  l'Ue 
SaD-£steTan,en  même  temsqne  celui  du  capitaine  John  Uall  le  terut, 
soit  avec  les  îles  Carbenxos,  soit  avec  celles  d'Airojas,  qui  le  sont  peut-être 
aussi  entre  elles. 

lU»  Tamatam. 

En  nous  éloignant  du  groupe  d'Hof^oleu,  nous  nous  sommes  portés 


[■]Boniej,  a  diroiiologicBl  biiui 
(i)  HUtoicadei  oaTigatioM  «ox  ' 
p.  151. 
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9ar  le  méridieQ  de  la  petite  tie  Tamaiamj  dans  l'intention  de  comparer 
nos  olwenrations  à  celles  que  nous  avions  faites  dans  le  Tojage  de  M.  de 
Freycinet 

Le  3o  jain,  étaiit  à  moins  d'un  mille  an  S.  de  oette  tle,  les  obser- 
rations  d'angles  horaires  i  comptées  sur  la  montre  n®  26,  Font  placée 

par : 7*»  32'  I7''N.  et  147**  9  53*  É. 

1a  montre  n°  i44  de  Louis  Berthoadi  dont  H.  de  Freyctnet  avait  fait 
usage  en  1819,  entre  Rawak  et  les  tles  Marianes,  avait  établi  le  même 

poinf  par i47®ii'20*  (i). 

Les  naturels  de  Tamatam  Tinrent  dans  27  pirogues  nous  donner  une 
nonTclle  occasion  ^'étudier  leor  caractère  et  leur  industrie.  Ils  me  firent 
.rectifier  une  erreur  que  f avais  commise  dans  la- précédente  campagne: 
rile  que  j'avais  nommée  Fànadik  se  nomme  OUap,  et  réciproquement. 

On  m'avait  procuré  à  Lima  une  carte  manuscrite  de  ces  tles  décou- 
vertes,  en  1801,  par  dom  Juan  Ibargoitia,  commandant  la  fr^ate  le 
Filipéno.  Cette  carte  paraît  asses  d'accord  avec  tout  ce  que  dom  José 
Ëspinosa  (2)  rapporte  touchant  les  îles  vues  par  ce  navigateur.  Elle  pré- 
sente 9  sous  le  nom  de  los  MartirtSj  nos  trois  îles  Tamatam ,  Ollap  et 
Fanadik,  et  sons  celai  de  Kata,  les  îles  Alet  et  Poulouhot,  vues  dans  la 
campagne  de  VUranîe,  Vile  Bartolomé  de  cette  carte  est  probablement 
notrelle  Poulousouk;  cependant  elle  est  représentée  beaucoup  plus  grande  1 
et  par  une  longitude  plus  occidentale  d'environ  un  degré. 

LHIe  AhirUac^  vers  laquelle  Ibai^oitia  s'est  dirigé  en  faisant  route 
dans  le  N.N.O.  de  los  Martiresî  est 

placée  sur  sa  carte  par 8*»3e'N.      et     i47*5oVE. 

c'est  l'ile  Anonima^  que  dom  José  Ëspi- 
nosa place  par 8.36  i47-37.23. 

De  ces  l!es>  nous  fîmes  route  au  N.  pour  chercher  les  tles  Lamorsek, 
Ifelouh  et  Isooîouk  dans  la  position  que  leur  donnent  Arrowsmith  etdôm 
José  Ëspinosa.  Nous  n'avons  rien  découvert;  mais  en  examinant  de  nouveau 
la  carte  du  père  Cantova  y  qui  les  place  à  1*0.  et  sur  le  parallèle  d*Hogolén^ 
nous  eûmes  l'espoir  de  les  retrouYcr  sous  cette  latitude,  et  probablement 
dans  les  tles  Tucker  et  HaweU,  découvertes  en  i797>  par  James  Wil- 
son  (3). 


(i)  Voyage  de  VXlranw^  partie  navigation. 
(a)  Memorias  sobre  las  obsenraciones  y  etc. 
(3)  A  mîflsionary  voyage,  etc.,  1799. 


petite  Ite  basse  p*r. 8"ii'53'Btet  i47''ao'io*   E. 

Cette  petite  tie ,  pUc£e  nir  un  plateau  de  corail  qui  a  moias  d'un  nùDe 
de  diamètre,  est  peut-èlre  Piguilao  ^  la  carte  de  dom  Lnic  de  Torres , 
mais  il  m'a  pam  plut  exact  de  la  croire  Bigali  de  la  Mtte  d'Ëdocà  (i). 

ÏU  SatahoMol.  * 

Le  S,iii>iuprlnie»ei»iaai«ance  de  111e  7hicher,que'VftUaa  (i)  place 

par 7*3»'  o*N.  et  i44*27'4<**  E, 

Nos  obserrationi   ayant  donné.  .  .     7.21.52  i44-4^-36> 

nous  sommes  portés  à  croire  que  les  longibides  de  oe  naTÎ^tear 
étaient  alors  trop  occidentales  de  i8'56*,etnons  tieitdroDScaaiptede  cette 
diSêrenoe  lorsque  nous  parlerons  des  iles  qu'il  a  aperçues  immédiate- 
ment aprëa  avoir  prù>  connaissance  de  Tucker. 

Du  reste,  je  dois  prérenir  que  la  montre  n°  36,  employée  à  ces  déter- 
minations depuis  notre  départ  d'Oualan,  n'a  eu  que  i'^'  de  ieffé  d'ev- 
reur  en  arrivant  à  Dorerî. 

Nous  rangeiioes  d'asses  iprha  cette  île,  qui  a  tout  au  pins  un  mille  de 
diamètre,  et  noos  reçûmes  prêt  de  la  oorretle  aS  pirogues  dont  les  okttt- 
rels  nous  dirent  appartenir  k  llle  Satakoual.  Ils  ajoutèrent  à  oetteûdî- 
catïon ,  que  le  premier  groupe  vers  l'O.  était  Zximontkj  que  l'on  nomme 
aussi  Magnat;  que  plus  loin  dans  la  même  direction  était  Ifelout,  et 
qu'enfin  le  dernier  groupe  était  Guliay  ou  Ulia, 

SA  nous  examinons  les  cartes  byppthétiques  de  dom  Luiz  de  Torres  et 
d'Edock,  publiées  par  M.  de  Chamiso,  nous  remarquerons  d'abord  qn'dles 
s'accordent  parfaitement  avec  les  renseignemens  qui  nous  ont  été  donnés 
par  les  naturels  ;  mais  nous  en  déduirons  aussi  cette  conséquence,  que 
puisque  les  tlea  Lamonêi  et  Elat  y  sont  représentées  dans  le  voisinage 
de  Satahaualj  tandis  qu'IJiloui  est  dans  celui  de  Guliay^  les  deux 
premières  doivent  être  identiques  avec  les  lies  Hawtia  et  Siftdtj  et  les 
deux  dernières,  avec  les  lies  Sitler  et  Thirtetnj  ainsi  nommées  par  le 
capitaine  Wilson. 

Pour  fixer  la  position  des  lies  dont  nous  venons  de  rétablir  la  apuy- 


a  (pu  accompBgneDt  la  Eelation  da  Vojaga  do  cipin 
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nyuMe ,  nous  remarquerons  que  le  capitaine  Wilson  les  place  par  rapport 
à  Satahual  de  la  manière  suivante  : 

o»  18"  à  ro.  de  SaUhooa). 


Haweis .  .  •    7'3o'W.  et 

Swede.»  «  ^ -.7^30.  0.4^ 

Sister 7.14  i'58 

Thirteen 7.16  2.18 

Or^  nous  ayons  placé  111e  Satahoual 
par .  .  ,  .     7«2i'5a* 

Nous  aurons  donc,  d'après  tous  ce  qai  a  été  dit  ci^dessns,  les  positions 
géographiques  suKantes  : 


idem* 
idem, 
idem, 

et  144046' 36'  E. 


3o' 


N.  et  i44«2i8'  36'  E. 
144.  4.36 
142.48.36 
142.28.36 


Lamorsel 

Élat - 7.30 

Ifelouk 7.14 

Guliay 7.16 

11  nous  eAt  été  agréable  de  ? biter  toutes  ces  tles^  mais  la  saisoii  était 
trop  aTanoéCi  les  vents  VO.  soufflaient  grand  frais  sans  interruption 
depuis  quelques  jours ,  et  les  orages  étaient  très  fréquens.  Ne  voulant  pas 
perdre  >  en  luttant  contre  tant  d'obstacles ,  un  tcms  précieux  que  nous 
pouvions  employer  avantageusement  ailleurs ,  nous  nous  rendîmes  à  la 
côte  septentrionale  de  la  Nouvelle-Guinée. 

Eelâche  à  Doreri  (Nouvelle-Guinée). 

Le  26  juillet I  nous  mouillâmes  au  fond  du  havre  de  Doreri ^  auprès 
d'une  petite  plage  nommée  Ninou'Kamoudij  sur  laquelle  nous  érigeâmes 
notre  observatoire. 

M.  Lottin  fut  chargé  de  lever  le  plan  de  ce  havre  et  de  toute  la  côte 
nord  jusqu'à  l'entrée  de  la  petite  baie  du  Gelwing,  MM.  Bérard  et  de 
Blosseville  examinèrent  la  côte  S.  E.  jusqu'à  la  pointe  Orans-Ouari,  et 
M.  deBlois  leva  le  plan  des  lies  ItUmas^Ouari  et  Sfamaspij  qui  forment 
la  partie  méridionale  du  havre. 

Latitude  de  Pobsen/atoire. 

Cinq  séries  de  hauteurs  d'étoiles  et  du  Soleil  ont  donné  pour  la  latitude 
de  l'observatoire qP5i'49'8   S. 

Longitude* 
Pai  £Bât  dépendre  la  longitude  de  Doreri,  des  longitudes  adoptées  pour 


Année,  >83o.  Çajo,) 

Itle  On«Un  et  ponr  SourabaTs ,  en  blsant  usage  de  la  montre  n*  aS ,  réglée 
successÏTement  dans  ces  trois  itatians.  Cette  montre ,  employée  arec  ^m 
moyenne  des  marches  diurnes  obserréea  ë  Oualan  et  k  Dorer! ,  place  j 
cette  seconde  staUon  à  L'O.  de  la  première  de.  ....    a8°.S3'  43'  2 

Loi^ihide  adoptée  ponr  Oualan. 169.^0,^^,5  £. 

Longitude  de Doreri,  i'*  détermination. i^i'^Q'S^^   E, 

La  même  montre  employée  avec  la  moyenne  des  marches  diurnes  ob- 
servées ii  Doreri  et  à  Sonrabaya,  place  Doreri  à  l'Ë.  de  cette  dernière 
station  de .  .     ai'ai'   2' 

Nons  ferons  voir  plos  loin  qne  le  bout  de  la  jetée  k      , 
Sonrabaya  est  par 'ito.aS.  3,5  E. 

Longitudede  Doreri,  a*  détermination.  ......  i3i'44'   4'^  ^• 

La  i'*  détermination  obtentie  ci-dei6us  est  de.  .  .  .  i3i.46-59,3 
DiîKrence. a' 54*8. 

Si  nous  partageons  cette  différence  en  parties  proportionnelles  aux 
nombres  de  jours  écouîéa  dans  chacune  des  deix  traversées,  c'est-à-dire 

::  41,96  :ai,7, 

nous  aurons  pour  la  correction  à  appliquer  k  la  première  Icngitode 
obtenue .  i'5a'4 

En  t^anséqueoce  la  lougïtode  que  nous  adoptons  pour 
Doreri  sera  de.  .      i3i<'45'   6*9  £. 

Nous  avons  observé  dans  cette  station  336  distances  lunaires  occiden- 
tales formant  4°  séries  dont  le  résultat  moyen  donne- 
rail i3i''44'   =*9- 

Nous  avons  vérifié  la  longitude  que  nous  adoptons  pour  Doreri  en 
noua  portant  successivemeut  sur  les  méridiens  du  cap  de  Bonne-Eipi- 
Tunce,  de  la  Nouvelle- Gainée  et  de  111e  Bawah,  dont  les  positions 
dépendent  des  observations  faites  dans  le  voyage  de  Dentrecasteaux.  Nous 
ferons  connaître  ces  résultats  dans  la  traver.séc  suivante. 

Remarqua»  tur  Ut  Papou». 

Le  village  d«  I^oreri ,  dont  parle  Forrest,n'exi&te.plnaj  il  est  remplacé, 
par  celui  de  Maoudi,  construit  à  peu  de  distance  sur  la  même  plage.  Ce 
village  et  ceux  des  iles  MaTuu*Ouari  fA'Mamaipi  contiennent  tonte  bt 
population  du  havre  dans  lequel  nous  ëticiis  mouillés. 


(  a4«  ) 


Aniiée*k63o. 


liei  liabitans  éprouTërent  de  TÎTes  iiiqniétades  lorsque  nous  Tbitàmes 
\eun  cases,  mais  nos  présens  rétablirent  la  confiance.  Les  hommes 
déposèrent  les  armes  et  les  femmes  reprirent  bientôt  leurs  occupations 
ordinaires. 

Les  chefs  sont  Têtus  d'étoffes  d'indiennes  plus  ou  moins  d^uenillées, 
leurs  cheveux  sont  rasés,  et  ils  portent  à  la  tête  un  mouchoir  qui  leur 
tient  lieu  de  turban.  Les  classes  subalternes  ont  les  dieyeux  ébouriffés; 
c'est  la  coiffure  général  des  Papous.  Tous  les  hommes  portent  des  bra- 
celets, soit  en  jonc,  soit  en  argent  ou  en  écaille  de  tortue. 

Les  femmes  n'ont  qu'une  jupe  de  grosse  toile  bleue,  et  leurs  chtreox 
sont  ébouriffés  comme  ceux  des  hommes;  du  reste,  elles  sont  généra-* 
lement  laides.  Je  n'en  excepte  pas  même  les  jeunes  filles,  qui,  ainsi  que 
les  vieilles  femmes,  sont  couvertes  de  lèpre ,  d'ulcères  et  de  cicatrices. 
.  Peu  d'hommes  sont  tatoués ,  mais  presque  toutes  les  femmes  portent  ce 
singulier  ornement  sur  le  visage.  On  remarque  que  tous  les  enfans  ont 
des  stigmates  ou  boursoufflures  sur  l'estomac,  les  épaules  et  les  br^,  comme 
cela  se  pratique  à  la  NouTellcHoIlande  et  sur  les  côtes  d'Afrique. 

La  Nouvelle-Guinée  est  trop  étendu»  pour  ne  pas  être  divisée  en  plu- 
sieurs castes  :  mais  nous  ne  les  désignerons  ici  que  sous  les  dénomiiia* 
tiens  de  Papous  et  cfAlJbun. 

Les  Papous  sont  en  possession  du  rivage  de  la  Nouvelle-Gninée  et  de 
toutes  les  terres  comprises  entre  la  grande  baie  du  Gdvring.et  l'extrémité 
occidentale  de  l'Oe  Waigiou.  Ik  paraissent  avoir  uni  le  paganisme  k 
quelques  rites  du  culte  de  Mahomet ,  soit  qu'ils  ajent  été  souvent  fré* 
quentés  par  les  Axabes,  soit  qu'ils  doivent  leur  origine  à  des  esclaves 
émigrés  des  Iles  Moluques.  Ils  reconnaissent  encore  l'autorité  du^sulfan 
de  Ternate,  et  ils  vivent  sous  des  chefs  dont  le  pouvoir  partit  trèis  bori^é. 
Ces  peuples  se  plaisent  au  bord  de  la  mer,  où  ils  sont  visités)  par  les 
Malais  et  les  Chinois  que  le  conimeroe'de  l'ambre  gris,  du  8agpu,'du 
tabac,  de  Fécaille  de  tortue,  des  holothuries  et  des  oiseaux  de  paradis, 
attire  sur  leurs  côtes..  Ils  exportent  aussi  d^  denrées  dans  les  Moluqioesy^ 
et  ils  trafiquent  sur  les  esclaves,  qu'ik  livriçnt  k  vil  prix.  .       . .  ^  '  ^ 

Les  Papous  s'adonnent  peu  k  1^  culture.  Ils' se  sont  institi^és  les  coiir^ 
tiers  des  Alfours,  dont  ils  obtiennent  des  denrées  alimentaires  pour  le4 
objets  d'échange  que  leur  procurent  les  navigateurs.    .  .  .   ^ 

La  pêche  est  leur  principale  occupation.  Us  sont  généralement,  f^esr 
seux  et  pusillanimes;  mais,  quoique  intéressés,  leur  commerce  est  facile; 
ils  n'y  mettent  ni  ruse  ni  perfidie. 


Additions  i85o. 
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aSrenx;  les  ans  Rembarquent,  avec  lenrs  eReti,  dans  dei  pirogues  prêtes 
k  fntr,  et  les  autres  se  cadient  au  milieu  (les  fbrMs,  dans  la  crainte  de 
tomber  au  pouTOÏr  de  l'ennemi.  Cependant,  nom  aTOns  la  certitude  tpte 
les  Papous  résistent  quelquerms  :  les  têtes  d'Arfaclkis  qu'ils  conserrent 
suspendues  anT  toits  de  leurs  maisons  sont  des  trc^bées  irrécnxables,  et 
non  avons  va  plaaienrs  individus  dont  quelques  parties  du  corps  por- 
taient l'empreinte  de  coups  de  lances  on  de  flèches  auxquels  ils  tétaient 
sans  doute  glorieusement  exposés. 


(«45) 
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Année  i83o. 


Traversée  de  Doreri  à  Sçurabma, 

Nofis  quittâmes  le  havre  de  Dorer î  dans  la  matinée  du  9  août,  et  nous 
rangeâmes  la  côte  de  la  Nonvélle^Gutnée,  pour  remplir  fa  lacune  qui 
existait  encore  sur  les  cartes,  entre  ce  havre  et  te  cap  de  Bonne^Eapèrance, 

M-  Lottin  fut  chargé  de  ce  traTail. 

•  .    »  •  ■        .      "     • 

Cap  de  Bonne'Espérance  (NouTelle«Guînée). 

Le  la»  nous  primes  des  angles  horaires  an  moment  oii  nous  nous  trou- 
vions exactement  sur  le  méridien  du  cap  de  Bonne-ESfïérance.  La  montre 
H^  26,  ré^ée  à  Doreri  et  corrigée* j^  Sourabayai  place  ce  cap  à  l'O. 

de  Doreri  de .       i*39'46'^ 

~  Nous  avons  placé  Doreri  par i3i.i5.  7 

Le  cap  de  Bonne-Espérance  sera  donc  par.  «  .  •  .  •  •  •  i3o.  5.'2i£. 

Dans  notre  traversée  du  Port-ipraslin  à  Offak^  faite 
eu  1828,  nous  avons  eu.  ^  ..,.•. i3a.  4'  ^ 

Enfin  9  dans  le  voyage  de  Dentrecasteaux ,  ce  même 
point  a  été  placé  par.  .•.,..,.....- i3o«  5.3o. 

La  oompataisOB  de  œs  résultats  fait  voir  que  nous  pouvons  compter 
sur  la  longitude  que  nous  avons  adoptée  pour  Doreri. 

Puisque  les  Anglai»,  par  de  nombreuses  observations  de  distance;^v 
lunaires*,  ost  placé  la  pointe  Pigot,  partie  orientale  de  Tile  Wa^ou, 

par.'x  •' ,  .^'•' i28*S7'4<>'B. 

et  qu'en  1823,  nous  avons  placé  la  même  pointe  par.  .  .  .  128.57. 5â 

noua  dévriona  nous  accorder  aasst  sur  la  position   du 

cap  de  Bonne-Espérance  ;  cependant  Horsburgh  place  ce 

cap,  au  moyen  de  chronomètres ,  à  1*£.  de  la  pointe  , 

Plgo^^.de i.i3.  o  . 

Gç qui  délivrait  pou^cfiçay.  ..  ^  ,,  ••,.,••  •  i3o.i«^0^:i 
,.         ,  Rau^ak,  .     . 

a»  •  •  • 

y 

Le  i3  août»,  nous  avons  également  vérifié  la  longitude  de  Dhréri^  en 
prenant  diss  angles  horaires  sur  le  méridien  du  piton  de  Pile  Rawal» 

que  notre  nsontven?  26  place  par.  f i29*36^25^B. 

en  admetbmtla  longitude  que  nous  avonp  adoptée  à  Doreri.  . 
'      En  1823 ,  nous  avons  fait  dépendre  ce  point  de  la  Ion« 

16.. 


Àmée  i83o.  (  a44  ) 

^==    I     II  .  .  gggigBgggga^ 

gitnde  de  notre  obeerT.d'OfiU,  et  nous  l'arons  placé. par  ia8*'35^9ff 
EnËn,  l'expédition  de  M.  de  Freycinet  le  met  par.  .  .  ia8.35.  4- 
KonsaTOnsdonCfd'après  ce  qui  précède,  denx  motiiide  croire  qvci 

longitude  de  Doreri  est  aufRiamment  bien  déterminée. 

Continuant  notre  route  ren  les  îles  Moluqnes,  noos  eAme*  encore  Fa 

casion  de  voiries  !les^_^af>aalï. de  Rouïb,  et  lestlet  Guéhé ^  Pi 

et  Bourouj  dont  nous  avion*  déterminé  la  position  géographique  en  183 

Ditroitd*  Waitgi-fVangi. 

Le  a  I  ao&t ,  nopa  donnâmes  dans  le  détroit  de  Wtm^i-Waagi  ^  om 
entre  les  tlea  Touitm—Btay  et  la  partie  S.E.  de  l'Ile  fioutpnn  ,  préi 
ce  passage  au  détroit  dans  lequel  les  frégates  la  Rtcherche  et  l'Bmpi, 
avaient  été  ti  long-tems  contrariées  par  les  calmes  et  les  cootaiu 
traires.  A  1 1  heures  dn  soir ,  me  présumant  déjà  par  la  latitude  de  iS 
pointé  méridionale  de  l'tle  Boutoun,  je  fis  courir  au  S.O.jO.,  <laaI^^' 
crainte  de  rencontrer  l'tle  Higadia  qui  fM-me  l'entrée  S.  du  passage,  1 
le  léndenuJD  à  la  pointe  du  jour,  je  fis  ronte  pour  le  détroit  d 

La  carte  que  j'ai  dressée  du  détroit  de  Wangi-Wangi  place  la  pointe  fi 

de  111e  qui  porte  ce  nom ,  par 5°i4'So'S.  et  izi"!»' 5s'£ 

La  partie  O.  de  l'Ile  Cayrampan  est 

par 5.36. i5            lai.aa  3o 

La  pointe  £.  de  Vile  Boutoun 5.i5.  5            iao.55.   o 

et  la  pointeS.-E.de  la  même  lie.  .  .  .  5,24.  o,          130.49.   ^ 

Ua  banc  à  flear  d'eau  an  S.O.  de  <             1 

Itio  Wangi-Wangi 5. 14.40            isi.  3.3o. 

Détroit  dt  Sakyr.  , 


Lea4,  nous  pafclmes'le  détroit  de  Salayer,  dont  nous  plaçons  File  du 
Sud,-^..  .  .  > 5*44' ao'S.  et  nS*  7' 4S'E.^ 

Le  voyage  de  Dentrecasteaox  donne 
pour  le  mémepoint ft-  ■  ■  ■      ^-4''  ^'  "^-  6.3o. 

Pasié  ec  détroit,  nous  mîmes  le  cap  an  S.O.  pour  éviter  I«J 
bancs  de  MartfuldA  SAmboiru;  de  U,- noos  limes  route  au  S.  du  banc  | 
£rs//,  que  nous  dépBSslmes  pendant  la  &nit,  et  noas  atteignîmes  enmite  le  \ 
parallèle  de  5°4o'  t  >ur  lequel  l'on  peut  faire  ronte  à  l'O.  i 
de  danger. 


(  i4^  )  Année  i<83o. 

RMche  à  Sowrabaytu 

Le  37  ;  noni  prîmes  connaissanoe  de  la  pointe  orientale  de  Madura, 
et  le  29 ,  nous  mouiliâmes  sur  1 1  brasses  fond  de  yaee  à  Pentréc  de  la 
rmëre  de  Sourabtgra. 

M.  le  résident  Bésîre  nous  fit  Taccueil  le  plus  honorable  ^  et  s'empressa 
de  satisfaire  à  nos  besoins  et  à  cens  de  l'équipage f  en  nous  euToyant  un 
approvisionnement  considérable  de  vivres  frais  dont  ît  nous  fît  présent. 
Nous  avons  également  à  nous  féliciter  de  PaimaI>Ie  réception  que  noua 
firent  M.  Meltille,  contre-amiral ,  commandant  les  forces  navales  dans 
ces  mers,  M.  le  colonel  Bonellcy  commandant  la  divbion  militaire»  et 
M.  SumldeTi  vice-résident.  On  attendait  tous  les  jours  à  Sourabaya  le 
gouverneur  général  Van  der  Gapelle ,  qui  de  Batavia  s^était  rendu  à  Ma- 
cassar  ^où-il  était  retena  par  la  conduite  équivoque  de  quelques  sultans  de 
Bornéo.  U  avait  avec  lui  la  majeure  partie  des  forces  de  lava ,  et  il  était 
accompagné  des  principales  autorités  y  et  mèmtf  des  gouverneurs  de  "Ser- 
nate  et  d'Àmboine.  Nous  avons  regretté  que  la  trop  courte  durée  de  notre 
séjour  ne  nous  ait  pas  permis  de  voir  cette  cour  brillante ,  qui  sans  doute 
nous  aurait  donné  une  idée  du  caractère  européen  assujetti  au  luxe 
oriental}  mab  M.  le  colonel  Bonelle  nous  en  a  en  quelque  sorte  dédom- 
magés >,  en  nous  conduisant  ches  le  snltan  de  Madura,  où  des  divertisse- 
mens  d'un  autre  genre  nous  ont  permis  de  faire  une  foule  de  remarques 
sur  les  usages  et  les  moeurs  des  indignes  de  ces  contrées.    , 

Position  dé  noire  obaerpcUoire. 

Nos  montres  ont  été  r^ées^sur  le  bout  de  la  jetée  occidentale  de  la 
rivière  de  Soorabaya.  • 

Deus  sésies  d»  hauteurs  du  Soleil  ont  donné  pour 
lalatitude 7*i2'3ï'   S; 

La  longitude  de  Sourabaya  a  été  obtenue  par  l'immersion  de  l'étoile  x 
du  Lion ,  observée  le  1 1  avril  1 794  >  dans  l'expédition  de  Dentrecasteaux  (  i  ). 
Nous  adoptons  le  résultat  du  deuxième  calcul  &it  par  M.  l'amiral  de 
Bosseli  qui  place  Sourabaya  par 110®  23' 12"     E. 

D'après,  un  plan  levé  en  i8o5,  par  M.  Tombe,  in- 
génieur français,  le  bout  de  la  jetée  e^t  à  l'O.  de  l'ob- 
servatoire, de  M- de- Rossel,  de.  . .  .  .  .  . .9,5 

En  conséquence,  là  longitude  de  notre  observatoire 
sera  de '.••'••'...'••..•«.'....  ito^23'    ^1"^ 

(1)  Voyage  de  Denûecasleâux ,  Obserratioiu  astrooomiqâc* ,  p.  648. 


(."46  ) 


Traversée  de  8ourtAaya  à 

Noiu  mlmei  boum  voiles  dans  la  journée  du  1 1  septembre  ;  le  1 5  ,  no«i 
traTenimes  U  baie  de  Batavia,  et  le  17,110119  étioDsan-deUida  détroit 
delà  Sonde >  faiiant  route  pour  tlle-de-France. 

Dans  cette  traTersée,  nous  avons  profité  de  la  marcbe  dioroe  ex^trA- 
mement  régulière  da  notre  montre  n"  26,  pour  fiier  la  poûlian  de 
plusieurs  points  remarquables  devant  Batavia  et  dans  le  dé^it  de  h 
Sonde.  Toutes  ces  déterminations  iigurent  dans  les  tableaux  qui  «ocom- 
pagneot  ce  Mémoire. 

Reldclia  à  fllt-de-Franct. 

,  Le  3  octobre,  nous  mouiUdmes  dans  le  Port-Louù  de  rile-de-France  , 
oh  M.  le  gonvernenr  Laurîcol ,  M.  le  colonel  Lestrange ,  le  commodore 
MA-son,  commandant  la  firégate  VAndromaqUe,  H.  Deril;,  notre 
chargé  d'aSaires,  et  généralement ,  Ions  les  babi tans  nous  oAt  cooibléi 
d'attentions  et  d'intérêt. 

AussitAt  notre  arrivée,  M.  Henri  de  Frejcînet,  gouverneur  de  I^e 
Bourbon,  me  fit  parvenir  les  lettres  que  S.  Eic  le  marquis  de  Cler- 
nse  aux  dilTérens  rapports  que  je  loi 
nos  relâches.  L'équipage  de  la  cor- 
ve  reconnaissance  l'avancement  que 
order. 

(  iPorf— Zouir. 

fait  de  l'kApiUl,  ntné  an  fond  da 

ont  donné  {Mor  la 

•  •  ■  • ao'  g'ig'     S; 

la  mojenne  des  marches  diurnes  ob- 
mce,  aplacé  notre ohservatoireil'O. 

55°  i3'  i3*a 

110. a3.  2,5 


55'  9'  49*3  E. 
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Notu  ipaaTODs  Térifier  cette  longitude  ea  aiktici^ant  sot  les  c/péttàioms 
dt  h  OBioiwgDe.  En  efet ,  momb  Terrons  pins  bas  que  k  même  moïitre 
ayant  été  suocessbement  réglée  dans  nos  relàdies  aux  lies  àt  Sàmte-^  Hé- 
lène et  daFAMen^ion,  a  donné,  les  résultats  soiYans:  .  . 

L'He-de-FroDce  11  TE.  de  Sainte-nélène,  de 63''ia'44' 

Sainte-Hélène  à  TE.  de  l'Ascension ,  de 8.^i.3i 

Donc  l'Ile-de-France  est  à  PE.  de  r Ascension  de.  .  .    71^54' i5. 

Mais  43ft  distances  lunaires  obserTées  en  i8aa^  par 
le  capitaine  Sabine  (x)>  ont  fixé  la  longitude  de  notre 
obsenratoir^  dans  l'ile  de  l'Ascension  ^  par.  *•••.« 

La  longitude  de  PIIe-de-France  serait  dono  de.   ...    55. 10 .  '  8  ^5  E. 

Ce  qui  ne  diflère  qpe  de  dg'  de  la  longitude  que 
nous  atons  obtenue ,  en  faisant  dépendre  Pne-de-France 
du  méridien  de  Soùraba ja. 

^7  suites  de  distances  lunaires  observées  par  le  capi- 
taine Flinders^  placent  le  Fbrt-Lottu  par 

James  Horsburgh  (a)  donne  j  pour  le  résultat  de  70 


16.44.  6»5  E. 


55.  9.37 


obserrations de  distances * 55*  8.40* 

On  trouve  dans  les  Mémoires  de  FAcadémie  de  1764  (i)>  lin  mé- 
moire de  M.  deL'IsIe  sur  les  longitudes  des  Iles  de  France  et  de  Madère, 
dans  lequel  ce  savant  s'exprime  ainsi ,  en  parlant  de  la  longitude  de  l'Ile' 
de-Frauce  ;  «  Je  crois  l'avoir  assez  exactement  déterminée ,  en  prenant  (e 
s  miUeu  entre  vingt  résultats  que  {j'ai  tirés  de  neuf  observations  que 
»  M.  l'abbé  de  La  Caille  a  faites  Sur  les  satellites  de  Jupiter  dans  Flle-de- 
»  France.  J'ai  comparé  pour  eela  tes  neuf  obferraUbna  de  La  CatUé, 
Il  avee  toutes  les  dbservationa  oorreépolidantes  ou  approchaitfes  £ûtea 
il  dans  différens  endrotls  dont  jVi  pn  avoir  des  obstctations  ^  et  dont  la 
»  longitude  à  l'égard  de  Paris  m'était  asies  biea  oosnoe.  Ladi&ârencede 
»  longitude  de  l'Ile-de-France  k  Pégard  de  Paris  «  qui  en  est  réndtée-, 
9  en  prenaal  le  milîea  cotre  ces  dMu  déttffniiaatîotts»  si'est  tmnvée 
»  de .•.««.«.••..    S5<*ii'  iS' 

»  Tai  aussi  examiné  ce  qui  résulterait  des  sept  observations  des  satellites 
»  de  Jupiter  j  faites  dans  la  même  lie  en  r75i ,  par  Daprès  de  Mane- 


^1}  Au  âccount  locxpcnBMBtiy  ccCc^'IB^.  xioncloiiy  tesS* 

(a)  lodia  directorj.  London ,  i8a5. 

(3)  Mëmoiret  de  rAcadëmie,  1754»  page  355. 


i 


(MS) 


«  Tée. .  . 55*  5'  3o' 

»  Ainsi,  en  prenant  un  nouveau  miliea  entre  le*  otMerratïons  de  Da- 
•  pris  et  celle  de  l'abbé  de  La  Caille,  on  peut  luppoter  la  longttnds  de 

■  Ille-de-France  d'enTÎron 55"   8' 45'   E. 

»  En  s'approchant  un  pen  plus  prb  dei  résultats  tîréi  des  tâxernr 
»  tiona  de  l'abbé  de  La  Caille  que  de  cenx  de  Daprès.  » 

Le  but  que  le  propose  M.  de  Lisie  dana  le  Mémoire  que  nou  cit(»u, 
ett  de  déterminer  la  longitude  de  Aladïire,  en  supposant  U  lon^^iule  de 
riIe-de-France  connue.  Pour  cela,  il  délermÙM  la  différence  des  m^ 
rîdiens  entre  ces  deux  Iles ,  en  comparant  .les  observations  d'éclipsés  de 
satellitei  de  Jupiter  faites  i  Funchsl,  par  Borj  eo  1^53,  aux  obser- 
vations faites  i.  l'IIe-de>France,  par  Daprts  et  l'abbé  de  La  Caille.  I^ 
oomparaiion  de  ces  observations  donne  les  résultats  suivons: 

Ti-j53,  immerwon  du  i"  satellite  If,  observées 
Madère  le  28  décembre.  Différence  entre  Funcbal  et 
lUede-France. 74*a6^46* 

-  1754,  immersion  du  1"  satellitel{^,  observée li  Ma- 
dère le  t  *'  janvier.  Différence  entre  Fnncbal  et  l'Ile-de- 
France •]^.i5.3o 


moyenne "j^'aff   8'^ 

d(nit  Fnnchal  est  k  l'O.  de  VIIe-de-Franoe. 

Mail  au  lieo  d'en  déduire  la  lonf^lode  de  Madère,  nous  allons,  au 
contraire ,  déterminer  celle  de  l'Ile^e-France ,  en  admettant  la  longitude 
de  Fnncbal  telle  qu'elle  a  été  obtenue  par  les  observations  les  plgs 
récentes. 

En  consnltant  plusieurs  auteurs,  nous  vojons  que  Fnndial  a  été  placé 
k  I  différentes  époques,  ainsi  qu'il  suit  : 

1771,  Terdnn,  Borda  etPîngré  (i),  avec  des  montres  marines,  mais 
en  admettant  que  Ténériffe  soit  par  iS'SS'So'^  comme  nous  l'avonssnp- 


(1}  Voyage  At  Veidtm,  Boida  ctPiDer£ 


(*49) 


Année  i83o.. 


1801 


.     r  FlinderSya^ec  des  chronomètres.  .  •  • 
^^^M  Crosley^  18  séries  de  distances  lunaires 


19. 11.20 

ig.i5.5o 
19.17.  a 
19.14*56 


dans  ce  Mémoire.  . ig^'iS^So' 

19.14.46 
19.15.44 
1809^  la  capitaine. M*.  Intosh,  chronomètres  .  •  •     19.10.ao 

i8iOy  le  capitaine  Hejwood idem.  •  .  • 

i8i6|  le  master    John  Town idem.  •  •  • 

1818,  le  master  W--Smith,  \  *"  *  '      1    '  •'  * 
'       .  l  distances  lanaires  • 

i8a2|  sir  Thomas  Brisbane  y  chronomètres 

Le  capitaine  Edward  Sabine  rapporte  dans  son  oa- 
Trage  sur  la  mesure  de  la  Terre  (a)  ^  une  lettre  adressée 
à  sir  Hnmphry  DaTj,  datée  de  Corée,  janvier  182a, 
et  imprimée  dans  le  Journal  de  F^^istitution  royale , 
aTril  i823|  dans  laquelle  il  est  dit  a  que  64  distances 
»  lunaires  observées  à  Madère  placent  la  maison  du 

»  consul  anglais  à  Funchal,  par 19.15.ao 

•  Le  capitaine  Sabine  ajoute,  «que  la  longitude  du 
»  jardin  du  consul  anglais  ad^uis  été  déterminée  par 
B  le  moyen  de  16  chronomètres  spécialement  envoyés 
»  à  cet  effet  par  ordre  des  commissaires  du  Bureau  des 

»  Longitudes,  eta  été  trouvée  de 

Ces  dernières  observations,  faites  en  i8a3  par  le  doc- 
teur Tiarks,  sont  confirmées  par  tontes  celles  qui  précè- 
dent ,  et  nous  paraissent  d'ailleurs  mériter  la  plus  grande 
confiance.  Or,  puisque  M.  de  Lisie  place  Funchal  à  l'O. 
du  Port-Louis  de  l'Ile^e-Franoe,  de.  .  .  •  • 74*^*  ^ 


O. 


ig.iS.  5,3  ». 


Nous  aurons  pour  la  longitude  de  ce  port 55^  1 1' 


a' 7, 


Si  nous  résumons  tout  ce  qui  précède,  nous  aurons  pour  la  longitude 
du  Port-Louis  de  l'Ile-de-France,  les  résultats  suivans: 


(i)  Manoir  dMcripÛTe  and  ezpUnatoiy  ;  etc. ,  by  John  Pardy.  London ,  i8a5. 
(3)  An  account  to  aperimenti ,'  etc. ,  m-4*  London,  i8a5. 


W^ 
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(  25i  )    •  Année  i83*. 

Le  brigadier  général  Wjilker  nous  combla  de  bienveillance*  Ce  goaTer- 
nenr  .nous  fit  .accepter  un  logement  dans  son  hôtel  et  donna  des  ordres 
pour  que  nous  fussions  faTori^és.dans  toutes  nos  opérations. 

Longitude. 

La  montre  n^  a6,  employée  ayec  là  mojeime  de  ses  marcbes  diurnes 
observées  au  Port-Louis  de  l'Ile-de-France  et  h  James-Town,  place  cette 

setxmde station  à  PO.  delà  pretniëre  de 63®ift'44' 

Nous  ayons  placé  le  Port-Louis  par -•  .  .  .     55.  g.I^ji  E. 

f 

Nous  aurons  donc  pour  la  longitude  de  James-Town      8^  af  54*7  O. 

Pour  yérifier  cette  longitude,  nous  admettrons, 
comme  nous  Payons  déjà  fait,  que  File  de  l'Ascension , 
déterminée  par  les  obserTalions  de  distances  lunaires 
du  capitaine  Sabine,  est  par i6.44*  6,5  O. 

Nous  verrons  plus  bas  que  la  montre  n^  26  place 
James-Town à  TE.  de  cette  ile,  de 8.4i.3i 

La  longitude  de  James-Town.aerà  donc  de 8**  2' 35"  5  O. 

Ce  qui  ne  diffère  pas  du  résultat  que  nous  ayons  adopté  ci-dessu9. 

.  Noos  ayons  déjà  £sit  yoir,  dans  le  commencement  de  œ  Mémoire,  que  le 
capitaine  P.  Haywood,  de  là  marine  royale  ^  ayait  placé  l'Ile  de  la  Tritiité 
(câte  du  Brésil)  par  23<'38'  k  l'O.  de  l'ilè  Saifcite-Uélène.  Or,  nous  ayons 

phcé  h  milieu  de  l'Ue  de  U  Trinité  par di^*  4t'  49^ O. 

Noos  auroiis  donc  pour  Sainte-Uélène.  •  •  • 8**  3'  49^^  ^* 

La  Connaissance  des  Téma  pour  1766  (i)  rapporte 
que  la  longitude  de  l'ile  Saiute-Hélfene  »  condue  par 
M.  Pingre,  des  observations  des  satellites  de  Jupiter 
faites  en  1761  par  Maskeljne,  et  comparées  avec  celles         . 

de  Paris,  est  de. ' «      ^.58.36 

mais  que,  diaprés  les  calculs  de  Maskeljhe,  elle  était  de      8 .  t  o .  o 

Jobn  Piirdj  (2)  place  James-Tôwn>  d'après  le  capi* 

taine  Horsburgb,  par» •  .  * •  •       7.56«So 

étà^aprhMtkB  BequisiUTahlêSjji&T •  .  .  •       8.   3.5o. 

II  i^pporte  aussi  le  résultat  de^  obseryations  de  dis-       .  . 

♦ 

(i)  Connaissance  des  Tetns  pour  17^»  p.  i8a* 

(3)  Memoir  detcriptiTe  and  explAnatdfey y  etc« ,  i8a4  >  p«  ^o  et  dit  .* 


et  pliuieurt  aatres  olMerrations  (embtables  fiiitet  en 


JUUeh*  à  ftU  de  fAtctnaUm. 

Le  it  jauTter,  noiu  nous  dirigeâmes  mr  l'Ile  de  l'AKeunoa,  et  immm 
monillâme*  i  Sandy-Bay  dans  la  DuUnfe  du  l8. 

Le  colonel  Nîchok,  commandaDt  l'Ile  de  l'A«eiuion,  nom  reçut  aree 
la  plus  franche  cordialité.  NoD-^ealement  il  isTorisa toutes  nos  opérations, 
mais  il  voulnt  encore  nous  approTisioniier  de  tortues  et  foomir  nns 
rétribution  k  nos  tables  les  différens  Tégétaux  qu'il  cultive  avec  succès 
sur  le  sominet  de  la  montagne  Verte. 

Nos  observations  ont  été  fiiites  i  Saudj-Bay,  sur  la  place  de  la  Régence, 
dans  le  lïeo  même  ofi  le  capitaine  Sabine  avait  observé  en  1823. 

Ladlude. 

Sept  séries  de  hauteurs  méridîeunes  da  Soleil  ont  donné  pour  la 
latitude 7*55'  g'S.  S. 

Le  capitaine  Satune  a  observé  en  1822  trois  séries  de  la  bantenr  de  a 
du  Centaure,  dont  le  résnltati  innéré  dans  son  ouvrage  sur  la  mosore  de 
Ia3'erre(i}, est  de  7°55'47'AlWais  dans  une  lettre  datée  du  i3  août  1827, 
il  m'informe  que  de  nouvelles  observations  £aites  au  cap  de  Bonoe-Espér 
rance  ont  apporté  quelques  changemens  dans  la  distance  polaire  ainn 
que  dans  l'ascension  droite  de  l'étoile  qu'il  avait  emplojrée,  et  qi^ayant 
soumis  ses  observations  k  de  nouveaux  calculs ,  il  trouvait 

enfin 7''55'  10* 

ce  qui  ne  difiïre  pas  de  la  latitude  qoe  nous  avons  obtenue  ci^easus. 

L'abbé  de  La  Caille  a  inséré  dans  les  Hémoires  de  l'Académie  de 
1 754 ,  un  Mémoire  sur  l'Ile  de  l' Ascension,  dans  lequel  il  rapptwte  les  deux 
observations  suivantes  qu'il  a  faites  Â  Sandy-Baj  (>)  : 

Le  17  avril  i754>  9  d   " 

Le  18. 


(a53)N 


Année  i63o. 


Nous  faisons  dépendre  la  longitnde  de  l'Ile  de  l'Âscenaion  de  celle  que. 
nous  ayons  assignée  cî-dessns  à  l'ile  Sainte-Hélkne,  en  employant  la 
montre  n^  26  réglée  dans  ces  deux  stations.  Cette  montre  place  Sandjr* 

Baya  l'Ô. de James-Town  de 8^4i'3i' 

Mats  nous atons  placé  James-Town par £•  2.54»7  Ô. 

La  longitude  de  SandjBaj  sera  donc  de 16® 44' 35*7. 

Noua  Tojonsy  d'après  ce  qui  préoëde,  que  nous,  faisons  dépendre  la 
loi}gitnde  de  File  de  l'Ascension  de  celle  qne  11.  de  Roàsel  assigne  à  Sou- 
{.  rabaja ,  puisque ,  i  partir  de  ce  point,  nous  nous  sommes  toujours  senris  de 
la  montre  n^  a6  et  que  nous  ayons  soocessiTement  adapté  les  longitudes 
que  cette  montre  nous  a  données  ponr  lIle-de-France  et  pour  l'île  de 
Sainte-Htiilj^e.  Mais  nous  pouTons  également  la  faire  dépendre  de  la  posi- 
tion du  détroit  de  Gibraltar,  dans  lequel  nous  ayons  pris  des  relèyemens 
destinés  à  constater  l'état  de  la  montre  n^  26 ,  que  nous  ayons  réglée  plus 
tard  en  arriyant  à  Toulon. 

Poor  cela,  il  faut  d'abord  déterminer  quelle  a  d A  être  la  marcbe  diurne 
d#Ia  montre  à  l'époque  de  notre  passage  dans  .le  détroit  de  Gibraltar. 
Or,  je  remarque  qne  le  9  mars  matin ,  an  moment  des  observations 
d'angles  boraires  deyant  Tariffa,  les  relèyemens  pris  sur  un  grand 
nombre  de  points  du  détroit  nous  plaçaient,  d'après  le  grand  plan  de  To- 
fiao ,  par  la  longitude  de.  ..... 'fS'j'iS''    O. 

L'obseryatoire  de  Toulon  étant  par.  .  .  **. 3.35.26      E. 

la  différence  entre  les  méridiens  de  Toulon  et  de  la  sta- 
tion dans  le  détroit,  sera  de. 11*32' 4x' 

ce  qui  fait  en  ^ems •  .  •  .  •  o^  Ijji'  io"  ^Z 

Or,  le  9  mars  à  8*7'38'  du  matin,  dans  le  détroit ,  l'état 


delamontresor  le  tems  moyen  était  dj9.  ...••• 

Son  état  k  la  même  heure  à  Toulon,  sera  donc  de.  .  . 
Mais  le  8  ayril  à  7*47^'^'  ^^  matin,  il  était  de.  •  • 

Là  montre  a  donc  ayancé  dans  29  jours  et  -^ ,  de. 
ce  qâi  fait  par  jour. .  . 


5. .8.46,4^ 

"4*aa'35'67 
4*36.  9,21 


o»iy33'54 
27,1257 

Cette  BMrohe  diurne,  qui  est  nécessairement  celle  qne  la  montre  a  dû 
ayoîr  pendant  notre  trayersée  du  détroit  &  Toulon,  doit  être  regardée 
comme  la  mojrenne  mardie,  qne  Von  aurait  obtenue,  si  l'on  avait  connu 


Abnéè  itlXo! 


(Si^) 


celle  que  la  montre  ayait  dans  té  détroit  et  qa*on  FeÂt  combinée  arec 
oeUe  oui  a  été  obserrée  à  Toulon.  On  anra  donc  celle  dn  détroit  en 
résottaDt  Péqoation  a;  ==  fto!'  -^  a ,  dont  nona  nous  sommes  déjli  serti  dans 
nôtre  rèUdhe  h  Ténérifle,  e^est-à-^lire  en  retranchant  la  maràli»  diiftrtM 
otiiseryée  k  Toulon  du  double  de  fat  marche  diurne  trouvée  ôi-^desaâis.  liiais 
la  marche  diutne  observée  à  Toulon*  est  de  26^^200;  on  aura  dooe 
2X2^%i25b— ^%62eo=s27',63i4:  telle  est  enfin  la  marcfae  diurne  que  la 
moatre  vivait  dai>s  le  détroit  Si  nous  comblions  ce  jponvemeat  avec  cdu». 

Ju'ellq  avait  à  TAscension,  nous  placerons  cette  dernière  lie  à  VO,  du 
étrpît,  de.. ,..•.. 8»48'26"2 

et  puisque  notre  station  dans  le  détroit  est  par  ....      7.57.15      O. 

U  longitude  de  rtU  de  l'A^çeosio^  $^ra  4e i^'^J^S' ^i'%. 

Ce  qui  ne  dilEbe  que  de  t'iS*  de  celle  que  nous  avom  adoptée 
ci^essus.  '  •  ^ 

''  "En  1822^  le  capitaine  É.  Sabine  (i)  a  réuni  sur  Pile  de  l'Ascension  438- 
distances  lunaires  qui  placent  PétaUissement  de  la  Régence ,  k  Sandj^Bay, 

par iS*/^  ffS  O. 

Ea  marche  des  opérations  que  nous  avons  suivie  depuis  Sonrabaya  et 
P'àccord  qui  existe  à  Pile  de  PAscension  entre  les  résultats  du  capitaiflb 
Sabine  et  les  nôtres,  nous  permettent  d'avoir  quelque  confiance  dans  les 
longitudes  intermédiaires  que  nous  avons  déterminées. 

'  Les  distances  lunaires  observées  par  W.  Wales,  dans  le  second  voyage 
de  Gook,  placent  Sandy-Bay  par.  .....;....     16*48"' 5o'    O. 

Eemarqueê  $wi  file  dé  t^AscensiOTu 

L'établissement  de  PAscension  n'est  qu'un  poste  militaire ,  composé  j 
d'environ  60  hommeà  de  Pinfantferte  de  la  marine.  Cette  petite  garnison^ 
dans.la<|nelle  on  compte  quelques  soldats  mariés  ayant  avec  eux  leurs 
femmes  et  Teurs  enfans,  éSt' relevée  tous  les  trois  ans;  son  but  est  d'entre- 
tenu dans  de  lastea  magaaios  les  vivres  de  camps|pse  et  Uim  \fitk  ntiatériaux 
nécessfôres  au  ravitaillement  des  navires  avglais»  et  nofammmt  (ieg  deiiy 
frégates  et  autres  bAtimens  de  guerre  qui  croisent  annuellemept  sur  }es 
cAtes  d'Afrique.  Occupée  sans  relâche,  elle  confectionne  des  routes^  cul- 
tive des  jardins ,  transporté  Peâti  des  sources  k  l'établissement  et  creuse 


( 


*^  ^    î 


(f)  Aa  «oooaot  of  EipëriiMoii,  etc.  In^*  Loadoa.,  |8aS. 


(»«5) 


ÂBBée  188À 


des  bassins  destinés  à  contenir  diQ  |5q  à  s^oo  tprtnes.  Quelques  noirs  libres 
se  sont  engagés  à  participer  aux  mêmes  travaux  ^  moyennant  une  solde 
fixe  et  h  noamtw^  telle  qu'Ole  est  accordée  f  nx  so^ats* 

?oar  être  k  porté  da  mouilli^y  lef  mag^ios,  les  ateliery  ^  le^  Ic^gpf 
mens  des  officiers  et  de  1^  troupp.  ont  été  plaiçés  911  pîqd  de  I4  mo^tago^ 
de  la  Croix  ^  à  uop  petite  dist^fp/oe  dn  bord  de  U,  npierr  Geljte^  position ,  que 
l'on  nomme  Place  de  la  Régence,  est  défepdipe  par  i4  çapon^  de  dilBérens 
calibres  »  dont  bnit  sont  ^n  batterie  sur  la  plage  et  Les  si^  ai^trc^  daps  le 
fort  CççVi^rnij  construit  sur  l'extrémit^  d'ppf  cpul^e  délave  qui  partagf 
la  baie  Sandy  en  deux  parties  ji  peu  près  égales. 

L'tle  de  FAsce9sion,  telle  que  PQus  Tenons  de  la  Yoir^  n'est  plus  up 
rocber  Irappé  d'une  éternelle  stérilité.  Quoique  placéç  à  une  petite  disfançQ 
de  l'équaténr.  Pair  qu*on  7  respire  est  très  sain,  la  tei^pérature  j  est 
agréable  y  et  les  cooTulsiops  de  l'atmospbëre  ne  s'y  manifestent  jamais^  l^es 
pluies  sont  rares ,  niais  ufiebrume  épaisse  enveloppe  presqu^aans  intenri^p- 
tion  I^  aommçt  de  la  plus  haute  montagne ,  et  alimente  sfir  ^  pc^nt,  situé 
&  8fô^^^  au-<leasus  du  niyean  de  la  mer,  une  excellente  terre  végétale 
sur  laquelle  croissent  actuellement  tontes  ^nos  plantes  potagères.  Cette 
brume  entretient  d'ailleurs  les  sources  de  Ifampier  (i)  ^  de  Midlion  et  du 
Caaee^Colj  plus  que  suffisantes  pour  la  garnison  /  puisque  penAnt  notre 
séjour  l'établissement  ponyait  déjà  disposer  d'une  réserre  de  40  tonneaux 
dTeau  conserrée  dans  des  caisses  en  fer  et  destinée  aux  naVir^s  qui  en 
auraient  le  plus  urgent  J[)e8oin. 

'Lorsque  les  Anglais  ont  pris  possession  de  cette  fle,  ils  y  ont  trouTé  un 
nombre  considérable  de  chëTres  et  de  chats  sauvages.  Ils  ont  détruit  ces 
derniers  animaux  et  ont  abandonné  à  leur  prospérité  naturelle  quelques 
bestiaux ,  quelques  cochons  et  une  assez  grande  quantité  de  poules,  de 
dindes  9  de  pigeons  et  de  pintades  qui  se  plaisent  au  bord  des  précipices 
comme  au  fond  des  rayins  de  ce  singulier  rocher. 

Les  opérations  de  Physique  que  nous  avions  à  faire  sur  File  de  PAsoen- 
sion  ne  nous  ont  pas  dispensés  d'en  lever  le  plan.  M.  Lottin  s'est  particu- 
lièrement chargé  de  lever  celui  de  la  baie  dans  laquelle  nous  étions 
mouillés. 


(t)  AiiMÎ  noiniiiëespa»moi,  en  mâvtoîrf  4t  Q»  D/uhfiiflr,qiii  ^  nanfrage  sur  cette 
lie  et  qui  7  déconrrit  une  ioiirce  en  it^i. 


'Annie  iS39> 


C*S6) 


Retour  en  France* 


Nous  quittànies  Ptle  de  PAsoensîon  le  28  janvier;  le  g  mars,  nous  don- 
nAmes  dans  le  détroit  de  Gjbraltari  et  nons  profîtÂmes  dn  beau  iems  qne 
nous  eûmes  pendant  la  matinée  de  ce  jour,  pour  comparer  le  résultat  de  la 
montre  n**  26  aux  relèremens  que  nous  primes  sur  les  principaux  points 
des  cAtes  d'Europe  et  d'Afrique. 

Ces  retëvemens ,  portés  sur  le  plan  du  détroit  leré  par  Tofino^  ont  placé 
la  station  de  la  oorrette  i  l'Ol  de  Paris  de 'j^5'f  i5* 

La  montre  n^  a6,  réglée  à  l'ile  dé  l'Ascension  et  à 
Toulon,  place  notre  station  dans  le  détroit  i  P£.  de 
Filé  de  l'Ascension  de.  .  . 8*48^26*2 

Mais  en  rendant  la  position  de  cette  tle  dépendante 
des  longitudes  que  nous  avons  assignées  à  Sourabaja 
et  aux  lles-de-France  et  de  Sainte-Hélène ,  nous  l'avons 
placée  à  l'O.  de  Paris  de.  • i6.44*^5«7 

.  Ia  longitude  de^la  station  du  détroit  serait  donc  de.      'j^Sô'  Sg'S 

ce  qui  ne  di£Eere  du  plan  de  Tofino  que  de i .  6. 

Contiopant  notre  route  dans  la  Méditerranée,  nons  eûmes  bientôt  la 
TÛe  du  port  de  Toulon^  mais  les  vents  d'E.  soufflaient  alors  avec  tant 
d'impétuosilé,  qu'après  avoir  vainement  lutté  contre  eux  pendant  deux 
jours,  ncfbs  primes  la  résolution  de  nous  rendre  à  Marseille,  oii  nous  arri- 
vâmes le  24  mars  1825,  ayant  accompli  un  voyage  de  circomnavigation 
qui  a  duré  trente  et  un  mois  treize  jours,  et  pendant  lequel  la  corvette 
de  S.  M.  la  Coquille  a  parcouru  24894  lieues  sans  perdre  un  aeal 
homme  et  sans  faire  d'avaries. 

Parie j  3o  octobre  1827. 


Errata. 

Page  181,  ligne    i,  3i»ia'48*,  Zwe»3i»iy58" 
184,  ligne  Î16,  7Co57'3o^  luet  ^SoS/So* 
198,  ligne  Sk3,  FëcUpse  de  Yëron,  lUez  rëclipse  dn  Soleil 
300y  ligna  at,  oceiden^le,  Usex  orientale  • 

300,  ligne  91,  orientale.  Use*  occidentale 
ao8  et  aoQy  Sonhi,  lisez  Songhi 
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Jcap  Aupoupun 

f  cap  Ftdodica-Vatqacin. 

(cap  RaTinoiido 

/  Lefao  (Tille) 

I  cap  Homay 

I  cap  San -Jacinthe 

Ile  Goula-Butou 

[po|(ii.O.(0 

Ipoiate  n 

.. (pointe  N.E 


!l^i 

iïl 

8.3o,i6 

B.a3.i3 

11.98.  0 

Î;S:'S 

-r.iî  - 

va 

;;:';:';< 

S.3o.  o 

11. 55.1a 

i.:5i:t8' 

^:ii 

8. 31.56 
8:17.  0 
8.3É.3n 

11.33.  0 

^33.iS 

31.38-  0 

a3..a.54 

S.3s.Si 

8.3i.  6 

lî.  i.3o 

8. 33.34 

î£î 

"'l'i 

ï^î 

E;îr 

7.M.30 

v,U 

io.3a.io    1 

I   (1)  Potltiott  pri»«  dini  le  tot*^  de  Dentrecuttani. 


(««) 


"• jE3:aa-o:: 

(pointe  SE... 
jE„„  ■  S  rother  an  N. , 
°"" tmiliMidcllb 


Poit-Jacuoii  (Noindfe-HdlaBdc). 

FonMACtVAUBkSnnrBT.  |  OUtrnuméaU  GoqalUi., 

learumauwl  (  HonvdU-Zdllllde). 


Maqré-Motaa 

Cap  Kanckle . . , 

Bal«  0(Klcradau(t) 

Ik  Arolir»  (a), 

MoioB-Knra  (3) ■ 

CâpdcaTroit-Frèni. 

La  Trow-Frfns .... 

UiTAi-Tilu 

C»pWi»iU 

PoinwMtuka 

"  inajii-ïloDa. 


'-'    I  f  poûiljB  TapÀa 

a<P<>rtKoi(»ra-EAa...    Mau-Oavhi  (nUigc).. 
_     \  PijdluiNiUage)..,.... 


cipH.  dcUIfom,-Zébiid«. . 


I  polnu  Tôwiio 
'  eatiéc  au  pon 
ni»  du  H.É.  dt  „, 
n*  du  S.,  idem. 

MMie  N.E 

lllaidaN.  E. 

1b  Sentinelle. 

oap  Pocooko 

nuUoiM  de*  iDl«loaaur« . 


r.. .^... .._. 


jpi 


pLtaX  ÏAKGATl'MATi  (ob- 

.    lervaiaucdeUCoqBilfa).. 

CipHikaon,. .f. ,,..  |c«p  Breu 

MotoD-Gogo... I 


33.5t. 40 


34.S8.35 
3(.58.3o 
35. 36. 40 
35.  6.  8 
3B.  5.37 

35.  g.iS 

36.  g.M 
35.i5.i8 
35..o.ag 
35.11.35 


35.16.49 
3S.i3.Sd 

35.  .fi 

35.IÎ.36 
35.13. 10 
35.ii.5o 
35.16.  4 
35.15.49 
35.16.a3 

35.1 5. 16,7  j 


(^) 


ÀflMai49#' 


«OMf  XktS  LIEUX. 


Ile  Rototfjna. 


II«  RoloiiiM|i. 


tlot  Aunj^balia.  • . . 

piton  EDifugi 

I  pointe  NoaUKm. . . . 
pointe  SoIq....... 

I  pointe  Eloctia 

llotETeia(i) 

UotTomanaTaC^j* 


f  «f 


«  • 


Ile  Cocai" 

„      ^.      .                        lleTîilaiçefMUi  w)iaiftS.O. 
Iles  Sain^Aagpsun, {    4cni«dnN,0 

t  pqÎAt»  S,  E.  de  11U  da  S.  £. 

archipel  dês  U$9  OUhêrt. 

Base  du  Hantilos ■  partie  S. 

Ile d« Kantilna \w,^9  S ;. 

^^s^-^ te»o:::::::::::::::: 

«h»-*'^»* Ik^.":::::::::::::::: 

^y^o^- {Sïd:M:o.::::::::::::::; 

.   ipiMftîaS.   do   la    peihe    !!• 

^-^-^ U"V^e'!::;:::::::::::: 

(piMr»i«N.O(3) 

D^HaH. ,..,.JpartieK 

lleGilbeKt ,.,.,..,  Ipaatie S. 

HeKnoy. , \^^^^ ^•^••^ 

■^  '•        •   /partie N.  .».k ,.... 

Ik»  Charlotte i^^^ • 

I  rUe  du  centre 

IleMaibawt -fP^'5 • 

ipartieOr ^..,. 

jfrehifeldesilepManhaU. 

,,    ^  ,  fpmie  S , 

11^ »Wgr»^a.....,..,^..j partie  S.O.. ».>.... 

t  partie  N.O» 

Ilei  fne« do  îiaf  t  des  mAts. ./"*«  ^»  S.» 


l'IiadiiK. 


I3.Bl.90 

ia.9a.i8 
ia.3i;3a 

I3.3o.i 

13.39. 
13.97. 


6.  6.33       I    173.53/0 

173.45.50 
173.48.50 


i.3j.i5 
i.33.3o 
I.  0.^0 
I.  8.45 
0.^8.30 

0.06,   Q 

0.  6.30 
0.10.45 

O.II.IO 

o.i5.55 

0.14.  o 
0.T9.  o 
0.37.  o 

o.5o.  o 
0.59.30 

I.I3.  O 
1.18.10 


6.  7.  • 
6.  9.56 

V.99.30 


LOVOnUOB* 


i74«5y  18^. 
174.53,11 

174.51.  il 

17.4.39.45 
174.40.50 


173. Al.  o. 
173.48.50 
173.35.  o 
173.33,  o 
173.13.55 

171.58.45 
171.33.33 
17l.t6.30 

171.  5.58 

171.38.^ 

T7t.44*ik« 
171.37.  o 

170.41  4^ 
170.00.35 

170.43  «^ 
170.a8.30 
170.A0..00 
170.40.30 
170.37.35 
170.30.38 
170.56.  o 
170. 49. 10 


t6|^.36.  o 
1^.30.40 
169.38.55 

16&. 


(0  Potttioo  domeiue.  (a)  Poeition  doamte.  (3)  PosIdod  donteose. 


Archipel  de*  ttei  Carolinet. 
Ile  Boiton....^ lia  inilwa(r).. .. 


IPuinleJacqaÎDO 
CanHilaaD  ... 
FuiBtcdcBloi*. 
Savre  Chabrol. 
Poimie  LeiniiK. 
PoimicG-mot.  . 
CipTapîmcc. .. 
PorlLoilin 
PoialeLenoD... 
LpOtDlcBloMeiiltc 
ICap  VaDiillicra. 

JEcHài 

iPorlBenrd 


poJDEe  d'Urrille 

poiateS.  àeVilmhûé.. 
.poÏDtc  Dupenvj 


pointe  de  l'entrée  da  port.  • 


Itlot  Bèmil....... 

LeaMe  (rillafia). 

llMt  DB  t'OBtlUTATOIUl .  . 

LmJ  (viiUge). 

lIolGabeti 

le  piton  le  pliu  bant 

le, pilon  le  plna  bant. 


Dei      /DeTonoonioa.  .rpaltieN.. 
H'-A«liIl.tUePddap. tp*itieS... 


■M       1  *'*  OnpiL f  partie  Ji.O. .  •  • 

Dnpercey.^j,^^^ IpTrtie  S,  ..,. . 


Iled'Umlle..: |  partis  H.. 


iOePiie 
De  Rmc 
Ile  Gendiehaod. 
Ile  Honaf 
llelroa .• 


nnN.  dagioDpc.,, 
ïrÊ.  dngroope... 


5.16.44 
S.iâ.io 
5.1G.33 
5..8.40 


3.3g.  o 

7-  5..a 


^  C  afig  )  AaB*e  i83ff, 


R  Uogol. 


iBe  Boit.  ■ 
.IkGinr. 
(UeCéiity 

Ile.  JohD-HaU  (I) {£«!' o! 

Ile  TunatiiD la  mïliea. 

Ile  Faaadik • lemilica. 

Ils  OU.P 

IieBiB>lî 

Ile  Satahoaal .... 

UeLamonek 

Ile  Elit. 

lielfeUnk 

Ile  Guliaj 


■a  S.O.  dn  groupe, 
•D  S;  dn  groope 


Poinle  Onknnuâol.. 


.  I  poînie  Rovitlor. 


I    (i)  D^nnrteileïaTril  i8^,  ptr  IccapiluDe  John'IblL    ' 


(«r») 


NOMS  ires  ilEUX 


SmU»  iU  ta  yotwtlle-Guiiiéti: 


ËâpJManigri..... 

PoiDleSuiro 

Poime  Amban.. . . 
PotniaBonfiliA.. 
Ue  bovroiii..... 
PojntBSMXuilM. .. 
PoÏDla  Aiti 


SaotHhiâÈiie}. . . 
Poinwmxmri.,... 
Pobiio  Ouartiéar. . 

Bak  da  Gchri*B.. 


CipEnbMb^D 

Pointe  Toa^ael 

Fm  op 

Cap  de  Bonna-lttp^nuiei 
Un  «ton  remàrqiuUe 


ç>Blgne«>oi.. 
Il  nDalia  (moi 
polnwdckR 


.|i_  im;„-.i«  f  AiSaterdun  (le  milico) 

TlnmwiiM  Papom 

Il«  K*«>k ,...II«fitoii. 

Jlu  iîolu^utt. 
II<W«Mg |ké„1i 


Jpokite  Matiumbau 

■■•»"■■  ^  mont  PalmiM 


Toi£a-< 


DétroU  dm  ITtingi-tran^ 

fpolnle  E. 

tp«dDteS.E 


'pirti«M.0.AirtBifén8.0. 


("-C"~p"-{îïSSf;: 


Ditnnt  de  Sélayv. 

IpolDHlf 
'^^^ 

(Ua<hl&(Ui>iai<:a} 
tle  da  milicn  f  1«  milicD). , 
U**iN.(teiinUM)..... 


Dm  da  d^tcoii. . 


y'â'.i 


5.33.M 

S.».i3 


l;<î:g 


(^») 


Àmée  i«S«k 


NOMS  D£S  LIEUX. 


Suite  tlu  détroit  J»  SaUtyer. 

i»-cei«- ••{jSSS^r::::::::::::: 

Ile  Madura, 

Poiott  des  fiofflet i  partie  H.E.  de  Madua ..... 

Pointe  Eoloog 1 

Pointe  Kiaiii|»e |  pariie  M.Ot  de  Madora 

île  Jata. 

Poiatf  Penka \ 

SouBABAYA. /^ï^r'ÎSrA^  Colonie, 

\     h  reniree  de  la  nnere. . . . 

Il#  GajInidn-JaTa. . •  • ipartie  $.0 • 

Mont-Moena. |  le  sommet.  • .  • 

{poinfe  CawvraBg •.... 
UeEdam.. 
BauviaO) 
Ile  Man-Eacten 

Îpoîote  O.  de  llle  Bftbi..  • . . . 
mont  Laoo 
pointe  SaintrKicolas 
Grand-Bonton 
Ue  Renjaiig,  le  iomteet. .  •  • . 

POHT-Loin» /Obeenratotfe  de  la  Comiîlle, 

_        .  .   .  jr                       i    an  fond  du  TroQ  Fanfaron. 
Poruil  de  I^Églîsc .j 

lut  SAllTB-HiLÀVI. 

JjjlS§.XoWir f  Obaenratoîre  de  b  Coquille, 

\    naâeon  dA  GooTcMMMni. 

lu  ni  L'Aicustov. 


Q  II  /Obiertatoire  de  là  CoqaHle^ 

oinx^DXt*  •••»••..  J     tar  le  mifieu  de  la  pwoe  de 

l     lar^ettoe.,.. 


LATtTVDB. 


5»34'5o*S, 
5.34.45 


6.5t. 3o 
6.54.  0 
6.5a.55 


6.59.10 

7.12.31 
D*.5o«  o 
6.3a.  o 
6.5<}.io 
5.57.15 
6.  1.55. 
5..'>7.  o 
5.47*5o 
5.54.46 
6.59.  o 
5.53.  o 
5.56.90 


MoMigna de  k  Croix.... > . 

Montagiie  Verte «. 

Pointe  Sabine* 

PonMe  B. .••«... 

Pola»& 

PoîaiaO. « 


le  sommet. 

maison  do  gommandani . . . . 

partie  N.  de  Itle 


Obserfatoifee  de  la Marii».  •• 


X.0V0IT17DB. 


ii8»  /  o*E. 

118.   3.12 


iti.3o.i5 
lit. 19.45 

110.39. t5 


iio.io.3o 

io.a3.ay5 
107.5a,  8 
8.35.45 
4.J1.38 

«•3a.57 

|.   O.I3     ' 

io3.i{«47 
io3.|a.  a  , 

to3.J5. S 

io3.3a.56 


55.  9.49)3 
55.  ^59 


I&55.  o  8.  2*5497 


7.55.  9,8 

7«55.ao 
7.56.^ 
7.53.  a 
7.56.  o 
7.^.  4 
7-56.  7 

43.  7.^3 N. 


i6.i4*25y7 

i6.i3.5i 
i6.io.5i 
i6.|a.a4 
16.08.  a 
i6.j3.a4 
16.44*57 
3.35.37  E. 


(I)  GeUftporfcio«d»ft»ltfii|cit  mmÙÊ9às  ceBe  qim  doUs  donnonâ  à  FUe  Édam* 


îo.  (  17»  ) 

Vote  sur  la  Comète  périodique  deS^5  etns^ 
Par  m.  damoiseau. 


■  de  cette  cotnète  devant  avoir  lien  dans  l'automne  de  i6a8, 
u'il  serait  utile  de  faire  connaître  de  suite  le  résultat  dr, 
«lativemeat  à  ce  passage^  qn'il  a  bien  roula  me  oonunaniquo- 

ÉUmeni  dtni  ini^podiiie  Élâneiu  saiu  Jtypoibiit 

d'un  milieu  t^Iimdi.  d'uD  milieu  ràUtaat. 

iT.  9)72}  L  m(^.  de  Paria.     1829.  janv.  9,73,  t. m.  «/efark 

loyenne o'  o'   2'83 SSg'SS' 5a'46 

em.  diurne.         io69''8757X io6gi"S363'j 

Angle  dont  le  sinus  esti     _  „,-,    „  c  „,  x  ■.■>. 

l-lll'^^^fioité..}    «'•^»5'' V37   33-9 

Lqfigitude  du  périhélie.     157.17.26,2 157.19.4^,0 

Longitdunceadascead.     334.38.47)1 334.a3-li*o 

I  Inclinaison  de  l'orbite..        i3.ao.47f9 i3. 18. 48,9 


«.1957 

f>,<47' 

;« 

0,330» 

o;.^i5 

o,3ai8 

0,0950 

0  ot^ 

o,3i3i 
l       î 

9.98.4 
9,95ié 

0       t 

°       l 

l:§^;8 

:;*. 

-   lA 


(  S73  ■) 


Année  18^0. 


TEMS  MOÏEN 

à  Paris. 


1828.  octob.  iO|3 

14,3 
18,3 

22,3 
26,3 

3o,3 
novembre    3,3 

'   7,3 
11,3 

i5,3 
19,3 
a3,3 
27,3 
déx^embre  i,3 
5,3 

9,3 
|3,3 
17,3 
21,3 
25,3 

29,3 


Ascension  droite. 


lo»  4' 
6.21 

2.  i5* 

357.48 
353.  6 
348.15 
. 343.22 
338.3/ 
333. 
329.31 

320.20 

321 .20 

312-29 

3i3.4i 
3oQ.5o 
3o5.48 
3oi^2g 

296  40 

2ÛI .23 
285.42 

280.  o 


DiCLlSAISOir. 


LOCABXTBMZ 

ditt.  à  (. 


lOOAKITHMX 

diit.  an  Q. 


I 


28.47  ^ 
28.43 
28.25 
27.50 

20. 56 

25.44 
24.14 

22.29 

20. 3i 

18.25 

16.  i3 

i3.57 

11.38 

^-  ?» 

1.14  B 
1.5a  A 
5.32 
0.28 
là. 35 


?: 


9^862$ 
9,8342 

9,8o7| 
9,7826 
9,7604 

9,7248 

9>7»ï8 

9,6885 
9,6843 
9,6811 
9,6783 
9,6761 

9>67^ 
9>6 


I 


9|6^3 
9,70^6 
9,7360 


0,2288 
o,2i58 
0,2022 
0,1879 

o, i5oo 
0,1394 
0,1211 
0,1016 
0,0806 
o,o579 
o,o333 
0,0066 

9»9773 
9 I 9450 

9  >  9092^ 
9^8694  , 

9 ,52^7 

9>7747 

9.7189 
9,6587 


La  différence  des  positions  de 
résistant ,  serait,  par  rapport  à 


la  comète,,  sans  l'bypothèse  d'un  miUcuî 
Féphéméride  précédente  >  « 


1828.  Septembre  12 
octobre*  •  •     6 
3o 
novembre    23 
décembre     17 
'    1829.  Janvier...    10 


Asceniion  droite. . 

+    o'  I  o'  a 

+    ï-33,9 

+    8:59,2 


Déclinaison. 

—  o'47^4 

—  2.43,8 

—  3.4192 


-f- ai -37, 6 +    0.46,0 


+  38.43)0 
+  12.27,4 


+  io,3i,6 
+    8.  6,0. 


Dans  la  Connaissance  des  Tems  de  1827,  les  élémens  de  cette  comète, 
pour  1829,  ont  été  déterminés  avant  qu'on  eût  observé  son  passage 
en  i825;  depuis,  fai  rectifié  ces  élémens  d'après  les  dernières  obserra- 
tions,  et  en  ayant  égard  à  la  perturbation  de  Saturne,  et  j'ai  trouvé, 


18 


^  I 


A  Buée  i83#. 


(^74) 


Fasiafge  a«  péribâie.  1829 janvier  10^9076,  tems  maj.  ûé Paris, 

Longitade  d«  périhélie.  .•...:... 157^  iV  ZST 

XâOQgitiide  da  nceud  ascendant « . .  •        334*^4.  i5 

Indinaiâcm  de  Porbite.  ••••»»'.   • i3.aa,34 

Excentricité ^ .  • •»••..        0^8446862 

Moyen  mouyement  dinmii» ,  % •«•^.»        ie69',564S* 

Le  retour  de  i8a8  pourra  Beaucoup  contribuer  à  décider  la  queatioB» 
1^11  est  néoesMore  d'adiMttre  ù  résistance  db  Péther»  poir  représenter  le 
mottrement  da  la  comète»  L^ypothèse  de  VL  Encke  repose  prinoipa- 
lement  sur  Pimpossibilité  de  panrenir  à  faire  accorder  les  obsenrations 
de  i^gS  et  1786,  pour  déterminer  l'orbite.  On^ avait  oonça  des  doutes 
sur  l'exactitude  de  ces  obserTatiçns  :  mais  M.^Encie  les  ajant  discutées 
STCC  soin  dans  les  Épkéméridet  de  Berlin  de  i8aa,  s'est  convaincu  qu'elles 
méritent  quelque  confiance.  Les  observations  de  1796  eihbrasssnt  un  în^ 
tervalle  de  18  jours,  et  corrigées  des  erreurs  de  réduction,  présentent  un 
accord  suflBsant  pour  en  conclure  des  élément  paraboliques  fort  appro» 
/sbéS)  et  même  pour  laisser  entrevoir  qu'une  ellipse  est  pi^érable  :  les 
deux  observations  isolées  de  i8ii6y  en  supposant  oonnus  deux  élémens, 
s'accordent  de  même,  après  quelques  essaisi  à  d)6Dner  1^  autres  étéfloens 
avec  assez  d'exactitude.  M.  Encke  observe  qu|il  ne  serf  plus  nécessaire 
désormais  d'avoir  recours  aux  observations  anciennes.  Si,  avec  des  élé- 
Aens  tirés  des  mêmes  observations,  et  ne  différant  que  par  la  suppo- 
sition d'une  augmentation  dans  le  mojen  mouvement ,  la  différence  dles 
IKMitions  de  la  comète  en  novembre  i8a8  est  telle  que  ses  calculs  la  lui 
ont  donnée,  d'environ  4o  minutes  au  maximum,  il  7  a  lieu  id'espérer 
qu'on  saura  bientôt  à  quoi  s^en  tenir  sur  Fhjpothèse  d'un  milieu  résistant. 


ERRATA  pour  les  obserpodonê  faites  à  Marseille  en  1825^  el  données 

page  ii^de  eé  volume» 

Fage  ii4,  Hgns  dernière,  w  troUTant  ici  daiii  la  7e  colonne,  « 

Use»  te  tioufent  ici  daoa  la  ^<  colonna  : 
ii5,  lig^  6,  en  iSaS,  lisez  en  181? 
ii5,  figne  a6,  Bp  =  B|^  +  i-«,3îi,  lisez  B^=  B|^  +  i"*,3a 

11^  Ugat  s,  ae  ùmà  deywz  les  otervaikma  etc.,  lisez  —  Tooi 
lai,  !>  SI,  f  fil,  33.24.0»  Usée  53.^4 
las,  9,  ao,  !•*  fU,  a6.36y5,  lisez  m.36,5 
125,  O  a6,  7*  colonne,  4*33)  lisez  ^.72 fi 
'■  129,  ûombndeîoiiradeteiud'EsC,8 


